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HENRY TROISIESME DE on NOM.
, l’ v, a: I R E, voiantque 41’ me part plufieursî ne font d’adieu qu’inaliferemJ

H , ment la fainfle Biblefiit manie: dfvncbacunpour Iafoilrlej]? (r inca;
’ famille ceux qui font mal leur profit des chofis hautes, profondes a"

s Ï fiinfies, (’7’, par faute deflauoiryengencirent dedans leur: effrits mal.
com,of’eæ,flufieursfinifires opinions (yfitmaifies : (9’ que d’autræfart

nomfômmes tombez envnjiecle,au7uel curiofite’ des-hommes e]? fi grande (9’ excef-

fine, qu’ils veulent auoir comunication de tout fans aucune crainte ne il fiance de leur
propre infitjfifance (’9’ indignité: i’ai duife,pour contenter l’vn (y l’autre au mieux

gu’il [afflue de remettre les verfions en langue vulgaire a? commune de I o fèphe,

H ijioriographe (y’Sacrtficateur Heôreu fier le Grec, (y les mettre en Iumiere en la

f f t . n y . A - .
plus’grandefurete que tepourrou . parce que les liures d icelutjont comme vue B zèle lit-

floriee,ecms en langage commun Ü populaire , a" accommodez à la capacité de toutes -

Peifiinnesytilet aux afin (y Jiligens de l’effat du vieil Tejiament, (tu de lapremiere
antiquité, tant de nojire E gli e Citrejiienne que des Empires (’9’ miaumesde l’vniuens. A

Et quand ie dirois necefjaires , i: pcnfe que ie ne ferois éloigné de la verite’, clamant que

non fiulement Iofeplze a éclairci (r mis en ère (9° ion ordre ce fui efid’vn fijle haut.

(9’ oëfiurdans les Iiuresfacrezmau aufii il ait mention deflufieurs cbofes guifiruent

gourentendrËItÎc-ont s fi e i ’ mmen- .
canent du monde iufques au temps duditIofiPhe : c’ejià dire , influes afres la ruine (f

defilation definfa’is deIudee, quarante un: afro-la mort de nadir: Sauueur, qui efi
tout le cours de l’ancienne Ein fi, comme dis Adampremierpere des hommes , (r con-

duit de droit fi l d’âge en âge iufiues aux Apoflres üautrespremiers Chreiiicns ,four

le moins de mitre mille ans. Des liure: duquel I ofiphe , iefenfi ( S I D. E ) 7m, pour le
frc’jènt,vofire commun Peuple fi Pourra contenter , en attendant que, fins xi ’aduis defit

Sainfieté, (yfims Vofire authoritéJex Veifions de lafainfie Bible,conten4nt le vieil (9*

nouueau Tejiament ( [apitoya trouuent en grand’diuerjïte’ (9* nombre ) niant effe”

confines auecle texte H ebreu Grec, (a. corrigeesfilon l’interprâation a intelli- ’
genre Je l’Églifs’Catholique, Àpofiolique (a. Romaine, à l’imitationeyn exemple de

Ptolemee I’hilddelplte, Roi clignote, lequel,fius le congé dugmmi Pontife Eleazar, .

auecgridsfrau (7 dfienspppela de Iudeefipttïte-deux nterfretes les plus Jofle:
excellent dudit [sauveur tranflaterles liures de M y]? (9* des P rofhetes d’Hebreu en
langue Grecque. O r non feulement le commun a occafion de lire nojireftefini autbeur

Io leplie, a" de s’en edifier, mais aufli les Princes cr M marques. Car en le lifint ils
dfprcn 21m: comme il faut heureufiinent regner, (3’ à honneur a profit, (y- que leur

M aidiez ne, doit pas ejirefeulement i llujiree donnes vitrouejfis,fiurnie a armee de, ’
loix Ü iujiice. in: ufisr tout embellie a comble: de [une a religion, qui efivn point? *
Par lequel les activeurs [airez dzflerent desprophanesgolitigues à la mon de l’infii-i

tutiou du Prince, lefquels ,au grand mai-henry [mimine du puâlic , au à la totale ,.
ruine (r eueifion de ceux qui l’adminiflrent agouuernentmcfiucientpas beaucoup ’

l . . , J . Tfl il, h



                                                                     

l . l È P I S T R E. v lde Dieu : moins ile le mettre deuant les jeux 3e: Princei jupe: que. les Empirei
a roiaumes C l; refliensfitent pures Üfimple: M anarchies, ou Dieu n’ait que faire.
A u nattière defquels proplyanes politiques, ie tiens pour le clefir que i’ai d’enfiuelir leur

pieutai rejoue M azuiauelifles (’5’ autres tClS’Âlhclfltffirgcufl de noctuelles Republi-

ques,dugrand nom re clefquel: les P rinces [ont jouxtent fournis, qui leur’mettcnt au ale-
rtant leurgrana’eur ,plaijîr, vouloir, puiflance , Ün’adiouflent qu’ils [ontfisbiets à la

(grandeur (7* vMajeflé de Doua que leurEmpire ou regne n’ejiproprement M anar-

fin-(016 M onacratie,mais acree "(y diuine rinci auté,(y comme arleIo e lie lcon- h

, i P«revu emblaèle garnement Aprion,Tlreocratie, en laqueHe Dieu eji le premier a" le
oiiuerain,e’y* lequel il faut con ulter entoure "latter: d’Ejiat,cleuant que pajfer outre.

Qui ejlleprincifal ou: 0 argument des fiiniis liures de I ofue’, des I tiges, des Rois, des

Chroniques appelles: Paralipomenon , d’Efilras (9*;Neltemie . (9’ autres fimblaliles
Écrits , qui, pourcete caufeffecialement, ont efle’ mit I dans la fainfie’ Biële. I e n’en veux

difcourir-elauanta e , dautantque noflre I ofeplie refluera affez teHe maniere de gens,
amonflrcraa l’y l q V ’jafaires d’Ejiatfirtt teUement vnies (7* mejlee: auec la loi
de Dieu, qu’il e pu i, ’ les [e arer a démieller (l’enfemâle ,fans qu’il en aduien-

ne ce qui ejiad I nual ,Àntioc au H erode:,aux Babyloniensferjês, Grecs,RoL
mains (9* autres Alte l A de ce monde, qui n’apparaiflentplueparfaute de ce point-"i. Ce

que ie vous ai lien vo’ limiter, fierai que vojlre M ajejié fi flaira à la lee’lure d vu

fiexceUentfuéiet,p que c’eji aux Rois (9’ Princes d’aimer toutes amures qui trait-

eent des chofes diuin’ A les aduifint de leur Eflat (’9’ deuoir. Ï e filPPllt la diuine bonté

(S I RE ) que vous enfuifS’iezfi bien faire voflre profit que Vous en tiriez falutaire

exemple, en receuiez fruéiueufi confilatien, a rapportiez heureufi profite me: De
«gire dinde de Paris,ce 2.6 Mars x57 8.

citrates-humble 6c trcs-obc’iil’ant Profcfl’eur é: lectcsèf’ainâc;

Dogger en Thcologic..- h,,......-- ... ...4-.
l

; ”.V*:mJ-u
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712. , » W, i - ;ËLAVIVS IOSEPHVSÏ

.A EPAPHROpIT DE L’ANTIQVITE;
DES Ivrrs,coat’rnn APPION Atnxauonru.

LIVRE PREMIER.

A R les precedens liures des Ant’iquitez ( ô Epaphrod’it,le meil- 9l
leur des hommes) i’ai fuflil’ammenmomme il me femble,de’cou-

uert â tous lifans, 8: mis en claire euidence l’antique foutce , les
’ Ë commencemens a: accrois de noflzre nation luda’ique , mon-

trant qu’elle eli fies-ancienne 8c de primitiue origine propre
&domefiique, qu’elle aufli a demeuré en cete region laquelle maintenant:
nous pofl’edons. Car t’en ai décrit la rres-ample Hilioire, contenant ers
temps le nombre de cinq mille ans , déduite de nos (acre: liures Hebra’i- s.
ques en lanngcGrec. Or pour autant que ie-voi , a: fçai efire plufieurs

renans égard au blalme par aucuns folement contre nous mis, en auant, .
dont ils donnent peu de foi d’elire vrai ce que par moi a efié écrit de zo.
l’A ntiquité des Iuifs, ellimans nolire nation dire vne nation nouuellc, pour
autant que nos premiers maieurs n’ont cité el’timcz dignes par les nobles
a: renommez Hifloriograpbes Grecs, que d’eux parmi leurs biliaires fuit
faite aucune mention. Pour tous ces deux, c’elÏà fçauoir pour les blafmeurs,
a: pour ceux qui s’y fondent, i’ai eliirné faire mon deuoit,d’écrire brie’ue-

ment de toutes ces choiesdeuant dites, ô: en cete Apologique defenfe,re-
darauer la déraifonnable,&,qui pis ethvolontaire menionge,exptefl’émpent

a: de gré malicieux mile en auant par ceux,qui derogent à nos veritables
écriras: par meime moien amender en meilleure opinion l’ignorance de ceux,
quidannentcroiance 8c authorite’ânos calomniateurs, se vniuerfellement à in
tous,meiinemét a’ ceux qui volontiers reçoiuent 6: embraiÎent la verité, faire ’

ouuerte à: aireuree demonflrance de nofireAntiquité luda’ique, protel’tant
qu’en mes écrits ie me Fortifierai par les approbations de tels témoins ’fcrip-

teurs Hilioriens’,qui de toute memoite entre les Grecs ont eiié iugez dignes de »
foi se d’authorité. Et quant àceux qui de nous ont écrit aucunes choies en

lafine calomnieufement 6c faufiëment , ie les demonllrerail’ans doute eux-
mefines par cux- mefines eflre redarguez de faux, a: conuaincus par leurs pro-4
pre: écrits. le me mettraiauffi en deuoit de manifellzerôcdécouurir les caufes
pour lerqueîles entre tant d’Hilioriens Grecs, bien peu d’iceux ont fait men-
lion en leu’rshiiioires de nofire gent 6c nation luda’ique. Et femblablement 49
danueraià conoillre qu’entre les hil’toriens,ceux quide nous ont écrit, n’en-

fçauoient rien,ôc n’en sucrent aucune cbnoiiÎance,ou bien faifoient femblant
de n’en-tien fçauoir a: conoiflre.

Premierement,ie fuis grandement émerueillé de ceux qui eflimét que fur les

choies anciennes Foi doit dire adioûtee feulement aux Grecs, à: que vers les
(culs G recs,duit elire en quife l’entiete verité de l’hilioire antique: 5c qu’en ce-- .

’ la ne Faut donner croxance ni a nous Hebteux, ni aux aurres feripteurs dequel-
conque langue ou nation qu’ils (oient. Mais pour certain ie Voi 6c contai ’

tout
fi



                                                                     

I LIVRE PREMIERS. .95;
tout le contraire CHIC aduenu, s’il faut s’arrefiet non aux vaines opinions; mais. î

à la verité a: raifon des cho (eszca’r certainement i’ai conu toutes les defctiptions

G tecques elire de choies nouuelles , non antiques , faites’ ou aduenuës depuis
hier(c,omme l’on dit) ou depuis naguercs,comme [ont les fondations des citez,
les inuentions des arts , les ordonnances des loix: bref, la diligence aécrire hi-’
[foire cit en toutes choies vers les Grecs plus ieune 6e plus nouuelle,ôc de trop
frefehe se dernier: memoire. Mais les Égyptiens , les Chaldees 6e Pheniciens i
(car ieine tais pour le preienr de mettre nos Hebteux au nombre d’iceux) ont
de route memoirc des temps (commeles Grecs meime confinent) ancienne,

o continuee 8c permanéte traditiô hifioriale des memorables choies faites 6e ad-
uenuës Et la raifort de rit lôgue’ôc permanëte duree de toute antiquité,eli que
tous les Chaldees,& les Égyptiens habitent és lieux qui ne font fubie-tsà la cor-7
ruption de l’air,& touiiouts ont eu celle grande prouidéce, que de toutes cho-’ ’
ies faites ou aduenu’e’s entt’eux, a; de leur temps, rien ne fuii paire fans en Faire

memoirez ainsparles hommes (çauansentr’eux ont toujours cité prononcecs,’

(liernes a: cnregiftrees és écritures a: archiues publiques. Mais tout au contrai-
rcinnumerables corruptions ont enuahi.occupé sa gaité li G rece,ôe effacé l’au;

thentiq)ue memoire des chofespafl’ees. Et encore qu’ils déctiuent touiiours hi-’

w (foires ren recentes,fi cit-ce que chaman d’eux trisme qu’vn parti d’eux aie eu
prmcrpauté fur l’vniuers ne s’aduiiant quetblen tard , a: encore a grande diffi-

culté ont-ils pt’i conoiûre la nature des lettres. Or eux maintenans que l’vfage
d’icelles efi fort ancien, fi efi- ce qu’ils le glorifient l’au’oi r receu des Pheniciens

6c de Cadmus, fils du Roi de Phonice,Agenor. Et toutefois de ce temps-l’â,qui
n’en: tto ancien,fi n’ePt-il aucun d’eux,qui pûfl monfirer écriture ’ou biliaire

qui dét-lbrsa-it efle’faite ou referuee niés Têples niés Archiues publiques: veu

. mefinernentqqeles gefiesfairsàTroye-la-Grand’, odla guerre dura par tant-
d’anspiufieursfieclesaptes Cadmus : neantmoins encores-il eflé controuerfe
quefiion : àfçauoir, flan temps de celle tant renommee guette ils vioienrde.
lettes.Et certainemét la vsrité a en cela plus obtenu,que l’vfage des letres telles

3° qu’à prefent nous les auons, leur citois inconu. Or cit-il tout confiant de hors
de doute, qu’entreles Grecs ne ferrouue nulle plus antique defcription que la
poëfie d’Homere.Et fi cit toute manifel’te’ qu’H omere fut plufieurs ans aptes :332

la guerre de Troye. Encor dit-on, qu’il ne laura point à la pof’terite’fon poëme m "’- en:
mon un:écrit par lerres,mais feulement referue’ en memoire par chants ou vers. chantez, a»: me: la.

qui puisapres furent airemblez en vn corps. Dont cit aduenu qu’en ce beau fixa”
poème (e trouuemainte difl’onance. Dauantage, les Grecs, qui les premiers le
font mis à étire: c’eità fçauoir, Cadmus, Mileiian, Acufias,Atgian , a: tousles
autres quicôques aptes ces deux (ont remébrez auoit éfi’é, tous ont bien peu de

tépsprecedé la grande expedition d’armees des Perl’ es contre les Grecs.0utre-

’40 plus,les Grecs meime côfeffent que les remiers Philofophes Grecs,qui,auzn:-
tous en laG rece,onr cerc’hé’ôe enfeigne la fapiëce des eiTéces celeflesôediuinesrî

c’eli à (çauoir, Pherecy deSyrie,Pythagoras a: Th’ales,ont elié,difciples desE-gyi

- priés ô: Chaldees:ôc que ce peu qu’ils ont écrit leur fêblc eûtelespremieres cil

critutesôe plus anciennes de toutes:voire fi anciénes qu’agrand peine’lesGrecs
andine croiét icelles choies auoit cité écrites pareux. Cammét’donc ne feroit-i

il tres- déraifonnable, que les Grecs s’enfiafl’ent lis’de tel orgueil, tontine [i euse-â

[culs fçauoient les choies antiques, a: d’icelles donnafrent la parfaite Verite’ 2 ’

Et quicf’t celui, qui des intimes égriuains Grecs ne facilement conoiflrg

Iomc s: . ” " sas M



                                                                     

5,: CONTRE’M’PION ALEXANDRIN;
apperceuoir ce comprendre, qu’ils n’ont rien écrit de ferme-verité a: certain
fçauoir’afl’euré: mais autant qu’vn chacun d’eux en a penl’é en fon opinion,’au- ’

tant en a»il declare’. Dont cit aduenu qu’eux- mefmes fe redarguent entr’eux

par leurs liures contradié’toires:& n’ont point de honte de propol’er de mefmes

chofes,fenrences côttaires. Mais à ceux qui font plus l’çauâs que moi, ie pourrai
’fembler ellre en ceci fuperflu, ac redôdanr li ie me veux mettre à découurir en

,côbié de licuxHellanic cit difcordâtàAcufilas fur les genealo ies:& en eôbien
de lieux Aculilas reprent Hefiode, ou cômentEuphor en plufigeurs panages de-
monflzre appertement Hellanic dire menionger. EtTimee au femblable redar-

uë Euphor de menterie. Dontlui-mefme el’t aufli repris par ceux qui aptes
s Citer-on in furent. Semblablement ,tous en genetal’ont conuaincu’ Herodote d’offre
”””””’ fabuleux de faux hiltoriographe” Voire queTimee n’a voulu ne daigné s’ac-
Hermine
m" P" 4* cordera Antiochus ni à PhililŒ, ne à Calias en l’hil’totte de Cilicie me suffi ceux

* niainnxrm- , , . - . . . - . t . ."un fr qui ont ecrit les hilioues Atthides des choies faites en la teuton Attique, ne les

H . a . .. v * .3.429:3: ’ Argoliques des cas aduenus au pais d’Arges , ne le fontf’uiuis ne concordez les

33,,W vns aux autres. Et que faut-il dire des feules villes 6e cirez , 8e telles moindres
5""12" h choies? veu de la fies-grande a: tres-renoinmee guerre Perfi uc,on canoit

Îfiufl’ 1 a n ’ a . neLuis-nm. l’es plus celebtesôeles plus approuuez écriuains auoit tant cité di cordas accon-
2’: 1’53: traires,voire qu eThucidides mefme,efi accufé comme faux hil’rorienscombien

gym?" qu’il femble auoit écrit l’hiltoi re de l’on temps le plus diligemment 6e fcrupu-

. au pn- .32:14;: leufement obfetuee de tous. De telle repugnante se variable diffonance , plu-
l’Ijlechu- fleurs 6C diuerfes caufes parauenturc autres que celles que i’alleguerai, fe dé-
f,’f,’;:,’,:5- conuritont iceux,qui curieufement les voudront chercher. Quanta moi, i’ae-

a!" 3 Ti- tribuë la principale railbn de celle diuerliré a: contrariete’ des hil’ioriens Grecs

’ à deux caufes, lchuellesie déduirai. Et premietement, ie di que laïcaufe de telle
repugnantevaricté hiltoriale,qui ne feinble elire la premiere ce plus prochaine
du vrai, c’elt que désle commencement les Grecs n’ont iamais eu cette cure a:

diligence de faire continuellement 6c l’uccel’liuement encroniquer en publi-
ques defcriptiôs gardees és temples ou és Archiues, les chofes memorables,fai-
tes &haducnu’e’s ou qui fe faifoient toufiouts,ôt aduenbient en chacun sa tout

temps :carleldefaut de cela a principalement caufé erreur 6c donné puilfante
occafionde mentir se de fuppofer faux aux poûerieurs, qui en: attenté de
mettre en auant quelque chofe deltanriquité, fe fentans ne pouuoir dire dé;
mentis ne redargigz par le témoignage des annales ou confcriptions public
ques qui nulleselioient,ôt du tout nonchalu’e’s : non feulement des autres peu-
ples Grecs , mais aulli des Atheniens mefmes , qui le vantent dire fies-anciens
engendrez de leur terrepropre dezle commencement de la creation , 8c non
delcendus d’autres hômes,ôc qui le glorifient et’tre les maifites 6c entreteneuts

des lettresôe- des arts,dc"s doétrines a: difciplines,vets eux toutefois ne le trau-
ne rien de cette premiere et ancienne confcription publique. Mais pour le plus

- haut ils difent leurs plus antiques lettres efire les loix écrites par le Legiflateur
Dracon,eonliituecs furl i forfaits criminels,bien peu de téps auant la tyranni-
que dominatiô de Pililira .Er des Arcades,qui tant prennent de loire de leur
memorableantiquite’, qu’en fçauroit-on dire? veu qu’apres les fu dits,ôe encor

à grand peine furent-ils inl’truits aux lettres. Entendu donc , que par ce defaut
d’enrcEiliremens publics,n’el’toit entre les Grecs confetuee,ne propofee aucu-

ln’eaur critique confcription hil’roriale, qui reliall: en petpetuelle conferuation
gu’qui fuit pour enfeigmr le dcfireux d’apprendre ôevredarguer les menteurst

.-.-4...4-.4-«. "a a... ....-..4---- -.... ..-..-r.--... a..- -..- . .- -.-- .
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LIVRE PREMIER: .. ’93;
cela en elÏ’aduenu que grande difcordance en cil nec entre tant d’efcriuai ns de

Grece. Il y a outre cette-ci vne feconde raifon. Car ceux qui l’e font moflez
d’écrire, nefe font pointeltudiez de dire verité , combien que ce fuit toufi ours

leur premiete à: plus prompte promelre , ains leur plus fludieufe cure a cüé
d’auoit tus-abondante 6e belle parade de braues paroles. Et fe font propofc’ de
fuiurela forme ce maniere d’écrire ’u’ils chimoient el’ire la plus pril’ee en leurs

’ fiecles. Et encore aucuns d’iceux fe font tournez à écrire fables 6c plaifans con;

ces inuentez,auttes à capter grace 8c beneuolence en écriuant les hautes loüani
to ges,ou des citez,ou des Rois ou Princes,les autres fe font adoriez» d’eux-meime:

à blafm et, vituperer ou acculer les caufes, les aérions a: lestécrirutes des ptece-’ ’

deus ou les écriuains mefme .en cela penfans [e faire apparoillre meilleurs 6c
plus approuuables queeeux contre lefquels ils auoient écrit , mettans tout leur
ellude se leur intention à cela. Bref, ils ont petfeueré en tout et par tout à faire
chofes trescôrtairesà la nature de l’hiûoire.Car l’indice 6c propre marque pour t

concillre la veritable hilloire,ell,fi de intimes chofes 8c faits ils disét a: rapet-
tenr les mefmes se femblables narrations. Mais au côtraire,les Grecs Hiftoriés,’

quand ils écriuoienr tout autrement que les autres, adonc ils fe penfoicnt de;
a o noir titre tenusles lus-venerables de tous.Parquoi,quar à la brauade des paro-

les ôccxcellence d’ arangucr, fans point de doute 1l nous faut en cela cederôc
confefrct ellre moindres aux Grecs: mais non quant àl’antique verite’ de l’hi-

licite: mefmemét des affaires des choies faites, et gelles’aduenus propres à vne

chacune prouince se pais, ou l’Hiltoire a originalement ellé enchroniquee.
O r donc ie crois qu’ils me ecderont que dés le tics-Vicluæficclc, 5C de tout réps
iadis les Égyptiens a: les Babylonienront’eu’t’r’eîï’gmr’ande cure je diligence de

faire écrireleurs’n’tïriales quand cette charge elloit chofe en jointe aux Sacrific’

eateurs , 6c en icelles ils philofophoient comme les Chaldees entre les Babylo-
ariens. Et les Pheniciés , qui plus le font mellez auec les Grecs,6t ont vfé de 1ere:

3° tres, adonner les ordonnances de conduite és affaires de la vie cômune,ôc tra-j
dition pour memoire à la pofierite’ des tenures a: acres publics. De tous ceux-’
la, entr’ eux accordans se conféntans , ie ne veux en cet endroit parler: mais en

briéues paroles, ie feraiclaire demonlttance , quant à nos vieuxperes Iuifs 6: .
premiers progeniteurs Hebreux , qui à faire écrire, cnregilirer 6e encroniquer
le confpirations des actes publics ont eu la mefme folicitude, cure se diligence
que les fufdit Égyptiens , Babyloniens 6c Pheniciens (alin- que ie ne die meil-
leure se plus grande ) de céla faire par authorité 6c commandement , donnans,

charge aux Pontifes se Prophetes: meimement pouraurant que leur antique,
authétique 6c publique hilloriale confcriptiô côtinuee de main en main,a cité

’ iufques à nollre téps gardee en fauueraine integtité(& fi plus Hardimér,ôcauec

.4 ° plus grade côfidenee,ie l’o l’e dire,encor perperuellemêt fera côferuee. Car pour:

tels œuures exercer 6c parfaire dés la premiere ori ine,non feulemét ils conflue
sucrent des bômes tres- approuuez en l’ainteté ac (sciât, 6c bien preparez 5c in-’

Ptruits aux chofes diuines,ôt agreable propitiation deDieuzmsis aulli pout’ueuë
ren: par b6 ordre ordôné que le gère des Sacrificateu’rs, ou hômesfacrez de de-

r c diez aux diuinsofiices demeutall’ent purs 6c inuiolez en leur (au; fans meflâge i
auec autre lignee’ par aŒnité ou autremét.Car en nol’tre loi Mo a’ique il el’t ora;

doué quel’hôme delline’ au Sacerdoce ou Preiltife fait yll’u &nai demere femoï

me du mefme fang 6c generatiô de Leui,6e s’il le veut marier,qu’tl prenne férue

a ligneeLeuitique,sâs auoit vers autre paréage égard aux blés seaux hôneutg V
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7,; CONTRE armon ALEXANDRIN,
Et fi faut que par plulieurs tefmoins il donne àconpiltre fa generation de fou; -
te ancienne lignec. Ce que venerablement nous obfcruons de faire non feule;
ment en noltre propre pa’is de Indee, mais en quelconque lieu quefoit eiiablie
la demeurance de nol’ite nation,là dt nollre integrité inuiolee quant aux no -
cents Preflres: c’elt à fçauoir, en Egypte 6e en Babylone, 6c en tout lieu (il;

moride,que foient difpers les hommes Iuifs de generation facerdotale. Carils
’cnuoicnt expreifément en Hietufalem au grand Pontife duTemple , écriuans
de par le pere le nom de l’époufe ,6: de tous fes ancrés progenireurs, 6c de ceux

qui rendent certain témoignage de fon parentage. Et fi par inouuemenr des
guerres les chçfes fou confules en trouble, comme ja plulieurs fois cil aduenu

uand Antiochus Epiphanes auec armee vint en nolire region , 8c Pompee le
Grand, de Quintile Var, 5c principalement par les guerres faites en nos temps:
alors ceint , qui relient de la lignec facerdotale , repatent de nouuelles lignees
Leuiriques, par l’authorité des écritures antiques,ôt prouuent et approuuent,

ou reprouuent les femmes 5c filles qui font reliantes. Car ils ne feioignentia-
mais a celles qui ont el’té captiues,craignans de fe nieller à quelques vnes qui
aient eu affaire auec les ellrangers. Or lalcettaine conciliante de celle pure in-

’ tegrité du mariage Sacerdotal non niellé auec autre fang,appett elire tres-grc’i-

de en cela , que nos Pontifesnômez 6c defcendus de pere en fils l’uccelliuement

entre nous le trouuent enregillrez depuis deux mille ans. Et s’il fe trouue au-
cuns Leuiriques des fufdits hommes de generation Sacerdotale, qui preuari-

uent cete ordonnance nuptiale , il leur cil dcfendu d’approcher de l’Autel, ne

de participer àautre quelcôque fanâtificationAinfi donc,tres-droitemët,voi-
te necel’fairement cil: aduenu que nos Hilloires écrites par les Prophetes font
tres- feures,cettaines a: vetitablcs, à raifon que l’aurhoriré fie puil’fancc d’écrire

’ les gelles,aduentures 6c annales n’ell à tous permife,ôc en la publique Hillzoire

n’y a aucune difcordance.Car les feuls Prophetes aians la conoilfance des cho- l
fer palfees , prefcntcs a: antiques felon l’infpiration à eux de Dieu donnee: 8e 3°
écriuans appertement ac publiquement les choies faites et aduenuës en leur
téps,nous n’auons point vne in nite’ de liures entre foi difcordâs, 8c a eux-mef-

mes contrarians, nous auons feulement vingt-deux liures contenans la defcri-
ption de tout le temps ,oû la foi se la creance el’r a iulle taifon receuë.Defquels

vingt-deux liures les cinq premiers [ont de Moyfe, contenans les natiuitez ô:
gen ealogies des premiers anciens hommes: a: la déduite de la generation hu-
mainr,iufqu”a la mort de lui Lequel temps n’ell gueres moindre de trois mille ;
ans. Et depuis la mort de Moyfc iufques à Artaxerxes,Roide Perfe,qui fucceda --
à Xerxes,les Prophetes ont écrit les gelles,les choies faites 6c les cas aduenus de

leurs temps en treze liures.Et les quatre dernierslconticnnét les Hymnes com- g
pofez St chantez àl’honneur de’Dieu,& les faints preceptes 6c bons enfeigne- 4°. À;
mens concernans la vie humaine. Depuis le regne d’Artaxerxes iufqu’à nollre ;
temps,tousles faits dignes de relation, 8c toutes 6e vne chacune chofe memo-
tables aduenu’e’s , certainement ont cité diligemment miles par écrit, toutefois

non tenues en il rande foi 6e authorite’, queles premieres : pourCe que la fuc-
cellion des Prophctes n’efloir li certaine. Neantmoins il appert parles ceuures
’mel’mes , les chofes auoit elle ainfifaites comme nous les liions se croions en
nos propres lettres : veu qu’à icelles, depuis tant de liecles panez, ne s’cl’ttrouué

performe qui air prefume de rien y citer ni adiouller, ni changer. Car cela cit
gris: naturc,6c incotine’r défia premier: generation planté en l’efprit des Iuifs de
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nommâtes efcrits diuins’enfeignemensficàiceuxs’arrefier,8c pariiez pour la

foullien d’iceux mourir(fi befoin elbbien volontiersDonc on a veu plufieurs
luifs captifs auoit cire fouuent mis és’ griefs tourmens , 8c auoit fouli’ertdiuer-n

fes ce cruellesmorts,és theatres ce places publiques ,pluftoll: qu’ils commiffent
faute d’vne feule parole contre lputs loix 6c autres efctitures. 0 r qui cil celuy
des Grecs,qui ait iamais fouffertëc enduré telles peines out telle cauikt’quànd
ils ne voudroient feulement fouflenir la moindre ofl’enl’épu lezion our main-b I

tenir leurs iniures a quand bien ores tous leurs efcrits deuroienrelîfie dellruits
ïo 5C periz.Carils ne les cil-irisent tilts que belles paroles couchees au plaifir des ,

efcriuains.Er certes à iul’te raifon ont-ils telle opinion mefmes de leurs antiques
feripteurs:pource qu’encore âprefent en voient-ils aucuns d’enrt’eux,qui pro-I
fument bien efcrirel’hilloires des chofes 8c gel’tes,aufquelles iamais il n’allilleë

tenture furent prefens,ne les virét,ne encores ne les veulent apprendre deccuk
quiles fçauent. Finalement de la guerre ludarque qui dernierîment futfa’ite
contre nous en la’prinfe sa dellruüion de Hierufalem &captiuitez des Iuifs-,au-
tians efcriuains Grecs en ont ofe’ mettre en lamier: quelques Hiftoires se: tels

1’ qui iamais ne Vindrent en ces lieux deIudee:& n’approcherent onques du lieu
ou furentles gelles d’icelle guerre:mais par le feu!" ouy dire , aians compofé

à ’o quelque peu de narrations de ces fairs,l e font impudemment ofé vanter du nô i
’ d’Hilloriens.Qu’andà moy Iofe’phe,i’ay faitla veritabledefcription 8e de toute

la guerrc,’ôt detoutesleschofes particulieres rememorables,*qu’en icelle ont
me faites 6c aduenuës. Car mefme en performe ay toufiours el’té prefent à
tous les affaires:pourcel n’entre nous i’elloisehefôt Ca i’tasnesdes Galileens,

tandis que nous eufmesilaculté sa puiifance de nous defiîndre.Mais la fortune
aduint que ie fusprins prifonnier de’ guerre: durant laquelle capriuité Vefpaâ-
fien &Tite Empereurs oc chefs de l’armee Romaine (qui m’auoient en leur
garde et puil’fance)me faifoient toufxours voir,ôe diligemment aduifer tous les
affaires demenez en celle expedition,moy el’cant du commentement enferré a!

se menotezmais puisapres i6 fus relafché a: enuoyé auec Tite d’Alexandrie àl’afL

t fiegement de HierufalemDurant lequel tem’ps rien digne de ’memoire’ ne fut

fait-,qui peut eûtehorsdema cognoiffancezcar en faifant a volant. ce ui’ f:
faifoit en l’exercice Romain,ic mettois par eferit tout ce que ie voyois a: o fers ’

trois auec tre: curieufe dili enceÆt de tout ce qui fe rapportoit et decouutoit
parles I uifsqui de volôté à tendoient aux Romains,rnoy feulayât plus entier: r
intelligence de la langue Hebraique propre aux luifs , en ef’tois aduerti en;
tierement.En aptes eftant venu à Rome,ôc là aiant trouue temps de loifir il
repos,ayantaulli de-lia preparé la matiere de’mon Hifloire toute prelle , 6c à
icelle mettre par efcrit vfant d’aucune fçauans peut aide 6c cooperateurs , à ’
raifonde l’eloquenée Grecque,ie mis en lumiere les faits de gelles aduenus

aco en la guerre Iudaique,En quoy m’allif’ta en’efptit Vne fi grande 8c fi couffin-s

.teaffeurance de verite’,queie ne doubtois" point appeller a t’efmoings de la
foy de mon Hifioire,les premiers 8c deuant tous , Vefpafien , se Tite Emà
pereurs et fouuerains chefs de l’arme: Romaine. Car ils furent les premiers
aufquels’ie prefentay mes liures, se aptes eux, à plufieurs autres nobles ci-
solens Romains,qui auoient ronfleurs ollé profens à la guette ludaique: et il
en vendis grand nombre à plufieurs hommes de nollre nation qui feniblOie’nt
eûteinl’rru-i-ts a: apprins en l’audition 5c langue Grecque; entre lefquels

rams a: e i ’ ’* -’ 1* ù si? -. iii
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il! ules Atchclaus.Herodesle tref-il’lul’tre 6c l’admirable Roy A grippa. En (qui; ”

mementtous ceuxlaontarrellé que i’auois nef-diligemment en mes efcrits.
maintenu 5c gardé la verité;ce qu’ils n’eul’fent diilimulé ne teu de reprendre fi-

des faits 6c cas aduenusi’cuffe ou par ignorance oublié aucune chofe , ou par
faneur 8c grace changé ou defguile’ le fait. Mais aucuns mauuais hommet s’ef-

’ forcerent de dcroget foy se creance à mon Hiiioire par - efcritures a; oraifons
contradiâoires,quafi comme exerçans en monvitupere les themes qui és efco-
les font trairtez en declamation par les adolefcens,ôc faifans chef d’œuure 6c
grade gloire de detraâion,ôc d’vne accufation non efperee,fans côfrderer que ’I

.cela de tous doit eflrefceu,c’elquuel’homme qui fait profeilion de bailler aux 1 o
antres la cog’noiffancc des choies vraies a: certain es, il cil neceffaire que pre-
micrement luy meime en ait eu parfaite cognoiffance ou pour auoit el’té pre-
:fenr aux a&es,oupour auoit fait diligente inquifition vers ceux qui les f çauent
alfeurementDefquels deux chofe de prefence,ôc d’inquifiti’on le penfe auoit

’ fait deuoir ôtœuure en mes defcriptions.Cat les liures des Antiquitez,comme .
i’ay dit,ie lesày tranilatez des facrez volumes , moy citant de lignee Sacerdo-
tale &C participant de la fapience qui cil contenuë c’s faind’tes lettres.Semblable-

ment ay-ie defcrit l’l-liiloire de la guerre Iudaique’ , se de maints aères qui s’y A

font- faits, ayant moy meime l’operateut 6:: fuirent», 6c de. plufieuts preient
fpeâatcut, confideranr 8c totalement n’ignorant rien de tout ce qui y a elle
mis en confeil ,ou dit , ou fait. Commentdonc n’eflimera l’on eftte bien im-
portun a: prefomprueux ceux ,qu-is’eil’orcent de debatre .contre ruoyrlalP veri-
Ite’,par eux ignoree,ôc par moy cognue’PLefquels encores’qu’ils fe vantent auoit

Jeu les commentair.es,ôc,iournaux papiers de memoire , contenansles finguliers
de particulittsaéles des Empereurs Romains , qui relioient chefs de l’exercice,
fi n’ont ils toutzfois point ellé prefens aux affaites,confeils 8c gefles des noilrer,
fait a f canoit des Iui’fs,deii’endansleur vie,cité,ôc liberté.Donc pour toutes ces

. caufes fufdites i’ay faircelle digreflion cxttaüagante ô: neceifaire,pour demon-
tirer quelle faculté à: Lcognoiifance des chofesel’l requifesà ceux, qui promet-
gent efcrire hifloire.Et.fiay fuffifamment , Comme il me iemble, donnéà co-
gnoiflre que’la defcription hilloriale des chofes 8c des aérions paffees cil plus
iblcnuclle &autentiquc és autres languesôc nations , que les fuperbes Grecs
appellent Barbareszqu’elle n’cll entreles Grecs mefme. ’ Or veux-ie premng

ment vn peu difputcrcontte ceux qui tendent adonnera entendre que l’allem-
blee populaire, la compagnie,ôt,conuerfation d’entre nous’luifs n’citpoint an-

tique , ainsïde frefche memoire nou’uellement .eileuee au monde :alleguâs celle
raifort , que de nous, (V de nofire gent n’a rien. elle efcrit,ainii qu’ils difenr, par

kil-liliale graphes G tees Puis aptes ie propoiïerav les pteuues 8: tefmoignagcs
de npllrc Antiquité,extmits non denosliuresflebraiq’ues, mais des efcrits des ’

cfirangersâôc ddhneraymanifeftemcntà cog’noiilre , que ceux qui blafment
goûte nation ludaiqii’egn’ont utile carafe nyraifon pour blafmer.Cecidonc en
premier lieu ie propof’e , que noflre premiere à: ancienne habitation en Indee
n’apoinîçljçe’ et n’elÏcmaririmeme prochainefeante furia mer. Nous ne nons

niellons point densifiera: i tranf ports de inarçhandifes ellrangeres,& par ainii
nous nettauaillons goutteux loin grains voiajges 8c peregrinatiôs exrernes , al-
lans a; venons ,n’ernpofiàfis ,8: rapportansd’vn pattued’autre z maisnos citez

fontamfesbiçnloiiigdelamcr godesportsipoffedans vne kregionn bien graife
a; rres fprrile.’lîn’icelle nous labourons pcontinucllement ,cmployans noilte
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principale cure 8c diligenceà la bonne nourriture 6c infirué’tion de nos eufans’
efiimans l’œuute le plus necefraite dermite la vie eflte l’obfcruan ce de nos fain-
tes loix,8c la tradition ou enfeignement de picté enuers Dieu ,’ pure religiô , a:
fa fainôtete’Joint, que outre toutes choies fufdites nous auons encore vne ma-
nier: devinreà nous propre à; des autres difiërente comme vne efleé’tion ou I

abftinence de certainesviandes,en circoncifion ,en diuerfité de vePtemens 85 4
habits,en fefiiucs folennitez,en œuure feiour , 8c bref en tout ellat politic

, ou œco’nomic,tcint diuers des autres gens,ôc à nous peculier.Dont s’efl fait que

5° nous n’auOnsiamais eu rien commun au et les autres nationszôc pource e’s ans
i ciens tempsipafliez rien n’a cité qui nous peul! faire communiquer n’auoit con--

merce auec les Grecs:comme ont bien en les Æ gyptiens à came des marchan-
difes que par la traitte des mers ils portoient en Grece,ôc rapportoient de la
Grece.Commc auili ont bien peu auoit les Plieniciens , habitans la region ma-
ritirrîe,& vacans aux trafics de marchandife, 8c aux negotiations se faciendcs
requifes pourle’defir de gain 6c conuoitife de pecune. Dauantage nos peres
anciensfôc nos maieurs 6c ancefires,ne fe font pointaclonnez aux voleries, de

i fltoùfl’emensfl briganderics com me quelques autres nations : ains ne camion
tans tien plus poireder quelleuts terre eux de Dieu douce-me fr: font point- tout
nez àfairc guerre aux e rangers ou à leur .voifins :i iaçoit quien «tolite regina

r yeufi; plufieurs milliers de forts. ac vaillishommes preux à guerroier. Et pource
in’les Pheniciengg’rands neg’otiateurs,és parties de la Grece à caufe des trafic:

demarchandifes incontinentfurcnt cogneuz des Grecs,ôc par le moien d’item:
les Æ priés,ôc tous peuples par lei-quels charges’ôc voiâturcs de nauircs mat.

’chan es clIoient tranfportez aux-Grecsfendant les grandes mets. (Qand aux
Medes St Perfes ilsont tenu l’Empire d’Alieà la veuë 8c planiere cognoifïana

ce de tout lemonde.Et outre plus, les-Perfes trauerfans iniques ànoitre’ terre,
a: paiïans del’Afic en l’Europe,ont mené, les grandes guettes iufqu es en l’au«

tre part de la terre ferme.LesTrachiens ont eiie’ de fcouuerts pour la prochaine-
te’ du voyfinage, les Scythes ou Tartares,ont crié cogneuz par iceux qui flot;

3° tent fur la mer Pontique 85 de Negrepont.Finaleinent tous ceux qui habité:
vers les mersOrientales, ou Occidentales,ont eflé renommez ô: cogncuz à
ceuxqui en ont voulu faire Confcription. Mais les peu plcs qui habitent plus
haut en terre fetme,& regiOn Mediterranee,qui font plus efloigucz des mersa
ont ePté par long - tempsignorezCeqif appert au: aduenu Intimement en
Europezoû la cité Romaine ayantacquis ia par un: d’ans puiflîm ce &domina-

tian, 8c tant mené de grandes guerres,neantmoinsn’a point au celebréc en
Hifioire ne par Hcrodote ,ne par Thucidirie,8c bref nul des Hiltoriës qui on:

ho elÏe’ du temps de ceux lâ,n’en ont fait aucune mention :mais finalement bien
tard,& à grande diflîculte’la renommée 6c cognoifYa-ncedes Romains et): par-

uenuë aux Grecs.Les Gaulois «Scies Efpagnols ont eflëtant ignorez paru-ceux
mefmes qui fout eflimez 8c receuz pour tref-diligensmitheurs,emre lel’quelscflr
Ephot , qu’ils cuidoicnt n’eftre qu’vne feule cité tomé la! region des . Efpa-,

gnes,q’ui tient me tant grande partie des terres OccidentalesiEt li racontentà
. la volee les mœursde ces peuples Gaulois 6c Efpagnols, tels quÏils n’y (ont ne
veu: , ne ditz,nefaits. O t la caufe d’auoir ignoréla .verité,ôc pource qu’ils en

elioient par trop loing:8c beaufs pourquoy ils ouitiefcrit choies faufres,elipour
g: qu’ils ont voulu efirexeuutacontet quelque chofe dauantage que les au:
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tres.Côment donc fe faut-il efmeerueiller fi nofi te natiô ludaique t5: efloignèé
des mers 8c des ports marritains 8c peuples necotiateurs &zperegrinâspfiât en - a
clos en pays Mediterrain, se vinant en ies même: peculieres loix, mœurs , et
maniere n’ayans rien commun auec les autres peuples une. efte’ cogneuë de plu-
fieurs se; parce n’a donné occafion de faire parler 6c efcrire de foi? Or pofons
donc le cas,que à l’encontre des Grecsnous voulions vfer de leur meime argue
ment en dlfa’lt que leur nation n’ei’t pas antique, parce qu’en nos liures n’eil:

faire aucune mention d’iceux: ne le moquerons-ils pas de telles raifons parmoy I
’ allegues?acpour tefmoigns de leur antiquité ameneront les peuples des te ions
â eux prochainesJedoneauili pour ma part m’efforcer-ai de faire au femb able.
Car i’ vferai principalement pour tefmoings confirmateurs de nofire Antiquité
des Egiptiens,ôt Pheniciens,defquels nul ne pourra eflrc acc’ufé de porter faux

i tefmoignageCar àla veritéils le môfirent dire enuers nous rre-l’grâdem ér in i-

ques,en gener’al certes tousles Egiptiens,& entre les Pheniciens particuliere-v
ment ceux de Tyr. Des Chaldees, cela ie ne puis direzcar ils ont cité confiituez
les premiers chefs a: princes de nofire n’ation’,8cpour l’alliance d’eux auec nôus i

ils ont fait bien outrent mention des Iuifs en leurs efcrits.0r quand i’auray fait

O
.4

foyd’iceu:,6c monfiré les calomnies contre nous eûte faufi’es,alors cofequem- 2. o

mentie remembreray les plus nobles efcriuains’ Grecs qui ont fait mention
des Iuifs:afin que’ceux qui nousfont mal aEeâez n’aient plus d’occafion de

debatre del’Antiquite’ Iudaique. le commencerai donc â recueillir me: Au-
tireurs tefmoignans noflre ancienne origine. Premierement,’aux efcritures des
Egyptiens,efquelles,pour contrariete’ d’eux à nous , on ne penfcroit iamais
ente aucune rememoration , ou commendation de nous 8c de nome genre,6t
pour ce moinsfufpeéts d’auoir eferit en ’grace ou faneur. Manethon , homme
Egyptien de nariuité , mais bien influait en la langue a: difcipline G recque , c6
me il en appert( carilaefcrit en lettres se paroles Grecques) l’Hifloire de fou
pays,ôc icelle deduite 6c tranflateee(commeluy meime con feiTe)des Sacrifica- o
lteurs , le plus fouuent redargue Herodote auoit menti par ignorance quid aux
choies faites,aduenuës, ou qui furent a: (on en Égypte.Celuy noble Hil’rorien
Manethon au fecond liure des E yptiaques a ainii efcrit de nous. Mais i’aime
mieux mettre les propres paroles e luy,comme fi preientement parlant ie le
produifois en tefmoignage. Il dit donc ainfi:Nous tre’fZ antiques Égyptiens, au
temps iadis eufmes vn Roy,en (on nom appelle’Tymas: fous le . regne duquel
(ne fçay pourquoy)Dieu fut courroucé Contre nous. En forte qpe hors tou-
t: crainte,efperance ou attente,6c alors que moins nous en clou rions , vin-
.drent des parties Orientales,hornmes efirangers en tref- grand, nombre ,non
tenommezne cogneus:lefquels auec grande hardieire 6c confidence, af- I I
firent leur campen la prouince d’Egypre. Laquelle par leur grand nom- 46
bre’ôc puifl’anee ils prindrent facilement fans quelconque refiflance , 8c mer-

tans les Princes ce plus grands "Seigneurs à mort oui la cadette ,, au un; bru-
flerent cruellement les villes se citez,ôc abbatirentles Temples des dieux.Fina-
lourent faifans aétes d’ennemis mortels,fe maintinclrent fort inhumainement
vers les mikrables gens de la prouince,tuansles vns fans pitié, a: merlans les au-
eresà la feruitudeauee leursfeinmes de en fans. Et en En elleürent vn d’entr’eux

qu’ilefirent’leur Roy,de quile nom ei’toit Salatis , lequel citant venu à la ciré

eâMemphis,qui cil: le grand Caire, aptes auoit rendu tributaire l’v ne a: l’au-
tre’ptouinee u’Egypre haute’ôc bali: , 6c laiITe’ garnifon au; lieu; opportuns

s
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iur tout principalement il fournir de bonne munirion,ôc fortifia les parties de: :
nets O rientzbien preuoiant que les A fl’yriens,plus puifl’ans que’lui,voudroient

enuahirfon Roiaume.O r aiant trouue en la contrce 6c gouuernement de Saito
vne bonne cite tres-opportune,ôc fcituee en fort bon lieu, affile du cofié d’0-
rient fur le fleuue nomme Bubai’ceJaqucllc cité en certains liures d’vne antique
Theologie , citoit appellee Auar’is icelle eite’ il bafiit , 6c rempara dei’grandes,"

hautes se Forces murailles , mettant dedans vne tresægrancle ô: tres- uifl’ante
I o garnifon de gendarmes,iufques au nombre de deux cens quarante mi le honhl

mes pour la garde de la ville,5c [cureté de la prouinceA laquelle ville Auaris, le
Roi salatis venoit tous les ans fur le téps des maillons, tant pour faire recueil- ’
lit les bleds , que pour paier la folde aux gendarmes, de les faire exercer tous are;
mez,len Enfant moudre 6c reueue’ de leur compagnie , pour donner crainte ô;
terreur aux autres peuples hors la prouince. Ce Roi Salaris , aptes auoit regné
dix-neufans,mourut: 8c aptes lui,vn autrenômé Bayon,regna quarante-qua-
tre ans, à qui fucceda Apach m par l’efpace de i6 ans 7 mois. Puis aptes Apo-
chis, qui tint le regne foixanre-vn an, se puis fut-Roi Ianias par lefpace de, go
ans 6c vn mois.Et en dernier lieu,apres tous les fufdits Rois rogna Ailis quara-

a o te-neuf ans sa deux mois. Et ces iix Rois deuant dits furent les premiers Rois
entre ces efirangersfaifans continuellement guerre au refidu des Égyptiens,ôc
ne mettans leur effort plusà autre ehofe,qu’à effacer le nom,ôc trencher la raci-
ne d’Egypte. La nation de ce nouueau peuple vfurpareur d’Egypte , le faifoit
appellerI-chfos,c’eüà dire,Rois Palteurs. Car Hyc,felon la factee langue,figni«

fie Roi; 8c Ses, [clou le commun langage , fignifie Palieur ou Paf’reurs. Dont
fe trouue ce nom compofe’ Hycfos ,«aucuns autres afferment que ces peuple-s
citoient Arabes. Et fi a! trouue en aucuns exéplaites par ce mot Hyclos, n’eût:
pas fignifiez les Rois, mais au côtraire eût: entendus les captifs palleurs,pour- -
ce que Hyc, en [au que Egyptienne: se Hac,quand il fe profere auec alpirarion,

3° manifefiement lignifie captifs. Laquelle interpretation me iemble efire la
plus vrai-(emblable a: mieux cônenanteàl’antiquel-Iii’toire. Manethon clone

dit ces fix Rois dans nommez , a: leurs peuples , qui (e faifoient appeller Pa:
fleurs,êc leurs fucceflëurs defcendans,auoir vfurpé a: tenul’Egypte par l’efpa-

ce de cinq cens 6c vnze ans. Et outre, le fufditHit’torien Manethon raconte
que puis aptes parfiles Rois de Theba’ide , 8c du relie de l’Egypte fut faire vne

terrible enuahie fur ces Pafieurs, 8c leur fut drefi’ee vne tres forte guerre de
longue duret, tant ne finalemét ces Pafleurs furent vaincus par vn Roi nom-
me Alis EragmuthociisJelquels vaincus, défaits, 6c aians perdu tout le remariée
del’vniuerfelle Égypte , le retirerent 8c furent enclos en vn fort lieu ipacieux,

aians d’amplitude en [on pourpris dix mille iournaux de terre , appelle en [on
nom Auaris. Lequel grand lieu,Manethô dit auoit el’te’ tout enfermé 8c enuirô-p
ne par les Paüeurs d’vnc trelÏ grande 6c treiïfotte muraille: 6c à celle fin d’auoir

toute leur propre poiTcŒOi , 6c enfemble leur proie de côquefle enclofe en vu
. fort. Enlaquclle forte place , le RoiThemofis, fils du Roi Alis Fragmuthofis,
effilant de les prendre par Foree,afliegea leurs hauts murs auec quatre cens haie
étire mille hem mes armez. Mais voiant qu’a les tenir ailicgez peu il profitoit; ’

pource que routes leurs po siciliens ramenas vîntes annuels 5c leurbefiail auflî p

citoit enclos la dedans auec eux , dont impofiible eltoit de les affamer, perdant
efperâced’en pouuoir venir a bout,fit tel accord auec eux,que delaifl’ans 6c for-
sans hors de toute’l’Egypte, ils s’en iroiés ou bon leur sebletoit,fans malanoir,

- . 4 .- a s -.... ............-......-... . -.
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77,; CONTRE APPION ALEXANDRIN;
* corps et bagues faunechs pa lieurs aians importé celles conditions de paixlforl

tirent auec purs familles , bagages a; biens au nombre de deux cens quarante
mille. Lefquels le deportans d’Egypte , prirent par le defert le chemin vers la
Syrie.Et pour autant qu’ils redoutoient la puiil’ance desAiTyriens,qui poutlors
tenoiét ton te l’Empire d’Afie, ils edifierent en la. region qui auiourd’hui cil lu-

dee,vne grade 6c Forte cité, l’amiante pour loger tant de milliers de perfennes,

laquelle ils nommerét HierofolymeLe mefme autheur Manethon,en vn cer-
tain autre liure des Egyptiaques , parlant [de cette nation de gens qui s’appell-
loient Palleurs, dit tres-bien es fartez liures Egyptiaqaes, iceux eflre nommez
captifs Palleurs Cana la verité, dire,l’eflat se maniere de viure de nos anciens
progeniteurs citoit de pail’cre de nourrir beflal: ce pour autant qu’ils menoient
vie pai’rorale,aufli crioient-ils appelez Paûeurs. Semblablemét ont-ils cité cap.

tifs appellez par les Egyptiés,ôc ce non fans caufe.Car nolÏre Patriarche et pro-
geniteur Iofeph, con fefl’a au Roi d’Egypte dire captif, fi que depuis il manda
venir (es freres en Égypte par le commandement du Roi. Mais de ces choies,
nous en ferons examen a: plus-limule difcuilion en d’autres œuures :mainte-
nant ie produirai pour témoin nome Antiquité des Egypriens meimes : se
derechef décrirai appertement comme le contiennent les propos de Mane-
thon , (auant à l’ordre desitemps. Qui confequemment dit ainlî: Aprcs que le
peuple es l’ailleurs fut forti hors d’Egypte , 6c fut allé Vers Hierufalem, le Roi

i ’Rhemofis qui les auoit déchail’ez , regna vingt- (cpt ans depuis auec quatre

, mois:puis mourut. Son fils Cliebron prit le regne, ou il fut treze ans. Aprcs le-
quel,ltmenophisregna vingt ans 6c (cpt moistôc fa futur nômee’Amefl’es,vingt

vn au 5: neuf mois. Mephres,en aptes rogna douze ans a: neuf mois: Mephra
muthofis,vingt-einq ans se dix mois:Themofis,neuf ans 6c huit mois:Ameno
phis,rrente ans et dix mois. Orus,tréte- fix ans 6c cinq mais. La fille de lui,nô -
mec Aeéchres ,regna douze ans et Vu mois:R.atïhoris,lon frere,neufans:Acen-’

eheres,dou2e ans et cinq mois:l’autre,Acencheres,douze ans se trois moiszAr-
mais,quatre ans et vn mois:R.ameiTes,vn an se quatre moiszarmel’efmiamum;

a foirante-fix ans a: deux mois:armenophis,clix-neuf ans se fix mois.Finalemét
Sethoiis Ramefl’es, aiant fait grand’ armee tant par terre que par met de chena-

v lerie 6c bandes de pied, 6c d’e uipage naual,auant que partit pour aller enfeu
expedirion,ilellablit Armais, on frere,gouuerneur d’Egypte: lui don na toute
roiale puifl’ance, excepté feulement qu’il lui defendit de porter le diademe , 6c V

de ne moleûer ni opptefl’irr la Reine mere de l’es enfant , lui commandant aufli

u’il s’abRinft de routes les autres concubines roiales. Cela fait,Sethofis mena
la grande arm’ee versCypre a: en Phenice s d’autre cofle’ drefl’a vn grand camp

contre les Afl’yriens se Medois, 8c finalement les fubjugua a: mit tous en (on
obe’ifl’anee : les vns par fer ac par force,les autres fans guerre par la feule crainte

dele puiflance. Puis eileué en orgueil par tant de felicitez se de bonnes fortu-

ID

se)

sa.4

nes.rnarcha lusoutre,endellruifantlesvilles citezôc rouinces Orient s. ,

a PÂufquelsgefieslfaifantarrelt delong-temps, Armias , qui auoit cité delaifl’e’

Gouuerneur en Egy te,faifoit fans aucune crainte tout au contraire de ce que
le’Roi SethofisJon rete, luiauoit commandé. Car il chair: la Reine dehors
par force, et ordinairement fe menai: auec les concubines de fan frets fans
épar ne ni abi’tinenee , ni reuerence I: se à la perfuafion de (es amis adulateurs,

prit e diademe roial en le rebellant contre (on frere. Ce que voiant le Sa-
sflfieauqra qui ciroit coulissé. fus [crûsses d’une: insanes!!! mande

.---.....o.4. A..."
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lettres au Roi Sctholis, l’aduertii’l’ant de tout ce qui le faifoit,&.côrrie l’on frere

Armais le rebelloit contre lui.Cela entédu par Sctholis,foudainemét il retour-
na auec fait armee en Pelufe, se reduit en l’es mains tout (on roiaume. Et de ce
vaillant Roi,toutela rouince prit l’on nô,ôc fut appelceEgypte.’Car Manethô

dit que le Roi Sethofis elloit autrement nommé Egyptus, 6c (on frere Armais
citoit futnomme’ Danaus. Voila qu’en dit Manethon.0 r il cit donc manifel’te

parla fuppurarion du temps , félon les ans (ufdits , que les peuples appeliez Pa -
lieurs:c’eli a fçauoir,nos ancellres 6c premiers peres,qui furent deliurez d’Egy4

pre,ont habité en celle prouince d’sgypte,trois cens nonante-trois ans deuant
que Danaus vinl’t en Arges: iaçoit que les Atgiens afferment Danaus eflre le
tres-an tique de tous. Manethon donc en l’es écritures a protellé deux grandes
choies pour la côfirmation de l’antiquité de nous autres Iuifs. La premicre cit;
qu’il afferme que les Pai’ceuts(qui l’or nos progeniteurs se nos majeurs) l’ont ire-a,

nus en E ypte d’vn autre lieu clitanger.En apres,qu’il attelle leur ylruë d’EgyJ,

pre,e&re i fies-ancienne , qu’elle precede la guerre de Troye pres de mille ans.
ant aux autres narrations que Manethon y adjoul’te , extraites non des let-
tres des Egyptiens,mais (comme lui-mefme confell’e) recueillies de vaines fa-

t o bles d’aucuns écriuains fans nom,ci-en aptes ie les confuterai, en les momifiant
ellre controuuez menfongesr, n’aims aucune verifimilitude. Mais en cet en-
droit , ie veux vu peu lailI’crles E yptienszôc d’iceux palier aux propos qui par
les Pheniciens ont cité écrits de ’ancienneté de nollte peuple: 6c ce qu’ils en

ont declaré par leur seuil-icarien. Or donc ie di cela tout confiant et certain,
que les Tyriens ont en leurs anciennes pancartes des liures écrits de plulieurs
et tres- longues annees sa: les écritures publiques de toute memoire îtres-dilie
gemment gardees,’ contenais les faiéts, les gestes, les affaires et choies aduenuës.

entr’eux ou contr’eux,a,u moins ui fument ’ nesde memoire.Entte [cf uel- ’
lesliteratures publiques , cela cil: ecrit , qu’en la cité Hierol’olyme fut edifie’ m

3 ° temple parle Roi Salomon, cent quatâte. trois ans a: huiâ mois,auant que les
peuples Tyriens venus fugitifs de’Tyr en Phenice, enlient fondé ni edifie’ la ren:

nommee de Carthage en Afriquœôc de ce temple Salomonique la conüruâiô:
bien décrite el’t entre leurs mains. Car Hiram, Roi de Tyr, efloit grand amide
Salomon nollre Roi, par lui conu, et conjoint par le moien de l’amitié parer-i

- nelle de Dauid , pere de Salomon. Ce Roi Hiram donc voulant monflrer a.
liberalité a l’annoblifl’ement de la llrué’cure du temple Hierofolymitain ,en-f

uoia au Roi Salomon , en prel’ent, lix vina: talent d’or: se en outre ,aiant fait
abbatre les plus beaux arbres de ccdres de la grand’ forcit du mont-Liban, lui
en manda grande quantité de belles trabes pour conlÏruGtion de la voûte du

4° temple; Aulli le Roi Salomon , en remerciment 6c remuneration, lui enuoia ’
.plulieurs autres riches prel’ens g 6c lui donna la region de Galilee dans la terre
appellee Zabulon , mais principalement et fur tout defir de fepicnce les fit.
grands amis enl’emblezcar ils s’entr’enuoioient des problemes obfcurs,6t que-1

liions difficiles l’vn à l’autre pour en rendre expofitiue refolution. Or en cela
efioitle Roi Salomon le meilleur propofiteur et ’expofiteur de tous r tellement
qu’ il apparoill’oit dire le plus fige se le plus refolucenrte les autres Rois ’
Princes de fou temps.Encorc pour le iourd’huifont gardees és archiues desTyj

. riens , plulieurs epiltres 6c queltions problematiques qu’ils s’enuoient l’vn a
l’autre. Et afin que l’on ne m’eltime auoit Eontrouué de monarchiser gezqug

,....i.. .-
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744 connus APPION ALEXANDRIN.
i’ai’dit des lettres des Tyriens , i’alleguerai pour témoin l’Hil’torien Dius;qui

en l’hilloire des Pheniciens el’r approuué pour tres-entier 65 veritable autheur.
Icelui Dius,donc en l’es chroniques Phenicicnnes écrit en telle maniere’: Aprcs
qu’Abibal Roi’de Phenice fut trefpaffé,fon fils Hiram lui l’iscceda au regne, le-

quel amplifia , aggrandit sa rempara les parties de la ville Orientale, ôc rendit
la ville de Tyr beaucoup plus ample.0utre-pluï;en fondant des leuees ou rem-

arts’dc terre , 8c drellant vne grande 6c haute chauffee hors la profondeur de
l’eau,il adioignit au cité le beau temple de lupiter O’lympe,qui parauant elleit
l’citue’ en llIc. Lequel rem ple il orna 6c enrichit de plufieurt ons, i-oiaux 6c re- la.
pofitoires prin c1paux,d’or 6c de pierreries. Il couppa aulli de beaux arbres en la. ’

oreli du Liban , pour ballir des temples. Auquel temps on dit que Salomon,
Roi de I-Iierul’alem, manda au RoiHiram de Phenice certains enigmes pro-
bi cmariques;lui en demandantrel’oluë expofitionradioufiant telle conuenan-
ce que celui qui ne les pourroit entendre ni expol’er ,7 paieroit ail’expofiteur, s
donnant-la l’olution , certaine l’emmed’or ou d’argent. Donc le RoiHiram
confcll’ant ne pouuoir expol’er ni refondre les quellions propol’ees par Salo-

mon: pour paier,côl’om ma grande quâtire’ de deniers. Et peu aptes vn Tyrien,

nôme’ Abdemon,donna l’olution aux problemes enigmaticgquieltoientpro-
pol’ez au Roi Hiram: se lui-mel’me en propofa d’autres: lefquels n’eflans l’oluz

par Salomon, il rendit au RoiHiram grand nombre d’argent.’Voila donc cô-
me Dius en cette maniere porte ioutnous témoignage des choies deuant di-
tes. Mais pour plus ample appro arion, ie produirai Menandre Ephefien : le-
quel a mis par écrit les aé’tcs d’vn chacun des Rois tant Grecs que Barbares:

s’elludiant à recueillir de toutes yles pancartes et liures pubiicsd’vne chacune
prouince, la pure veritc’ hifloriale, sa icelle clairement manifel’ter. Car,écriuant
des Rois, qui ont regne’ en Tyr, 6c en la commémoration d’iceux , del’cendant
au’Roi Hiram, il dit ainfii Aprcs qu’Abibal Raide Phenice fut decede’, l’on fils

Hiram lui l’ucceda au roiaume : qui vel’quit Roi trente-quatre ans. Celui Roi,
ar me tranch’ee’de terre élcuee en l’eau fit ioindre a la ville l’ll’le de Euryeho-

re, où il fit drell’cr vne colomne d’or , dediee au temple à l’honneur de Iupiter.

Puis allantàla forcit des hauts bois,l’ur le mont appelle’ Liban, il fit coupper se

abbatte les plus beaux arbres de cedre à charpenter poutres pour la couuertu-
re des temples, 6c faillant démolirles anciés ruineux, il les recdifioit tous neufi.
Et enrr’ autres, edifia , confacta 5c dedia les temples d’Hercules se de la Deell’e

Aî’çarte: 5c Co nitroit celui d’Hercules le premier du mois,dit PeritiusuSe celui de

Mime, enuiron le temps auquel il fit marcher l’on armee contre les Tyriens
cornereuenansà lui rendre levtribut,lel’quels, remis en fa l’ubieérion 8c obe’ii’fan-

tunisien retourna.-So us l’on regne fut vn ieune enfant nommé Abdemon, qui
dônoit Solution de toutes les paraboles que Salomon, Roi de Hierufale’,tranll
mettrait. O r’letemps depuis le regne du Roi H iram iul’qu’à’ la conflrué’tion de

carthagc,cn*çome a; déduit en telle maniere. Quand le RoiHiram fut allé de
vie à trel’ pas ,5an fucccli’eur au roiaume fut Beleaza’rt, l’on fils, qui, aiant Veel’cu

quarâte-trois ans,en regna l’cpt.Apres lui,Abdal’car,l’on fils,âgé de vingtneuf

ans,en rcgnaneuf: 6c fut occis en trahil’on parles quatre en fa ns de fa nourrice,
del’quels’trail’cres freres le plus vieil vl’urpa 6c tint le roiaume douze ans. A pres

lui et l’es freres, Altatt,fils de Deleallart, recouure le roiaume, qui, aptes auoit
vefcu cinquatgquatre ans,en regnadouze. Gonl’cquenlmët,A ferim l’on frcrc,
s.- .- -5.-
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ui v,el’qui-r du . riante quatre ans,eclregna’ neufitanr qu’il fut occis par l6 fret:

Plpqlletesdcque fes’ai-fill’ant du Royaume le tint feulement huiéhnois , ayant
vefcu quiquntemgauparauât. ICel’uy meurtrier de l’on fiercfut tué par lthobal

Sacrificateut de la deell’ e Ailarte leguel lthobal vel’quit loixantehuit ans,ayant
régné entre deux..5’.iceluyl’ucceda onfils Badezorzqui aptes le quarante cin-
quiçl’mean doloit aage ,regna lix ans.Le fuccell’eur de luy fut l’onïfil’s Matgen,

qui ayant Yel’cflr’trçntc dessinai): ,en regna neuf. Aiceluy finalemét fucceda Pyg-

malion , qui tintla principauté quarante l’ept ans ayant vel’cu cinquante fix. Et
en l’an l’eptiel’me de l’on regne la l’œuf Didon enfumât fonda a: edifia la cité de

1° Carthage en Afrique; Dont il appert que depuis le regne de Hiram iulqu’à la
fondation de Carthage le rempsnomlbré renient à cent cinquante cinq ans . 6c
huiét mois. Or comme ainfi fait qu’en l’an.douziel’me du regne de Hiram ful’t

edifié le temple de Salomon ,ils’enl’uitqueZdepuis l’edification duTemple iul-

qutà la fondation de Carthagefurent cent quarante trois ans 8c huie’r mois.Car
quefaut-il adioulletau talmoignage des Phenic’icnsfla venté y cil manifelle!
ment se confiamment approuuce,pour cela appert plus clairement , que la ve-
nuë de nos progeniteuts en la prouince de Indee a de bien long - temps prece-
de la conüruâion du Temple. Car aptes qu’ils leurét toute 8c .vniuerfelle occu-

pes 8c tenuë par-fritte de guerre ,8: qu’ils en furent paifibles pollefl’euts ,8; d 0- ’

’1 o minareurs,alors ilscommencerent à edifier le TempleTouteslel’quelles choles
" ont és liures dcsA.ntiquitez el’té par moy approuuces des lacrees lettres. Relie

maintenant à dcduite les probations qui (ont cogneuës titre claires sa regi-
lltees de nous dans les Hilloires desChaldcesLelquels ont grande concordan-
cea nos volumes,voirmel’me en marmottes. Et de toutes’ces - choies nous
cil autheur 8c premier aprobateur-BerOÎe , homme Chaldee de nation .- mais
bien renommé c cogneu te apprenne outre ceux.,qui [ont verlan aux lettresflar
combien qu’il full Babylonien , li a - il efcrit en langue Grecquel’Allronomie,
8c la Pliilol’ophieÏChaldaique. L Berol’e donc l’uiuant les nef-antiques Hilloir

res,a cl’critrout ainfi 8c femblablement que Moylc,de l’inondation du déluge,
acide la perdition du genrehummaih-ienl’cmbleaulfi l’Arche", en laquell’eN né

rince 8c chef! .de nollre ageneration i fut lauué I: 8c comme . elle fut par-
tee,S’arrefia lurle faille des hautôsmontagnes d’Armenie.’ fPuis en aptes clef-

criuant tous ceux qui de lignée en ligncedel’cendirent de la generatiô de N ’oé,
auec lalupputation deleurs téps , il pariaint’iufqu’az’Nabulallar R0 y des Babil’oa

trieuse: Chaldees.Duquel les faits expiaient, il raconte côme il enuoia en Egya
pre ,ôcznollre verrerie ludeelon fils Nabwchodonol’ot auec. trel’grollc a: puil-

faMaæmtachncl ayant trouué ces deuwpeuples!grelifla’ns: les fouzmit tout
i en fou obeil’lance ,* brellant le Templo’deirrierul’a’lemtlk èmmenâr’tout leptu-

plede nollregencration en eaptiuité,palla en Babylone. Donti’aduint que la
’ r4 a cité de Hierulaleirr,fut del’erre 5c reduite ondelolarib par ltcfpaced’e loixâte ans

iul’qu’a’u temps deCyrus Roy de Perle.0r dit Bero’fc,que ce Roy" Babilonié tint i

J cula dominatiôEgyprefiitie,Phenice,ècArabic,Pafliat en opuléde d’extraéti’ôs r
attributs tonales precedcnsR oys des Chaldees se Bab’yldnicnsÇMais pt t .rplus:
propre cbptobmlqul yaunmieux 8c fi cil niecell’airendesreciterïldsunei’mes pato-

, les-deborol’eieounmc ilicnaditsNabulaffapRoydè Babilone’,per’e de nabucholà
d or,ayâ;r pneëdu,qi’telc Sac-tape gouuerneurpaïrhii e’l’iabli’ en glptc’ «au

b mSirie,ôc.erliPll1cniee (odeuoltoir auec l’emmenacont’reluifiôlidcran-tique
panFâgeilncpouuoit porter lestrauaux delà gnetreâilibailla-ivneîgrandeparty ’

Tome ’ fifi ’ rrr ’
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546 CONTRE ’APPION ALEXANDRIN,’
de l’es forces,8c de la gendarmerieàNabuchodonlolorl’on fils optant pour lots
en la force 8c fient de fou aage,ôc l’enuoia contre ce gouu’erneùr 8c peuples rc.’

belles.Nabuchodonolor donc aiant donné la batailll’e au rebelles; l’aiant clef.

fait luy 8c les liens:reduit a l’on Empire la prouince que lori pore tenoit au pa-
rauant.En ce mel’me temps aduint , que lon’pcre Nabulall’at tombe malade en
la cité de Babilonne , alla de vie ’a trcpas , aptesauoir reg’né vingt-n cuf ans. Ce

qu’ayant entendu Nabuchodonolot peu de iours aptes , a: ayant donné ordre
aux cllats et affaires d’Egipte , se des autres prouinces, a: aul’fi n’ayant baillé la

charge à aucuns de l’es amis feaux de conduire se mener en Babilonne tous les
pril’onniers captifs,luifs,Pheniciens,EgiptiensôcSiriens,auec le ba age a: .
charroi de l’armeezlui auec aucunsvde les. lus priuez en petit nornbre ab regcit
chemin par le del’ert ,sien retournaen BaEilonne. O ù trouuant tous les affaires

clite bien regiz se adminillrez par les Chaldees, 8c le Roiaume lui auoit elle
gardéparles Princes 8c les plus gros Seigneurs , tellement qu’incontinent à l’on

1 retour il fut fait Scioneur 6c dominateur de tout le Roiaume paternel, fit faire
Roial commandement à tous les captifs venant de l’Egipte , Sirie , PheniCe , a:
Indee , d’edificrhabitacles 8c mailons és lieux les plus op ortuns de Babilonnc.

’ Et des tichell’es amall’ees aux pillages,butins,& del’poüil es doles vi&oires,il or

na ttelïfomptueul’emét le Templede Bel,& les autres Temples de les idoles , ô:

outre-ce , il adioulla hors le premier mur de la cité nOuuelle à la vielle ville.Puis ”

aptes aiant pourueu que dellors enlauant les ennemis ne peull’ent dellourncr
le fleurie, ny approcher pros de la ville,il cnceignità l’enuiron de la viellïcire’
internent: trois ordres de murailles par le dedans: et autantà l’exrerieure ville
neu fue parle dehors , les vues confiroitçs de brique cuite , sa les autres en outre
iointes de bitume d’Al’ halt:quiell: vn fort ciment indilfoluble.Puis aiant ainfi

emmuree et ramparee Faflgrande cité il y fit des portes fi belles , fi fortes 6C
magnifiques qu’elles eu enr bien peu ellre conuenantes à vn’ tresaugulie tem-
pie. Et dauantage , tout au pres du palais de l’on pere il en edifia vn autre, beau-
coup plus l’omprueux , 5c plus ample, duquel declaret la fabrique,& ornement
feroit parauanture troplong conte.Toutefois cela n’efi à oub iet ,de dire que
celle maifon Roiale tant l’uperbe, tant magnifique,8c tant riche s: belle qu’on
ne pourroit croire,fut commencee , faire a: parfaite en l’efpace de quinze iours.
En ce palais il fit elleuet deux grades moles de pierre de taille en elpeét de hau-
relit [emblables àgrandes montagnes :plantez tout au tour, 8c au fel’te de tres-
beaux arbres de toutes fortes 8c fit le verger, se iardin l’ul’ endu en l’air,anobly

de grande renommait ce-fit il , pource que la Royne a femme defiroit auoit
vn haut regard de momagne, comme celle qui el’toit de nation a: te ionMe-
doife , 8e nourrie és Monts de Medie- ’..Voila ce que Berol’e raconte des fuldirs

Roys Nabulal’l’ar 6c Nabuchodonolor, se beaucoup’d’autres choies acelpto-

pas, en l’on liure des gerles Ghaldaiqucs , auquel il blal’me les l’cripteurs Grecs

qui vainement , a; contre verite’ ont fougé 8: forgé tels menonges,que Babilo-
ne ait cité conll:tuite , 6c enclos de murspat Semiramis Royne d’All’yrie sa: ne
pluficurs œuures merueilleul’es par ellel ont ellé faites en celle grade cité.’Èt cet-

ses la defcription des Chaldees merite bien d’ellre ellimee plus digne de foy
attendu que les el’critures’de Berol’e appertement l’e monflrent ellre concor-

dames auec les archiues des Pheniciens en lanarration de ce R0 , qui con uc-
lla toute la Sirie ,.& l’vniuerl’elle PheniceJi tous. lel’quellesl-I’ orialeszde cri;

prions sonuiEtaufiil’hil,olËtate en feshilioitespii il a fait incurie du gnidliege
...4-...- ... m .
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mis deuant l’opulente cité de Tyr metropolitaine en Phenice: semblablement
M’agal’thencsau quatriel’me liure des Aé’ces 6c des golfes lndiques,ori il mer l’on

ententeàdcclarerle ful’dit Roy de Babylone auoit l’utmonte’ ôtipal’l’é le grand

Hercules en la vertu de force,8c en grandeur de gelles magnanimes, difant qu’il
fubiugua la plus grande patrie d’Afrique , 8c toutes les Efpagnes. O r quanta
ce qui a ellélpar-ci deuant récité du renommé Temple de l-Iietul’alem , 8c com-

4 me il fut brullé parles Babilonniens , sa deiecheflong-tempsapres commencé
r10 d’elïte edifié,au temps que Cyrus Roy des Perles tenoit le principal Empire en.
’Afie,tout cela nousle rendôs clair par les prOpres paroles de Berofe en fou tr ci-"

fiefme liure ainl’i dil’antzApresquelle Roy Nabuchodonol’oreut eommencéle.

grand mur dola clollure de Babilone,il tomba en maladie 85 palle. de te mon-
de en l’autre,apres auoit regnéquarante’trois tans.- Par la mort duquel l’on fils

Euelmaradoch fut fait dominateur du grand Roiaume se Empire e Babilone
finalement pour Ces mel’chancerez 8c paillardil’es fut occis en trahil’on , qui luy

fut machinee parle marry de la l’œur , nommé Nerigloll’oror , au deuxiel’me au
de (on regne.Celuy la mort , letrail’ire’beau-ftere qui l’auoit ainfi tué infidieu-

fement,s’empara de la principauté,ôc regna leulemét quatre ans.Apres luy,forr

a. o fils Laborolarchod ellant ncore ieune enfant fut emparé du tiltre roial , ou il
” dura neuf mois et non pltàCar l’es amis mel’mes le voians dire de tref- mali-

nes mœurs,ôc mauuail’e efperance de bien ,par lubtils moiens le fircn t client-
x dre,lequel occis,lies Princes 5c Seigneurs qui l’auoient fait mourir s’alfemblcré’t

. en co’nclaue,ôc par commune 5c conuenante voix baillerenela courône,&’trâl’-

[ietterent le Roiaumç à.ynnoblc-Geigneur’85l5iloîiîeînômé Nabonnede , yl:- .

fudelamefmelfgnee Roiale. Souz le re ne d’icelui furent confrruits au long ’
du Heuue les grands murs de la cité de Baîilone mall’onnnez de brique cuite sa . ’

de ciment bitumineux. Au dixl’eptiel’me de ce Roy,Cirus Roy de Perfel’ortit
’ accompagné d’vne grolle 8c puill’ante armee , auec laquelle aiant fubiu gué l’x-s

n niuerfçlle Aile , le rua impetueulement vers la grande BabilonNabonnçde se;
tant l’a terrible ville enuahie , lui vint au deuant auec fort a: nôbreux exercite,ôc
aiant choqué le Roy Nabonncde fut vaincu en la bataille se s’enfuitau’ec bien.

eu de l’es gens de façon qu’il fut enclos dan-s la ville de Borfippe. D’autre part,

l’evié’tbrieux Roy. Cirus s’en alla planter l’on camp,ôc mettrcle liegecleuant Ba-

bilone,aiant’en delibcrarion aptes auoit abbatu les murs du grand circuit hors
la cité , de prendre facilement tout l’enclos au dedans.Mais voiant la ville a: la
citécltre trop forte,8c trop bicamunie, 6c pource inexpugnable ou trop diffia
cileâ ellte prinfe dallant, il tourna [on exercire vers Berlippe pour l’allieger,&:

par force prendrepNabonnede .Mais le RoyNabon-nede ne voulant attendre:
ne le fie enel’al’faut, l’e renditfuppliantàl’a mpercy. Enucrslequel vainqueur

4° Cirusv ant de clemence, le receuthumaincment, sa luy confiitua honorablç
t demeurance en la Caramaigne : 8: ainfi le depolfeda 6c mit hors de l’empire 6c:

Roiaume de Babilone , 8c ainfi Nabonnede n’agueres tant grand Roi «a pri-
nemët le relire de l’a vie en celle prouince de Caramaigne.Ccs chofes demis nar-
rccs pour la plus grande’partie, s’accordent bien ânes hilloircs : efquellcs il
en efcrit- que le Roi Nabuchodonol’or au dix huiétiefme an de fonEmpire clef--
truit norme téple,ôc le reduit en totaledefolatiôrpuis fiat décliaiTé 8c dol pouillé

l de l’a puillance 8c maiel’té roialel’efpace de l’ept ans.ltem qu’au fécond an du tee

gne de Cirus furent pofez,& reliabliz les fondemës dudit tëple pour le rcfiau- .
renarde relicffur parfait ledouziefme an du regnéde Daire , Roy de PCEl’C.AUGS

V 20m.? 5: ’ ’ ’ ’m’fihw’ M ’ n in ’ ”
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toutes ces probations miles en auant i’adioul’leray encore de furetoisles pr’euues

des Pheniciens. Car l’abondance des prennes n’ell: àdelaifl’er. L’enumeration
des ans qu’ils ont en’louts efcrits , el’tzainli deduite z Souz le Roy Tho’bal Nabu-

chodonolor afficgea la cité dcTir.Apres luy rogna Baal dix ans. A pres Baal fu-’
sont conflituez iuges a: reé’ceurs du peuple à di ribuer iullzice ceux qui s’enfui-

uent:Ecnibal,fils de Ballech,deux mois .Chelbis,fils de Abbec,dix mois.Abbar,’
pontife,ttois moiaMitgon a: Getalltate fils d’Abdelin,futét iuges le temps de
lix ans.Entre lel’quels tcgna Balator vn an.Lequel decedé par mort enuoierent
quetir de Babylone vn nommé Metbal , qui-tegna qüatre ans.Celuiaull’i ttcl’.
’pal’l’c’,ils manderent l’on frere Item ui regna vingt ans. Et autemps de ce Roy

r I’rom Cirus tcnoitl’Empite des Per es.’Patquoitoutce temps là depuis Nabu- I9.

cliodonofot iul’ques à ’CitlJS cit conté cinquante quatre ans, 8s: trois mais. Car
Nabuchodonolot commença de mettre le ficge deuant Tir en l’an l’ep’tiel’mc g

de l’on recrue. Et au quatorziel’medu Roy [rom , Citus obtint la principauté ’

des Perles. ’Ilap’pert doncques ce qui el’t rememotê touchantle temple bile
rofolimitain parles Chaldees , 8c Tiriens , Conco rde totalementauec nos cl’cris
tutes.Et dauantage ,’ le tel’moignage de l’antiquité de nol’ltc gent Iudaique ou

H ebtaique ci-dell’us tant prouuee cil: toute manifelb . 8c hors de toute coten-
tion.Et pourcci’ellime que toutesles prennes, 8c les confetences des efcritures
hillotiales par moi. ci deuant alleguees pourront bien fuffireâ ceux qui ne a 0’
l’ont trop contentieux ne contrairesa nollte affertion d’antiquité. Mais à ceux ’
qui n’ellimen’t aucune foy deuoir efire donnee aux hilloriales conl’criptions
barbarefque ni autres , fort u’aux feules clctiturcs Grecques,-il m’ell necell’aire

v de leur propofet encore plu leurs tefmoings , melmement des Grecs,ôc de ceux
’ qui ont receu cognoilTance démolir: nation :ôc qui en lieu , 8c temps opportun

en ont fait mention en leurs liures.Voici donc que ie propofe:Ce tant renomà
me Ficha otas Samien nef-ancien de temps,& ttef- exccellentlur tous philolo-
plies, en àpience 8c diuine picté, non feulemenâ l’çeu 8c cogneutoules nos
c’hol’es, mais aufl’i les a enfuiuies,& de grand zele imitees , comme par maints i i
exemples il el’l euidcnt. Et combien qu’il ne l’e trouue aucune el’ctiture de lui . o

- ne par lui , toutefois plufieurs nobles autheurs à lui fucCedans ont efcrit billoi-
re,entrclefquels le plus infigneell Hermippe,homme tres-dilige-ntinquiliteur
de l’hiltoire vniuetl’clle. O r au liure qu’il a eletit de Plthagotas il raconte qu’e-

llant mort vn des familiers amis de Pytagotas, nommé Camphont, natif de la
ville de C’rotone , l’ame du defunt repaitoit auQ lui leur se nuisît, 6c entr’autres

chol’cs l’admonefloit de ne pailler iamais au lieu ou vn alite full trelbuche’,fe gar-
der déroute eau trouble, l’ale se orde,ôc s’abl’tenir de toute médifance a: blafphc-

me , puis s’enfuit en Hermippe. Et Pytagoras ainli commandoit se fail’oit , en’

imitantlcs opinions des Iuifs 8:: des Thraciens , 8c les approprians à foi-meline.
Car on dit, se il cil vray, que Pytagoras transfeta beaucoup de loix Iudaiques 4°.
en f1 Philofflphiç. Semblablemenr,aullinol’tre nation n’a point ollé incon-
nuëe’n plulieuts de l’es villes, del’quelles les mœurs se coitl’lumes l’ont ia palfees,’

a: teceuësés aurrresnations, quiles ont trouuecs bien dignes d’cl’cre par émula-’

tien imitees. Ce que manifelle Thcophtalle, és liures qu’il a efcrits des loix, où
il dit que les loix des Tyriens defi’cndent inter par nul internent effranger, c’en: a
dite du dieu d’cl’trange nation autre quela leur, cnttellel’quels fermcns , au ce plus.

lieursautres qu’il annombte allegue le iurernent qui cil iappellé , Corbau; lc.’
and instinctif ÇOtban n e trouue’ en nul autre gent ne religion , linon. en la
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r:- ara-s3 LIVRE PREMIER: 74,Iudaique feulement : lequel facramenraire mot Corban de linga Hebraïque
ell: interprere’,don de Die u. Herodo te Halicarnaffe aulli n’a pas ignoré noltre

nation:ains void-on qu’aucunemétil en a fait mention.Car au fecond liure de
ces neufinules, racontant des peuples de l’llle Colchos, il dit ainli : Entre tous
peuples,les feuls Colques, Égyptiens a; Etliiopiens , des le commencement
[ont circoncis e’s parties honteufes. Laquelle circoncifion , les Pheniciens ,

- a; a les Syriens de,Palelline,confefTent auoit apprife des Égyptiens. Les autres
Syriens habitans au long des fleuues Thermodoon 8e Parthenios : femblable-

io ment les Macrons quifont leurs voifins , le difent auoit pris se appris nagueres
de temps cete maniere de circoncrfion des Colques. Et ceux-là (ont les (culs
peuples entre tous les hommes qui (oient circoncis: 6c en ée,font tout ainfi
que les Égyptiens. Quant aux Égyptiens 5c aux Ethiopiens, ie ne fçaurois pas
bien dire,lequel des deux peuples l’a appris 6c receu de l’autre. H erodote donc
(comme il appert) dit que’les Syriens qui habitent en Paleltine, (ont circoncis.
Or entre tousles habitans en Palelline, n’y a que les (culs Iuifs qui (oient cir-
concis. Parquoi faut conclurre e’uidemment , que par les Syriens de Palelline
Hcrodote entend les Iuifs circoncis , defquels, cela fçachant ainfi, il en a parlé.

l êcmblablement, Cheril, ancien Poëte , en les vers à: chants, fait mention de
nollre ’ eut Hierofolimitaine . écriuant que nos majeurs ont elle en guerre

z o contrefis Grecs auec Xerxes, Roi de Perfe. Car en nombrant tous les peuples
ui le rrouuerent en icelle innombrable armee , il a mis nolÏre gent toute la

derniere, ainfi difant: p r"
i Le «771erer Je Xerxes , Roi de Perfê,
Efloz’t [kiwi de mainte gent diuerjê,

M ait entre rom efloientfimr [2m enfeigne
Gens meruezlleux de langue P henicienne: ’

Defquelle: gens la regrat: fiblime
Efl’ fiituee É: hauts mont: de Sob’me: l (sa)
Defguelle: le haut efl rond 0 de chaleur fendu i
Pre: du»: grand lac par le: plein: eflendu;
Canner: de par; de ;efle de (hem!
Durcie anfm , ou du chaud Efliual.

m

3.
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Par lefquels vers il cil tout éuident (comme il me (emble) que le Poëte Che-
ril a fait record de naître nation.Car en nollre region de Indee [oncles monts
de Solyme,lefquels nous habités. Et le grand lac,qui ellf appelé Afphaltire,qui
el’r le plus grand 8: le pluslarge de tous les ellangs 8c lacs de Syrie. Ainfi voila
commel’ancien Poète Cheril a fait mention de nous: Dauantage, il ne m’elt

4o difficilei montrer comme les Grecs,non les vulgaires,mais les plus renommez
en fapience , non feulement ont en conoifrance des Iuifsrmais aufli les ont te-
nus en grande admiration en quelconque lieu qu’ils le f oient trouuez entr’eux:
Car Clearch’,dilciple d’Aril’tote,dc à nul feco’nd des Petipatetiques, au premier

liure du Somme, dit que [on precepteurAriflote quelquefois racontoit d’yn
certain luifiôe fiattribuë ce mefme propos à la performe d’Ariltote,difant ainfi

de mor à mot : Toutes les autres narrations feroient longues à raconter. Mais
il me femble n’cftre impertinét de remembrer les choies qui ont pû faireauoir
admiration de ce luif a: de fa Philofophie. Sur cela ,Hyperochidet répond:

. Tome a: . --,, . c. a: -t’- - --.A--
4
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Nous tous en generalôc chacun de nous le elcfitons nes-grandement ouïr si
rentendre. Adonc,dit Arillote: Or bien enfumant doncles preceptes de Rhea,

g tori ne, se afin que nous ne contreuenionspoint aux maillrcs Rhetoriciens,’
, ui Cile bien dire ont elle enfeigneurs, nous declarerons premierement le gen-
re,la nation a: le pais du petlaunage,dont-pretédonsparler.Çom’mencedonc,
dit Hyperochides,s’il te plaill , en cere maniere. Adonc Aril’totc propofe en
telle l’orrc. Celui merueilleux ôc- (age homme ,elloit luif de nation 6c langue,

f du pais la Cœlolyrie , qui lel’l la balle 8c creufe Syrie , extrait du cente de ces
peuples qui le tillent yllus de la race des Indes, lefquelsSages 8c Philofophes
des ln ciraient appelez Cala ns,au langage ôc pais d’lndie:ôc entre les Syriens,
(ont appeleï Iuifsou ludaïques , prenans le nom de nation fur le nom du pais
on ils habitent :qui cil appelé Indee. Mais le nom de leur principale cite’ cil:
merueill eulement ellrangc 5c difficrle ’, car ils l’appelent par [on propre nom
Hierulilcm. Cc Iuifellant receu par hofpiralité éslogis de plufieurs, defcêdoit
latin :anlCSlicux hauts 6c mediterranees aux maritimes, de Façon qu’ il citoit
Grec non feulent ent de langage,mais auflid’el’prit. Nous donc peregrinans 6c

lei orirnans en Alie, celui diuin homme vint vers nous au lieu ou nous citions,
puis com men ça d’c ntrer en propos auec nons, se auec d’autres efcoliers des no-

ilres, tentant 5c éprouuant leur (canoit. Puis quand il voioit que grade multi;
tuded’hommel’çauansefloitafremblee,adonc il répondoit plus qu’il n’enque-

roit,&: plutoll enleignoit ce dont il auoit parfaite conciliante, que ne demain;
doit à ci’trc enfeicrné. Voila les propos que tient Arillote dansle liure de Clear;

b e l p 0 l
Cl]: adioullant la merueilleul’e continece de cet homme , fort en fa maniera de
viure,loit en challcté’. Lequel témorgnage pourront conoil’tre plus amplemêt-

par la leéture du liure , ceux qui envo udront fçauoir dauantage. Car quant à
moi , ie crains d’en entremeller-ici plus qu’il n’eft conuenable. Or voila com--

ment Clearche par maniere d’extrauagante digrellion , car il auoit autre pro-
posà déduire,en palTant Fait commemoration exemplaire 8c louable de nôtre
gent. Semblablemenr, Hecate Abderite , Philofophe fage a: verfé e’s aérions
.d’ellat ou de gonnern eme’r:hom me aulli courtifan nourri auec le Roi Alexan-
dre le Grand,ôc côuerl’e’ auec Ptolemee fils de Lage; Roi d’Egypte, a fait com-

memorarion de nollre genre luda’ique, non à la trauerfe a: par maniere de di-
grellÎ0n(c0m meClcarche)ains a écrit vn liure entier des Iuistuqucl ie VClJX

’ recueillir quelques tuilages par lui écrits,8c brie’uemët les dil’courir.Mais nuât

ré
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toute oeuure ’rr: demonfirerai le temps des aaes.Car Hecate fait mention ciels i
batai Île , en laquelle Ptolcmeecôbarit deuant la cite’ de Gaze en Indee, contre
le Roi Demariuscc qui aduint onze ans aptes le ttel’pas du Roi Alexandre le
Grand,ôc au temps de la centiéme 8c dix-leptie’me Olympiade,côme rappor-

tele CroniqucutCallorCaradioûrantcete Olympiade au nom despreceden-
tes,il dit airs-li : Sous ccte Olympiade, le Roi d’Egypte Ptolemee , fils de Lage,
deuant Gaze,cite’ de Indee, vainquit 8c défit en bataille le Roi Demerrius, fils
d’Aiitigori,lurnOinme’ Poliorcetes,qui cit àdire,ruineur de citez. Or tous les

écriuains en general, alleurent que le grand Alexandre mourut en la cérie’me
8c quatorzie’me Olympiade. Dont il cil tout notoire que de ce temps-[là 6c du
temps du Roi AleXandre,noPtre nation luda’iquc eltoit ia fiorifl’ante.O r aians
montré la conferéte des rem s,reuenonsà Hecate, H illorienaqui dit qu’apres

la grade baraillevdeuit Gaze, e Roi Ptolemee fut fait Seigneur 6c dominateur
de tous les lieux se places qui font en la Syrie et autour. Ûont aduint,que plus

l

46



                                                                     

ID

LIVRE”PREMIERÎ
fleurs hommes conoiilansla clemence à: debônairete’ du ROi Ptolemeehoœ
lutent bien lui tenitcôpagnie en Égypte, a: lui cômuniquer leurs biens 8c pet-Z
formes. Del’qucls l’vn,dit-il’,elroit Ezechias,Pontifedes luifs,hommeâ é en;

uiron de foixante-fix ans , ôc en dignité de perfonnele plusgrand de toute (a
nation,ôc d’efptit tres-fage,hôme tres-adroitàbien dire,ôc bien verfé aux «ne,

res. Dit outrc- plusle furnômé H ecate, cl’rte entre les Iuifs mille cinq cens pre;

fires qui leuent les decimes , 6c en commun gouuernent tous les affaites. Dett-
chef, le meiineautheur rememorant le lufdit Pontife Ezechias, celui homme,
dit- il,portantl’honneur dePontificat,coultumierement conuetfoitÎauee nous. -
Et quelquefois prenant aueclui aucuns des liens , nous expofoit toutesles man
titres controuerfes, aiant a ce l’oide’crire la conuerfation se police des fiens.’

Puis peu a pres ledit hillorien Hecate, manifellzement declate quels nous fom-
mes, ôt Côme nous-nous maintenôs quant à nosloix, 8c que nous elifons plu-

V roll l’ouPr’rit 8c endurettoutes peines, quede les palier d’vn ieul pain Ct,ell:imâs
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cela ellre chofe fort honnelte de bonne.Donc ainfi,dit H ecate : les Iuifs fouuët
ont elle hais ,vilainemcnt blafmez , acculez 6c mal-nommez par leurs peuples
voilins : 8c dauantage ont foufi’ert maintes injuresg, outrages 6c violences des
Rois de Perle 6c de leurs Satrapes , 8c neanrmoins iamais n’ont ’pû ellre chan-

gez d’efprit quant à leur loi se religion. Mais auec nes-grande exercitatiô pre-
parezà dire, aire 8c fournir , s’offrent à répondre 5c raifon tendre de tous leurs
farcis 6c paroles, meimemét contenansleur religion. Et fur cela,il declare plu-
fleurs tres- grands indices exemplaires de Forte 6c mawnanime côllance Îd’el’ prit

au peuple-luda’ique quant à l’obl’etuatiô des loixzdil’ant qu’Alexandre leGrand

citant de l’ejour en Babylone,ôc voulant reliaurerleTemple de Belus,qui efloit
tombe en ruine, commanda atous les gendarmes de fon armee quels qu’ils
fuirent de porter les pierres , auec lCSIbl’lS de grapin, St autres marieres necefl’ai-

res àla maçonnerie de-ce temple , les (culs Iuifs ne voulurent iamais le fufmet-
tre a emploiet lcutlabeut àla repatation d’vn temple d’idole: ains plutoll éleu-

tent endurer gri eues bateutes ,plaies implantes, de tout dettiment de corps
6c biens:iul ues à tant que parle pardon du RoiAlexandre, remettant de gra-
ce le deuoir de l’œaure à peuple fi confiant en fa loi, ils furent mis en toute af-
feutance 5c indulaence de l’outrage auec (cureté, qui leur fut baillee: lel’quels

luifs,dit Hecate, titans de retour en leur propre prouince de Indee, abbatirent
tous lesTemples l’abri uez 8c les autels e’leuez aux idoles, 6: à la Vetiré pour

aucunes des choies mil faites les vns paierent grolle amende au Satrape,gou-
uerneur, se les autres obtindtent pardon. Outre ce, il adioulle, que, pour telle
confiante obfetuation de leur loi , ils (ont dignes de grande admiration. Dit
aulli le meime autheut,que nôtre gent Iuda’ique a el’té tres-populeule en grand

nombre d’liômes:en forte. que plulieurs milliers de nos hommes furent tranfe
portez 8c menez en captiuire’, ô: côfinez en Babylone parles Perles. Puis aptes

la mort du Roi Alexande , grand nombre d’autres milliers de petionnages
I uifs furent tranfportez en Égypte à: en Phenice pour la iedition qui fut faire
en Syrie. Ce mefine hiltoriographeHecate a declare’ la grandeur 6c la beauté *
de la prouince que nous habités. Il cil: toutnOtoite,dit-il-, que les peuples Iuifs
poil’edent a: tiennent ptel’quetrois millions, qui font cent fois trente mille
iournauxrde nes-bonnes terres en pays bien gras 6e fertile. Car la prouince de
Indee cil: de telle amplitude 5c grandeur. Il n’oublie pas aulli de raconter ’4
comme nous lemmes habitant en YIN, qui fut iadis treg- grande , fpacicule a;



                                                                     

’73: (JUNIRE A’PPION’A’LEXANURIN,’ p
magnifique cite’de Hierul’alem , et iadistres-populeufe en multitude d’hom:
mes. Auflin’a-il point t’eu la magnifique conlÏruéhon du temple Hierol’oly-

mitain: de laquelle il parloit ainfizLes luifs,en leur prouince de ludee,tiennent
plufieuts bôs boutas 8c villes fortes, riches ôc bien garnies: mais fur routes au-
tres,ils ont vne belle cité bien munie,fortc 8c réparce,aiant de circuit cinquante
ilades, peupleeenuiton de cent 6c vingt mille hommes, se eli nômmee Hieru-
falem. Au milieu de cere noble Cité cil vn fuperbe édifice de pierre taillee, long
de cinq cens pied, large de cent coudees , aiant deux portes 6c dedans vn autel
quarre fait non de pierres detaille, ains de pierres amall’ees , telle que de nature
(ont Formees,ôc ainfi maçonnees en façon d’vne plate-forme quartet en égale

quadrature, chacun collé aiant vingt coudees de largeur, 6c dix de hauteur,
iouxre lequel il y a vn grand edifice duquel l’autel 6c le châdelier (ont de fin or,

a pelent deux talens,furlefquels la lumierc cil garde: perpetuellement iour
se nuié’t. Dedans ce temple n’y a aucuneimage ne preient dedié en façon que
ce l’oit,n’aucunel’orte d’arbre ou plante,comme de bois 6c tortils facrees,com-

me il ya coullumierement és autres temples : Leurs facerdots ou pteltres ha-
bitent en ce templeioutsôc nuiétsfaifanscettaines purifications, a: du tout
s’abltenans de boire vin dansle temple. Dauantage ,pout autant que les Iuifs
quelque temps aptes militetent , 8c furent és guerres auec Alexandre le Grand
6c (es fucceiTeurs , auec lel’quels aulli citoit le lufdit autheur Hecate,il témoigne

des Iuifs en telle forte: racontant ce qu’il auoit veu Faire à vn Iuif qui citoit au
, camp Duquel iemetttai les meimes propos, ainfi difantledit Hecare: Allant

vers la met rouge, ,vn luif nômé Mofollan me fuiuit auec d’autres cheualierr,

qui auoient charge de m’atcompagner. Ce luifelloit homme vaillant , hardi
6: courageux , se le plus iullze archer qui fuli point renommé entre tous les
Grecs 5c Barbares. Iceluidonc,ainfi que tous le depefchoient d’allervoye,
a: vn quidam vaticinateur ou deuineur, prenant [on augure ou préfarre en l’air
àl’afpcôt des oil’eaux, requit inllamment que tous s’arrel’tafl’ent , Mofollan

leur demanda pourquoi ils selloient atte ez. A quoi répondant l’augute
deuineur, lui monllrant l’oil’eau duquel il confideroit le vol , lui dit amli,
que s’il ciroit bon et expedientala compagnie que tous demeurafl’ent la, l’oi-
l’eau la s’attelleroit. Et fi en s’éleuant il voloitplus auant , il feroit bon qu’ils

panifient plus outre: fi l’oifeau le retournoit en stricte, il faudroit aulfi que,
toute la bande retournafi d’où elle citoit partie. Lequel prel’age entendit Mo-
follan,ne dit mor, mais banda (on arc 6c décocha vne fagette,dont il tua de ce
coulp en l’airl’oil’eau augural volant. Pourlequel fai&,ce gentil vaticinateur à;

plu ieurs autres furent fort indignez: ôt par grand courroux lui dirent lud
fleurs outrages,lefquels il rembarra de tels mots: Elles-vous fols a: hors du
fens(dit-il)qui prenais en vos mains ce mal-heureux oifeau,le deplorez,ôt m’ou-
tragez pour fa mort? Comment cuit-il feeu nol’tre profperité ou aduetfité fu-
ture en nollzre chemin, ou comment nous eul’t-il pû donner lignifiance de no-
itre bon-heur ou mal-heur, quand lui-meime ne conoiil’oit tien de (on l’alut,
ou de (a mort prochaine? Car s’il eullapû auoit prcfcience des chofesà venir ,il
ne Fulliamais volé ne venu mourir en ce lieu,craignant d’ellrc tué par la fléche
deMolbllan luil”. Or en cet endroit laifl’ons repol’er les tellificationsd’l-Ieeare:

Car il ell’ facileà ceux qui l’on liure voudront lire, d’y en trouuer dau’antage,&

plus appettes attellarions de nol’tre gent luda’ique: a: aptes lui,ie ne huilerai de

mettre en auant A gatharchides,iaçoit qu’en homme de bien (comment en ce-
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’15 il pénible efire,il a de nollre nariô en l’es dits dettaâe’. IceluSt Hil’lôi’iefi A gaîl v

’tharc’hi’des narrant de la Royne Straronique, comme elle vint dép-Matedoine
en Sirie versle’Roy’Seleucus , en delail’l’an’t fou propre marylle Roy Dcmca.

trins ’, comme Seleucus ayant une de la prendre à femme.» CC C1115 bien Cllc Cf?
’peroit , 8c l’ouz celle efpetanee citoit venue, ellant l’armee du Roy Sciences en

Babylone , elle ciment contre’luy guerre 6: reuolte en Antioche. y Puis aptes le
Roy retourné,8c la cité d’Antioche prinfe,elle print le fixité en SelcuCiezoü aiant .

temps 8c opportunité de poulier la flotte plus halliuement,ôc faire voile volan- I
te 5c legere , elle s’abufa à .vn l’ange phantallic , luy lignifiant qu’elle ne s’en de?

uoit point fuir , mais attendre la face 8c preience de [on trop aymé le Roy Se;
leucus. Dont aduint,qu’arrel’tee par telle illulion au milieu de fou cours,l’ut ’

rinfc , 8c mileà mort.Voila ce que raconte Agatarchides , derogeant ôc à bon
draina la folle l’uperllition que la noyneSttatonique,à laquelle reprouuet il vie
de l’exemple de noi’tre nation ain’fi el’criuantzL’es peuples qui s’appellent Iuifs,

habitent vne cité la plus fortifiee se mieux munie de route la region : laquelle a
ceux du pays de Iudee appellent Hierofolyme.Les Iuifs qui habitât en vne ville -
de toute la plus forte appellee Hierulalem parles gens du pays ont coul’tu me au i
feptielme iourdefaire la l’elfe, vacance 8c cellariou de toutes œuures: se en ces.
iours nelabourent la terte,ne portent armes , ne bataillent,ne négocienr,ôc ne
foufi’renr en ces leptiefmes iours de tepos,auoir cure d’aucun œuure manuel que
ce l’oie: mais l’ont allidus és temples el’randansles bras,8( leuans les mains, pour ’

adorer Dieuiulquesauvelpre, felonleurcoullume. Dont aduintqu’à vu tel
iour l’epriel’me les Iuifs ellansenecm’rlr’sirleuradô’r’à’tîonvïans auoit e gard à l’ai;

se defl’enceà leur ville , ou refilla’nce à l’a.lfaillant , le Roy P tolomee Lage au ec *

toute l’on armee , 8c grand nombre d’autres gens entra en la cité , alors qu’au
lieu de la garder 6c deli’endre ils s’amuloient à la l’uperllicieul’e obleruancc de

leur folie , par laquelle Éole obleruation , la prouince’dc Iudee , parauant lirb e, ’

fut côtrainre de receuoit vn Seigneur alpre 8c dur: se leur loi fut manifellzemët
declaree auoit tref-mauuaile 8c pernicieule l’olennité.Ce cas ainli aduenu monoÎ
fifi). aux Iuifs , 8c fit [ages tous les autres,les aduil’antn’auoir refuge aux l’ôges,8e

i opinions perluadees par laloi,alors qu’aux furuenantes ô: dangereules nocerai-Â
’30 tez,la railon humaine rien ne peut , ôtn’y fçauroit mettre ordre. Celle de for-J

!

tune aduenuë aux Iuifs par pettinacité de leur religion , l’emble à A gatharchià
des el’trevne chofe foyle’ôc ridiculezmais à ceux qui l’examinent lus entiereJ

ment . se la confiderent de plus pres fans mauuaife all’eétion , elle e demonllrc
ePtre grande 8: tres-dicrne de principaleloüange deuë à ceux qui ont bien vou.’ ’

lu , 8x: veulent prefeter’l’obferuance de leur loy , 8c la picté 8c ventration muets
Dicu,8t obleruance de les mandpem.ens,à leur propre vie,ôc au l’alut d’eux,ôc de ’ -

leur pays.0r telle maintenant à. parler des autheurs Hilloriens 8c leripteu’rs qui
n’ontpointignoré nol’tre nation Iudaique,,ôcl’antiquire’ d’icelle:mais toute-

4° fois n’en ont voulu parler,ne faire aucune,mention,l’uli- il ou par en’uie, ou par

haine , ou par autres femblables taules , delquelles ie penl’e bien donner certain
indice.Entr’autres a elle’ vu Hierol’me Hillorien , qui a elcrit vne H illoire des

’ Roys fuccell’eurs d’Alexandre,au meime temps que fut Hecare. C elluy-cy par i
l’authorite’ du Roy d’Antioche , duquel il elloit bien aymé , ptcfidoit y au gou;

uernement dela Sitie,ôc combien quelui , 8c Hecate fuirent florilïans dÎvn
meime temps,ôt l’ouz les noys contemporainsfi ell-ce qu’Hecate a de nous cl”- ’

erit vu liure expres: Mais HIierol’me en toute fou Hil’roire ne fait "aucune men: ’

à..4-...,-, -,...-

.1,
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rien de nousiaïçoir qu’ileult ellénolurri se entretenu és meimçslieux , qui-lem;

te :tant cliquant dill’erentes les volontez de ces deux perionnages. Car l’un d’i-
céu-x nous a bien’el’timez dignes d’el’tre eiclaircisàla pollerlre’ par memoire de

fis chum-panacth morfila auoit voulu obicurCir laverie: de nollre renom
par vne pallionn’ee alietî’tion. .TouteiOis parla comprobarion de nef-tre Antre
quité, niiez iufiiiantes-les Hiitones des Égyptiens , Chaldees , 6c Phenmens, «Se

a, dans encore les icriprions des Grecs, Caroutre lesnautheurs de Grecs, par
. cy’deuantalleguez,encoreTheOphile,Theodor,,Mnal’eas , 8c Arillopha’nex

Hermogenefie Euemere Canon,.ôc ZOPyl’lOH,.ÔC parauanrufeqbeauco’up diau-

tr.es(carie n’ai pasfueilletétousles liures) ont fiait mention de nous, non ieule- l a
ment par digrellion, maisaulli en propos expres. Car la pluipart de iuidïtspcræ ’
fourrages ont certainementellê iruilrez d’au-cit cognoiliance certaine de la ve-
tiré des choies antiques, par del’aut d’auoir Fait leétures de nos liures, iacrez

Neantmoinsque tous, en general onrlatt’el’té par commun teimoionage no-
,llre Antiquité pour laquellçi’ay maintenant propoié de. parler. Demetrre Pha-

1ere, Philonle plus ancien , a: Epoleme n’ont pas grandement elle imitez de la
verité ,en quoy leur faut pardonner. Car il n’el’ron pas en eux de pouuoiriuy-
monos lottes en toute icrupuleuie obieruation. Toutes ces choies ainli’ e-
duites , encore-merelle vn poinét àt’raiéler l’vn de ceux que i’ay propoié au cô-

mencement du liure:qui cit , de monl’tter toutes les der’ogatiqns se meidiian- ,0.
ces , dontaucuns ont viécontre noltre nation , ellte vaines 8c iauil’es: & pource
faire vieraipourteimoingsdeleurs conipirateurs inclines, pour donner à co-U

’ gnoilitequ’en eicriuant telles menteries, 8c calomnies, ils ont parlé contt’eux-
m cimes. O r qu’à plulieurs autres celle faull’eté fort aducnu’e’ , par haine 8c mal-

vueillance , ie croy, qu’allez clairementl’apperçoiuent 8c cognoill’ent ceux qui

font coufiumicrement bien vetiez 8c bien exercitez és Hil’roires. Car! aucuns d’i-

ceux ont attenté de s’acquerit nom par blaionner , denigrer, 8c diflamer la no-
blelies des glorieuies villes ôc citez de renom , en densifiant 52 blaimantleurcô-.
ueriation , leur-communeauté 6c populaire maniere de viure.CommëtTheopô-
peapar ics)eicrits des-honoré la cité d’Athenes, 6c les Atheniens,Policratea dii- ,
famé Sparthe 8c les Lacedemonienszôc cel’uy qui a eicrit le Tripolitic , car ceïo.
n’el’r pas Theopômpe , comme aucuns penient ,a mordu a: reprins les Thebains
&Aleurrepublique. Timeeaulii en ies Hillz’oitesa vilainement blaime’toutesles
iuidites villes 5c peuple-s, 8c plulieuts autres citez auili.Et ce lourds-principale-
ment, quand ils calomnient quelques peuples de gloire 8c de nom, les vnspat
enuie 8c meichanceté ,les antres par vaine outrecuidance, ellimans 6c eipetans
que par telle audacieuie meidiiance , 8c paroliere noualité ils acquerront bruit,
6c feront ellimez dignez d’el’tremis en perpetuelle memoire des hommes:de
laquelle preiomptucuie eipera’nceils ne iontpoint irullrez’a l’endroit d’aucuns l

«fols , que l’on cognoill: n’auoit point de iain iugemét : mais les auditeurs liages 8c 4 0*

debon iens se iain cerneau, condamneront leur malignité. Or la cauie des blai» 4
mes calomnies amalieesàl’eiicontre de nous autresluifs, 6c contre nollre H i-
ilor’iale Antiquité Cil: venufe’ des Égyptiens , qui ont commencé les premiers de

Ce fairezdont aucuns Hil’toriographes voulans faire choie agréable 8c plaifir aux
’F,gyptiensl, le iontlcliaiez de corromprela verité. Car rememorans la venue de
nos progeniteurs 8c Patriarches en Égypte, ne l’ont iamais conidie telle com:
lite ellcaduintmciemblableinentlçurylliië d’Egypteils n’ont d’cl’ctit ielon la »

xgtite’rains- grinprins plufieurs occafions de haine ou d’enuie. Premietement,

-anJ
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pouree qu’à leur grand defpitnosancellzres Hebreux fe firent puiiTans en leur?
region :delaquelle puis aptes retournez en leurs propres ô: anciennes regionsi
0 rientales , ils fe trouuetent grandement riches,8t bien heureux,& pource en-
uiez.En apresla diuerfite’ de religion , &des (acres engendra beaucoup d’ini-
mitiez entr’eux: citant nome picté 6c adoratiô d’vn feul 8c vray Seigneur Dieu;
autant diRante de leurs pompeufes folennitez d’idolarrie , que la nature a; l’cf.

feu ce de Dieu digue des animaux irteionnables. Car c’cit leur religion com-
mune &paternelle de croire que telles ou telles belÏes brutes (oient dieux ou

la deefres i voire qpe chacun populaire , particulierement , 8c fpecialement
’ adorediuerfes be es, les vns ceüe-cy,les.auttes celle-là, les autres vne autre,

felon leurs vaines perfuafions ou phantaifies : gens du tout fols St infenfez
8: de tout tempsaccouüumez à vfet de ces mauuaifes opinions , 6c d’icelles im.
buz. Parquoy ils n’ont peu imiter l’excellence de nolire Theoloigie en foy clini-

ne.D’onc voyant plufieurs,tant des leurs que des antres peuples uiure de grand
zele noftre religion en ont’conçeu grand enuie:voir qu’aucuns d’eux en tom-
berent en telle oubliance infcnfec,& pauureté d’efprit,qu’ils n’auoienr point de

honte de controuuet 8c mettre en auant aucunes choies contre les antiques ef-
critures deleurs propres, de leur pays a: langu e.Et qui pis cil: , ils, le font tant

go oubliez de confiance , ue par vne pafiion d’aueug ce aŒeérion ils fe font con-V
W tariez à eux mcfmes encicurs eferitures.Et en cela ie prouoqueray ma parole ve-

ritable, en vu feul autheur ,tref- grand homme , duquel parcy deuant i’ay vfe’
out tefmoin de nolire antiquitém’cü Manethon:qui a propofe’ 8c promis d’in-

terprerer l’hiiioire Egyptiatique, transferee des lettres facrees : ayant pofé en
prime Face, que nos anccftres a: progeflîteurs vindrent en Égypte auec tant
8c tant de miliers d’armes , 5c que y efians entrezà l’improuis, ils fubiuguerent
par force d’armes les habitans du pays. Confequc’mmcnt le fuidit Manethon
confcffe qu’vn long temps aptes nos anceflres H ehreux perdirent la domina-

, tiô 8c le pays qu’ils auoient parauât conquis en Eg’ypte,8c de là s’en reuindrent

en la prouince qui Iudee cil aprefent appellee : laquelle ils obtindrent 6c poile-
o derent par viftoiresbelliques : en la uelle aptes auoir confirait la cité de Hiea

rufalem , ilsy edifierent le temple,lu ques’à ce point Manethon a fuiuià la ve-fl
rite’ les..efcrituresautentiques. Mais puis aptes prenant de foy mefmelicence
d’extrauaguet , 8c d’efcrire hors les limites d’approuuee authorité faifant profef-

fion d’efcrire les narrations extraites des fables vulgaires,qui populairement (a
racontent des Iuifs-il a entremeilé- en (on biliaire" incroiable parole .- voulant
meflerauec nousla- vilaine coquinerie a: panure tourbe miferablc des E pi-
priens lepreux , 8: des autres malades infeéts voulant aulli donnera entendre,
queles Hebreux Iuifs , ainfi qu’il dit,pour la contagieufe abominarion’ decei’ro

lepre Parent «inhaliez d’Egipte 8c fe fauuetent à la fuite difperfez parfles de
4° forts; Ce qui appert eûre faux,en ce qu’il met en auantau temps de celte fuite

des Hebreux vn Roy d’Egipte nommé Amen0pl1is. Qui ei’t vn nom faux se
fuppofefic pource n’a il point prefumédc terminer les temps du regne de ce
Roy Amenophis,iaçoit que de tous les autres Rois il a bien defini les anneœ

l 8c temps deleur regnC.Puis-de la en aptesil y adidufle’ quelquesautres fables.
prchueoublianrfoi mefme auoit prononcé que la fortie des paf’teuts hors

" d’JE ipte têdans vers Hivcrufalé fut cinq cens dix huit ans au paraua nt.Car T hes-

moâscüoit Roid’Egipte quand ils fortirent.A pres le temps duquel , les ans
du: Rois qui luifuccederentfurenttrois cens ngiiantc trois .iufques auë "deo-g

-.4-...4....a..-...... -o.-......-....-..-.--.- -... --- 7.--
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freres nomméSethon &Herme-e, Sethon qurnomme’ïEgypr-e, comme il dit;

. 8e Hermee,Danaus. Sethon ou Égypte ayant dccliaiïeduËRoYaurîne , anfi..qu’il, z
le racontefopn frère Herm ce Danaus., regna’crnquaute neduïfarisÂEtapres lui le

plus aifné de ies fils nommé Rampfes,rcgna;foixantc dix aux. Manethon donc
aiant confeffé nos peres (dire yiTus d’Egiptq ramdam deuant ,,ad.ioufl;ç auec
les autres Roisccll: incogncu Roi Amenophis’:difarrt encore d’auamage ;, qu’il q

fur contemplateur des dieux, commfi, auoit eiié. "Or l’vn, de. fes- deumciers
Rois:8c quîaiant trefgrâd dêfir de voitfenfiblemétdes dieux,foin drfir lui fut ac-
compli par vn facetdot nommé, comme luiâ Amenophis ,. fils egendré, d’un
pere appelle Papius.Lequel (acerdot Admenophis de Papi iembloit quafi parti- l o:
ci pet de nature diuine, quandà la fupernarure-lle fapience ,prefcienceçies chô-
fes futures:Et icelui PropheteAmenophis quelque fois, dingua Roiçportant
meime nom quelni,qu’il pourroit auoit la vifion des dieux s’il fe mettoit en
deuoir 8c enfaitde purger la prouince de tous hommec lepreux , ladres, , me:
fcaux , vêt autres maculez a: infeâsDuquel aduertiffement leiRoi Amy-grappins
fort ioieux fit ,comme dit le conte,.afl.er;nbler tous les ladres, les infeé’ts -, (Se-les

eliropiez d’Egipre ., qui en nombre de multitude Fureur trouue: quatre vingts
mille: à: par ce Roi Amenophis enuoiezen la partie O rienralcs au long de Nil
à tirer 8c railler les pierres , ô: auec iceux quelques autres E giptiens auiÏi , à qui .
ceiie charge choit eniointe, Et dit Manethon , qu’en celle multitude d’infec’ls y L o

auoit pluiieurs facerdors ou prefires, quilauili elloient touchez de leprr, rD-onr
ceii Amenophis fage ce facerdot, 8c homme diuin print peut -,p 8c eut crainte de

d’indignation des dieux’tantfur foi , que furie Roi, pource qu’apertement il
auoit donné confeil au Roi,& perfuadê de fairelforce aux fuidits lepreux ô; man
culezçôc pource cogneur en eiprit , que les dieux feroient propices auxiliateurs

’ aces reietrez maladeszcn fortequ’ils obtiendroient la domination en Egiptc
par l’ei pace de douze ans.Lefquelles choies il n’ofa point deiclarer au Roi mais

enlaiiI’a ynliure efcrir , puisltri meime fe fit mourir, Dont le Roi tomba entreL
merueillcufe crainte 8c doubtans. Et aptes i ledit Manerhon rencontre ceque
s’enfuir moràmot : Le Roi Amenophis requis par ces pauures lepreux,infe6tez, a
se maculez quiauoient eût-lia long-temps en ce trauail de raillerpierres ,de les
pourueoir de quelque citéà eux afliguee pour leur repos a; feuteté,il leur don- 5 0.
na’vne ville deierte appellee maris :guiauoir elleaux paneurs,.dccbaifez , ile-4
[on l’antique Theologie auoit e’s premiers temps cilié la citémeiphon. Ces
ladres don ques’,maculez,& infe&ez,deietrcz d’Egipte en telle ô: fi grâdcmul-

ritude auec quelqu’autre nOmbre d’Egiptiens ,ei’tgansconfinezpar le Roi me-
n’opliisen celle dcfer’te cité, Kuarisapres y titre entré confiderant l’afliete’. du

lieu,.8c la coni’truérion dela ville tref- propre 8c, opportune-à f: fortifier , 8c ’

faire rebellion au Roi de la prouince ,ils continuateur fur-eux pour ieur 611655:
leur Roi vn homme HeliOpolitain ,l”-vn de fesBonrifes d’Heliopole,qui relioit
la belle vill;r dite la cité du ioleil,nommé O rfafiph. auquel tous vniuufellitrnên
firent. ferment d’obeir en routeschofes ’85 par tout,Aianr Otfaiipl) page; se re-

ceu leferment de tous Ces, gens fequefirez , premieremenr leur eliablin (tu: 4°
loi qu’ils s’abi’tiendtoiengde tuer , 501113!) ger. , fi .man-geablencfioienq i, rom

(681c; bePtes,principalemenr celles qui, par les Egipriens tribunitiennes pour
les plus facrees à; inuiolablesJ rem, qu’ils ne prendroient allianco,fuir pap me»
nage ,amitié,od autrement (mon auec ceux de leurligueôe» fdëti011.ïl"ohreS’lefs-:

quelles ordonnan. .., se maintes autres , lui bien enter: dantèçiircicôtrairee mi»:

re enne-.
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l , LIVRE PREMIERÏ , wre ennemies aux hideurs Q coufiumes;loix,&religions des Egthienszôc que par
cela pourroiEnt griefuemenr élire, irritez , prouidemment il commanda à (es
fubiçrs obeyifans de clorre leur ville de bous 8e forts murs,& de femettre en ara
mes, se preparerà la guerre contre le Roy Amenophis. Et de fa partprenant a5
nec luy pourcom’pagnie a: confeil cèrtainsautres acerdots Heli’opolitains , a:
aucuns des maculez,enuoya m’effagerseri Hierufalem vers les fugitifs pafleurss
qui au parauant s’en rifloient allei de lâikfoubs le Roy Themofis : leur renions
fixant es griefues dolean’ces,& des autres auflî qui parlesRoys d’Egypte auoiër

cité defhonorez: leur requerant qu’ils fe, voufiifenr eniemble ioindre pour
mettre leur Cam p contre Egypte en leur promettant &aifeurarir qu”ils y vien-e
droient auec facile entrée. Car premierement ils feroient rpceuz se bien venuz
en la cité se territoire d’Auaris,prouince de leurs anciens pro genit’eurszoù tous.
res chofes neceifai’res feroient abondâment fournies a leurs peu ples,& que va:
nant le temps opportun quid ils verroient leur peinai. ils pommier guerroyer
a; facilement fubiuguerroute la prouince. Defquelles nouuelles, les paiieurs
H ierofol’ymitains remplis de ioye ,alaigrement prenants tertre Occafionçfe mirer
en armeszôe fortirent en campagne iufques à deux cens mille hommes de guet-l
re , qui peu de temps aptes vindrent à la ciré , 8c à la contrée Auarique. Dont
Amenophisfiloy d’Egypte, ayant entendu l’arriuëe 8: enuahie d’un tant no m-

15 breux 8c tant fort peuple , fe trouua terribleméreftonne’, fe ré cor-dan t de ce que
en prediâion luy auoit laiffé par efcrit le facerdot A’rri’enopolisgfils d .- Papi Pan,

qu oy ,en premier lieu ayant fait aifemblee’ de tout le peuple d’ËgyP’*C,QCiÎ0flfCll

prins auec deLiberation des affaires auec les principaux , il ennoya deuant,& Et
en lieu feur chez foy tranfporter les animaux qui (ont teiiuz (acrez par les Egy.’
priens , 6c qui font venerez parles facerdots : coman dam partiru licitement aux

mitres, de cautèment cacher, atteler en Occulte garde leurs finiulacresEr luy
mefme bailla en gardeôefinguliere recommandation-ava fie-n fca’l amy, (on
i erit fils aagé de cinq ans ,appellé Sethon , autrement Rameifes ,’ du nom de
fan pere Ramtpfes. Ces chofes ainfi pourueiie’s , paifant outre auec les antes E;

go gyptiensiufqties au nombre de trois cens mille hommes , a: venantau deuant

r40

de fes ennemis vaillant gens de guerre , quand fe vint à la rencontre ,ii me: 8c
ne voulùt combattre ,pout ne bazarder à vn coup fou Royaume tains penfant
que s’il prenoit la bataille , il combattoit contreDieu mëlme: il tourna doz se
reuintluy a: for) armée à la grande cité de Memphis , dit le Caire , ou il print le
irenerab’le borqu pis , 8c toutes les autres belles a: idoles fadez , puis inconti-
nent auec toutes ies na’uires , 6e fa multitude’des Egyptiens fe retira au Royau-
file d’Ethiopie à garant 8e lauuement. Car le Roy d’Ethio pie luy crioit par gra-I

ce autfement in i let, 8e artenu. Parquoy reéeuanr le Roy fu-girifAmenOphis,
auec tout fan peuple , leur bailla les choies neccffaircs à la vie humaine , que la
prouin ce fuppeditoirzée outre ce pour habirariô’ leur aŒgna citez,villes,&bour-

ades fuflifantes àdemeutertout le reps de cefatal exilde treize ans :bordât les
mires d’Egypte’ de gëfdarmès Éthiopiques pour la garde a; ferlreté d’Ameno-

ôc de fesgés’.Voila ce quifut fait en Éthiopiel) autre part les palteu rs So.’
fymiœs defcèndâs en Egypre,ioints auec les polluz Egyptiés d’Auaris, traitez En:
fi hOfiilemét les perfonnes teilâs en Egypte,que la viâoire desrprccedésxfloit’
êflime’e d’oràceux quipour b6 voyoient leurs impietei. Car non feulement ilè
bruflerent les villes à: les bourgs,en commettant mutes violatrices 6e fa crilegds

’ i a Tonie u S f f i
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’ se deflruifansles ido’les’ides dièux: mais aufiicruellement derrièmbrirenr se mis

re’nt en pinces les facrez animaux quiiefloienr ado rez en sieneration :COntrai;
.gnans les prefire’s meimes , facerdots ce pro plie tes d’en dire les" meurtriers,o’ee-4
cifeurs ô: demembreurs de leurs propres fautâtes belles ,puis les deéh’afl’oieni:

tous nudsÆt dit- on ainfi,que à ces peuples pafieurs Solymit’ains,meflei aux les
. preux Égyptiens leurs ordonnances politiques leurs loix tant lattées que

prophanes luy finet baillées 8c efiablies par vn certain Sacerdot Heli0polirairt
de nation , a: de nom Ofarfiph , ainfi appellé du nom d’Ofiris; Dieu de He-

. li. oliscire’ du Soleil, lequel sellant trouue à la part de cellepaiiorale nation
So ymitaine,âe Égyptienne Auarique,rnua [on nom, &fur appelle’ MofesIel’s rot

font les beaux contes que les Egyptiens rapportentdes luifs,&plufieurs autres
que le palle pour carafe. de brieueté; Mais, quant au relie de la finale narration;
lefus allegué Manethon,dit,qu’apres les treze ans reuolus, le Roy A’menophis
mon na d’Eti’opie auec grande pinifance : enfemble auifr fon fils Rameifes,
menant pareillement vne rrefgroife armée. Le fquels entrez en bataille contre
lespafieurs Solymitains,& les pollu’s AuariquesJes Vain quirenr sa desfirent,ôe
aptes auoir occis laplus grand’part d’iceu’x ,i les pou rfuyuirent fuyans sa mis en
route, iufqu’aux’finag’es de Syrier’fels côtes femblables à mis parefCrit Mane-

rhon hilioriographe Egj’pti’endequel ie demonl’treray par apertè raifon,auoir
parlé fauffement,ôc menty en ces beaux côtes,& fables de vieilles,en difiinguâr

premierement ce que puis aptes nouszramenerons en ieu.’Car il nous concede
cela 8c c,onfeife,que les pafleurs ( qui futée les H’ebreux nos ance Rres)’ n’eitoie’r

point Égyptiens de propre 8c originale nation: ains citoient la yin us d’autres
pays eftranges ,conqueflerent, a; obtinrent en domination la prouince d’E-.

y te : de laquelle puis aptes fortirent nos pro eniteurs ,v pour aller habiter en
îafefiine.Mais que les Égyptiens ladres,macufez,e lira piez,debilitez,de curps,
malades ou infeâs ayent elle meflez auec nolï’re gent,ie memetrray en douoit
à môi’trer que non,parles melmes efcrits a: edié’ts de Marrerhon,& par fon pro:

pre tefmoignage le connaincray qu’il n’en en; rien:&que celuy Moifes,qui com a;
duit le peuple Hebreu hors d’Egypre , n’eiloir point de ces lepreux Égyptiens- 3°

’ nay d’Egypre , ains fut long temps 8c par plufieurs generations deuant le d’ea-
chaifetnenr des lepreux. Manethon donc à fa fabuleufetnarration po’fe ainfi la

l premiere caufe ridicule :’L-e Roy Amenophis,dit-il, defira voir les Dieux.quels
dieux3Car s’il defir-oit voir les dieux qui entre les Égyptiens ei’toien’r iolënelleé

ment venerez , comme vu bœuf, vn bougies crocodiles , les cynocephales ou
marmorts,il les pouuoir Voir to’les iours. S’il defiroit voir les dieux celeiles,qui
font incorporels 8c inuifibles, comment les cuir il peu iroit? 8e ppurquoy en a-

, noir-il tel défit? Pource refpondra L’on qu’vn autre Roy deuant luy auoit’de-

claré les auoirveus. Ameno phis donc ayant entendu de ce Roy (ou predecef.
feur,commeilauoit veu les dieux inuifib’les,quels ils efloienr,&»par quelle ma- 4d
niere il en auoit eu la vifion , il enfçauoit affez , sa n’auoit befoin de nouuel arc
pour à telle vifion pa’ruenir. Mais ( dira l’on) le Sacrificateur a: deuin citois
l’homme fage parle moyen duquel le Roy Amenophis fe confioit de pouuoir
faire a; parfaire fou deftr ,iôeobrenir la vifion des dieux. Mais fi ainfi eiioir ,- a:
que celuy fainéfhomme facerd’ot full tant fange, diuin , a; prophete,cômentnc
Preuit il que le deiir du Roy eiloit de chofes impolfibles,que iamais n’aduienà
droient,côme aufli n’aduindrët,& ne parfit ce qu’il v’o’uloirPQuelle raisô pour.

noieril déc auoit de faire entendre au Roy qIIe les dieux luy efioiét inuifiblesfi.

2.6
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I LIVRE PREMIER: * 759caufe des lepreux, des hommes mutilez, 6c infirmes? Car les dieux font offenfez
ce fe courroucent pourlesim pierez 6c vices des efprirs, 8e des mefchantes œu- ,
ures, non pour les defaux 8C4 maladies des corps. Ou comment fur-il poflible, de.
faiteaffembler prefqne en vne heure tant de milliersde lepreux, 8c d’hommes
debilitcz se contrefaits a Ou pourquoy n’obtempera-ilafon prophete, qui luy .,
auoit don ne enfeignemenr 6e exhorté d’enuoyer hors tous les Egypriês leprenxv »

to ou maculez, debiles, 6e galle: du corps, se les faire tranfporter ,enexil hors d’E-
gypte? 8e le Roy ne les exila point :ainsles ennoya aux quartiers lapicidiensfscï

’ aux rochers fouz terrains, pour tirer 6c tailler des fpierres, comm e indigent d’ou-.

uriers, 6c non defirant purger la prouince. Con equëmenrdir Manethon ,que
le pro phete fe fit foy-meime mourir , preuoyant l’ire des dieux , se les maux qui
aduiendroienrhen Égypte, dont il en laill’a un liure efcrit au Roy. Mais fi :ainfi
citoit qu’il full diuin homme se pro phete , ayant prefcience de’cas futurs immiL.
mens a Egypte,eommenr donc ne preuit - il fa mort prochaine? Pourqu oy désle
commencement ne contredit- il au Roy defirant Voir les dieux .POu s’il fçauoit
fa mort prochaine ,à quelle raifort craignoit il les calamitez d’Egypte, quiia de c
fou téps n’aduiendroient .9 Et’quelle chofe plus griefiie que la mort luy pommiez

2-0 il aduenir ,pout par la mortla preuenir? Mais voyons 8e oyons dauanrage de
toutes les autres fabulations sa refueries , la plus folle , 8c la plus ridicule. Le
Roy Amenophis (dit-il) entendant par le liure efcrit du propheœ qui selloit:
tué, tant de maux eflreàaduenir fur l’Egypte , 8e ia redonbtanr les cala mirez

’ futures , il ne bannit point du tout ny exila hors de la prouince "ces gens mais.
l des ,6: infeâs : maisà leur humble l’application 8c requelie ( commeildit.).leur:.,

donna pour feparee demeurance lacite’ qui p’aranant auoit elle des pai’teurs He;
breux habitee, appellee Anaris; En laquelle tous ces’maleficiez citais amaii’ez , ils r
eflenrét (dit-il) vu d’entre les Sacerdots Heliopolirains,qu’ilscreetét leur Princes

. 8c leur Roy : lequel leur conflitua vne telle loy, que point ils n’adorafl’entles v
dieux venerez en E gypte, 6c que nullement ne s’abiliniiienr de la tuerie, bou-

3° cherie, 8c mangerie des belles facrees aux feflinirez Egypti’aques: ains toutesles-
tnafl’ent, ou consômaffent. Item , u’ils ne s’alliafl’ent de performe fluo de ceux

i qui feroient deleur fermenta; con ederation. Puis ayant fait Obliger par facte’
internent toute la multitude populaire , de garder inuiolablcment a; erernelle-
mentces loix ,l ilsmunirenr de murailles la cité d’Auaris , a: menerent guerre.
au Roy Amenophis. Puis adioul’te Mauethon , que ce Roy Sacerdot Heliopo-ï i
’litain ennoya vers les Hebreux paileurshabirans en Hietufiilem , les requeranr
de leur donner ayde 8c renfort, leur promettant de leur mettre entre les mains i3
forte ciré d’Auaris, qui iadis auoit ei’té l’habitation de leurs antiques maieu rs. De

laquelle cire’ paffans plus outre , ils conquefleroient se facilement obtiendroient
440 route l’Egypte. En apres dit Ma’nerhon,qlp’iceux patients H ierofolymitains apr

pelle: par les malades banis d’Egypte a: re elles a leur Roy reuindrétôc défcëdie

rent en Égypte au nôbre de deux millehômes armés. Et queleRoy Amenophis
ne voulant contrarier à la volonté des dieux , incontinéts ’enfuit la; le retira en E4

thiopie, mettant corne en depoli le venerable bœuf Apis ,’ 8c les autres animaux
factez entre les mains des Prei’tres auec cômandement cxpres de les bien garder.
D’autre-part, queles Hieroi’olymltai’ns par foudaine enuahie entrerent au pays
d’Egypte , depopulereri’t 5 8e pillerenr les’c’itez , bruilerent temples 6e ruerenr

[toute la chenalerie : ne làiil’ans rien a faire de’tonte iniquité , se inhumaine cruauo ï

se. Et que celuy,qui leur el’tablit leu rs ordonnances politiques,& leurs loix dirais i

Tome r. I ’ f f i j



                                                                     

760 CONTRE APPION’ALEXANDRIN.
nes,’& humaines, ce fut vn prel’tre,ou facerdor ( dit Manethon) de la cite de He-
liopole,appellé O farfiph, du nom d’0 fuis, le dieu Heliopolirain : lequel O far.-
fiph- puis aptes en nom changé fut appelle Mofes.En outre’que le Roy A meno-
phis au rreiziefme an apres qu’il auoit cité dechaife’ de l’on royaume(pouree que

c’clloit la longueur du temps deiiine’ à la perte de fou royaume)reuint d’Ethiopie

prendre fa reuenge au ec tant 8e tant de mille d’hommes :tellement qu’ayant ré-

contré les pafieurs Hierofolymitains,auec les polluz d’Egypte5en pleine batail-
le douce d’vne part 8c d’autre,- le Roy parauant fugitif, puis reuenu’en vertu a:

nrerueilleufe puifl’ance, les vainâuit , demi, mit en pieces pourla plus grande a
t partierlereile pourfuiuir à cha e mortelleiufques aux dernieres finsdela Sy; m

rie. En routes ces fabulations ainfi narrees,Mancrhon n’a point cntédu ou veu-
lu entendre , qu’il mentoit exorbitamment fans aucune verifimilitn’de ne face
(hiverné. Car pofons le cas queles lepreux, 8c maleficiez de corps bannis” d’1!-

. ypte,auectoute la multitude des infirmes 8c debiles amaffez en tourbe d’exil,-
fgnfi’ent de premier mouuement indignez coutre leur Roy , ’ pour leur faire telle

iniure que de les feparer de leurs parens, amis, domiciles , 8e cirez , 8c les releguer
mbaniifemér ignominieux felon la perfuafiun du rophete : fi ef’t - il vray fem- 7’

blable 85 croyable, qu’apres elÏre relafchez des rai leroches 8c pierrieres rrauail-
leuiès , 8c colloquez en repos dans vne bonne ciré de la prouince , ils denindrenr
plus doux, ôe plus paifibles vers leur Roy. Et quad bié ainfi fait , que enuers leur z
Roy ils euil’entencore vne im plac’able’ inimitié , ils pouuoient bien fe prendre à

luy feparemenr: 8e à luy feul 8c aux liens dreffer embufche vindicatiue du son:
à eux fait, fans mouuoir guerre mortelle vniuerfellement côtre tous les peuples
d’ngypte : entre lefquels citoient de plufienrs d’iceux’les parentages , les alliez,
les amis , a: leur fan g. Et qui plus cit fi bie’ ils enflent deliberé de combattre con-
tre les hommes mortels, quels qu’ils fuirent , fi n’eftoient 41s pain r montez en

l telle prefomption que d’entre prendre bataille , 8c commettre impiete’: contre
leurs dieux : ny entreprendre de rien commette ou faire qui fuir contraire à leurs
loix,efquell es dés la naiffance ilsauoiét-elïéuourrizAirifi donc nous deuons ré-

dre grandes’gmcesa Manethon , qui d’vne telle 8c f1 grande iniquitÊ de banif- 30
fement impitoyable, de panures perfonnes maleficiees , a: de co’ntumacere-
belliôn de peuple entrcfon prince fait eiire chefs a: principaux autheurs, mon
les HebreUx def’eenduz de Hierufàlem , mais les ngyptiens mefmes ,v se principa - ï t ’ ’

’hmentles facerdors preftres, qui font les plus apparens, âc’lCS plus dignes , qui

obligetent à ferment celle multitude populaire d’icenx ngyptiens. Or pour
moniirer plus probablement tels’controuuczconrcs n’eilre vray - femblables,
quelle raifon a- il de dire que les Egyptiensbanniz fe rebellerent , fans qu’au-
cuns de leurs parens,de leurs domeliiquesôc amis-s’adioigniffent à leur rebelliô
ou leur dônnaffent aucun ayde se confort :ne vou-luffent entrer en part du pe-
ril deleur parantage der haire , ne ei’tre compagnons participan’ü la calamite de 41°

leurs mifetables parens 8c amisprofuges 8e ’exilezzains pour tout nrecon fort ren-
uoyerpnt ces panures maculez 8e bannis vers Hierufalë demander. lointaing fe-
coursa gens efiranges? Mais à quelle eaufe raifonnable, o,u à quelle interccfiion:
d’amitié, d’alliâce, ou compagnie deuoiét ils requerit ayde a; vindicariô de leur

iniure, auxHierofolymirains , qui pluiiofi-lçur ci’toicnt ennemis ,’ a: bien diii’e-

rens deleur maniere de faireêtiir neanrmoins (dit Man eth on)ils vindren r prefle.
ment 8c en grid nombre, pour faire, le defir de ceuxqui les a p pelloient a fecours:
apela faireind’uits par les belles p’romeffes des maculez , qui lCSQlTCÜI’OiCflt de

l

m
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facilement occuper 5c obtenir route l’lîgypte , comme fi les Hierofolymirains
n’euffenr pas bien elie’ cognoiifans l’afliereôc les forces de celle region,de laquel-

le ils auoient clie’ iadis par force dechaffez. Et li alors que Manethon les dit a-
uoir elié appellez en aydeparles maleficiez ngyptiens , ils eulfenr elie’ panures,
indigens du bien d’autruy, a; vinans vie miferable 8c neceliiteule, a bon droiâ
parauentnre enflent - ils entreprins ce voyage. Mais attendu qu’ils habitoient en
vne tref belle cité, riche, henreufe, bien fortunee, 8e polfedoient finage de ters-
ritoire bien labouré a: cultiue’, ample, large 8e eliendu , 8c en fertilité de biens,

de fruits,& de paliure , trop meilleure que l’Egypre: quelle eaufe enflent-ils peu
Io auoit de laiffer leur bon pays , se fortir en el’trange dan ger, pour prelier ayde a

leurs anciens ennemis ’, sa fe ioindre aux Égyptiens lepreux se in feéts de corps:

voire tels que nul ne pourroit ne voudroit endurer femblables l’es propres do-
mel’tiques , a: familiers amis. Car ils n’auoient pas prefcience , 6e n’euil’ent fçeu

deuiner que le Roy Amenophis s’en deuli fuir deuant leur face : veu que ( ainli
qu’il dit )fon fils Ramelfes leur venoit au deuant au ce trois cens mille hommes a
en armes iufques a Pelufe.Dont elloientaifez aduertis , a: le fçauoieut les Hiero-
folymitains qu’ils leur venoient faire la guerre : mais du changement de pro-
pas, à: de la fuite du Roy rien ne fçauoient-ils :8: aulii dont l’eulfent ils peu ce.

’ ’ jeCturer? Et aptes , dit Manethon pourfuiuant fou Hilioire fabuleufe, queles
1° Hierofolymitains 8c leur armee ayans prins 8c occupé les granges,gteniers,bleds

se fourrages d’Egypte,firenr plufieurs maux par toute laregiô..nt tous ces maux
leur reproche Manethon , comme s’ilne les auoiten l’on Hilioire. induits com-
me ennemis : ou comme fi tels, faits de guerre ciroient à obie’étet en reproche
à gendarmerie el’tran gere , de loiryîg - tain pays par requerant mandement ve-
nuë, veu que deuit que iamais ils fu eut pour fecours appellez,les Egypriens bi-
nis auoiét la côtnence’ a faire tels outra ges , 8e entr’eux auoient iure’,8t coniuné,de

faire tels degallzs 8c acres de holiile vindicatiôDauita e(dir Manethô) quelque
temps aptes Amenophis Roy retourné a grand force fana fur ces ennemis, les

p . .vainquiten bataille:ou d’iceux grand nôbre occit , mit toutle relie en route , 8e
3o les pourfuiuit fuians a cheffe mortelle iufques en Syrie. Tant elt (fi croire on le

veut ) l’Egypte ouuerte 8c facile à prendre de tous collait tous ceux qui faire y
voudroient enua hies.Et aulli fçanoir mon ceux qui par droit de guerre l’anoiét
depuis treze ans tenuë a; occupee) 8e encore alors la tenoient 8c o,ccupoienr,n’ir

gnoroient point que le Roy A menophis elioit vina ne en Ethiopie, parauenrure
n’auoient point mis forte garnifon , a: feu te deŒen fe es fronrieres d’Eg’ypte du

I collé de l’Ethiopie , mefmement ayansplufieurs grandes commoditezà ce fai-
rczôc fou retour entendu n’auoient point(ce croyiez) preparé leur’sforees, croyez

cela qui n’cft en façon du monde croyable ne vray iemblable. Cependant .( dit
Manethon) le Roy A meno phis ruant ces gens rompisse: defi’airs, les pourfuiuit

4° achaffe’ôc grande occifiô iufques en Syrie par les grâds deferrsi’ablôneux, arides

a; defaillâs d’eau.Ainfi le racbte Man ethon , Côme fi courir en armes par telsari»
des deferts,elloir chofe aifeeà vn grâd exerrite fuyât,desfair 8e rôpu , a: vu autre

’ chaifanr se lalfevd’e vaincre, qui feroit rref- dilficile,voireimpofiible , à magne
armes de-feiout 8e de,repos,nô.haliée de chaire onde fuite,ains marchât en ente .

paix. Parquoy on peut voir comme fa narration cit elloignee de toute verifimi-
litude. Ainfi donc , felon l’illitoire de Manethon nol’tre nariô n’eli point origi-

nairemér venuë d’Egypte,8e nul d’ngyptiés n’ont cité coniointene mellezàuee

nous Iuifs H e’breux. Carileit bon a: à croisetée vray séblable , que des leprenx

Tome r. t v . f f f iijl
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8c maleficiez d’agyptc releguezatailler les pierres , la plus grand part’ mourut
aux pierrieres,ôc rochetaille,grande partie aulli és batailles : a: le plus grand nô.
brefinalementven la deflaite,route, ’fuirteôc chalfederniere. Or relie mainte-
nant’àluy contredire de Moyfe. Les Égyptiens tiennent bien pour certain , que
Moyfe fur vn homme admirable 8c homme diuin:mais parcalomnie incroya-
ble, ils s’efforcent d’all’enrer qu’il citoit desleurs 8c de leur gent se nationzdifans

qu’il el’toit Heliopolitain 8c Sacerdot dela cité du Soleil, 8c que pour la conta-

gion de lalepte il fut chafféauec les antres maculez. Maisil fe monllrera par la
luppuration des temps que Moyfe fut deuant le banilfement des lepreux en-
uiton cinq cens dix-huit]: ans : 8c que dés long-temps paranât il mena nos peres
hors d’ugypte en la terre a: region de Iudee , que nous habitons a preient. Da-
uanta e , que fon corps futfain ce net de lepre, 8e immaculé; les pr0pres paro-
les de uy mefme, 6c les confiirutions legales en donnent indice. Caril’ interdit

10

les ladres del’habiration, communication 8: frequenration populaire en tou- .
tes citez,villes,bourgades, de villages,ordonnant u’ils feroient rcçeusà part,ôc
vellus d’habits lacerez pour ellre cognoiffables : declarant l’emblablement ce-
luy-là élire poilu a: maculé, qui auroit attouché leladre, ou entré fous le cou-
uert en mefme habitacle auec luy. Dauantage , s’il aduenoit qu’aucun peul’t
colite guery de celle maladie de leprc , 8e reüitue’ en fa premiere fauté 6c netteté,

il ordonna au corps du guety de lepre,ell:re faites certain es ’purificarions;munde-
mens, lauemens es eaux de fontaine ’, rafutes de tous les poils de telle se de corps,
a: aptes telles purgations , se autres plufieurs 8c diners, mylleres de facrifices,’ fi-
nalement leur donna permillion d’entrer en la l’aine’te cité. Lefquelles rigou-
Areul’es interdictions il n’eul’t ellablies contre les ladres,filuy-mef me enfiellé

ladre. Car au’contraire il femble el’tre plus une 8c raifonnable, a: que celuy, qui
:de femblable maladie feroitat’raint , conflitualt par humanité quelque honne-
A (le 8e benefique prouifion aux malades affligez de telle infortune, Mais Moyfe
ordonnatellesloix d’interdiction non aux lepreux Eulement, ains encorene
voulut ellre receus aux facrez minilleres ,’ ceux qui de la moindre partie de leurs
corps feroient mutilez, ou maleficiez. Que fi quelque telle mef- aduenrure ef-
cheoit à vn homme citant defiaprelire , il le priuoit’de fou office , 8e de fou hon-
neur.Comment donc feroit-il vray ferriblable ,« que Moy fe enll: conflirué telles
loix’ôc ordonnances contre foy-mefme ( li ladre il enfiellé la; à fon grand op;

probte ée dommage! Outre plus, Manethon luy a incroyablement changé fou
n0m,difant, que parauantil eftoit appelle Ofarfiph. Lequel nom ne conuient
en rienàla tranfmutation de l’autre. Car fou vray nom Moyfe ,lignifie prefer-
uédel’eass: caries Égyptiens appellent l’eau , ’Moy. Maintenant il me iemble

donc auoit allez-am lement demonltré que Manethon en tant qu’il fuyrles
anciens feripteurs aur orifez , il ne fefourubye gneresde la verite’ :mais quand il
fe tourne aux fables vulgaires , ou que de foy - mefme abfurdement il les forge
toutes nouuellement controuuees , ou quand il fuit 8e croit les autheursqui
ont efcrit de nous par afibétionhayrrenfe ou enuienfe , alors il s’efgare grande-
mon: 8e deliaffe la voye de veriré; Aprcs luy maintenant nous faut examiner
Cheremon, lequel a fait p’rofelliô d’cfcrire l’Hilloire Egyptïaqueannombrant

auieatalogu’e des Roys d’Egypte ce mefme Roy nommé.Anrenophis,allegué

aulii: par ;Manerhon , 8e fun fils Rameffes. [celuy Cheremon raconte que la
deelfelfrs apparut cg Villon nuant-man Roy Amcnophis: le blafmant de ce
quefo’n temple elioirdel’tnËirpar guerres, se quefut ce vn Scribe facre’ du rem.

I
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, LIVREPREMIER. " 7s,ple, nommé Phtitiphantes , luy dit, ques’il purgeoir l’egypte des hommes pal-
lux 8c côtagieux,qu’il leroit deliuré de fes noéturnes terreurs de fou ges 8c viliôs

efpouuentables. Par ainfi’ le Roy fit fairereueüe , 6c amas de tousles efiropiez,
maléficiez, 8c malades infeéts : defquels il ietra hors-d’Egypte deux cens cinqua-
te mille,ëc furentleurs conduéteurs Moyfe’ôc lofeph,qui aufliefloit facré Scri-
be: 8c en langage Egyptieti el’toient autrement nommez, a fçauoir Malt: elloit
appellc’ Tilithes , 8c lofeph Pethefeph. Lefquels arriuez au parrPelnlien y ren-
con trerent trois censhuiérante mille hommes, que le Roy A mena phis y auoit
laill’ez ne les voulant rranfporter en Egyprc: auec. lefquels trois cens huiétante
mille dechail’ez , les deux cens cinquante mille maladifs dechallêzfirenr alliance
8c canfpirarion d’aller en expedirion de fguerre cunette contre le Roy a: toute
l’Egyptc. Mais le Roy Amenophis n’a sur attendre leur impetucufe fureur,
s’enfuit à garant en Éthiopie , delaiffant fa femme enceinrer Laquelle cachee
en certaines cachettes fous. termines, enfanta vn fils nommé Meffenesilceluy
fils citant depuis paruenu à l’aage viril , chall’a les luifs Hebréux en’ISyrie en

nombre dedeux cens mille , 8c retira l’an pete Amenophis d’nthiopie. (Tell ce
ne raconte Cheremon. Dont me femble que par les propres diéts del’vn’ 8c

de l’autre allez peut el’tre apparante la vaine menterie de tous les deux. Car s’il
y auoit aucune face de vérité ,il feroit impollible ellre tous deux tant difcordans
-l’vn de’l’aurrc. Mais ainfi aduient,que ceux qui campaient des’menfonges, n’ef-

c’tiuenr point chofes confonantes aux efcritures desautres : ains ;fei rient telles
cammentations qu’illeurplaifi inuenter. O r voit-2 ont , Communes (feux in lien-
reur’s, efcriuans d’vn mefme argument, font prefqu’en tout amputant. dirimés.

Manethon dingue la conuoitife du Roy Amenophis de venircles dieux ,r. furia
premiereoccalion d’expulferles polluz. Et fur celaChereman’ a for e’ fanbeau

- fange fur la vilion de la deell’e lfis. Manethon dit , que le SacerdOt menbphis

30’

commanda la putgariondes meleauxau Roy : ce .«.Cheremon dit, que ce fut
Phtitiphantes. Et Dieu fçait comme ils’s’accordent bien du nombre de celle
multitude populaire 1- l’vn.-en fait nombre .d’oâante mille ,ôe l’autrede deux

cens cinquante mille. Dauantage , Manethon dit, que les polluz furent premie-
rentent tranfmisï aux picrrier’es a; taille-roches , puis ennoyez pour habiter en la t

l cité Auaris: se tout le telle de l’Egypte vexec par guerre, lors ils manderait-ô:

. 4°

demanderenr aydeaux’ Hierofolymitarns. Mais bien autrement le comte’Ch e:
remon,difant qu’au depart d’Egypre., pres la Pelufiaquezbouche du Nil ils.
trouuerent traiscens huiétante mille hommchà’delaill’ez&abandonnez parle.
Roy Amenophis : auec lefquels alliez derechef ils envahirent l’SEgypte ,ôc’roni

traignirentleRoy Amenophi’sàprendre faire versEthiopiersMais futitout ce
qui y cil: de plusxexcellente faute , c’eûijque Cheremon n’a point declare’ qui ’

ciroient, ne rie-quelles gens alloientpeqples en tant nombreux exercice: 8c
s’ils el’toient Égyptiens ou arrangeraient» l n’a point declare’ce nouuelinuena

, teur du fange d’lfis , 8c de leprenx : ny expofe’ la caufe pourquoy le Roy ne vau-i

lut mettre ces gens en fan Royaume dËegypte. Et cefangeurCheremon aaulfi I
adioint lofeph auec Mofes comme lorry. d’egypte en mefme rem ps : qui d’une
mort deuant Moyfe le temps de quanti; aages delignees , qui foren t. pas deum:
feptante ans deuant..0utrçplns , Rameffes fils ding ay Amenaphis ,. felanMa.
nethon, efiantia en aaged’adolefcence , ad minimale fait de la guerre contre
les bannis a: les Pis-lieurs ,conioint auec fan pete ; les auec luy s’enfuit’en Ethio- .
pie. A u contraire, Cheremon raconte que cedit filsç’qu’il nomme Manalfe’s) fur.i
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nay en vne cauerne, aptes le depart de fou pere, 8c puis iviôtorieux en bataille
de chairs les Iuifs d’Egypte en Syrie iulÎquiau nombre dedeux tés mille ou plus.

O la grande facilité, a: promptitude à dire a: efcrire ce que luy Vient en fautai-
fie: Parauant il n’a point dit qui cfioient,ne dont el’coient ces trois cens huié’tan o

te mille hommes trouue: àPeloufe, n’y aufli comme furent crdus les cent
citant: mille hommes, ne ou, s’ils furent occis en guerre , ou s ils le retireront
vers RameŒes. sEt ce quivplus eli encoreà elincrueiller en fa narration , c’efiz, 1°
qu’en icelle en ne (gantoit cognoifire lefquels il appelle Iuifs ,neâ laquelleil au
tribu’e’ celleappellation, ouau deux cens cinquante mille lépreux , 8e debil’i’tës,

ou aux trois censhui étame n ille qui relioient lainez au port de Peloufe. Mais
c’efi à moy grande folie de. me rimailler tant à redarguerceu x qui par eux-mer-
mes tic-leurs contrediiànces le (ont redarguez. Car encore euli-il eûe’ tellement
quellemenr tolerable ,fi patautres qu’eux - meimes ils euiÏent die confinez de
vanité menion’gere. Toutefois encorcàiccux .adioui’teray- ie Lyfimachus: le.

quel a prins-telargument que les autres pour bien mentir , mais les furmontant
a: paffanr tous en .enormite’ de fauffe fiction controuuee. Dont appert mani-
fcliemennque nef-malignement il les ainuentees , par nef - grande haine en-
uienf’e de .noflre gent. Car il dit ainfi: Au temps queleiufie Roy Bocchor tee w
gnôiuen Egypte, le peuple des Iuifs fe fentant infecté de lepre,.rache, malle ron-
Ën’e, 8c autres maladies contagieufes, prenoit [on refuge aux Templcsgfin d ies a ’

te nourry des aumofncs: Dont aduinr,que par la publique conuerfationde
ces infeâscontagieux , plufieurs hommes elians furprinsde telles maladies , a:
par confcqucnt inutiles au labeur, furuint fierilite’en Égypte. Dont le Roy Bac-

chor ennoya gens expres au Temple de lupiter Hammon , enquerir oracles fur
la taure de la fieri lité. La refponce du dieu fut , qu’il conuen oit purger les rem:

ples de pollution des hommes non pas pursne bons, mais maculez, impies a:
mauuais, les dechaflàntrhors des Temples en lieux deferrs , ac les’sogneux a: le-
preuxles noyer, sommer: le Soleil euli: defdain de lesregarder,& horreur de i
leur vie ., a: pourte qu’il en falloir expier aïe-purifier ksi-temples: dont puis aptes 5°

aduiendroit quels terre erreroit ion fruiâ. Bocchor Roy d’5 pre ayant re-
çeuteloracle,par le côfeil 6c aduis des Prei’tres, anciens,8t Sacr’ cateurs,fitpré-

dre tous les impurs se malcficiez ,6: lesinfee’ts contagieux:les non entiers 8e
maltai-iriez il commanda p’ar main militaire dire tranfporrez au defirr , les le-
preux se ron nenni il condamna efire enueloppez de lames de plomb , puis je
ellre iettez en a mer,’lefquels effana noyez,les autrestranfportez au deferr , pour.
les y faire petir de Faim, ou manger aux beiies (aunages, princlrent entr’cux con- r
feil &aduis de leur vies: faune-ment. Parquoy la. nuiâ furuenuë auec grands
feux allumez, 8c lumieres flambantes firent toute unie! bien ’1 et i, puis le iour 8c l
la nuiét fumante ils ienfnercnt , afin que les dieux leur fu en: propices et les 4°
fiuuaiïeaneiour fuiuant (e lcua entr’eu-xvn homme nommé Moyfes, qui.leur
donnaiconfeil tel: qu’ils marchaflent enfe’r’nble rengez en bande tous par une s

mefme yoyo : iufquàrantiqu’ils fuffér paruenus horsdes deferts en pays enculri-
uè,’& terre plantureufe. item leur commanda nîeflre amis ne bien - vueillans à.

hommeidu monde, autre que-de leur nation :8: fi on leur demandoit confeil,
quÎilsie donnalTentpluPtoli mauuais que bon: a: que tous les temples a: autels
des dieux qu’ilsrencontreroient,ils les demoliifent. Lefquelsreommandem’ens
approuuez aimez d’efir’o’ par eux tenu: , toute celle multitude print chemin
par lerdefcrt;&finalement ils paruindrent en pays gras, a: labouré, 8c fructueux
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. ou de prime entreeils rraiélerent les gens du pays fort iniurieufement : 8e ou- ’

rrageufement: pillerent 8c bruflerenr les temples, se en cômetrant tels maux en
tous lieux ou ils pailloient, finalement vindrent 8c fe camperont en ceile region
qui auiourd’huy cil dire Iudee : ou pour leur habitation edifierent vne ciré, pour

, le pillage des temples nommee felo’n le fait, Hierofyla, à: depuis aptes qu’ils fu-

rent augmentez en biensôc en puiflance, pour counrirl’opprobre deleurs fa?
crileges,changerent le nom de la ville, fi qu au lieu de Hicrofyla , la nommeront

m Hierofolyme , a; euz Hierofolymirains. Telle eli la narration de Lyfimachus,
4 qui n’a pas «inuenrele mefme nomn’Amenophisnom du Roy d’lâgypte , qu’ai-

uoierit flippait: les .precedens autheurs , mais en troniié ou emprunrêvn de!
plus frcfc e memoired; du Roy Bocchor: 8e. lainant le Sacerdot Prophetc Égy-

l prien , mis par Manethon,& le longe de la deeffe lfis, imaginé par Cheremon,
il s’en eli droitallé par fantaifie , aux arenes de Libye vers lupiter Hammô:pour

i en raporter ref ponfif oracle fur les galleux , farcineux a: lepreux. Car il dit ,’ ne
és temples fe retiroit 8c amatiroit la multitude des lepreux Iuifs : laifl’ant’ en doute

fi il impofoit nom des Iuifs, auxlepreux,du fi celle maladie tenoit les feuls Iuifs:
a car il dit, le peuple des Iuifs. le luy demanderois volontiers fi prefent il ’ efioit,
(fiel peuple elioit ce peuple des luifs? rafloient-ils efirangers venus,ou pays d ri

2° lieu e S’ils elloient natifs du lieu , pourquoy les nomm es-tu Iuifs : veu u’ils
citoient Egyptiens? S’ils el’toient efirangers,que ne disotu de quel lieu ils efloiêt

la venus f Br comment fe peut- ilfaire, quoleRoy en ayant fait tant noyer en
mer , 8c letql’te expofé à-la proye de belles à: d’oyfeau’x, à faim , 8: froid 8c foifés

lieux deferts, Comment fe peut-il faire (dy-ie)qsie fi grande multitude en reliaif
encore 2 Et comment ellant aiqfideuenuz de tout peurent - ils [Jaffa les folirudes
des, delèrremal-aifezôelicr’iles , occuper la region quarrions tenonsàprefent,
fonder 8c confiruire vne tant noble cité , a; edifier vn temple celebre par tout le
monde? OteProitil aulli bien conuenant-de declarer non feulement le nom du.

30 legiflateur, mais aulfi la race se origine, qu’il citoit! a: de quels parens extraira?
a: la caufe pourquçy il entreprint leur confiituer telles loix, des dieux, a: d’iniu-,

- fiicc enuers les hommes f Car s’ils elioient ngyptiens de nation originale ,- cer-,
rainemenr ils n’euil’ent peu fi foudain a: ransfacilement chanoer la religion ,les
m murs, 8c la couliume de leur narine origine. S’ils citoient forains , a; d’air-ana

’ go lieux venus , il n’cli vray-femblable quevtotalement ils n’entrent aucunes loix

ôe-i couilumes de tout temps en’tr’eux obferuecs. Si doncils euifentiure’ deia-

mais bien ne faire à leurs expulfeurs ou baniilèurs , ils n’euffent pas en trop.
marmaille raifon. Mais s’ils auoient coniure’phaine capitale , a; ’confpire inimitié

mortelle contre tous les mortëls hommes ,, eux ellans ( comme il dit) panures
miferables, indigens de routes chofes, foibles, dcnuc2,;& defarmez , ce ayans af-,

v 4o faire 8c befoin de l’ayde 8: pitié se charité de tous humains, plusque de leur haie

ne ou inimitié, en cela ap errementie demçnflre de grande se forte folie , non
d’eux, qui iamais cela ne tout, mais de l’aurheur qui ainfi l’a feins 8c controuué.

ui a aulli olé prefumer de dire le nom auoireiiéimpolëàla ciréàcaufe de la
,’ amination des templeszôc puis aptes auoit elle changéen plus honnell’e appella-

i rion. Grâd’merueille s’ils ne l’euirentainfi fait! Car ( voiremenr frDieu Plait)Cc,
nô premier Hierofolymitain, elloitvila’in reproche, 8c odieuxaux poliericurs:
8: les fuperieurs quiauOiênt fondé la ciré,pëfoientbien anoblir a: honorer cuirI
a: leur ville d’vne telle appellation. Maisa la verité ce géril Lyfimachus par trop
immoderee affeé’tion de detraâegzn’a entendu que nous Hebreuar n’appellons.

b
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pas piller lesTemplcs d’vn maline mot que le Grec, 84 quote mati-lierofolymc
ncfignifie pasen langage Hebraique, la mefmechofe qu il lignifie en langue
Grecque. Maislqu’eii- il befoin de dire dauanrage qontre vn menfonge, a: fan (le
biliaire tant impudemment expalée 5’ Parquoy a prefent pource que ce luire
fembleielire paruenu à iufie grandeur, en commençant autre pr1nc1pe ,.1e m e-
fayeray’d’expliquer 6c declarer tout ce qui relie de ce prefcnr œuure. -

ananauaeaauae ananas aneaasamaaaea ses est

b

,. .
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A EPAPHRODIT DE L’ANTiqviTia’

DES IVIFS CONTRE APPIOIxi ALExANpRIN." w

LIVRE SECOND.

a Vprecedent liure( tres- cher amy Elpaphrodit) i’ay fait
la , allez claire demonl’trancc de nolirc A uriquiré ludaiqüe,

faris-faifant a la verite’ par leslettres &le cfcritures des
Pheniciens,Chaldccs,& Egyptieris’,amenanren relinoi- z
t]; gnage aufli plufieurs desrenamm ez autheurs Grecs. Et
d’autre- parr,ay mis en auant la difpute contre Man cthô,

q. Chercmon,& Certainsautrcs fabuleux au mal aEeCtian-
TA nez Hifl’oriensOr maintenant commenceray- le en ce fe-

, ’ tond liureà confurer , a: redarguer les antres relians , qui
court la veriré ont qu elquesblafmes efcrit. Car certainement ie
fiais piqué à refpbndre con tre Appion Grammairien :fi toutefois il m’efl conue-

nable d’entreprendre tel affaire. Iedy donc que toutes les chofcs qui con tre
nolire gent ludaique, mais l’Anriquiré des Hebreux par luy ont elle efcrites, i
les vues font femblables Se de mefme aux dits des fabuleux Hilioriens cy- deiÎus

O

mentionnez : les autres font froide s a: vaines: 8c la plus grande part ne contient 3°
quedetraé’tion, a: grandeco’mprobarian (afin que ie te die la verite’) d’vn hom- i

me mal apprins, a: peu fçauant , appareillant fan Hilioire titre compofce
par vn perfonnage de malin efprir , de mauuaifes moeurs , 8: tout le temps ,
de faniez importun Be querelleux. Or la plus grand part des hommes par

i leur folie,- ôe faure’de bon iugement prennent plus de plaifir à telles paro-
les mordantes- pleines de detraôlion , 8: de blafon, que aux bons propos
aux vrayes narrations 8c fentences compofees 8: efcrires par bon admis 8c
diligente elludfe. Car pour tout vray les gens de tel a; fi petuers efprir tour-
né à rebours, le deleâent bien aux blafmes 8: deprifemens des parfonncs 4o
a: nations ,’ 8: de leurs faits a: gefles:mais au contraire, des honneu rs , faits

a &laüanges donnees aux verrueufes gens,ils s’en fentent en propre’remord pi;
qùez, Voire quafi iniurieufe’ment olim fez. De laquelle nature clairement f: de-

” moulin: dire Appion , mefmementcn nollrc endroit. Parquoy i’ay ellimé.
titre necelÏaire denelelaiffer aprcslçsautrcs fans le rechercher 6c examinera
làTviuerouche de verité , luy qui nouËblafme 8c accufe criminellement comme
en capital iugement, 58e ce pour autant que ie voy 8c fçay cela ei’t’re naturel à gui -

de partie des hommes de bon efprir , de receuoir plaiiir 8c trouucr bon , quand

.b-n-4..
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’vn merdifant outrageux , de mal-bouche , entend fcs vices, blafmes; 8: mal!
faits , luy ellre retorquez , a: fe feur plus aigrement piqué par celuy qui le "ré;
mier auoit ollé d’iniure prOuoqué , &â refpondre irrité; Côbien toutefois qu”il ’

.n’cfl pas a’yl’é ne facile de lire 8c entendre la côfufe maniere de parler d’A ppiorl,

ne de cannoifire apertement que c’ell qu’il veut dire. Car comme troublé en
rand tumulte de faux mafques de v’erité defguifée, a; comme citant enuelop; *

pè de confufe perplexiréde menfongc’s ,Ï vne fois il rapporte des fanrafii Lies
contes de nos maieurs,& dé leur rranlïmigratiô d’Egy pre, prefque fembla les
aux beaux contes par nous efplucbez cy-deiTus au premierliure.Aurrefois il ca-
lomnielesIuifs babirans en Alexandrie. Et fur tout c’elail enrremeflc vne un;

ertinenre accufarion des fadées cerémOnie’s de nol’rre temple, a: autres obi

feruations de nallre icy. Cela donc permis, ie penfe au recedent liure auoit
clié par moy fuffifamment declaré:&non feulemenràliiflifance, mais para-l
uenture aufli outre mcfureauoir mouliné; que rios anceflrcspremiers pores
Hebreux ne furent oncques Égyptiens de nation , 8c ne furent iamais dechall
fez d’Egypre pour contagion corporelle de ladrerie , ne de quelconque alité
telle maladie. Au relie, ce qu’en a dit 8: adioullé A’ppidn , à brefs mots ie laite-
membreray.Au troifiefme liure de fes Hilidires Egypriaqu’esil dit en telle forJ
te: Moyfe ainfi que i’ay entendu des plus anciens- d’Egyptc , elloit de nariuité
HicliopolirainLéquel nourry;apprins se infiruit c’s mœu rs1&,maniere de faire
de fa ciré, reduir les tiares , veux a: oraifo’ns qui le faifoie’nt fous la chappe du
ciel ouuerr , à el’tre fibres en lieux clos ce Couucriis de temples murez 8c voul’tez

tels qu’ils efioientfen fa cité,tournanr les autels,les adorations,lcs allietes,8ç les
erfannes Vers le Soleil louant, car la cité dHeliopolc eli firuëe en tel afpeâzôc’

aulieudes obelifques ou ai nilles pyramidées il fit dreffer des cold’mnes fout
lof uelles elio’it comme la orme d’vn grand ballin large a; ample, dans lequel
l’ambre de l’aiguille retombant par beau rem ps clair Contourn’air continuelle-

ment vn meime cours auec le Sa i . Voila qUelle cil: celle tant admirable clo-
quentedeGrammairien Appio . nant à la fauflieré 8c meniongerie de fan cil.
crit , il fe peut rrefeuidemmentvredarguer non tant par nos paroles, que

arles propres (ouates de Moyfe, Car quand Moyfe tamisoit le premier ta;
bernacle à Dieu , il ne l’eflçua point en telle forme que dcf’crit Appion 5 ne com; l

mandait la palleriré de l’eriger en telle forte. Le Roy Salomon auili qui longé»
temps aptes edifiale fain&.Tcmple de Dieu en Hierufalem , s’abflint fort bien
de toute curiofire’ telle que par imagination fauffe l’a figüréè A ppi’on. A c’e’qu’il

dit auoit entendu des plus anciens d’Egyptc que Moyfeelioirnoypfien natif
d’Heliopale , ciré du Soleil; Benfez que voila tefmoi’gnage bien diDg ne de foy.l-l v

4o alloit plus ieune àla vcriré,&venu au mande aptesMo-yfe :6: Pource ne Pou-
uo’it-il dite l’auoir veu,ne cogneu d’où il elioir: mais il l’auoit’ouy dire (comme

il aifcurè) aux maieurs d’Eg-y teàquiil donnoit foy :qUi paraüenture de leui;
temps auoient conuen Moy e familierementrç’eû afçauoir à tu), qui duPoëtè

Homere ne pourroit pour certain affermer (quelque Gram’mairië qu’il ppm ne
la patrie ,ln’e l’origine- certaine f ne femblablement du PïhilofOplre Pyrlaagoras”

qui hier ( par maniere de dire) ou n’a pas long-temps fut nay au monde; com;
ment prefume-ilrant facil’emenraffeurer du licuôcpays gramme Moyfe z qui;
tant d’anse: de ficelas preteda les lufdits Hamac ô: Pythagoras Pour panoit.

Guy dire rides vieillards mentantalreurement : Mais comme Cil-ce que tari-
nient felon ce èrelïdiliîgenr literateur,rel qu’il’fe vantail:- Éoms des œmPsaà ce;

I



                                                                     

agg- CONTRE APPION AILEXANDRIN,
luy auquelil dit Moyfe auoit emmené bars d’ Égypte les-lepreiix, les meugles,

l les boiteux,& maleficiez.Car Manethon dit les Iuifs el’tre departis a: yifus d’E-l

te regnant le Roy Themofis ,trois riens nonante trois ans, auant que Da-l
naus full allé en exila la Grecque prouince d’Arges. Lyfimachus dit que ce fut
du râpa du Roy Bocchor,c’ei’t à dire mille fept cens ans douât nofire fiecle. Mo-

Ion 8c certains autres en an: CfCtit ce que,bon leur a fcmblé.Puis aptes tous,Ap-
pion comme s’il full plus di ne de foy, a: d’efire cremque tous’les autres,a dei-i-
ny tref exactement celle y uë des chrieux fous Moyfe hors d’Egypre : a; l’a
A. ar rande affeurance terminée au premier an de la le riefme’ Olympiade rau-
quefa’n (comme il dit )’ les Pheniciens fondèrent la cite de Carthage. En quoy

tout expreffement il a entreieté mention de Chartage , par cela penfant auoit 1d
plus euidente couleur , marginaient plus probable de,veriré, fans prendre gar-
de qu’ilamenoit contre foy-maline tela’rgument , par lequel luy mefme feroit
mangue. Car fi des faiâs 8c galles de ce le colonie Phenici’enne amenee par
D i’odo’de ’1’er a: de Sydoine en Affrique,il en faut croire les pancarthes &vieut

regil’tres des Pheniciens ,* ouy trouucrà que Hiram’Roy de Tyr rogna deuant
Carthage fondée des ans plus de cent ci’nquanrezcomme ie l’ay prOuué au pre-

mier liure par les commentaires mefrhes des Pheniciens’ : &Jmonliré comme
ce Roy Hiram eflqit contemporain , 8c fort grand amy à nol’rre Roy Salomon
edificateur du Tarn ple de Hieiufalem a l’edificatian du quel le Roy Hiram c6- .
fera a: enuoya’a Salomon bois de cedres, or,argent,’& autres chofes de prix. Or 1°
cil-il tout confiangque le Roy Salomon Îedifia le Temple de Hierufalern a pros
l’yfl’uë des Iuifszba’rs d’Egypte cnuiron’fix cens douze anszôc la vi le de Cartha-

gr: ne fut fondée quÎenuiron cent fix ans aprr s le regne du’Roy Hiram. Dont
appert la fanfare d’Appion , dil’anr que les Hebreux farrirentb’ors d’Egypre cri

l’an que Carthage fui premieremenr fondée , au il fe mefconte a: abufe foy a;
les autres de fept censdix’:huiéi ans :que l’yfluëd’ifr’a’el bars d’Egypte fut douât

la fondation deCarrbage.O un e-plus se fçhant literateur Appfon s’acco’rdant
àLyfimacbus quant au nombre des detha (caril dit , qu’ilselioient Cent 8c
dix mille)il rëd vne morueilleule a: fort croyable railon pour-quoy le feptiefmc

, iour fanaifié par les Iuifs ell appelle Sabbatb: pource ( dit-il) que ces Hebreux 56
fugitifs ayant par crainte a: peut de pourfuire cheminé par les deférrs fixiours
entiers ,- a: cantinuels , fe trouu’erent ble [lez d’vlceres’ aux tines , 8: a celle
caufe fe repoferent le ieptiefme mur, elians paruenus des fieriles folitudes du
defcrt , en vne region gram; fertile , se plan rureufe : qui auiourd’hny cil Iudee,
ou ils le repoferenr,& prindrent place de refidenceÆt ce iour feptiefme , fin de
leurs trauaux, 8C iour de leur repos, ils appellerent Sabbarh:gardans 8c retenans
encore ce mot de la langueEgyptienne. Car les Égyptiens appellent le mal des
cirres ou en uines Sabbatofim. ..Qui ne riroit de telle bauerie ou pluiloli ne de
tellcrait tel e impudence d’efcrire: car il donne à con nailire par fan dire , que

i tous vniuerfellemenr , au nombre de cent dix mille perfonnes auoient mal aux 4d
tines, pour le continuel rrau’ail du chemin. Cela cil il vray-femblable a Et fr de
ces cent dix mille la plus grand’ part elioientaucuglesôt boiteux (comme le
me: Appion ) ils n’euiTent peu marcherauant let-chemin d’vne feule iournéc.Et
s’ils allaient fi faims a; valid es, qu’ils peuŒent marcher rat de iours par les voycs’

defertes defpourueuës de tout -viure humain , a; en marchant vaincre a; fur-
monter.vniuerfellement tous Ceux qui leurrefilietent : ils n’euffent pas tous
gniueEfellement elle malades des viceres des eines. Car il n’ell pas naturelle;

* ment



                                                                     

il fr
fi!

. V U à LIVRE SECOND: - " r -’ 769
n’efl pas naturellement neceiTaire; que telle maladie aduienne axons ceux
qui vont par pays, ains les-grandes compagnies nombrees de plufieurs mille

. cheminent toufiourspar petites iournees maritimes 8c determinees, qui ne [af-
fentiufqu’à vicererlcs crues. Et fi n’eft vray ’ emblable squ’vn tel mal vniuer-

Ici leur lbitaduenu par fOrtu’ne; car celaefl trop abfurde, a: inconuenient. Et.
neanrmoins ce mirifique Appion,ayant dit parauanr,iceux cent dix mille eût:
en lix iours paruenus iniques au pays culriuédeludee,puis derechefdit , que
Moyfe monta furle mont Sinay ,1 qui cil: limé en Egypte , a: Arabie, ou il fut

rdu 8c non veu de les gens parl’efpace de quarante iours : aptes lequel temps
defcendudelamontagne apporta les loix qu’il bailla auxluifs. Or comment

- elr- il poflible d’accorder cela à que ces nombreuxpeuples enflent demeUre’ en
vn defert lieu fans eau ne paliure quarante iours : se en fix iours enflent cheminé -

. 8c outrepafTé tout l’efpace quiefi auirraue’rs Grau milieu de ces terres delërres?

Quandà l’etymologique interprerarion de ce mot Sabbath , que le Grammai-
rien- Appion amene , elle feur (on effrontee impudenceà tirer aux cheueux Yin-ç

a ter retation du vocable, ou ourle moins fa .rofIiereafnerie.’ Car ces deux’

P güoix’ Sabbo; 8c Sabbarhum , [ont grandement diffluentes. Sabbath felon’ l’I-Ie-

bren langage des Iuifs cil: à dire , repos de toute œuure 8c labeur. Mais Sabbo
cit vu nom Egy prien (commeluy incline confefre) fignifiant en langue Égy-
ptiaque,’ maladie es cirres. Ainfi voila comment Appion E prien a feint Je

. a. ’° orge tels contes nouueaux de Mofle-ac du depart des Iui s hors d’Egypte;
contrOuuaritde (on maling efprirrelles fauiferez outre l’authoritë de tous au-
tres efcriuain’s. Et quelle merueille cil ce,s’il a bien DE mentir deuons , a: de nos p -
peres se ancellrcs ,- quand il a bien menty de foy mefm’e, 8c contre foy-inerme?
Car ceigentilbaua’rd ei’rime’ en la lirerature le premier bôme d’Egypte ayât prins

(à premiere naiffance en Cale ville d’zgypte , a Vilainemem ’ abiure’ fa parti-ç, a:

ville de fa ger) eration. Car inutilement fe difant Alexandrin , il monfire bien la.
meulon ere vanité se fallace de [a peruerfe gen eration.’ÎEt pource meritoire.

q ào ment a: a bon droit,ce’ux qu’il hayt,ôc pourfuit d’iniures 8: idutrages,il les 3p el-
le zgypriens : car s’il n’eflimoit les Egyptlctîs ei’rre les plus m’efchans de tous h’ 1

r mes ,il ne fe full pas, maline 0R6 hors du nombre de leur nation. Car ceux qui
tendent à s’anoblir parla nobleire’ôt celebritéde la patrie dont ils [ont naiz , ilâ

la louent,extollent,8cma ’nificnt:aefiirrient à cuioVn grand honneur d’efire do-
nommez 8c intitulez de l’appellatiô de leur noble patriezcc de tout leur poquir
tôt (canoit contredifenrâ ceux qui contre droit 8e raifon s’eflorcent de dire blaf-
,V me à rencontre. O r fau’t- il donc qu’en l’vnc ou en l’autre maniere les Egypricns’

fuient affectionnez enuers nos Iuifs , &cn nollre endroit. Car ou Côme le glo-
rifians de nollre honneur, ils le font no’s’ confins , 86 veulent ePtre Veus nos parés ”

4o 8: allieziou pour decharge 8c allegemenr de leur impropcre,ils nous veulét faire p
compagnons &participiansidc leur infamie, lepre, mefelleriegbanniifement de
peuple, a: reuolte contre le princé,puis qu’en r els’cas auec euSr ils nous atrocient

en leurs billolrcsæntrclchuelS ce braue ’Appion parla fienne hifloire femble a-
uoit voulu rendre aux Alexandrins la c6tumelieu’fe’ôcoutrage’ufe côfcriptiô’ fais ’

te contre, nous Iuifs, pour prix de reédgnoiffanee"& recoin f cure honorable. de
ce qu’ils luy auoient donné]: nom, til tic a: droit de en: no le ciré cl’Alex idrie. i

Car luy bien aduerty de la noile,quetelle,-&rlifïenfion qui efiôit’ entreles Aimant
drins , 8c les Iuifs habitans en Alexandrie iil propofa en fa delibcratir’m de dire
par [es efcrirs, vilenie,’ iniurc a: outrage Iuifs mais cependant fans aduis’ilf

i Tome r. I ’ t t tà n...-i
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comprend tousles autres , mentant’neantmoins trefimpudemmenr tant çl’vnr.l
part que d’autre. Voyons donc quels (ont ces griefs à: intolerablesfcas, dont il o
charge les Iuifs habitans en Alexandrie. Les Iuifs (du il) venans de la Syrie Vers
Egyptc sfartellerent, 8c planterent leurs fieges pres’de la mer.im’perue.ufe,s’ap-A

prochans des allants des ondes. En cela fi le lien de l’habitation ludaique a re-
proche, A ppion faitiniureà la ville d’Alexandrie,non fa patrie, mais qu’il ment
ellre (a patrie -. car il cil: tout certain qu’vne grande part de la cité d’Alcxandrie

cpt maritime , comme tous le confirment: a: du colle de la mer tref- commode Io
pour habiter , Laquelle partiefi les Iuifs ont o’ccupce par force , en forte qu’on
ne les en a peu debouter depuis,cela cil prenne de leur force,proüeffe, 8c vaillan-
ce; Mais le Roy Alexandre le g.rand,fondateut d’Alcxandrie,leur dona en fa vil- 4

i le place pour habiter, a: m’eriterentauoir de luy tels &pareils honneurs que fes-
propres Macedoniens. I eue (gay donc qu’eull peu dire A ppion ,fi les Iuifs cuf-
fent prins habitationten-Necropole, 8c nô enA lexâdrie, ville royalezoû parleurs
l’ignees ils [ont encore auiourd’huy appellez Macedoniens , par appellation ho-
norable. Siidonc APPlOfl aleu les epilltes, a; les lettres d’Alexandre le grand , du r
Roy Ptolemce Lage, 6c de tous les autres Roys d’8 gyptc les fucceileursfe’mbla- lof
,blemenr la colomne dreiiee en Alexandrie contérant en lettres grauees les drOits
6c priuileges que le grand Celar a conccdë aux Iuifs :fi A ppion (di-ie)ay.ant veu
toutes ces efcritures publiques a: autentiques , a neanrmoins ofé efcrirea l’en-
contre,’ il cil mefchant : a: s’il ne les a vcuës,ne leu ës,il cil: homme fort ignorant .

Cela auili effile femblable grofliere ignorance qu’il le dit efmerueiller , pour-
quoy eux elians Iuifs, fe reclament Alexandrins: Car toutes gés qui font appel-
lez à peupler vne colonnie ou vil-le neuue ,- nonobflant qu’ils foient differcns en
diuerfe langue se nation lesvns des autres, fi prennent-ils neanrmoins com mu-
ne appellation du lieu ou prince qui les a la colloquez. Et quel befoin Cil: - il
d’en amener les exemples des autres 2 quand de nol’tre mefme nation lu’daique,

" Ceuxqui habitent en antioche, font appellez Antiochiens. Car le Roy Selcucus, 3 o-
qui làsles- ellablit,leur conceda auili le droit de la cité d’Antioche.Sem blablemët
ceux qui demeurent en la cité d’Ephefe, font nommez E pheliens , a: ceux qui i
demeurent en l’autre Ionie, ont commune appellation auec ceux , qui font naiz
ô: natifs du pays,par l’oâroy des Roys,& confirmation de leurs lu ctell’eutsDu-

tre ce, la clemencedes Romains a bien cdncedé prefque en toutes nations,l-’hô-
neur de l’appel de citoyen Romain : qui n’el’t pas vn petit don : a: ce non feule:-

menta fingulieres a: particulieresperfonnes, mais au Hi à de total oc tref- grand
peuple en general. un femme, les antiques Efpagnols les Tyriens; Tofcans,
8c les Sabins ,font’appellez’ Romains. mais fi Appion pretcud , a: entend d’elle:

aux effranger: colon ois le tiltre a: l’appellation de la commune cité,qu’il le defi- y

Redoncaufli de fe faire nommeuppion Alexandrin. Car luy nay en Oafeau 4°.
plus profond d’ngypte, comment fera il alexandrin , il le droit a; le nom de la;
cité cil ollé aux eilrangers habitans : commeil le veut cPtre ânons tollu ? attendu.
mefmementrqu’il el’t Egyprien’, 8c qu’aux leuls E gyptiens cil interdic’t par les

Romains dominateursvdu nionde,departiciper le droit 8c le nom de quelcôque
cité. Et toutefois ce tant excellenrliterateur Appio’n Egypticn ne pouuant ob- i
tenir des’dignitez,ôc ciuiles appellationquuià luy Côme E gyptien f on t prohibees

impetrer:il-s’efforëede calomnier en cela ceux qui trefiulicment 6c meritoire-
ment’les ont des Roys en don honorableobtenuës. Car le Roy Alexâdre le graal
pourl’uppleer ne accôplir au (infant des hallitateurs de fa nouuelle cité Alexâdric
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que treiÏ foignçufemët il edifioit, ne choifit poihr les vns,ou autres d’entre nous

Iuifszmais nous ayant tous diligemment efprouuez,& trouuez dignes felon no- ’
lire vertu , confiance , à: fidelite’ , il fit tell: humeur à nos gens de les "el’tablir ci;

toyens Alexandrins en tel endroitôe nom de cité que fes propres hommes Mace-
doniens: pour monllrer comme grandement il nous vouloit honorer. Car Hea
cate, qui fous le grand Roy fut Hiftorien, dit que le Roy Alexandre ,pout l’o-
be’ilÏance , a: fidelite’ qu’il trouua aux Iuifs , adiouila àleurs terres la regiôjn de

Samarie, à tel tilrre qu’ils la tiendroient 6c pollcderoient fans aucun tribut. En
femblable bonne opinion,&volonté,futapres Alexandre,le Roy Ptolomee La.
ges enuers les Iuifs demeurans en Alexandrie. Car il commit en leur garde les
camps a: garnifons de la gendarmerie de toute Égypte , les chimant ellre bien
garde’es 6e feurement con ferrites fous la fidelité confiante , 8e vaillante force
des Iuifs. Luy meime mm ellirna’nt qu’il pourroit en nef-certaine (cureté main’a

tenir l’el’tat de fou regne en la ville de Cyrene, 8c es autres villes de l’Afrique:

ennoya en ces lieux po ur y habiter-,vne grande partie de la gent ludaïque. Aprcs
Celluy l’autre Roy Ptolemee,quifut furnomrne Philadelphe non feulement des
liura’ôe aEranchit tous ceux de nos gens qui entre les fiens furent trouuez cap-
tifs ou efclaues: mais aulli par maintefois leur fit grandes largeil’es de fes deniers
a; (qui cil encore plus) voulut cogn oillre 8c fçauoir quelles citoient nos loix;
delia lire 8c entendre les volumes de nos facrees efcritures. Et fi ennoya vers
nome gent [on Ambailade , requerant que gens [çauans luy fuilènt t’ranfmis,
pour luy interpreter ôc faire entendre nolire oy : commandant leur interpre-
ration ellre nef-diligemment efcrite : laquelle diligéce il commit &eecômanda
non a chacun, ouà perfonnes telles quelles : ains donna celle charge à Demetre’
Phalere, a André, 6e Atiiieas ,s entrelefquels Demetre Phalere en audition a;
grande fcience citoit facilement le premier de ion fiecle,& les deux au tros citoiét
capitaines de la garde du corps du Roy. Creil il vray femblable, que ce b6 Roy
Ptolemee Philadelphe n’euf’t point tant afi’eé’tueufement dcfiré apprendre nos

l’oix,& la fapience de nos peres a: majeurs,s’il eull tenu en defpris 8e defdain les

peuples, qui de telles loix,8c de telle fapience vicient, ains plufloll: les cuit tenuz
en grandeadmiration, 8c reuerence. Mais A ppion a ignare, ou voulu ignorer
que ce Roy Philadalp’he , sa fes fucceifeurs Roys on t toiu’fiours en Vue lpeciale

aifecîrion de familiarité fauOrable à nollre gent-Car le tiers Ptolem ce; furnomj
me Euergotes , c’eliàdire bien faiâeur , tenant en puiil’ante domination l’vnig’

uerfelle Syrie , pour les heureufes victoires, obtenuës, n’immola point’fiicrifices

de regraciante folennite’ aux dieux E yptiens : ains venant au Temple en H ie;
ruialemoli’rit a Dieu en facrifiCes plu leurs homes qu’il immola a; facrifia frelon
la mode a: vfage de nollre Téple,oû il dedia aulli de trefadignes arnemens de la
victoire. En aptes , l’autre Roy Ptolemee furndm më Philometor ( qu’efi à dire
amateur de more) 6c (à femme Çleopatra côtnirent aux Iuifs toute la charge, les
ei’tats 8c ollî ces de leur Royaumeicôilituâs chefs principaux de leur ’édarmerio

86 de la milice deux hô’rnesIuifs,c’ell à (canoit, 0’nias,8e’ Dofiteeà laîône ren ô-

mec defquels deroge’ de detraéte zappion ,A qui pluilbf’ta plus iuile raifon rie-3
noir admirer leurs œuures 8c g-eiles pour en’tt’autres faits auoit deliuré du peril
de’ruine se dellruétion, la ville d’alexandrie,de laquelleil veut el’tre dit citoyen.

Car comme rebellion le. fut elleuee contre’Cleopatra , a: le danger full eminent
de la torale perdition du Royaume , la ciré d’Alexan’drie fut l’astuce a: prefcruee"

parle moyen ée labeur d’On’iasgôe Do’fithee , des plufque ciuiles redirions , 8c
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on CONTRE APPIÔN ALEXANDRIN, V.-
batailles intellines-Mais puis apres (dit nppion ) Oniasam’ena dans la ville me
armee leg’ere,adonc que Thermus ambafl’adeur Romain , citoit preienr en la. ’

cité,pour la feignenrie des Romains.Cc que(pour vray dire)fut faita bon droit
66 ttefiullzement. Car Ptolemee furnomrné Pliilcon, àla mort du Roy ptolemee
Philometor [on frere,fortit en armes de la ville de Cyrene , en Lybie,pretendant
de chaffer à: debouter du royaume la RoyneCleOpatra,& les fils du Ray Philo-
meto’r,pour iniuflenîent 8c contre droit s’emparer du royaume d’Egypte. A la-

quelle caufe le capitaine Onias luifentreprint la guerre contre luy pour la Roy-’
neCleopatra 8e ies fils. Et la fidelire’qu’ilauoit gardee ennemies Roys ,il ne la
delaiil’a point à la neceffirç’ enuers la Royne. rit le Seigneur Dieu en fin le mon- [a

fira tefmoin manifelle de la milice d’iceluy Onias. Car comme Ptolefiiee Phif- I ’
con eull: delibere’ de faire bataille contre l’arme: d’Onia’s , a: en haine 8c defpit f

de luy euh fait prendre tous les Iuifs qui cilloient es lieux de l’a .puiil’ance , auec

leu rs femmes a; enfans, 8e iceux cul): fait prefemer tous nuds liez a: garrotez au
dallant des clephans , afin que foullez "ce debrifez par ces grandes Belles ils de4
failliil’ent die-vie :pour cela faire plus cruellement , ayant encor fait cnyurer les e-
lephans ,- il en aduint tout au contraire qu’il auoit p’rep’aré 6: propofe’. Car les

elephans del’aillans les miferables Iuifs gui leur citoient mis au deuant , au con-
traire par grand impetuofitè fe ruetét ur les amis 8c miniilre’s du Roy Phifcon
à; en tuerent plufieurs. peu aptes fe prefenta au Roy Ptolemee rhifcon ,’ vne vi- ’ w
fion rerriblecl’vn efpouuentable phantofme , luy defendant de faire aucun e’nt- 1-0

nuy aces hô mes luifs.Dauitage, fa principale concubinela trcf- chere, ôr mieux
aymee de to ures, par aucuns no mmee Itaque, a: par d’autres,Hirene, luy fit re-
quelle qu’ilfne commifi faire fi grandie impiete’ ô: cruauté contre ce pauu re peu-

ple. Ce qu’il luy conceda:fe repentant grandement de Cc qu’il en auoit fait , ou
deliberé de faire. Doncà bon droit les luifsconl’rituez 8c demeurez en Alexan-
drie, fiant venu: tous les ans fslimement’ celebret ce four-là , auquel ils eurent de

Dieu-miraculeux fauuement de vie, 6c deliurance de mort inflante. Ce non ob-
Prant Appion calomniateur de tous,a bien prefume accuier les luifs pour la guer-
re faire contre Phifcon , ou pluiloii il les deuoit loüer pour le fauuemenr , defen-
le, 8c deliurancedu peril de la cité , dont il fe glorifie clire citadin. Lemefme AP- 3o"
pion aulli produit contre nous lesaëtes de la derniere Cleo’patra Ro’yn’e’des Alef- ’

xandrins: tournant en nol’tre vitupere l’ingratitude d’icelle enuers nous :laquel-

le plus conuenablement il deuoit reprendre 6c arguer ,1 elle aqni rien ne defail-
loir d’iniquite’ , de merchancete’ , ,d’iniullzice , a: de toutes mauuaifes cénures,

full particulierernent enuers fes prochains parens 6e propres lignages de’fon
a fang. full; en nets les mariz ou amis , meimement ceux qui’l’auoient fort aymee,’

full en general contre les Romains,&leurs Empereurs,qu’i anoiét allé ou eiloié’t

l’es bien faié’teurs; Car elle fitqoccire au temple fa propre fœur Arfinoé, qui en

rien ne luy ef’roit nuyfante, 8c ne luy auoit fait offenfe. Elle fit femblablement
meurtrir fou frere par trahisô , 8: par vilain lacrilege pilla 8e defpoüilla les dieux 4°.
paternels,ôcles fcpulch’res des Roysfes progeniteurs. Et aptes auoit receu,&pris
en hômage le royaume d’ngypte,du premier Iules Cefar , elle prefuma bien fe re-
uolter’côtre fon fils a: in cc cireur O titane Cefar nugufie : ayît corrompu par mi-

gnardifes’, 8c laiciuerez de paillardife, 86 par breuages amatoires le Triumuir
Marc Antoine, elle le rendit ennemy de la patrie , 8c in fi dele aies fea-ux amis
endefpoüillanr aucuns du l’an g royal, les antres contraignant à faire ad minil’trer’

marinais gâtes. Mais quel befoin ell’- il ,. d’en plus dire? quand elle meime en la
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kl LIVRE..sEcoN.o’: 773grând’ba-taille nauale. au goulphe denture fur mer, abandonnant fou abufé
Marc Antoine , qui elloit (on mary efpoufé, a: pere de deux fils communs en
c1]; engendrez, le contraignit derrahir a: abandonner fonfidele exercite, 8c la

’ fuiure fuyante en Alexandrie. Dont finalement Alexandrie citant prinfe pat
Cefar, elle fut meime iufques à ce poiné’t de ne tien-plusefperer, (mon qu’au
moins elle peull encore de famain ruer les Iuifs Alexandrins,’pource qu’enuers

10 tous. elle auoitellè cruelle &infideleÆll- il à chimer que ce nous foit diffame, 6c
non plullol’tgloire ( fi comme’di’t Appiô)en ce temps de famine ne le bled ne le

pain n’ell point viandeà Iuifs ?Au telle,celle Royne Cleopatra inuliritpeine de
mort a les forfaits compétente, 8c nous Iuifs auons poumons le trefgrand Ce-
fit tefmoin ô: approbateur de l’ayde et fidelite’, que nous auons faire, se main"-

renuerenuersluy contre les Egyptiens, 8c fiauons pour nous les ordônances de
luy , 8c du Senat , les refaits 8c lettres imperiales de Cefar Augul’te, par toutes
lefquelles teûifications,nos merites 6c bôs icruices enuers le Senat,le peuple, oc
l’Empirc Romain font autentiquemenr approuuez. il falloit donc pourbiéef.

i0 crire de nous à la verité,qu’APpion cuit bien regardée: leu en ces lettres, 8; ref-

crits fcnatoires et imperiaux, 6c felonles diners genres de princes, difcourir ê:
examiner les tefmoignages faits de noflre gent fous Alexandre le Grand, fouz
ies fucceileuts, 6c tous les Ptolemees Roys d’E gypte. Item, les confiitutions du
Sénat ô; peilple; Romain , ôe les refaits de trcf grands Empereurs. Et ainfi cil:
que Cefar. Germanic ne peut egalement .difiribuer bleds à tous ceux qui de-
meuroient en - Alexandrie , cela cil indice de fierilité, de faute de bleds, 8c non
pas preiudice ou acculation des luifs. Etaiiili cil-il niiez enidér,’quelle opinion
ont en tous’les Empereurs, 6c en quelle bonne cilime ils ont tenu les Iuifs habi-

’ tans en Alexandrie.Car l’adminiliration,ôcdifpen (ariondes bleds,au temps de
la cherré ne fut non plus transpartée desluifs d’Alexandrle, que des antres Ali:- -

xandrins. Ce tranfport frumentaire donc ne leur doit point ellre tourné à blaf-
me,ou impropcre,nô plus qu’aux autres citadins d’ÂlcxâdrieMaiS cela leur doit

je dire donné à grand honneur, d’auoir eternelllern’ent, 8e confiammenr gardé la

foy qu’ils auoient donnee aux Roys, Côme en la garde du fleurie, am la garde
8: fente maintenuedes garnifons, a: des compagnies militaires d’Egypte, déf-
quelles charges les Roys ne les iugerenr dire indignes. Mais fur ce peine]: op-Â
paie Appion, difant : Si les Iuifs font citadins d’Alexâdrie, pourquoy ne vene-
rent-ils les mefmes’dieux, que font les Alexandrins?Auquel ie refpondstqÇoma
me ainfi fait que vous autres foyez tous Égyptiens,neanrmoins,comment fa
fait cela, qu’entre vous autres par grande contëti0n ôc bataille,v0us ’clebatez,ôe

entrebattez les vns les autres pôur lefaië’tde voûte religion fPour laquelle cau-
fe nous. penfons 8c difons qu’il faut que ne (oyez tous Egypticns,.voire que ne

13,0 foyei hommes de la communauté humaine. POurce que vous adorez les
belles ui font. Contrair’es ô; ennemies mortelles a’la narine humaine,- en les
nour’rifl’ant au grande cure 8c diligence. Mais au contraire, nol’rre gent (ede-
monflre el’tre toute vne, est de mefme religion. Si d ôcques entre vous Egypriés ,
y a tant de diiference de religion d’opinions de vos dieux: pourquoy t’cibahise
tu ( ô Appion)’ de ceux qui ont venus d’autre région en Alexandric,fi aux loix

des le commeneémétà euxdonnees si confiitueesils a: font con il aimoient au
reliez , voyans l’inconl’tant’e diuifion de vos beilialcs fuperfiitions a Le meime"

Appion nous met à fus les’cauiestde ,feditions , à raifon de nollre partialité a:
particuliere faétion de religion : maisfi [clou la verité de cela il accule les luifg

T°mt li . Ë: fil



                                                                     

en; CONTREVAPPIO’N ALEXANDRIN,
habiicans en Alexâdrie,pourquoy ne pourroit de cela, en occuper vn’iuerfellc;
mec tous ceux aufli,q,ui font difperfe’s és autres lieuxîattendu qu’on les cognoill:

tous au oir femblable concorde en leur religion dineri’e des autres peuples. Da-
uantage,ie dy que qui voudra bienchercher &exarniner la verité,trouuera que
les autheurs de iedition ont elle les Alexandrins citOyens tels,-ôc iemblabl’cs
qu’Ap ion. Car cependant que les vrays Grecs se Macedoniésfurent citadins
habita’ns d’ A lexandr’ie, ils n’efmeurent iamais aucunefedition contre nous-rains

[donnoient lieu se codoient à nos Antiques folennirez.Mais depuis qu’entr’cux

fut accreuë se multiplier. la compagnie des Egyptiens,.pourla confufion des
l temps, cel’t outrage’y fut aulli adioul’té. Mais nollre nation demeura ronfleurs

entiere a: pure enlia loy,& religion.Eux meimes donc ont elle les premiers c6.-
rnencemens de telle feditieule moleiiie, adonc que le peuple Alexandria ainfi .
mené d’Eg’yptien-s, n’eut plus la confiance Mace’doniquene la prudence Grec-

que,mais furent tous vfans desmauuaifes mœurs a: couilumes E gypriennes,&
’ exerçans contre nous Iuifs leurs ancienncsinimiriez’. Etfi cil reprochable en

eux, ce qu’ils prefument nous improperer. Car comme ainfi foir, que plufie’urs.
d’entr’eux obtiennent le droit a: le nom de la cité non àiulie riltre,ains patito-

«portune vfurpation , ils appellent neanrmoins ceux-là - eflrangers qui courts
tous [ont cognons auoit obtenu légitiment 8c meritoirement ce priuilege,
a: droit de cité alexandrine. Car ilnefe trouue pointqueiamais nulRoy ayt
par le paire damné droit de cité aux Egy priens: ny à pre entlnul des Empereurs
Romains. Mais quât ânons Iuifs, le Roy Alexandre nous amis a: colloquez de-l
dans fa cité, 6c nous a donnéle droit 8c priuilege de bourgeoifie Alexandrine,
les Roys Ptolemee le nous ont confirmé oc augmenté, 6c les Romains le nous
ont bien daigné conferuer a: garder.Et pource qu’appion nous a voulu dero-
ger 8e arguer de ce que nous n’ eileuons nulles images des Empereurs R91
mains , comme’fi les Cefars en elloienr ignorans,8r n’en fuil’entbien aduertis,
Ou bien enflent befoin de la dcffenfe d’Appion,qni plufio’fi deu oitlouer en ce-

’l

2.0

g;

l la 8c admirer la magnanimité &modei’tie des Romainsen cequ’îlsnecontrai- 50’

gnent pointleurs (un iets à trauerfer ou outrepafler leurs loix de leurspays, être.
tiglon , mais chiment allez de receuoirles honneurs tels qu’il cil bon, orlegitio

me aux ofl’rans de leur faire oc prefenter. Car veritablcment ils ne (canent
point de gré pour les honneurs qui leur font faits par contrainte, necefliré, ou.
par force violente. Ainfi donc on croit qu’il cil bon aux Grecs oc autres peu-
ples de dreiler se leuer fimulaCres :voire qu’en voyant lesimages,figures,ou
tailles de leurs peres, meres, femmes ou enfans, ils s’en refiouyffent, oc en font
felle. D’autres encore le forment images deperfonnes, qui en rien ne leurap-
pa’rtiennent, 8c les ont en reuerence, 8c d’autres aymâs leurs feruitcurs, ou’leurs

efclaues (crues,-en ont la reprefentationou peinte ou fculpee, se la tiennent en
honneur.Quclle merueille cit-ce doncque,fi à leurs princes a: ieigneurs,-ils-por-
cent tel honneur oc rçuerence,quc d’ellcuer leurs Ptatues en venetatiôfMais par
dinerle raifort Moyfe le Legillareur des Iuifs, non corne pro pherizât la majeiié
de la puiflance Romaine n’elire a honorer, mais comme melprilant telle ima-
gerie , 86 veneration d’icelle, Côme chofe non vrile, 8c ne feruât de tié ny à Dieu;

ny aux hommes , à raifon .que l’image ou fimulacre cil dho fa beaucoup moin-
dre, &rnoins digne, moins ellimable,& plus balle,un tout corps animé vinât:
8c mouuan’t, a: par plus fortelrailon de rr0p plus vile eil’ence, que Dieu incor-.
porel,-ôc non animé, mais animant sa inipiranr routes chofes,pource interdit-il

y .
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LIVRE SECOND: - . mla peinture ou Eulpture d’images : maistoutesfoisilnedeEendit pas qu’apres

Dieu les hommes de bien, a; vertueux fuirent honorez de tous aurreshon-
neurs que d’adoration d’images : defquel-s honneurs 8c dignitez toutes autres

, que de latrie nous honorons 6e magnifions les Empereurs,& le peuple Rev-
main. Car pour eux nous faifons continuels facrifices, celebransioumellement
telles folennitez pour eux, aux communs defpens de toutela gentludaique.
Et iaçoit que nous ne factifions des faits communs nulles homes, pour nul des ,
nollres, ne pour pore, ne pour fils, ne pour parëtfllell- ce que du commun nous
faifons ce principal se fpecial honneur aux Empereurs Romains, qucànuls
autres nous n’atribuons de tous les hommes du monde. Soit donc en general
pofee celle fatisfaétion contre A ppion pour les choies qui ont me dites d’Ale«
xandrie. Msisie m’efmerueille encore plus de ceux,qui à cebraue literate’ur ap-
pi on ont baillé les allutnettes pour l’enflamberàelcrire contre nous, c’ef’r à, [ça-e

noir le Philofophe Pofidoine , 8c le Reéteur Aipoloine Molon, lefquels nous
blafrrient 8c accufent, demandans pourquoy nous n’adorons les mcfm es dieux ’ ’

que les autres hommes? lefquels deux tant renommez perfonnages mentans i

i

en vain , a; compofans blafmes mal conucnans àhofire temple, ne penferir pas .A
commettre impicté, combien qu’ils [canent bien que c’ell t’tef- grande vilenie

. . meimemêtjaux ho mm es libres,& de franche condition ,de mentir en qUClcon-r
° que maniere, 8c pour quelconque raifon que ce (oit. Dont plus grande cit leur

impieté d’affirmer menfome du temple renommé entre toutes gens, a: ex-
cellent en fi grande fainûete’. Car A ppion en fumant les fiifdits, n’a eu crainte

n ne. honte d’affirmer qu’au facré intime de nome rem pie I’c3’Iuifs au oient col-.

loqué la relie d’vn aine, laquelleils adoroient, l”eliimans digne chofe de telle

veneration. Et aEerme A ppioii pour certain, que cela fut delcouum 8c manie,
i fefié en euidence,lors que le Roy A ntiOche furnôme’ Ebiphanes defpoüilla a;

pilla le temple H ierofolymitain, oùils difent qu’il trouua celle telle d’afne faire

d’or maflif, se valant vn trelÏ grand threfOr. Aquoypremierementie refpons, .
pofé lecas qu’il full vray (ce qui n’ell toutefois) qu’vne-telle idole de tcfiekd’afg

fion par Appion homme Egyptien. Car vnvafne n’el’r point pire befle ne moins

honnorable ( fi honneur cit du: aux belles ) que les larrons, futons, les boucs

o ne cuit elle en nol’tre’ temple, encore ne deuoit cela dire blafmé ne tiré en deri-l a

puants, les laid-s marmots, 8c tels fordides belltiaux, qui (ont les dieux des-Bye .
t ptiens. En apres comment n’a-il peu ou vouluentendre, 8c cognoilqula «me
de cela, efiant redarguc’ de fou incroyable menfonge par les œuures des nias;
Car il el’t certain, que nous viens toufiours de meimes-loiix fans les changer, sa
de unirai me religioæ, en la?uelle fans fin nous arrcllons a: petfil’ronsDonr fi tel-
le idole u’vne relie d’a ne, par liinPritution denol’tre loy deul’t dire en nome

Elle y eul’t ronfleurs 6c en tant temps elle maintenue &iconferuce, veu
u’en nolire religion nous fommes immuables. Creil il ainfi, que variables

êortunes de guerre ont vexé nollre ciré, aufli bien que maintes autres. Car
Theos, Pomp’ee le grand,Licin Crafrus, 8c dernierement Tire .Cefar par viâoi-
re de guerre antiprins nof’rre ciré, a; nofire temple: a: toutefois n’y o’ntiamais

point trouue de tel’ce d’afne, ne telle idole ne autrc,finon vne trefpure pieré,’8c ’

fainéteté, de laquellele propos nousell; ineffable, a: prohibé de communiquer

a a ’ a " I -l ’aux autres,no aux Iuifs. .Eeau contraire du menionged A ppm, plufieurs autres
Ëripteurs dignes de foy, comme Polybe Megalopolitain, Strabo delCappado-
ce,Nicolas de Dartias,T"imagenes, 6C Cafiotle’Chrt-Jnographefic A p’ollodore

.u... ..
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tefmoignent de cela, quele Roy Antioche Epiplianes fit le pillage 8: l’pola’tiorl

’e du temple, non par iufle taule, ou legitime occafion,maisparfaute ou con-
uoitife d’argent,attendu qu’il n’efloit point ne le declaroit dire des Iuifs enne-
my, ains par furprinfe l’e ietta lut eux,fes aliez, ennfederez, &amis, &facri-
gement vola , 8c pilla les trelors,dons. a: principaux arnemens du temple de
Hicrufalem, ou il trouua richeifes infinies, 8c magnificence admirable digne
de reuerence diuine : mais n’y trouua rien digne de macquer-1e ou derilion ne
de vilite’giefprits, ou contcmnem.ent.Voila l’attcflation doc es nobles hiliorio fg
graphes , qui tous d’uvn accord difent le Roy Antioche pasindigëce de deniers,
en rompant la confedetation qu’il auoit auec le peu ple :udaiq,-,,auoir factage le

i ’Iainc’tTc-mplede Salomon plein de titrelorsd’Or sa d’argent 8c ,chofes pr’ecieuî

fes. Ces tefmoigna ces de vray dilans 8c au thorifez hil’roriens deuoit reda’rguer
Appion :’ non tauli’eqment controuucr vne telle d’alne, linon que luy meime

cuit telle; coeur 8c entendement d’afne, 6c deflionte’e impudence du chien, qui
entr’eux Cpt pour va dieu adoré. Car iln’a produit tels Faux menl’ong’es par

autrevratiocination apparuë en extericure’euidënce, que parofniereign’orano
Ce, 8c canineimpudcnce. Ainfi nous Iuifs nefailons aucun honneur, à: n’attri-
buons aucun pouuoir aux aines, comme Font les Egyptichsaùx crOcodiles, 8c
aux alpics : eûimans les miferableshommes qui lonrmovds 8c picquez par les
ferpens , mortellement venimeux, ou rauiz a: deuorez par les crocodiles,cll:rc
bien-heureux, ô: dignes deleurdieu. Vra’y cil, que nous auons des aines dei;
’qucl.s nous vfons, 8c nous en feruons,commetoutes autres gciisl’agesàleun
faire page: les charges, qui leurfont miles rus. Et fi quand ilscnrtent au gran-

es’, ils mangentlc bled,ou s’ils fonttardifs à: parClÎtin à Faire le labeur, ou ils

Élu appliquez, au lieu de les venerer, comme dieux, on leur baille force coups,
nô: grand-es baflonnades, comme à belles icruiles, dcllinces annela-beurs, a: aux
("ruines necefraifes à l’agriculture. Il faut donc bien dire. que ppion a elle ou
bien peu irigenieux, for,& maladroit à controuuer a; comparer contes faux,& 5 d
menfongercs fables : ou qu’ayant prin» les commencemens fur les choies par
luy,rinucntces, il ne les a peu bien conduire, accomplir 8e parfaire : veu que de
toutes les calomnies nul blafme n’en peut initement paruenir contre nous.
Outre le l’uldit faux blafpbemc, il a encore contre nous adioul’té vue autre
fable pleine de toute vilenie se dérogation de, nous, .qu’ildit dire venue des
Grecs. Aq’uoy’l’eroir airez reprndre, ’de dire, qu: ceux qui propdlcnr parler d’à

picté de (aima-e religion, ne doiuent cela ignorer z que C’Cil vn Faimoins im..
monde de polluer par paillage deviolence prophane le lainas temples 8c lieux
facrez,,qu’e decontrouaet mauuAilcS paroles, «3c en chargerles facerdors 8c les

fierez hommes minillzres de Dieu. Où au contraire ces fcripteurs icy fe (ont
efiudie’s plus à defcridte’AâtloclJûs Roy l’artilcge, que d’elcrire chofcsiul’tes 46;
ô: veritables de nous a: de nollre temple. Car pour gratifier à A mioche sa cou.
urir la perfidedelloyauté cnuers nous, à: [on facrilegc enucrs.Dieu,dcux mi
mes commis en ngl’tre endroit pour [on indigence d’argent, ils ont forgéd’c.
manges menionges detraâans (1011008 voireiufques àl’aduenirh. Dchuds
adulateurs du Roy Antiochclcvprincipal.ProPh’cœ s’eflcncùécc diuin Appion’.

I qui entre antres chofe; a dit que le Roy antiochus ennéau temple, trouua Vif

li&,ôc dans iceluyI vn hommegil’ant, auec vne petite table deuant luy, couucrtc

8c hlm f9°mi° de [mm Pc’llro.nS 113mm, 33 d’oyfeaux terrel’rres lesplus friands
a: dsiicats : de: le Roy antioch’e fe trouua fort elb’ahy,&êcluy qui giflait au lia

l ’ .
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fort reliouy à l’encdntre du Roy , comme de celuy duquel il efiàeroi’t pouuoir

[grandement dire-ayde. Parquoy (clouant en pieds, 6c puis fe profiernantâ ge-
noux, la main dexrrc tendue, luy requit liberté : le Roy luy cbmmahda de s’af-

x . fouinât dire qui il el’toit,8c à quelle caufe il habitoit en ce lieu recldsfeparë, 8: lit-5

V creuse pour quelle raifon ilauoittant d’exquifes viandes furtablè deuant luy;
Adoncæcluy homme auec gemifl’emens ce larmes, lamentablement. luy con ta.
la detrefl’e angoiffeufe , 8c neceflité mortelle où il citoit conflitué : en luy difant

(ainfi que le raconte Appion) qu’il’elioit Grec de natiOn:ôc qu’en paflàn’t par la

prouince de Iudee poury trouuerà viure , fubitement il fe trouua enuitonne’l
8c fut prinspar hommes à luy incogneus: 6c de la mené au Tem ple,ôc dedans en
ce lieu feetet en ferméen telle forte, que de nul il n’el’foit veu , mais au telle , que V

il efloit bien traître 8c graffement nourry de toutes viandes exquifes 8c bien V
appareilleestdifant en outre, que tels bons traittemens ô; bienS-faits luy donne- V
tout grand ioye du commencement, puis quelque foubçon,ôc aptes cela mon;
nem out,ôc finalement s’eliant enquis de l’vn des (Etuiteurs qui venoient vers”
luy, il entendit que c’el’toit me loy 8c ordonnance entre les Iuifs; laquelle il n’e-

fioit licite de raconter , pour laquelle il el’toit la nourty :6: qu’eux faifoient cela

en vu temps ordonné par chacun au. Afçauoir quils empoignoient Vu Grec
cil ranger, 8c l’engraifl’oien’r par l’efpace d’vn an entier, puis le menoient en vne

forcit en laquelle ils tuoiét ce pauurehôme, 8c faciifioient (on corps (clou leur:
(plénitei,& mangeoient (es entrailles,’& en offrait en facrifice le corps de ce Grec
ils faifoient fetm ét d’ePtre en nemis petpetuels des Grecsf a: ayâs’ fait cela, iettoié’t i

x en vue foire ce qui relioit de ce corps. En aptes , A ppion raporte que ce male
heureuxG tec reclus dit au Roy d’Antioche que peu deiours luy refioiétiul’ques

au Ecmps de (on immolation : 8: pourcele requeroit que s’il auoit aucune roue;
rente aux dieux des Grecs ,- en furmbntant l’infidieufe coniuration des Iuifs en
fou fang,il luy pleuli: le deliuret des maux , a: dangers mortels qui l’enuiron’î

noient. Telle cit la fable controuuee par A ppion, qui eltVnOn finalement rem- *
plie d’vn conte horrible, comme de truie tragedie feinte à plaifir: mais aufi’i cit

-° redondante d’vne tref- cruelle impudence à ofer fi effleurement mentir. Et
toutefois ne defcoulpe en tien le Roy d’iAntioch’e de [on perfide lacrilege à com-g

me bien penfoient ceux qui en graceôc excul’e flaterel’fe de luy , Ont tel men:
fouge controuue’,& oie’e crire. Car pofé le cas qu’ainfi fuit ( ce qu’ell: neantl

moins tref- faux) fiefl: ce"qu’il n’auoit iamais auant fçeu, pourpenfe’, ne deuind

querelle aduenture il deuft rencontrer au temple pour y ’venir à main armee.’
Mais s’il y ttOuua ce Grec , Ce fut fans (on efpoir , ne fçauoir; Parquoy. donc ce
Roy d’antioche fpoliateur du téple fut de (es propres volontez impie 8c man;
nais contre Dieu , 8c neanrmoins fans Dieu , uclquechofeque aye d’efguiiëla

4o fuperfluité des menf’ong-esJaquelle il el’t ttef- acile à cognoiiire par la veri’té’de.

la chofomefme. Car la difcordance de nos loix , 8c diuerfité de religion n’eût
point feulement vers les Grecs , pour dite croyablequec’ontte iceux nous Iuifs
ayons particulier: inimitié,’ains co’ntrariCté a: Vdiuorce de nof’tte loy 6c reli un

oit principalement eontrelesE priensbei’tes adorateurs de bel’tes. Car quelle
cit la religion au monde,de bigaille aucuns hommes ne foiët quelquefois vers
nous, venus peregriner a dont moins cit. vray l’emblable que contre les (au:
Grecs nous ayons exercé tenouuelée coniuration par efi’ufion de fang; Et coma
ment efl il poihble, qu’aime feule ho’liiieimmoleg tous lesluifs fuirentaifem:

i i m si
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blez :8: que les entrailles d’vn fcul homme fructifié peult fuffire à tant de mil-

liers de Iuifs pour en gonfler chacun vn moreau, comme le met Appion à Et:
pourquoy le Roy Antioche ayant trouue celuy homme Grec , quidonque il full:
(car encore ce faux inuenteur de menfOngc n’a olé efcritele nom de ce Grec
fuppofe’ , de peut defon meulon ge delcouurir) ne le ramena - il en (on pays de

l Grece en grande pompe ô: ofientation : confidere’ qu’en cela faifant , il pouuoir
dire repute’ homme de bien , ô: Roy piteux , amateur a: conferuateur des Grecs in
V85 clmouuoir hayneufe indignation contre les Iuifs, 8: par ce moyen amarrer
facilement grandes aydes de tous les peuples mal animez enuers la cruauté des
Juifs. communs ennemis de tous ? Mais le une toutesces choies - là. Car les fols
a: infenfez faut tedarguer non par demonliratiues paroles :8: probables rai-
fons , qu’ils ne fçauent ,ny veulent entendre , ains par les oeuures des faits eui-V
deus. le dy donc, que toutes gens qui ont veu la conflruétio’n ,” 8c l’architcâure -
de noitre Temple, fçauent quél il eli, a: cognoilÏent la putificatiô’ d’iceluy dire

intranfgteffiblc , 8c entiers nous inuiolable. Car en (on contour. iI’auoit quatre
panels portiques voultez’. Et vn chacun de ces porches auoit fa propre garde, u;
clonl’ordon’nance dcnolire loy. Et en la portique’exterieurech plus frontiere

» clloit licence permili: à tous d’entrer, voire auxelirangers non Iuifs: feulement x
citoit defl’endu’e’ aux femmes’monûr’ueul’es, a: pelluës de leur fang.En la (cœn-

de portique entroienttous le: Iuifs, a: ruifiies,leurs Femmes,rnoyennant qu’el-
les fullent mundes de toute pollution. Eh la tierce entroient les (culs ruifs maf-
les, auant que d’y entrer mundez’,’ôc’ piirifiez. En la quatre entroient feulemen t’

les Preftresrcuelius de leurs EllolesSacer’d orales. . Au (acre se interieu’r oratoire

(rentroient autres queles feuls princes’des Prelires ornez de leurs propres Elle:
les ou longs" Habits Sacerdo taux. Et en toues: par touty a fi bon ordre, se G gril .
de prouidence de piete’ que conflitution y cit el’tablie telle , que les PrePtres n’y

I entrent point finOn à certaines-heures determin’ees. Car le marin’apres’quele’ ’

Temple elioit ouuett , il falloit que ceux quiauoient l’office de facriHer les ho-
I Ries prel’entees,en ruilent au Tcmple,derechefconuenoit qu’ils s’y trouuaflcnt se?
au thidy ,à l’heure qu’il falloit fermer le temple. Et finalement il n’el’toit point”

amis-de porter v’n ieul vafe au "temple, ains en iceluy cfioien’t feulement mis
l’Autel, la table, l’encenl’oît, 8c le candelabre , lefquelles choies y font cfiablies’

parla loy. Et rienautte chofe ne s’y fait ne autres myf’teres arcanes’ôc efcrits: ne
fa dedans n’ell: adminil’tré aucun conuiue ou banquet à boire ou à manger. Car

toutesles choies fufdites fe fenton claire euidente, au tefmoignage manifelie
de tout le peuple: a: dont les minillz-res tiennent , 8c rendent compte des choies
par eux faites.Car combien que lesPrefites (oient quatre li nees , a: en cha- 4o”
ieune li nec (oient plus de cinq mille hommes : toutefois e fait pa’rticuliere-
mento leruation par certains iours, lefquels palTez, autres Prelires fuccedans
viennent 5; l’adminiflration des facrifices. Et iceux con gregez dans le Temple à
l’heure demy- ioni- prennent des-precedens , a: reçoiuent par compte les clefs i
du Temple, actons les vaill’eaux, fans rien citer dans le Temple qui a particu-
ne allaites ouïr manger, voire que telles c ’ l’es mengeables a: beuua les (ont
prohibées d’el’tre ofettesà l’Autel : fors que les choies appareillées pour les "l’a-

crifices. (lie dirons nousdonc’d’appiom linon que par def’aut d’enquerit , (ça-

uoir.*8t bien confident ces infiitutions Sacerdotales du Téple, il a mis manant
des fors et vains propos-de chofe incroyable: Ce qui ePt treiîdes-honorableà’ vn-

L i
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certainement fçachant la piere’ 6c laina-cré de noPtteVTemple , l’a bien diliimu-

lemmen; outre-ipaffce feus filence, 8c fans en rien dire, mais il abien fceu fanfre-
ment inuenterla furptinfe (quionc ne fut d’vn homme Grec.)’&.fa nourriture
occulte, a: non reue able , 8c l’abondance opulente de viande tref- exquife , ô:
les minimes icruiteurs allans &veuans, se par le farinée lieu facilement panant:
où les plus nobles, se principaux des Iuifs n’ont permiflion d’entrer, ne depaf-
fer, s’ils ne [ont Sacerdots. C’el’c donc vne tref- mefchanre impietéôe menfe’n ’

.velontaire 8c de gré, pour la feduâion de ceux qui n’ont voulu difpu’ter la victi-
té. Car ce faux bruit femé de ces fufdits maux .fecrets 8c ineffables qu’ils nous

I mettent à fus, ils ont attenté detraâions 6c blafphemc de nous. Aprcs cela ce reî-

ucrend A ppion femecque en contrefaifant la deuete et fainte performe , 8e ad-V
iouliant à la fufdite fable d’autres mîtes fortis de mefme forge , vains , 8c ridicu-
les:car il dit que ce Grec rrouue’ au lieu litent du Temple , couché 8c graffement
nourry , rapporta que durant le temps qu’il y cfioir, 6c queles Iuifs auoient
guerre centre les ldumeens par vu leng-tenips , d’vne certaine cité d’Idume’e,

vint vers les Iui fs vn homme qui fe faifoit nommer Zabidus Sacrificateurd’Ar
pollen en. fa ville, lequel Zabidus promit aux Iuifs leur faire auoit le dieu Apol-

Æ V . Ion dieu de la cité de Dore, d’oûil citoit le maifire Prel’rre :’ les affeurant qu’A-

2° pollen dieu dcsDOrans fe viendroit rendre en leur. ville de Hicrufalem , 6c en
noliteTemple , li tous les Iuifs mettoientes hauts lieux , 8c menoient auec eux
toute la multitude du peuple IudaiqueCe qu’ayant perfuade aux Iuifs ledit
bidus , il fabriqua vne certaine machine de bois en rondeur fpherique, qu’il mit
à l’entour’de foy -. a; en icelle machine allicha trois ordres de internes , lampes,

chandelles ou flambeaux , se ainfi chemina en uirOnné de telles lumieres , u’aux
Iuifs efians fur les monts, 6c àtous ceux qui en eltoientloing fembloit e te vn
Soleil ou vne grande Efioille cheminant par terre. Dont les Iuifs voyans
loin g telle lumiere marchante 8c comme roulant en mouuement de tout fphe-
tique, par telle’vifion in op’inee demeureront tous cfionncziôc là refierent plant;

rez en grand filmée el’tant bien loing de luy. Cependant Zabidus cheminant l ,
tout à fou ayfe vint au templ e,oû ilartacha la telle de l’afne ( car ainfi ciuilemenr
le cente Appion) 5c l’emportant auec luy,legercment s’en retourna à Dore. Sur
lequel beau conte nous pennons bien dite,qu’Ap ion chat e l’afne , c’cftà dil-

te, foy mefme,en s’aggrauant de folies , 8c de mon onges en emble. Car-il efcrit
des lieux r, qui ne font point , a: tranfporteles cités de leurreEion en autre , par
ignorance de la coregraphie. Car Idumee regien proc aine a: limitrophe
a nolire pays,aflile aupres de la cité de.Gazc’. De laquelleregien Idumee nulle
cité n’ePt appellee Dora. Bien en Phenice auptes durrnon-t-Catmelcû. vne cité

4o appellee Dora, en tienne concordanraux brarories,’ d’Appiou. Car elle cit dit
, liante d’Idumce le chemin de quatre iouruees. Et s’il aduient ainfi de Zabidus,

comme faulfcment il le raconte , pourquoy cit-ce donc que derechef il nous ac-
cuf e de n’auoir point des dieux communsauec les autres’uations ? puisqtrainfi r
cit, que nosperes creusent facilement(comme il dit) que l’eltranger dieu ’
Apollon viendrœ’tvers eux, se furent fi ayfe’ment petfuadez qu’il cheminoit fur
leur terre auec les Elioiles? Parauenture.( e’eli a fçauoir) qu’ils ’n’auoient iamais

. veu.lucern’es,lanrerncs,lampes,1 ne chandelles : eux qui V tant de candelabtes
luminaires entretiennent culent Temple. Ou parauamure ( faut-il croire ) a?
«le A pollen defguife’, allant parles chemins ne rencontra performe et nul ’3 .

r.
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une entre tarit de milliers ne luy vint ail deuant. Auffi qu’il trouua les murailles
deflitu ces de gardes, veu que mefmes ily auoit ( com me il dit) guerre; le laiife

” les autres incenuenances pour le prefent’, 8c viens au Téple. Les portes du Tem-

ple auoient de hauteur fept ceudees, 8c vint de largeur , toutes entierement do-
rees,& pour la plus grand’partie faites de pur er.Pourlefquelles fermer choient
tous les iours deputez’ deux cens hommes pour le moins : 8c ne faut dire , qu’el-
les fuifenr iamais lailfecs outreras , car c euli eflé crime inexpiable. Confiderez i0
donc s’il cit croyable que celi illuminé porte-lanterne ou porte-feu , peull feul
ouUrirfi randes, 8c fi pefatites portes a Be feul emporter celle grande a: pefanre
relie d’aËie d’or maflif i De. laquelle. afnerie encore cil - il doubte fi Zabidus

’ l la dereurna puis aptes au temple , ou fi quelque A ppion la print de luy ,- 8c de-
rechef la remit en fan lieu , ou le Roy. dAntioche la deuil trouuer, pour don-net
à Appion occafien d’efcrire vne faconde fable.- en autre lieu ment aufii,
rtref- effrontément fur le propos de nolise iuremerit: difant qu’en Coniurcc cen-
fpiration nous iurons tous. Parle Dieu createur du ciel,dcla’tcrrc, a: de la mer, - ’
que les Iuifs ne donneront ne faucur,ne ayde,ne de diâ, nede falot à nul efflan-
ger,principalemcnt aux Grecs. Mais puis qu’il vouloit mentir abfolument, 8c à
plein fond , il deuoit dire entieremenr quelles Iuifs font ferment folennel entre .
eux ddhe porter faucur,ny ayde ànul el’tranger qui ne foit de leur loy : ne prin-
cipalement, 6c fut tous autres aux Égyptiens. car en le difant ainfi des le com-
mencementgil eull: peu rendre plus vray- femblables fer; finitions en nofire fer-
ment, plus conuenablc’tnent cannettes fur celle carafe, que nos peres ont efié
expulfez’d’Egyp’te parles Égyptiens, tien pour leur malignité, mais pour leurs

Calamitez 6c miferes. Car pour otite plus coniutez centre les Grecs , que contre
tousauttes , il n’y a peint de taifen Vray fem blable :veu que nous femmes fepa-

V rez des Grecs plus parloinraig’ne dil’tance des lieux , que par difi’erence 5c difli-

militude d’eftu’des, tellement que on ne cogneil’r nulles inimitiez a: nulles emu- e,
lations entre nous Ihifs, se les Grecs,ains au contraire plufieurs d’iceux fontve-
nus vers nous apprendre,& pren dire nos loixzdefquelles les vns y font demeurez 5o
permanentemenr: les autres n’en peuuans fupporter l’eliroite obferuan ce, font
derechef retournez à leurs premieres in ilituriens.Et toutefois de roustes eliran-,
gets qui ont conuerfe’ en mitre loy , se ont eu communication d’ icelle , iamais
nul nefir mention d’auoit ouy faire entre nousvn tel coniute’ ferment ’d’elite

ennemis airons. Mais le feul Ap ion (comme il Emble’) qui onc n’y entra ne
partiel pa,l’a ouyzcar luy mefme ’a com pofé ,- forgé, a: controuué’. La tant excel-

ente prudence d’Appien doriques cit bien digne de. grande admiration , ne”
fuit-ce que pourcela qui fera recité’confequemmenr. Car il dit, elire vu cer- 40.
tain argument quenosloix ne font miles ne equitables , 6c que nous n’adotens
Dieu: ainfi qu’ilappattient en ce que l’Empite n’el’c entre nos mains , ains fom-

mes fubiers à diuer es gens, Republiqueseu Princes , a: endurons en nolire ci.
t’é,certaines calamirez de feruirudeôz foufi’rance ayans accouliumé d’eflre fei-

gnent: d’vne ville for’tfei n’euriale a; libre de toute antiquité , et non de feruir’

aux Refnains. Mais qui eft-ce,qui pourroit tefifter à leur puiifance 8: ma gnanif’
mité? Car il n’y a performe de tole les hommes qui ne die quêAppion a dit ce-
f’tc parolecentre oy- mefme à raifen que la fortune cil aduenu’e’ à peu de peu-

ples tarit grands se puiffans biffent-ils,de pouuoir continuellement prefrder , sa
&igrfcurier" en.principauté:ifans dire puis. aptes rauallez du haut au bas, a: de
domination mis en feruitude ,- par viciilirnde ou; alteration" des chef es ,,,-- a:

’ inflablc’
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ont eûé eh’ntrainsa’ife rendre fubieâsà d’autres (mon ( parauenture) les feula

Égyptiens nient iamais efiéafl’etuis,.peutce que les dieux (comme difent les fa;
bics) s’enfuirentiadis entiers leur prince d’Egypte à garautrq’uâd les Gris mena-1 ’

fans le ciel, 8c faifans guerre aux dieux, leur firent fi belle peut qu’ilss’en ancrée

cacher au fond d’Egypre, tiansfe triiez engainai: diuVerfes belles pont eux En;
net de la fureur gigantine. Pour lequel lecel’em’en’t. les Égyptiens parauanture

ont obtenu telle faneur de ces Beaux dieux , être! parulies honneur , qu’ils n’o-
, - bey reicut,ne feruimient , ne feioientVfubietsi’i nul d eS-princes , ouRoys ou potin,

’ ’10 pies quiayent tenu en domination l’Afie :5: l’Eu’ro’pe. Cela vrayeme’nt cit bien

à creiredes Égyptiens,qui des l’eternité- de tous ficeles ne feV virent iamais vu,

leuliouricn francheliberté , ne mefme foui leurs propres ’Reys a: princesdu
pays. Carie ne leur veux mettre deuantlcs yeux comme les Perfes les ont (truie,
lement, a: vilainement traînez, non feulement vne fois: mais par plufieurs Je Il
dinerfes fois dei’truifans 8e faccageans leurs villes,ruinans leurs Tem les, (se des
tians leurs dieux, c’el’t à dire , leurs facrees, ou pluliol’t exectables belges , qu’ils”

ftiennent pour dieux. Toutes ces calamitez à eux aduenuës ie ne leur veux se?
procher,tiy amener leur fcruitude en iniutcs , 8c leur mifete en opprobre , icom-,

’ me fait l’Egyptien Appion centre nous. Car il ne nous cil pas conuenable en
3° cela imiter la folie de l’ignegant afne A ppion : qui retorquan t les feruilites ad-

uenuës par fortunes de guerre des villes , cirez , 8c peuples en accufation’ de
leur demerite &defaut, n’a pas bien confideré en fou elprit les fortunales dei:-
’cheutes desAtheniens , ôtêdes Lacedemoniens defquelsles vns qui (but ceux
de Sparte ou Laeedemonoont’efie’ renommez tref-perux 6c vaillansiles autres,

aura fçaueir , les Atheniens , tref- religieux. Et neanrmoins ces deux tant nef
bics leuples, racleurs villes princeifes de toute la Grece, n’ont-laiffé de tomber.
èn liners captiuùlé 8e feruirude d’autres plus forts, 8c plus viétorieux, comme

des Macedoniens,8edesRomains.l e ruerais des Roys renommez en picté, ver-
tu ,’ &Jbo’nté , entre lefquels fut Crefus, a: maints autres, combien ils eut elfe

battue æ moirés de dinetles calamirez de la Vie, a; mutations de leur henneujr
3° 8: boit heur,- ac principauté en honte, mal-heur en captiuitëJepafl’e aufli fout

filencele chafieau 6C fortereffe d’Arhenes,le miraculeux Temple d’Eph’efefltle,

Delphique a: infinité d’autres qui ont cité bruflcz sa ruinez. Nul toutefois
reprochéla’ calamite’ôcdes fortunesà ceux qui l’aueient fouifette,mais bien plus. ’

Roll: en ont donné l’impropereàceux qui l’aueient fait, ou en auoient elle caul-
fe.Et veicy qu’il fait ttduue’ vp Appion nouuel acculèrent de nos mifetes,8tad’-

netfitez-qu’il, tenuerfe à aoûte reproche:cependantoubliautou diliimulant
les maux, es feruitudes,captiuirez,&playes aduenuës en Égypte l’on-pays. Mais
en cela Sefofltis ( queleurs’ fables racontent auoit efic’Roy d’E ypte) luy scil-

le les yeux, a: l’a meuglé, comme l’on peutcroire. Nonob a’nt que nous ne

femmes encore point tant abjects a; milerables, que ne puiiiions bien nous ja-V I
flet se magnifier d’aucune nos Roys’ dominateurs des autres’peup-les,’côtne ’

Dauid, 8c Salomon, ui mirent en leur fübieâioin a: obe’ifi’an ce plufieurs gens

remanges; Mais pogna eptefent nous faut furfeoir de parler des aoûtes, 8c pare
let des leurs-En quoy’A ppion par toutes manièresfemble auoit ignoré ouverts
lu ignorer les faits ac cas à eux aduenuz, qui de tous font fçeus 8c cogneuzx’eli: -
que les Égyptiens ont el’té prenuerement obeyffarrs, fub jets, 8c tributaires aux
Perlës,puis aptes aux princes,&d0minçteurs d’Afie,’8c’aux Ræoys de macedginc’.’

4o
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78:: CONTRE APPION’; ALEXANDRIN. L
en,» telle fubicâion qu’ils ne diECl’Olcnt en rien des pàuùrÇS’ferfs a: fifi-tablai

A cfclaues. Mais nous luiFs-clemeurâs ronfleurs frein cs 8c libreâfbutre nofirèftan*
cha prouinee auonseencore. tenu la feigncutietfiàt les cinézynifinoë fimncsau-
tour de nos finages,À-dchuclle’s nous auons gardélà principahtëiôczd’ominntion

Par l’efpacàdh comme gang; ans,iufquesà la vanné du grand Pompon Erin têPs

que" t0 us leszïoys du mondé furent lobiugucz parles Romainsfic’ rousrles pcu- :
. ples; mis en leur, obeiflànc’e ,’ nosmaieurs feuls entre tous .pontilcm fidclitelfu-

renntcnuzzg’our alliage ’confdderez se amis du S’enat a: peuple Romain.Mais. ’
àÏontreacollégAp pion nous tépro’chc; qu’en n oftie gent ncfont poincapparuz

hommes àclmirablcs en clprit , se vertu , comme les inuentcurs d’auçuns arts;:19 ï

Ou Phi lofophes cicellens en lapicnèe, comme plufieins ont ollé illufll’es entre
les Grecs, entre lefquelsil annombte Socrates, Zenon; se Clcanthewflumresl
tels, des plus renommai. Auf uclsexàcllcns perfonnagcs ( ce que: plus en à cl;
mqrùeillexfil s’adioint luy-me mc((i»D1eu plailbôc clinique laville d’Alcxâdi’ie

en; bien - hèuréulc .d’auoir meritoinementreceu en elle, sa immatriculé im tel
droycn.’ Et en Cela’ il fait calmement, .Car il elioit’bien necelïaire qu’il fuit luy-

mgfme refinoing de les propres loüangcs; pource qu’autre que luy ne l’œil
ollé nevoululeftre d’vn tel hommc,qui cil cogncu de tous fediticùx,8zcfinoteur

i a]; Pan Pl: nef. melchant:ôc de (O)! mefme corrompu en la (limon les efcrits,&cn

Isamœurs. Parquoy quiconque (gaur; quelque chole de grànd fur ce une .do- w.
fic .A ppion g le pourra bien gompafiionner du dcfafire d’Aquancli’ic, de qui le
Principal honneur de doéh’ine 8c fapiéce repofe en [on citoyen non natifi’maisi

adoptif A ppion. Quànt aux hommes ex’cellensenzinuçnriôydoffrine,&Æàpiê-.

«ce qui cruelle: en nome gent, non moindres nyemicn inferleurs aux Grecs, en
’ 19m tiltre a; dignité-de loüang’c, ceuxlà les (gaudir, qui ont voulu s’adonnerà

laleâure des; liures (16.00916 antiquité. Au. demeniané; langui tes blafphÇmes-
gui font efcrits en l’açcufation d’Appion comme nous) ilænfii me pamuànturo

mieux. commuable de les lamier, 2ms aucun-e refp0nfc, flaque-luy plullïofi (a
I fifi manifellé* efire acculâteur de foy-meime à des guuqugypIicns. paries
-à)fQPl’C,S faufÏeccz calomnicufesfm luy fic les Gens retarqnéesf, Ca; il’fojmg-qôg 3 Q

gainas, ,comme, .noflre religion, de ce que nous lacrifionÉth’abefics princes, do- i* ’
gluefiiques, a: àuec nous vinantes 8: àccouflum’ee’sQacpesât-mains nous, n’vfons

lamine de chair de porc. Dauançage, il le mocque granél’emom’delæcircon (ilion

flamines des membres honteux, par nome loym llitu’ée..Po’ur à quoyrefp’one

Amie dy quantà l’occifio’n ôc immolation (labelles;qu cevlanohJsicfi connin
avec toutes gens.Et A ppion nous redarguan: d’ainfi fàcrififin,’ fedcfcouurcççfifç

de nana Égyptien,car s’il efloit Grec,ou Macedonien,il nemrogueroir-telleïmgr
de de (artifice, ne mauuoaife; ny cllrange. Car ecuxlà lamifiée communcmcngôt
fontlpursigrâds vœuz de fa’crifiemo in bœufiynàigunealron. in: monté-Lou va
hV’çqu;maisîgrâdES H ecatôbes, c’ePc à dire, facrifices de «êtbœufs à vn enflois à leur

gdleux:8cy fçmdcs chairs des befies’làcrifieesôçau’cc leszlàcet’çlaoges ou Prelhès de 4è.

jleur loy en font de giznd; conuiuesifolennelsgPOur lefquéllcàchofesefirç ainfi
. faites, fi n’cnefi-il paçgd gçnù pourtant que le môclç en (ojndçgpeuplé de balisa

«ne, que les belles (oient defaillantes au monde:ce qu’A ppiôa’çgainç aduenirxœ

gamma &peurqui’n’aduinn Mais au contraire, fi las Gmeà, sa toutes les au;

go; gens euflènt enfuiuy les (clennicez 8; religion befliale des. E gypriés,le mon:
à remit m.aintcnanç;bicn dCPCuplé d’hommesdeuorez par leurs diminbçfi-i1

Étui, bien multi Plié a; gout rem ply de bçfles trefcruelles iblquellcsjk tienne:



                                                                     

, n ET LYSIMA’CHJ. A
pour dans; 8e d’items; 8e les gardentihuiolables quelque au sa cruauté u’clà-
les facentaux hommeszôc qui pl? en, 8e pis cii,les nourriiTcnr tres diligemmé: ce,

curieulEmentDauantageÂi on demandoitâ Appionzlchuels hommes de tous
les Égyptiens, il eliime cflte les primes se plus excellens en fapience, en picté, 1
fainteté , se vencration des dieux, 8e les mieux cognoiirans sa honorans Dieu,
fans point de doute il conFeiTcroit que ce font les Sacerdots, Preflzres a: Sacri-
ficareuts. Car ils difent que des le premier commencement parles Roys ont
cité eniointes 8e commandees aux Sacerdot’s cesjdeux choies principalement: .
c’ell qu’ils liOnorent,prient,venerenr, 8e adOrent les dieux, 8e qu’ilsaymenten-.

tiercment 8e exercent fapience, lefquelles deux choies ont elhmé qu’ils able r-
uent fur tous autres, a: ainfi (ont-ils les plus hommes de bien,ôeles plus fainâs
a; lèges de tous les Égyptiens. Et toutesfois ils fe retaillent par circoncifion, 8:»:
s’abfiiennent de manger chair de porc : 8e nul de tous les autresEgypricns ne fa-
crific aux dieux en la Compagnie des Profites ou Sacerdots. Appion donc a blé
clié aueugle’, qui en cuidant compoicrdetraéiions 5e blafmes contre nous en-
faueut des Egyptlchs,donnc manifeliement à cagnoif’trc, que non pas nous [u-
ifs il accufe, ains plulloli les liens propres H iero pliantes d’Egyptc,qui non leu;
lement vient des folennitez que luy blafme en nous 8c nous lcs’tourneà dcri-
fion, mais qui plus e&,ont enfeigne’aux autres nations de le retailler par circon-
cifion : ainfi comme l’a efcrit Herodote Hilioncn Gi cc.” Dont il me iemble,
qu’Appion par iulie vengeance diuine meritoirement,pour les ropres loix de
la patrie a foulÏertlcs griefues peines puniflËites (on encrine bla pheme.Car luy
ayant elié neccflairemcnt circoncy , par l’obferuance de la loy du pays, les vl-
ceres qui luy auovientelié Faites aux geniroires, rien ne Idy-valurent:ains le pour-
rirent, Scie efihiom’enerent,tcllement qu’en grande douleur il en mourut. ce:
il cpt conuenable que lesiagcs demeurent conflans en leu ts propres loix quant

l à la pietëfansiniulfementteprendre cell’esdesautres. Mais luy a Puy fes propres
3° ioingypt’iennes’, 8e a menti des nomes Iudaiques. Dont telle a eiké’la fin de la

vied’ÀÏSpion. Auquel endroitaufli ce preient liure prendra fin. ’
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4 Lyiimache, pour la deŒence des Antiquitez se. i V
L M r; n Loixlndaïqucs.’

n Ource qu’Appolloine Molon Rhereur, ôe Orateur-Grec, 8E
i î Lyfimache Sophiiïe, se certains autres, ou parignotance, ou

J , biffoit mal veillance, ont mis en auantparoles ne raifonna:
.4 ï (Ï blesse: vetitables de noi’tre lcgiflateut Moyfe,ôe de Yes loix,

V 1 4 div’neip’art dero eans en foy 6e alith’oritë à Moyfe commeî

l 1. in ab’ufeur , encâ’anreur, 8e mage è’ld’aiittcpart affermans nos

loix Iudaiques efireloix de malice, non devenu, (magnant le mal, 8e non le -
bien,’â ces” C’aufes [rempare de bricfuemenr 8e au mieux d’e-mon polfible parler

tant en, general demeure Iuda’ique police 8e republique’, qu’en particulier de
nome prince co’nuerfation. ” Carie peule rendre manifelie àtous" que nous

Promu li au u



                                                                     

ë *î71:4- CONTRE APPOLQINEIMOLON. l
Iuifs auons loix tresbonn’cs à: minimes , 8e tresbien ordonnées, tantppurla
diuinité , 8e religion enuers Dieu,que pour l’humanité vniuérfelle comme

’ muté de vie enuers les hemmeszac’ en outre, pour laiuflicc, patience-de maux

de de labeurs, se cantemnement de mort. Mais, auant tout,ie requiers aux Le-
dteurs de dilcolitir le prefent œuure fans maleaEeâion, 8e fans iufpicion’qu’il
Toit fait par haine ou par enuic. Car ie n’ay pas cecy propofe’ pour dcclamer ,

les loüanges de nous autres Iuifs, mais pour nousdeffendre contre ceux qui,
, nous ont blafmez vilainement , ce acculez trcs faull’ement, entiers lefquels ie
peut? que celle fatisfaétion fera trouuee trefiulie, éiiavnt inûituee pour la clef-
fenfe des loix auf uclles nous perfeuerons’ de vinre. p Or donc le Rheteur Apo- f0
loine Molon a (icrme’ [on accufation contre n ont , non en oraifon conti- i
nu ë, comme .AppiOn, mais en certains lieux en paiÎages difpets çà 8e là,8cenrre-g ,
menez parmy d’autres proposscomme celuy qui aucune fois nous appelle gens: i
fans Dieu, 8e ennemis de toute humanité, quelquefois nous reproche craintiue
coüardife: uis au rebOurs s’efcrie cotte l’audace 8e foliede philtre gent. Il nous

a ppelleau l hommes fans efprit, moins naturels que les Barbares, 8e pour ce.
[le grofie bel’tife ,fique nous [culs entre tous peuples, n’au ons lamais trouue’au-

eun’e nouuelle inuention vrile à la vie humaine. Tous lefquels opprobres ma-
nifel’tement f ont redarèuez se confutez en demonliant que toutes choies vni- ,
uerfellemenr [ont par nos loix commandees, p: par nous en touteinregriré fai- 1°:
res 8: obieruécs , tout au’con’traire que par A ppoiloine n’a elle dit fi : quelqu-
fois outre noi’tre confluait i: fuis contraint, faire mention des e’flra’nges loix -

contraires aux nolires, continuées és autres peuples, eux en (ont en coulpe, qui
auec les idolatres paganifmcs 8e les loix gentiles,d’eux ou des autres payens c6-
ferent nos folennitcz comme pires’,’ôe plus vaines. Mais ie peule bien dé difpui
ter à l’encontre , en telle forre qu’il ne leur une gangué ne l’vnlne l’autre de ces

deux poiriers qu’ils nous obieô’tenx,l’vn que’noushn’auons nulles ver-

rueufes loix (’ defquelles toutefois ie propofetay les fommairesaz
[somas pourreda’rgution )l’anrre que nous ne p’et’fifi’onspas confiarnmemm

nos propres loix. Commençant donc celle dif pute vn peu plus hautement, ie o
propofe en premiers lieu , se veux’dire’,vql1elesgens-quionïrefleaqnç a; 3 ..

certain 8e bon ordre de vie, 8e des loix commums&touteugales,ôeqmles pre-
miers ont commencé celle bonne ordônance de vie politique, humaine,8e raï-
ionnable, a iufie droit doiuent une ellimcz,-tcnuz a: nommez plus-excellens”
en manfuetude, humanité, 6e vertu que les autres qui ont vefcu ou vinent fans
loy,’& fins aucune ciuile o’rdonn’an ce de vie cômu’ncA’uHi cil-il tout confiant;

que tous a: chacun des crinfiitut’eurs , 8c prerrlicrs aurheurs delegititne 8e ci-
uile maniere de vinre, ont refere’touslcurs aires se leurs fiatutsà la prime anti; A
quite’: pour n’ePtre Veuz’imirateurs des preeedens, mais eurplnllolhàuqirêfic’

autheurs , demonl’tra’t’e’urs de chemin aux autres de vie légitime,-& de’loy bien c k a

ordonnée. ’Cela prefup’pofë; le dy que la fouueraitte vertu dulegiflateur el’t de

confidèrer ce qu’en tontes aérions cil le meilleur, 8e dcperfuadcr felotr’celaà

l tous ceux qui auronta Vfct desloix par luy eilablies, en ce qu’elles font droitu-
riercs. Au relie : c’ell: au peuple, qui, telles loixa receuës, de s’artefler,ôeperfilier

. en tourte que par icelles efitconfiitué, fans en irien. changer, ne trauerfet, ne
pour felieiteprocedâteà fouhait, ne pour adu erfite’accidente à’regret. ,0 r ie dy

que nofire le’gillareur Moyfe a precedé en antiquité tonslesirlegiflatcurs qui de
«insomniaque foiët renômez. Car Lyeurgug Lacedemoniefi clou êthçnijfic’

.- --.-V a;fil



                                                                     

.. , . , ET Lui-MACH: il; a , 7R;Ëaleuc de Locres , a: tous ceux ni ont cité admirables en la GreceÏfont tous
nouueaux 8e de frefche mettroit: , a comp’arailbn" de luy : attendu qu’il cil tout
certain que le nom mefme 8e appellation de loy n’elloit iadis cogneuë,ny en v-
fige entre les Grecs. iTefmoing en [oit Homere , qui entoures l’es œuures n’a
point vie de ce mot , Loy. Car en ce temps les peuples elloient regis nô par loix
efcrites, mais par feu téces,& cômunes opinions indefiniernent 8e generalement

l a; par commandement des Roys 8e des princes. Dont aduient , que les peu ple:
l ° demeurerent long-temps fans loy,vfans feulement de coufiume,ôe non de droit p

efcrit, 6e encore toufiours en muans beaucoup , felon l’occafion de cas diuerfeÏ- L
ment aucnans. Mais nofire legillatcur eûant tref- anriquc ( ce qui efi tout certain
entre toutes gens,8e trelÏclairàceux mefmement qui parlent cotre nous) il s’en:
ronfleurs mouliné bon chef 6e [age con (ciller de nos peuples: tellement qu’en
reduifant en bref-toute l’inl’truâion de l’vniuetl’elleloy de vie, il perfuadaà les y

peuples à prendre se ieceuoit fa loy diuine tref- volontairement , et en parfaite
c0gnoiflance la tenir &obièruer tres fermement. Premierement donc confi-
derons les Ôeuutesde la grandeur. C’el’t celuy Moyfe ,’quiiayani afi’emblé auec i

5° luy planeurs milliers de nos pro mireurs qui vouloient dèlaiii’er Égypte pour
retournera leur propre terre, treë- prouid’emment , 8e par treibonne garde’le’s

(auna de plufieurs dangers , impoffible ( comme il fembloit ) d’en efchaper, 5c
’ les mit en feutete’. Car il leur couenoit palier vne longue voy: deŒrte,fahs eaux,

a; toute de fablons (ces , 8e armes arides: a: vaincre’pat bataille les peuPles qui
leur contreuenoient: se par forte defl’enfe garder enfileurs femmes 8e en fans, à:

l leur proye. Angouuernement dchuellesehofes il le inonl’tta cirre trcf- vaillant
capitaine , mireur guident 8e conclu &eur,trefl’age cbnfei-ller , ce ’tr’efuëritable’ôe

fidele tuteur 8e &ruateur de tous. Car il fit en forte quetoutéëelle multitude
dependoit de luy. Et jaçoit que parce moyen il enti bien peu perfnader e66:
ce qu’il cuit vouluzfiei’t ce qu’en rien du monde il’nes’a rro gea psaume nuerai. . I

30 cipauté. Mais au temps 8e oecafions efquelles les chefs gouuernenrsdes affaiJ
* res coufiumieremént prennent 8e s’arrogent puill’ance , domination-,rée tyran-f

nie, Sel: plus (aunent accoui’iument le peup e à viure en’itrel’grande iniquité,
luy cirant conflituéen telle ppifl’ance : au contraire calma efireïnfxèîÏIEur d’effi-

, I rebien iuliement de (durement, a; laitier vne perpcruelle amitié 82 Beheuiiliiii-
Ce de loy au peuple , exhiber aux au très ’ fouueraine equi te’ ’, (influençâmes ra

I faire feignent, 8: vfurper dominationz-bienpen (au: en cela moulinerions me
principale se (reflexcellenrevertufic bailler trdiÎa fleuré fileta «neutraliste:
fait’lmr chef ce autrement. lit-en tous et chacun des cas «emmagasinent.

h grands 8e fingufiers’aâegen pieté,bonté,- iunkè;&ilâimctéepàiqâîfi ireiïîitil’e

. - raifort nous l’efiimons au oit en Dieu , pour cândüâ’eiir; 8c conl’ Item; une
’4’? premier lien le paradant à foy- meline qu’il côndiiifoit , ne iadminr’ifi’tiiit tous

les affaires , et toutes choies :appartenantesà l’on regimentfeloirrl’a’vdlontëde
Dieu, il luy (emblaefire bon se neceil’airefejüe’elenant ton t’es aboies une Brin?

ne opinion demeurafi plante: es cœurs. le peuple” de
Dieu parleïminillere de Moyfe ciroit mineures mandatent des Ëfaints ce;
comandeinerts’de leurs loix. Car ceux qui croyëntquèïDie’n " ’ Z ide [il
vile,ôea leurs aâes ,prefum entamoin’s de delinquer ou «un Ælçë’ùææüïfii

Dierrleur fpeüçtm Gringo: ne ceuxl la, quiW ne CÎÔÏéfiË greureflifiiliü
ne &Iouciêr des mortels. . oil’a quelêhomihe a erré noûr’ëlëg’iflateulfââëiâ

renon-Mâgeagowçnghanteur rnônïtrompeùrdu aboient: ’comme’iniiillt

Tome. r. 4 .1 u u up iij -
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au CONTRE. APPO LÔ’INE MoLoN a
l’affirmer les detraé’teurs, ô: derogateurs de nol’tteloy zains a efie’ tel entre nous

comme ils le glorifient entreles Grecs auoit clic Minos le iufie; aptes luy’lesv
autres legillateurs ; defquels aucuns diroient les loix par eux pro pofees leur a-
lloit cité baillees par leur grand Dieu Iupiter, a: Minos les rapportoit au dieu
’Appollô, 8e aux oracles Delphiqueszou fui! qu’ain’fi ils le crcufl’ét à la venté, ou

qu’ils penfailent bien que Cela feroit facilement perfuade’ au peuple. Mais pour

.cognoifire qui ont ef’té ceux qui ont conflitué les prin cipales 8e meilleures loix,

ou qui le plus iuliement ont fenty de la foy de Dieu facilement, on le peut iu-
ger par la comparaifon faire fur les mefmes loix. Car ia maintenant vient-il à ,
propos de dilÏpu ter .d’icelles. Nous dirons don c, que par tous les hommes du 1°

i monde il y a infinie diiferenee de gens 8e de loix part iculieres à chacune fa
nation. Car lesev’ns ont commis toute la pnifi’ance’ a: domination de leurs repu-

bliques aux monarquesfeuls Princes&Roys:les autres à certains magifirats cf.
.leuz d’en-"troua: en petit nombre : les autres au peuple &commun aduis d’ite-
luy.Mais noi’trelegiflateur ne preten’rla’nt ànulles de toutes dominations ne de

.Monarchie , tu! de Demo’eratieny d’Ariiïocratie, il declara’, le goùüernemenr

ce adminifiration ’de (on peuple elire vne Re publique diuine, 8e afin que ie fa-
briquevn nouueauimot àl’imitation des autres prin cipaurez Theo’cratie,attri-
huant lul’tofi au ieul Dieu la puiiÏance 8e domination de nofi’re communauté,
[se pet uadant a vn chacun’de ietter fesyeux fur luy comme autheur 8c calife de ’9’
tous biens 8e fourniflmt à tous,’ta’nt en gencral qu’en particulier,:toutes’chofes

necefl’aites; Et aufurplus, ne le cpntentant de ce il a reduit en iceluy tout ce qu’il .
et prohibé de defl’endu. nant aux autres legiilateurs ,ils ontbien enlèign’e’ qu’il

.fembloit efirevn Dieu Monarq’ueôt vn feul Seigneur déroutes chofes,mais nô .

I obliant ils ont feintplufieurs faiblesse- contes des dieux, les prians aituellem en:
leurs neCCŒtez a: afliâiôs, en quoy ils n’ont peu ef’tre cacher; de la cognoif-
faute du vray Dieu,au*quel rien n’eil: incogneu de tous leursfair’s &dits,ue mef-

mement de leurs penfees ,tant occultes ce reinettes qu’ils les ayenr peu en en!
mefmegconçeuoir. ,Parquoy, Moyfe a menine que Dieu cil: vn 6e feul,de’faei1
le aeeex’, non engendré ne venu d’autre que de icy mefme, immuable par tout

nitentpset’etnelmon fubiet à aucune airention,-en excellence de b’eautédifi’etent

.iement de toute elp’ece &«fo’rme mortelle muguet] ânons par fis CECÔÉ,

fichu: et forces :mais du tout incogneu quel il cil: [clou la fubliance:Telle’s o i;
riions «Ententes o’nt eu de Dieu les plus [ages de tous les grees,le lainant Côme
envn pommenoir vn monarque. Car s’ilirya qu’L’tDieu 8e nô plufieurs,il faut
dire cliques conuenables à; vne telle na ente intreenôiubiete à châgcme’ntiôe au

maraudera la Majefléde Dieu.Mais maintenantje me à’dire,que’toutc la
fripez-cire Je lefçauoir qu’ils-ont eu 8e ce qu’ils ont cité tenuz pour Philofophes .
Ïça’uansÆ’a elle parle ieul Moyfenot’çre legiflateurJent dénuant:lesinfiis prin4

ripes de (gantait. Mais-il; dy bien,qs cespreflans-Philofophes refluoiguent airez 4°
:cl’esïdiuips enfeignernens deuD-içu patMoyfe elïretrefbons, a: trefionuenable’s ’

bien 399Ws alla naturexôteuixçgnifigéce de Dieu.Car Pythago’tas, Amas .
mutasëçl’latësôcapreseux hâtoiquçwçqbsfi tous lesexoellés Philofoplie’s’

iembleut auoireuces meime; opinions ne funin) ès de lunaturede Dieu. Mais e
grigna; tellePitilol’ophje en btefieepgrparojles feules, aufli confideran’s le vul- ’

gêne peuple cirre la pteoçcupe de faire; rapinions , de ruminerons vairies,ils
et" Ï de profeter appettement la verité de leur bôme doëirin’e 8e enfreigne
nier. lidaispolire legiflateur fanait les censures conformes àfæparglesfatisâèt nô

G



                                                                     

l . ET LYASIMACH. ” 787feulement à ceux ni de fou temps elioientauec1uy : mais une. tous ceux qui
aptes eux perpetue’llement el’toientà milite, immuablement illeut infpira cel-
le diuine cognoilfance 8C foy de Dieu: 8e ronfleurs amena la eau fe de fa legatiô
au moyé de la commune Vtilité de fon peuple : car il’ne difoit point feulemêt la

veneration 8e adoration de Dieu el’tre partiede la vertu: mais aulIi fçeut trelbié
aduifer qu’il y auoit d’autres parties de vertu, qu’il conflitua 6e ordonna aulli a;

uec la Ven etation de Dieu: c’el’t à fçauoir milice, force, tempetanceou pruden-
1° ce , 8e mutuelle concorde de citoyens en toutes c’hofes hanches. Car toutes les

aérions qu’il commande , eliudes 8e .vacations,voite’tontes les paroles, font en
tout a; par tout reduites à picté enuers Dieu, par ce bon 8e fage legillateur, qui
n’a point laifl’é a ceux qui aptes luy viendront fans difcullion 8e refolution ce

principal point icy :car il y a deux manietes d’infiitntionôcdifcipline morale,cô*-;
formante l’homme abonnes mœurs 8e vertus. L’Vn des moyens cit enfeigne-
ment de paroles bonnes: l’antre efl: enfeignement par exemple de fait 8e exerci-l v
ration des mœurs Vertu cules: ce qu’el’tant ainfi il S’en cil en fuiuy,que les autres

legillateuts ont elle dilïerens en leur maniere de conftitutions legales. Car en
av0 prenant l’vn deces deux moyens celuy qui meilleur leurfembloit, ils ont lailfé

l’autre comme les Lacedemoniens de Spatthe, 8e lesCâdiots de Crete elloiét
inl’tituez se apprinsa l’obfetuance de leurs loix par exemples 8e aétionsde bon;
nes mœurs mifes en œuure, 8e non par fimplcs paroles. Au contraire, les Athe-’
niens , 8e prefque tous les autres Grecs cnfeignoient 8e commandoient fort bié
par leurs loix , les bonnes 8e nouuellesaé’tions telles que par droit 6c railon de.
noient dire faites: mais au relie, iamais ne valurent ne voulurent aux ’a’ccouliu-I i

mer à les exercer par œuures de fait. Mais noltre legillateur Moyfe par met-3
ueilleufe diligence a adopté tous les deux enfemble, le dit au fait, le fait au dir.’
Car il n’a point lailfé les exercitations afin elles de bancs m Œurs,’ se les œuures

de faiéts vertueux , 8c li a pratiqué les loix lefquelles il auoit couché en belle 8: ’

- 30 ratiocinante oraifon. Car commençant dés la premiete nourriture, elleCtiô de
n viâde, 8e delicate à vn chacun côuenante,il n a rien lailfe’, ne mefme iufquesaux

moindres viânailles , commeherbag’es 8e legumagcs, nelrien permis à la puif,

fance volontaire des vfans. Mais [de toutes viandes tant decelles dont il fr: faut t
ablienir,que de celles dont il conuiét v fer. Item de ceux auec le nellesont doit

, prendre cômun repas 8c iournaliere manie re devinre, fcmblablemét du labeur
se repos des œuures &feties, de toutcela il a mis rcgle determine’e en la loy :afin
que nous vinans Côme fous un bon à: prouidentzpere; se fous vu mac Sci mu:
a: mail’tre , nous ne delinquions ne commettions faute en rient ne par volonté;
ne par ignorance. Car mefme il n’a pas alunis la peine des pechea faitspar ignos
race, ains leur a motilité la loypour tresbq’nne, 8e ,necelfaire corteét’io n. Et pour

4° ce il a fait expres commandement a tous vniuetfels 6mm chacund’o üyr, 8e en-
térite la loy,non feulemët Vneïfois pontifiantes-,4 ou deuton trois,ou p19 fouuét:
ains a eômâdéà tous toutesoeuures’ laill’eea une foisjàî m9 les’ioursde la femainc,

de f e trouuer’ôeali’emblerà l’andiécc durent-de la loy pour icelle ouyr &entem

dt: , 8e parfaitement apprendreàe retçnit’îfiqêuavetils’blementtous les autres-

legillatenrs ont lailfe’en’arrierefiommegni’e çaieüŒohDonttât s’é faire, A

que Pillfiçms homml’S’VÎllÂns felon lemâloitsque ’ ’ , ’ e ilsnelesfçauént, de.

en font ignorans, tellement qu’aptcspudit faillir, delinqné, oufdtlïâitælorsilx:
ÇPgPQlŒ-im ôtentend’cnr P3! I CSQQIÎÇS ËWÇPtan’smlligarmm, ou puni-fa”:

4’55"52 (1391km: la loy qu’ilsonfi me-Moùciquiplus eli, lesgtaqu

en» a
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fonnages tenans se gouuernans Royaume-sac principautez en. louuerains hon.-
neurs a: gloire, cunfefi’ent ignorances deleurs loix. Car ils prennent auec eux .
pour alfelfeurs 8e confeillersà la difpenfation, 8e gouuernemét des affaires, les
hommes fçauansôelages,ayans l’intelligence des loix: defquclles iceux princes,
chefs 8e mireurs des peuples font ignorans.Mais de nos hommes luifs quicon-
que l’on voudra, du plus grandiufqu’au m oindre foit interro ge’ fur les loix, in-

continent il en refpondra; 8e les récitera plus facilement que fon propre nô.Car
ions vniuerfellement nous les apprenons des le premier feus de ’noltre enfance,
8e les retenons par cœur, comme s’elles eûoientefcrites,ou engrauees en no- 1
lire entendement. Donc il fe fait, que pourles auoit fr bien conçenës en cf p rir,’
vu. chacun plus rarement, 8e moins fouuent les outrepaffei aequi les outrepaffe,
luy cil impollible d’efchapper le fupp’liceÊAinfi cela premièrement, 8c auât tout

nous a infiitne’ vne admirable confonance de concetde. Car auoir’vne mefme
Opinion 8e creance de Dieu, 8e en forme devie, ce en mœurs ne diFferer en rien
les vnsdes autres, font chofes qui font celebret tresb’onne concorde enucrs les
hommes. Or nous Iuifs fommes les feuls hommes entre lef quels on n’entend
point parler de Dieu en propos des vns, contraires sa repu guais aux paroles des
autres: comme on le voit faire en ronces les autres nariofismon feulemët par les
vulgaires du peuple eli profère se mis en termes ce qu’à vit chacun femble de .
Dieu :1 mais aulli entre certains Philofophes aduient cel’te diuerfe ou contraire w
contention de Dieu : veu ne les vns ont attente par leurs paroles ou efcrit du
tout anea’ntir la’torale fub’liace, 8e nature de Dieu, difans qu’il n’en citoit point.

Aurres ont, bien co’nl’rirue’ Dieu el’tre :’mais" ils ont allés: anullêpar leurs diâs’

la prouidence de Dieu f ut les hommes, 8c les chofe s humaines. Ainli nous feula
Iuifs femmes confiamrrlcnt concordans entre nous en vne mefme fentence q;
nous tenons de Dieu. Et quant aux dindes de la vie commune, ne f e voit aucu-
ne dilïerence entre nous: mais de nous ton s, les œuures font vn es 8e communes
a; de Dieu .entre nous tous vne femblable se mefme parole 8e opinion :afï

; ferm’ans 8c croyans qu’il a fur tout regard, 8e de toute plainiere cognaiflance.
Semblablement quant aux el’rudesôc aérions communes’de la vie, et qu’icclles Ô

à: routes autres ch ofes doiuent ellre referees se redigees au but de la diuine pie; 3
l té, on l’entendra dire qui le voudra ouyr à nos femmes 8e enfans : 6e à nos ferfs,

8c nôs.efclaues. Pour quelle confiante a: immuable tenue de nos loix, lansy
rien insinuer ne changer, cil aduenu, que l’occafion fait donneeàaucùns de
nous mettre à fus telle. calomnie de nous’dernander par maniere de reproche,
pourquoy nousne pouuons alleguer d’entre nous nuls hommes inuenteurs de
nouuelles chofes, œuures ou paroles? Ce qui cil bié vray-&plufloli à mollie lié;
ncur , qu’à nollre blafme. 4 Car rousties autres peuples font grande gloire de ne

V s’arrcl’rer pas ne durer longuement en’queleonque’chofc an’ciêne de leurs perce

ou’majeurs : ains allignét principale’ve’ttu 8e forcede lapiéceà ceux qui trauer-

(ont 8e outrepaffent les ami nes inltitutios des vieux, leursïaneelires. Maisnous 4°
au contraire, efiim oustvne’fe’ule prudence 82 vertu clin: en cela, de n e rien faire:
dire,ne pêfet, qui faitcôtuite’aux’pfècïëptes &auîrotdon’nariçes legales, qui de:

toute antiquité ont efléldenouuc’ôflitueesfieçeuës &(appro’n’uees fain’tesôe in:- *

uiblables. a Ce’que veueablemenr-elîee’tr’ain indicedeloy délimitée parttdbbn-

tiraillimceücôeordancedetrclbonne volontéCat les-loix,IOrdonnan’cesarea-
fiitutiosdes’autres gens,lelêquellesn’ont ne mode,ne permanç’ceme’ tenue d’ex-.-

, ruinât pqr-çfpèdéterjonuauféues d’attrait befeinrd’efirc co’r’figê’es Be recla’rgueee

O
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u I...ÈT’5LYSIMACHÎ 75;trairoit fouueii-telie’ corrompues. Mais cutters nôus, qui mais; Horne loydés
le commencement auoit elle’ pofee 8c eitabliepar la diuine volonté , rien’n’efi

l eliiiné ne meilleur, ne plus fain t, que d’icelle loy garder,- ô: obfetuer en route iti-
’ tegrité, 8e pureté.Car qui cit-ce qui pourroit rien mouuoir d’icelle , ne muer en .

mieux?0 u qui elb- ce qui pourroit cholesmeilleures inuenter f O u qui el’t celuy
qui pointoit des autres loix tranfporrer aucune chofe en lanolire , comme plus

m excellente a: meilleure à l’eliat de noliterepublique 2 O n quelleautre loy pour-
toit cirre meilleure ou plus Viullze,que celle, qui côfirtne,alferme , 8c affeure Dieu

l dire principe, a: prince de tous, 8e routescreatures 2 se quiés allaites de la com-
. munauté commet Be permet aux Prelires de hommes facrez l’adminil’tration

8e le gouuernement des chofes principales : 8e au fouuetain Pontife enio’inc la
’ principauté, 6e authorité fur tous les antres Sacerdots , lefquels nolire legilla-

teur veut el’tre elleuez en ce fouuetain degré d’honneur , non pour eüte precel-;

leus en grandes richelfesv, ny en au tres chofes qui font bien de grand’ eliime cri-

tre les hommes , mais. toutefois prouiennent de cas fortuit : ains à ceux qui
citoient cônus excellens 8e vertueux fur les autres, en fapience d’ef prit 8e tempe-f
rance de corps , 8e à tels fouuetainement cnioignit l’oŒce de la diuine ptOpicia-

m tion par facrifices 8e oraifons. En la charge donc de tels hommes, en leur fapien-

3(,comme vnefolennelle 85 fainte fel’tiuitgî.-Çar commeainfi cirque

’ ce 8c lâinteté cil gardee par entiere diligence l’eternelle fcicnce, 8e. obferuanee
’ de la loy 8e des autres elludes de lapience de vertu. Car les facerdors neiusfont

decerncz pour cils-e contem plateursà prendre garde se aduis a-tont,à elltei’ ’ es

de toutes contentions 8e diflercns,ôc punilfeu’ts des edulpables. Quelle princi-
pauté donc, que] [Royaume,quel Empire.quelle Monarchie feta plus fainte que
celte cy fou quel honneur era mieux cônenant à Dieu,qu’en nol’tre republique
en laquelle tout le peuple ell: dés fa prime enfance prcpare’ à picté, a; vencrarion

de Dieu i8e la fouu etaine cure a: diligence-de la religion , 8e de laiul’tice cit en-
iointe aux Prelires , 6e Saccrdots ,en farte, que. relierepubli ne efi- ouuèmœ

les peuples
eflran ges ne peuuent long téps garder leurs minilier’es,& «remoules, ainfi que
ils appellent: : nous en grande ioye deleë’table felliuite’, a; de.’volontaire cab-1’

feruance immuable gardés par route esquire de tempsle laint œuure de nolire’
folennité. O t confideton s, en aptes quels font les p tece’ptes ou lesdefi’enfes de
naître legillateur, qui fontfimples,& à to’ notoires.Cettainemét le premicr’cfiï

de Dieu, difant, Dieu a,&côtiét tout en foy;eliât tref-’parfait,tref. heureux,trefi
riche ;,fuflifant luy licol à foy-â: à tous, damas ôtions principe,milieu, 8c En l
* ’uel ope-te aux œuures se grattes de tout le moud e, il eûp’lus caillent que;cho.-
e nuait, citant tref-mauifelie,»en fes œuures admi.rab1es.& enfesglonsineüè

ma les striais Menacée de tendeur ânonsincOmprehenfibleBâinenarrablêfi
Car toute inhumera-maternât: compactafeulemental’irnageôagloite de luy;

4 O cil ellimee nulle &ricn’, quelque precieufequ’elle fait. i? Et rancart conferé alu

[imple imitation, de fa aétute abfoluë ,- I trouue’ ldurd, gramens: faneurs;
quoy qu’autrement fuit de tref-lÎubtile intimation, 8C de nef-excellent ouuraget’

car rië femblable, àluy ne ferroit, ne peut ellre penfé, a: rucfmes cein’elipas
choie fainteî de le vouloir parangonnera quelque chofe. Monde en unifions,
feulement par lesœuures que nous vOyons,commelalumiere,leeiel, a tette,
Soleil, la Lune, les fleuries, la mer, les. genetationsdes animaux, les produ-
âiô’s, 6e les fertilitez des fruiàsJ’ cures ces chofes lèDieu les a faites, nô point,

turc les miasme parraineupuiabwumus il: feulavglç’irc’gfitpgnr les faire et

-.-......,. r.. .;.:n,-
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. parfaire il n’a point eubefoin d’autres aydes coopetfans : mais luy feul voulant
se voyant, toutes chofes bonnes,incohtinët, a; en vn. moment comme il vou-

. loir ont elle faites. C’ell: celuy Dieu, que toutes chofes vniuerlellement doiuent
adorer 8e enfuiure, 6e le tendre à enxprdpice par bonnes actions 8c exercita-
tions des vertus; Car la mode 6e maniere de diuine placation ou (artifice en ne
ôc fur toutes la rref-fainte, cil l’aérien 8e vie felon vertu, se ’f’elon iulie bôté .ll cil:

donc vri feul Dieu, duquel vn 8e feul Dieu n’y a qu’vn 6c feul Temple entre
nous, propre à luy feul venerer, mais commun à tous, qui venerent le ieul Dieu
commun à tous. Car cela eli perpetuellement agreable, qui cit renflours à foy

v femblable.A ce feul Dieu, Dieu commun de tous’,-vn monde cil commun,dans
lequel tous luy doiuenr adoration,priere,oblation &facrificede paix.Mais pre-
mierement a: auant tousantres les Prelires iournellement 8e en tout temps 8c
iours luy offrent oraifons 8e lacrifices de propiciatiôn:8eencore entre iceux pre-
l’tres celuy qui cil le premier en generation, precedetous les autres en dignité
d’office ,’ qui deuant tous les autres offrira les lacrifices à Dieu, obfetuem 6c fera

obferuer les loix,iugera des ContrOuerfes douteules en appointant les difièrens,
condamn.era,:ôe fera punir ceux, qui par la loy feront de crime connaincus. Et
quiconque n’obeyra à ce fouuetain Prelire,feta fouz- mis au fupplice ,comme
s’il auoit commis impiete’contre Dieu mefmes,ou forfaict en crime de leze ma-
i’eflé diuine.’ Nousimmolons des hollicsôe belles pures olfertes au facrifice,

n’appartenantes en rien ànolire gourmandife ou yurongneric: car telles cho-
fes ne faut agteables à Dieu, qui donnent occafion pluliol’t d’i niures ou de fu-
petflues defpenfes, que de picté ou de-fobre continence. C at Dieu ayme les

. hommes remperez, de’viemoderementordonnec,& de bonne natureiôz rin-
cipalement veut que nous factifians vinions challement. * Et en nos facr’ ces il

- ennuient premierement’ faire generale pricre , a: craifon pour le un: de tous
ren communficen’a’pres vnchacun prier pour foy»mcfme:pource que tous fom-I
mes compagnons alfocieî en com’n’iunautc’Æ’t celuy ne l’amourôe foy de ce

.- çômun’ conforce. pro pofe’àfa’pOpte vie, il cil eliim’e’ e te tref- agreable à Dieu.

La maniete- d’oraifon se fupplication a Dieu , le fait par vœu-x ôr priercs Sei-
.. peut Dieu: non en luy requctant qu’il- nous donne des biens ( est de fou pro-
rpre gré, &volontairebenignite’il les a ja donnez a tous vniuetfellcment, 8e lcsa
mis, 8: ronslesiour’s lits met au milieu deuons) mais luy fupplians nous donner
las-gram que nous les pullmans prendre ce reçe’uoirdignemcnt 8e a bonsvlàges,
le iceux teceus con eruerô’r garder auec aérions de graces. .Seemblablement la"
loy nous a. decerne’ des purifiactions en nos’lac’rîriees , parauant que d’y en-

trier-nous purgerôe’mondifier des" foüillenres’ débranche du liât, des polluz

fommcils ,1 des compagnies charnelles de femme, 5e plnfieursu’utres t’ellespu-
flfi’cations trop ’lon’gUes feroientiàrraeonter. Voila donc qu’elle cil la parole.

(le-Mo le noflfre egillat’eur, quanral’elfenc’je’de Dieu, la Veneration, 8e placa-

t’ion de ’eul; I ni luy mefme aulfi nous ’eli pour loy. Puis a pres-quant aux hom-

mes, a; aux a aires humaines, aoûte legillateurîeomme’nt "ail bien ordonné a;
antibruit: futaie fait des-nomes , ’&’èle’mariage?’ Nol’tre loy-ne cognoit ne per-

met autre copulationcharnelle ne mellange de corps quela naiurelle du ma;
ryïan’e’c fa.feh’ime , a: ce encore pour eaufe de procreation d’enfans, autrement

Le’S’Ct’ilônâionsïdes malles auec les malles nollre loy les iuge grâdement

ennemies de Dieu 8e d’eïnatu te: tir-ceux qui tentëtà les ex ercer,elle les decerne

coulpables de "mon, Pource commande fe mariera. prendre: femme fans auoit

10
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regardvou-doüaire: 8e fansrauir femmene fille par violence: a: fins la fuborner
pardol ou par fallace. Mais que pluflzoil: la difpenfarion 8c tradition de l’efpou-
le foit bailleexpar celuyenla puilÏancc duquelonfçaura icelle crise: &par bien r
aduife: deliberation des parties. Et fur ce fané]: la loy dit ainfi : a La fêmme en m4434”

n le nuy
toute chofe cil: inEerieure 8: moindre. que l’homme, a: mefmela mauuaitié de www? «fi

J

l’homm e. eii fupericureà la femme bien. failante. Parquoy elle luy doit obevr "rdrflmfifimme 75cl

nonà fubieétion iniurieufe , mais pour el’rre confiituee (ou: regime 8e gouuer- 3:22:22;
nement. Car c’eil Dieu quia donne la puiiTanceâ l’homme , se par conicquent W" ’1’ ’

’1’an de ses?

l’authorite’lurla femme. Il faut donc quel’hommeavrl’eulement affaire auec fief-W1"

I . . . . C . . tin. Ger-celle, qui et): fiene, 84 fur laquelle ria puiiTanoe, 6c non a autre. Car voulou faire page
p expcrlence ô: eifay. de celled’vn autre, ou de plufieurs , cit mefchanre paillardi- ’"" à "m

’ femblablemenr s’il a prinsà forcela pucelle promifc à vn autre, ne s’il a perfua- tufier

v le 1
. ’ Dame] le(e. Dontladuient, que fi aucun forfait en tel cas,il n anulrefuoede mort , ne "MW"

ne t’eflît d-

94! adéàadultererla femme matrice ,’ou corrompu celle qui nourrit enfans , tou- tamtam.
r tes lefquellescholesnoi’treloy ainfi romande. ’Quant auxlfemme’s de la loysëÏ fi" lm”

Gnfim r
blablement leur interdit 8c deflend de celer le fruiâ qui d’elles ef’t nay: 5c: aulfli www?

[ensile que
. l de’corrompre en leurs corps la geniture par quelconque marliina’tion. que ce «stemm.

30 w. . fi . , . , I f h l I.(on. bar elles ferment autant que meurtrieresd enfans , en deflruifant , 6c diuetn ’0’ "l e e ’
urrfu I and

miam les aines, a; les vies des petits fruié’rs à venir, 8e en cela diminuans la ge
mention humaine 65 aneantiffans la benediâion de Dieu. si aucun idonc eli if; un];

. o . r c . , ’ I m unepafle a copulation chamelle, ou acorruptionôc pollution quelle qu elle fort, a un à [A
I il cit immonde, 8c pource faut qu’il Œpursficauancquc (ramdam, ficnficcpffmmef-

30

gnie (e lauent a; purifient :car nofire legiflateur a iuge partie de l’aime efire pela

nemnmæ
Votre encore faut- il que les hommes a: femmes aptes la legmm e conflua-12:11:54

me par la pollution du corps. Car l’ame eflant comme par vn foufl ement in-
(Ph-cc élans le corps, par iceux el’tans pollue, elle en: aufli bleffee. Dont qua nd.
celaicefait, nolise meime Moyfe pour telswôe telles a commandé l’eau pour cau-’

le de purification: Telles [ont fesordonnancesl’egales fur le fait des mariages
des hommes, 8c des femmes. Puis confequemmeut des enfans qui en unifient;

ilçn a qinfi conflitue’. 4 ’ . lPremilcremcnt. il .neveut point maisdeffend aŒemblee, banquets, comme!
a: felivins clin: fait: aux natiuitez des enfans, ne telles autres occafions d’ebrieté

a; gourmandife, ains a voulu le iour natal 8e principe de vie des nouueaux mis
ePrre robre 8c tempere’. Et aptes l’enfance acommandé qu’ils fuirent Fort bien
infiituez auxrlettres, apprins à la loy,entendus âl hilioireôeaâions de lents pro?
geniteurs : afin qu’ils imitent leurs faits vertueux, 8e gefiçs memorables: émût!"
qu’eûans nourris en la doârine des loix,ils nClesrraueiÏentnerranfgrefl’entë
la n’ay en: pretexte del’ignorance d’icelles. Ledit Moyfe a auffi par (es loix tréf-

40 Bien prcucu a; pourueu ordre aux fimerailles menuailles, culotte qncfom-
tuèufcs obfeques ne [oient celebrees à l’enfeueliirement, ne vaine defpenfe à

la fabrique a; confirué’tion des pompeux (Epulcbres : mais bien a-il commandé
aux domel’tiques, parés, familiers se amisd’u’ deEunâ d’accôplirtoutes chofes

necefraires ô: requifes au deportement funebre du corps trefpaffe’,& à tous ceint-
quj aptes lamer: rcfient enuie, a ordonné par loy exprefre d’accourir se afliii ce
à l’enterr’eme’t des morts,&depleurer& mener deuil eniemble.L’obfeque fune-

btÎlparacheue, il com-3nde aufli les domePriques du trefpàffé efire purifiés à cène
z

lle e celuy qui cil: mptt,s’en faillant beaucoupqu’iccux [biens elhmez puma:

mondes.Ainiiailor;Ionné de la mort naturelles i . e
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Quand à la mort violente fi aucun commet homicide au volontairement,

de fait pourpenfému par erreur, 8c outre volonté, il n’a oublié d’en eonfiituer la

punition felôn la volonté des faits. . v -. . . 1
l. Aprcs l’honneur de Dieu il a mis au recoud lieu l’honneur des peres 8: mares
Tous telle cofiditiô’ a: peine, que le fils ou fil le qui ne recognoit la grace 8c le be-
nefice receu d’eux, ains les touaille en quel ’ ne façon que ce fait, il commande

ePtre lapidé. Et d’auantage, il ordonne quels ieunes portent honneur a; reue-
rence-aux vieux 8c anciens! en quoy faifanr ils honorent Dieu z car Dieu cit le .

plus vieil de tous, 8c l’ancien des iours. ’ p î
Il ne permet rien efire cele’ aux amis, iugeant par cela que l’on n’a pasâvraye

amitié entierelenuers celuy, auquelcin ne s’oie declater de routes chofes : 6c jas:
çoit qu’êtreles amis puiIÏét naiflzre des inimitiez,&les amis cflre faits ennemis:il
apro ibe’ nonobfiant l’amitié rompuë les fecrets commis dire reuelcz.

sa Si en fait de controuetfe aucun confiitué arbitre aprins don de lÎvn ou de
l’autre partie , ou de toutes les deux, il cit puny de mort : la mefme loy dit aufli:

Qui neglige d’ayder quelques-vns, il ei’t colulpable. l a. I . ,
Que nul n’emporte d’aucun lieu ce qu’il n’y a pas mis: Que mil n’attôuch’e

la chofe d’autruy. I - . IQue celuy qui ptelie au mutuel, n’en prenne les vîntes. 1 . i i3
[Tels commandemens, a; enfeignernens, 8e plufieurs autres femblables bien

obfetuei par nous , entretiennent la communauté d’entre nous Iuifs les vns

âuec les autres. , ’ lQuand au relpee’t des efitangers, il n et! pas indigne de referer comment no-

firelpfiilateur Moyfe nous a commandé 8e enfeigné de nous maintenir en la’ ’

Cure omefiique qu’il ennuient auoir vers les gens d’eflrange 8e autre nation
que la naine,- ou l’on pourra cognoifire qu’il aeu trelbonne confidcration, a:

trelïprudent aduis continuant telle ordonnance que par furtienuë ou meflee
de gens eûran ’ ers , d’autre loy, nous ne corrompions les mitres propres loix;

coufiurms , a: onnes mœurs : 8c aufli que ne foyons enuieux, ne dcidaigneux
de communiquer nos loix, nos doêtrines, nos biens,&toutes nos bonnes cho- sa
(ès aux eûtangers , qui en voudront efite participans. ’ Car quiconque ("oient
ceux qui Voudront conuerÏer 8c viure l’ouz nof’rre loy,elle les commande dire
receu: 8c bien venus auec magnificence, efiimant le c6 force de no (ire comma;
muté ne confiPrer feulement à efire de mefme peuple 8c generation, mais auflï
a: plusà efire de mefme Volonréde vie: jaçoit que les efirangers feulement pali
fans, 5c ne voula ris s’arr’ei’rer auec nous la loy ne les veut dire receuz à nos cou-

fluate: ,’ mais bien leur monflrer, communiquer, 8c adminii’trer toutes autres
chofes: 8c les chofes communes les communiquer liberalem en: à tous de quel-a ,
conque nation, comme le feu, l’eau, la viande, la moulue du chemin,&ne clef. 4°

prifer ne lamer. nul non enfeuely, tarit efiranger (bit-il. - ’
Semblablcment quand aux chofes que l’on doit faire garder, a: tenir en fait

de guerre boitille contre les ennemis,il en a ordônne’ nef-doucement felon la .
qualité de la chofe, a; trelÏ humainement : prohibant que leurs terres 8c maisôs
ne forent bruflee :8: que leurs arbres fruiétiers nefoient cou peizvoire que mefg

marient il a deEendu de del’poüiller les occis en guerre. ’
r Aux captifs a: prifonniers de guerre il a poumeu en telle forte, que nulle in;
sure du violence ne fait faire, principalement aux femelles. -

fifi nousavoulu en telleforte apprendre manfùetude,--&.clemenee,qu’il l’a l

- ’ h Voulu”
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voulu eflendre iufques aux befiesirraifonnables , defquelles feulement il a con- A
cedé la legitime vrilite’ 6c vfitee entre tous , au refle defl’endant toute autre eau.

fe &maniered’en abuferr faifint deffenfe de tueries befles qui comme dome-
fliques 6e fuppliantes fe font .retirees en naître maifon. Et des animaux prins
aux champs, il n’a voulu la mere dite emportee auec les petits, ains elÏre laiffee
pour derechef fruâifier, 8c a commandé d’efpar net les belies , encores quelles
fuffent ennemies , quant à celles qui nous prel’ëent ayde aux labeurs se: ne les
tuer. Et ainfi de toutes parts a: en toutes chofes a commandé manfuetude , don-
cour a: clemence dire obferuee,vlant ( comme deuant a efié dit) de loix dodin-
nales enfeignantes ce que doit elire fait : 8c en propofant auflid’autres crimi.
nelles contre les tranfgreifeurs pour taule de punition des preuaricans , fans au;
cune excufe. Car pour la plus grandepartie l’amande , a: peine des infracteurs
de la loy cil: la mort,comme fiaucun a perpetre’ adultere , s’il a forcé fille ou fem-
me ; s’il a prefumé d’attenter vilainie en vn corps mafle : ou s’il a fouEert en eflre

attenté, 8c l’a enduré faire en fon corps. Et en cas pareil cit la loy ineuitable con-

tre turpitude,ouforce attentee ou perpetree és corps femils,des captifs,ou efcla-

nes, ou gens de ferue condition. A lSemblablement de falfification de poids 8c mefures , 8c iniufie ou extorrion-
nier prinde vendition, ôc en fraude ou dol manuais. [rem , :fi aucun a fouürair la
chofe d’autruy ou a emporté d’vn lieu,ce que pas il n’au oit propofé, tous les for-

faiteuiQfont panifiables par peine , non point telle a: fi legere comme és autres
nations, ains beaucoup plus griefue. Car d’iniure ou forfaiture contre pare 8c
bien , ou d’impieté commune contre Dieu , fi aucun feulement l’attente , in-
continent il perdu ôc mon. Au contraire , à ceux qui fe gouuement entiere.
m’en: , se font leurs bonnes actions felon la loy obfetuee, condigne prix leur en
cit retribué z non point d’or ne d’argent , ne de couronne d’or iemee de pierres
precieufes , mais d’eflre prefquè amy 6c fauori de Dieu , qui eft’vn’e chofe fur-

paifante tous biens terriens. n Car c’efl: l’honneur qu’aquiert celuy ni ayme

Dieu. Dauanrage vn chacun ayant fa confcience pour tefmoing pro te beau-l
coup: par permifliqn du Legiflateur prophetifant , 8c de Dieu enfemble don-1’
nant la ferme foy a: croyance afl’euree et confiante a ceux qui vertueulèment
obfetuent les loix , 6c pour icelles s’il cit befoin meurent , qu’ils feront derechef

ehan ez demort à vie, 6c obtiendront vne viemeilleure parcefle mutation,la-
quelle leur fera conferee. Et certainement ie ne daignerois à prefent efcrire telç
les chofes : finon que les œuures en eurent à tous manifeücs. Car par. mainte-
fois plufreurs de nos progeniteur’s, pour ne vouloir feulement proferer vne (im-
ple parole outre les commandemens de noltre loy, ont tres - virilement ê: con-
flamment fouffert tous tourmens 6e griefues morts. le dy, bien dauantage , que

’40 quand bien noPtre gent .4, 8c naître nation Iudaïque feroit incognuëàtousles
humains , a: que aoûte volontaire obferuarion e nosloix ne (croit fceuë , ne
par exé pies de faits manifefies, 8c cogneuëJi quelcun d’anéture fe trouuoit qui

racontalkauxGr’ecs en quelqueincogneuë-partie du mède auoit trouué 8c un
des hommes, a: despeuples ayant vne telle,fi bonanæ tant hônefie opinion de
Dieuôe en tellesfi macs 8c fi feueres loix conl’tamment permanens par tant de
fieeles ,ie croy que tous ho mes qui cela entendroient enauroie’t grade admira-i ’ ’

tion : mefrn ment pour-les continuelles &inconfiares mutations de religion de-
loix, d’op’ ons de mœurs, confirmes 8c manieres de viure , que iournellement l
ils voyant aduenir entr’œx.’ En (brume , ceux qui e’sderniers temps fe font.

Tome r. x 5 x
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comme vainement traiâans compofrtions incroyables, 8c decebnt efté lub-’
fannez par.aucuns,lles blafmans d’auoir entreprins de traiéterargumensim»

oflibles d’ef’tte mis en effeét. le me tayspourle prefent des autres Philofo-
phes, qui de telle matiere Ont difputé en leurs conferiptions: 8c prens feulement.

- celuy grands: diuin Platon,lequel combien que nes-admirable il fois entre les
Grecs , comme celuy qui en vertueufe honnel’tete’ de vie,8cien cloquence de

arole 8c en perfuafion de vraye Philofophie ancede’ excellemment tous les 1°
autres Philofophes: neanrmoins il fe trouue quafitoufiours dire macqué par
ceux qui e’s affaires ciuiles, eflats, 8c gouuernem ent des republiques fe pen-
fent efire, 8c font eflimez les plus entenduz :difans qu’il en a parlé comme clerc
en armes, 8e fi eli blafonne’ en cela par les cauillations de la vieille eumœdie. Et
toutefois qui bien attendue’ment co’nfiderera fes paroles, il y trouueta fouucnt
8c facilement chofes tref- proeh’aines, 8c fort conuenanres aux loix a: aux bon-m e

-nes.cou&urnes de plufieurs peuples obfetuees,ayant en fa republique verbale, ;

j effayez’ d’efcrir’e entre les Grecs des republiquesl 8c des loix; ont ef’rémocquee ,

ordonné chofes qui fe font réelement en. plufieurs republiques. Tant s’en faut
qu’il ayt efcrit ordonnances impoflibles , luy qui a efcrit pour la plus grande z o
part chofes conformes à nos loix. Car luy mefme prand Platon confeffe, .
que pour la grofhere ignorance du peuple il n’efi pas eut de proferer,ny aper-V
tement declarerlavraye se bonne opinion qu’on peut auoit de Dieu. Mais en-
core font’ils plnfietirs qui efliment les loix de Platonelire nouuelles,c&npo-’
fées à plaifir 8c efcrites par grande licence : ayans en beaucoup plusgrande ada
miranon les ordonnanceslegales,eonf’ritutions morales, politiques,ôt œconod
miques de Lycur s legiflateur Lacedem onien,,ôc font grâd pris de la republi-y
que de Sparte in i ituee 8c goüuerri’ee’ par fesloix :pource que la cite’ deLacedew

mons , 8c laipoliti’que Spartine ont duré continué treflong tempsenl’ob-;
fèruation-deleix de Lycurgirs.PaLcela faut-r1 de: côclurre que c’efi vn manife- un,x
fie indice de vertu ,64 de bonne teneur, que de’eonltamment 8e longuement 3d
demeurer permanen te immuable en fes propresloix,bonnesmœurs, 8e conflu-
mes. Dont fi pour telle immuable permanence ils’ont les Lacedemoniens en
fi grande admiration qu’ils conferent le bref temps dela’pcrmanencc en leurs
loix, auec deux mille ans , sa de plus’nofire" repub’lique luïfue ronfleurs. durante

en mefme cfiat. Et fur cela ils confiderent encore que les - Lacedemoniens
ont efie’ veuz garder parfaitement leurs loix, 8: icelles maintenir, durant tout
le temps feulement qu’ils rognerent en liberté : mais’apresque mutations de
fortune leur adninrenr, 8c’qu’ils paffercntcri (domination eflrangere,ïaIOrs ils
oublierent prefque toutes leurs loix; Myis nous, ne pour auoit die agiter;- par:
diners tours de ortune, par les mutations des Roys d’Afie , nepour CHIC fina-
lement tombez en nos extrém es maux a: calamite: ,.nÎauons iamais die” al-iene; 4°

ne difiraits de la perpetuelle obferuance de nos loix, ainsles auons perfeuerem-
ment en toutes aduerfrt’ez’ gardees , non pour caufe d’oifiueté ou de com effana

tion con uiuale de fefiins a: banquets. Car quivoudra-bié eôfiderer la venté des
chofes , on nous rrauuerapar plusample .8: manifePre tefmoignage reflue plus
chargez d’œuures a: de peinespar nofireloy , 8c plus deveilles 8è de labeurs à
nous efire impofez qu’aux Lacedemoniens. Lefquels parleurs olitiques, ordo»,-
rrr’ices ne labouroient les tettes,ne culriuoient les vignes, ne faifgient aucun errer;
eice de puelconque mef’tier ou manufaôture,ains exemptez detoute œuure ma,-’
nuelle, ors que des armes, acides ieux d’exercice corporel , remisier) perpetuelle
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, , ET vLY.SI M A (Il-Î. ’ z ; 1;: n79;, -(- , man-’- . w n . a . ’"** - en -oyfiuete demeurerentenleur cnegras ce en b0 pourrît, a: beaux rie-corps :vfans,
de ferfs efclaues qui leur feruoient a: minifiroient en toutes les chofes necefa

faires de la vie , prenans de ces mains feruiles la rviande touteappr’eflce: a: nef:
propofans rien plus nille ,meilleur , ne plus vertueuxaâe , que de foulfrir a; fais-
re tout : pour preual’oir 8: fuppediter ceux contre qu’ils entreprenoient gu erre).
Ce qu’encore toutefois n’ont ils peu ronfleurs obtenir : dont à prefent ie lait-fe-

’à dire combien de fois non feulementaucuns d’eux enleurs feulesôc fingulie-
’res perfonnes, mais aufli plufieurs d’eux en grande compagnie 8e multitude.
bien fouuent fe font renduz les corps auec les armes à leurs ennemis ,- en mettant.
foudain en oubly 8c nonchaloir les principaux preceptes de leurs loix Lycnrgia-r
nes, 8c de leurs ordonnancesciuiles. Penfez vous u’aufli entrenous ne foient
trouuez aucuns, ie ne dy pas tantôt en fi grand nom l’c , mais deux ou trois au:
plus, qui ont efiécogneu sproditeurs se fauffaires de loix? 8c ce non fans rande;
force d’occafion, mais par terrible crainte de mort. le d’y de mort, non urge, que

aux combatans facilement peut aduenirfur le champ, prefie ,non preneuë , ne
pourp’enfee: mais telle mort , qui par commandement tyrannique cil pronOn-
cee, a: puis executeeauec cruelle affliâion de corps , 8c horrible tourment. La;

’ quelle redoutable 8; cruciable efpece de mort,les Princes , ou tyris plus puilfans-
2° que nous, &vfurpans par force omination fur nos corps 8c nos vies, ont fait.

foufl’rira nos gens foufmis a leur fubieétion ,non pour hayne de noftre nation,
(comme le penfe) ne pour autre caufe de mal volonté, ou indignation: fin on à
fin de veoir comme par vn admirable 8c incroyable fpeétacle , s’il fe pourroit
’rrouuet aucuns hommes de f1 confiante fermeté , qui efiimai’fent dire vn. feu],

enorme crime de commettre aucun forfait contre leurs loix parla Crainte d’eux
uiffans mondains: voire feulement proferer vne (cule parole contreuenan te à:

la loy deuant leur face redoutable. Et toutefois fr ne faut Pilpoint efmerueilp.
let fi tous les autres peurples du monde vniuetfel , nous endurons la mort, tref-î

3o enflamment pour le orifiien 8c obferuation de nos loix. Caries autres n’en
peuuent pas mefme facilement tolerer les legeres charges de nos loix, c’eftà fga;

noir trauailler foy-mefme ,viure frmplem en t, ne boire n e manger fonuitement
a; fans efleâion , ne felon fait appetit , n’auo’ir compagnie charnelleà plaifir, 8c

telle que chacun voudra: ne fe vePtir trop brauement , a; viure fans faire quel-Î
que œuure ou aéie digne de cognoiffance. Mais faut aduifer fur les autres , fi en
prenant les armes ,8: exerçantle fait de guerre, se repoufl’ant ces ennemis qui,
les viennent affaillir, au demeurant ils peuuent bien foulien ir , 8c accomplir les.
preceptes de leurs leur ,furl’ordonnancc des. viandes , 8c du viure : ce qu’ils ne

font pas. Maisà nous il ef’t tres- agreable pour telles caufes quelques dures se
griefues qu’elles foient , d’obeyra nos loix-8c icelles tant rigoureulès accomplifg

40 am, monfirer vn vray exemple de con liante force. Vaifent’donc hors de nous;
ces Lyfimaches, 8c ces Molons,ôc tous les autres fcripteurs de calo nie,mefchans
foph’ilies,trompeursd’adolefcens, &abufeurs deieuneife, ne ja plus ne vien-
nent dero et n’impofer blafmes à nous comme aux pires hommes du mon-4
de. Quant-a moy , certes je ne voudrois point faire exaininatiorr reprehenfîble
fur les loix d’autruy.’ Car nofire boqne confiante cil: de pluflofi garder a: ob-g
’feruet les aoûtes, que d’accufer ou rep’rendre celles d’autruy. Et de mocquer en

derifiô ou vitupère: Ceux,qui es autres nations font efh’mez dieux,noflre le gifla.-

teur apertement 8c expreffement le nousa deffendu , feulement pourreueren-U
ce de l’adorable appellation de Dieu,qni leur eft attribuçe.Poureenous nenous

x x x 1;
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entremettons de b’lafonner , vituperer , ne reprendre nele-S dieux , nelesloix’
effranges. Mais nous ne pouuons,ne deuons nous taire des-faux accu fatenrs,qui ..
par leurs malignes obieëtions s’efforcent de nous donner blafme, veu mefme-p,
ment que ce n’efi pas celie oraifon prefentement compofee qui les redarguë,
mais autre parole de plufieurs auant nous promife. Car de tous" les fages hom-
mes qui entre les Grecs ont elié par fapience admirable , qui en: celuy , qui ne tee
dargue les plus reno’m’me’Poëtes, 6c encore plus les legifl’ateurs , pour auorr

’ des le commencement femé entre les peu ples’tant de diuerfes ,leéies 8c variables

opinions des dieux? lesmettan’t tant 8c en tel nombre qu’il leur a pleu se pro-
Creez ou des vns,ou des autres,ou diuerfes natiuitez:les departans en clin ers lieux m ’
d’habitation,ôc leur confiituans diuerfe maniere de viure , comme à’diuerfes ef.

peces d’animaux confiituansleurs diables. Car ils en ont logé les vns fouz la
terre, les autres en la mer, 8c les plus anciens d’iceux les ont dit dire enchainez au
plus profondes tenebres des enfers: Quant a ceux qu’ils ont logez au ciel, ils Ont’
mis fur eux vn fouuetain chef 6c Prince,n’o’mmé Pere, voire Pers aydant de nom

p a: d’appellation feulement : mais de faiét tyran violent, 6c imperueüx domi-
nateur , 8c pource contre luy les autresdieux d’refl’erent embufche par le moyen

de fa propre femme ,: de fou frere , 8e de fa fille , laquelle ils feignent ef’tre
nec de fou cerneau : afin de le lier 8c prendre , 8c le debouter de fa fouueraine .6 ’
principauté comme luy auoit fait àlfo’n pore. De tels enormes blafphernes in- le
dignement attribuez au diuinité a: dignes de tref- griefue accufation 8c capita-
le peine, fOnt iuPre querimonie les fages hommes qui en fapience ô: vertu ont
cité les plus excellens : lefquels ayant en derifion telles vaines 8c blafphematoi-
res,:fuper&itions adiouf’rent dauanrafge vu tel argument , difans z S’il faut croire

que des dieux,les vns font encore en ans,ou adolefcens fans barbe,les autres,hô- g
mes barbuz , ou vieillards chenuz : les vn s conûnuez maillres , 8c patrons fur les
arts ,. 8: mefliers comme vnvdieuiboiteux forgeron ,lôc vne deefl’e tiffotiere , vu
autre dieu courrier voyageur, se guerroyant auecles homme.s,d’autres [nanans
dela cithare, ou, du lut, ou s’efbatans aux: de l’arc de ef’tre fagi’tta’ires Sen a pres,

feditions alite faites des vns contre les autres ,- contentions 8c querelles prinfes, 3o
L ourles faneurs 8c partialitez des hommes , rions feulementiufques à fe comba-
tte enfemble, 8: mettre mainsviolenresles vns fur les-antres ,emaisauffi receuoir
griefues playes de la main des hommes ,- auec grand’ douleur , ée larmes :--deueæ

tians paffibles de mal comme mortels humains. Et ce qui efi fur tout le plus
excellif 8c impie, s’il faut croire qu’abandonne’ment ils vf’affcnt de; l’intempc-

, rance de charnelle permiflion: comment ne fera trouuee telle-chofe incongru’c’
6c mal contrenante à la dei te’ que lesfolles amours, les concupifcences,& les pail-
lardifes foierrt communes àtous ces beaux dieux 6e decffcs malles 8c femelles
enfemble? Et s’il cil; croyable que tels beaux dieux a; de’effes fe meflaffent en ces

humaines partialitez noyfes,paillardifes,folles amours, a: corruptionzcom-ment 4°.
fera- il trouue des honnePre aux hommes de telles chofes vilaines commettre, en
imitation de leurs dieux au dceffcs 2 En aptes le fouuetain pere de ces dieux ôe
deeffes, se le plus puilfant de tous , apres auoit feduit panures filles 8c femmes
mortelles, 8c de fa femence diuine engroflëes , il les laiffeenterrer toutes vines,
noyer ou garroter fans en tenir conte, 8c me peut deliurer de mort violente les,
enfans ui de luy font engendrez,efiâ-s fubiers ( corne il côfeffe) àla fatale def’ri-
nous: i ne peut porter les morts d’elles 6c d’eux patiemment fans deuil, larmes
se regret Côme vu mortel homme inconfianVoila de bônes,belles 8c honnef’res
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par autuns dieux fi impudemment que l’vndiiceux’ e(lansfurprins en adulte-
re, les antres confeffoicnt franchement ellre enuieux ôtialoux dela felicité de
celuy qui elloit furprins , et lié pour vntel vilain arête. Car que ne feroient les
autresieunes dieux,quand le plus ancien, le pore, se le Roy de tous ne pouuoir
contenir falibidineufe imperuofité de le mefler auec fa femme pas plus que
d’entrer en fa maifon. En outre ils fontaueuns de ces dieux feruans auxhom-
mes , vne fois edifians , 8c baliiffans pour prix propofe’: vne autrefois gardans le
b’el’t’ail à gages de maillre , comme vachers ou bergers , autres liez és baffes pri-

fons d’enfer comme mefchans criminels. cil: donc celuy des fages homm es l
de bon efprir,qui par ces indignes friuoles fabulations des dieux ne s’enfiambafl:
à redarguer ceux qui les compofent , 8: à reprendrela grande folie de ceux qui
les croyent? Semblablement entre ces nobles poëres 8c legillateurs, aucuns ont

A efté, ui ont bien ofe’ prefumer de faindre à: attribuer à la diuine nature, 8c fui)-

France de Dieu impaffible, vne crainte, se terreur, fureur 8c rage, enuie, 8c fedu-’
&ion,& telles autres tref- mauuaifes paflions:teïlement,qu’aux plus renommez
de ces terribles dieux, ils ont perfuade’ les citez de faCr ifier. Car ils le font afirains
en telle neceflité de fauffe religion , qu’ils cflimcnt aucuns dieux eflre bons,
8c donnateurs de tous biens:autres ils appellent dieux contraires , 84 aduerfaires:
lefquels ils s’efforçent d’appaifer paroblarions, 84 les rendie propices 8c placa-i

bles par dons 8e prefents offerts: comme fi c’clloient mauuais si dangereux hôJ
mes,qu’ilcoriuient appaifer par flaterie,& munificence , ou befies’cruelles ô: fu-

i rieufes qu’il falluf’r adoucir par proye ietre’e en gorge (elliirians les hommes que

tels terribles dieux leur enuoyeront de grandes playes , 8c de grands maux s’ils
pneleur prefentoicntà grande Cure olfcrtes se damnations.Quelle eft dôc la cau-
fe de fi grande iniquité, 8c enorme blafphemecontre Dieu? Certainement ie
penfe que la caufe efl’, pource que les legiflareurs de ces peuples payens , ne en;

gn eurent iamais des le commencement la Vraye nature effentielle de Dieu ,i ne
d’autant qu’ils en pouuoientau plus pres’ du vray con çeuoir , ils n’en ont definy"

30 parfaite fentence, ne donné bonne 8e veritable opinion à leurs ëepubli ’uesr’

mais ont mis celais nonchaloir comme choie trop vile se baffe leurscfiau-
ses entreprinfes: concedans aux po’e’tes de forger et d’introduire les dieux qu’ils" ’

voudroient , 8c aux Orateurs d’efcriredela chubliquc , ô: des dieùx effranges
tels arrel’rs se d’ecrers que bon leur, fembleroit. Semblablement les pein ries , ima-

gentrys: fiatuaires en la Grec: ont en se vfurpe’ tref. guide puiŒiCe 8c authoriré
, en cela , qu’vn’chacun d’eux , ou en faélure ou en peinture exprimoit en l’image

ou fiatuë d’vn dieu ou d’vne deeffe telle forme , 6c telle figure qu”il luy plaifoit’

felon l’opiniô 8c conception de fa fantaifie,les vns en argetles autres en gainen-
’ res. Et les plus renômez, 8c plus celebrez ounriers auoient toufrours l’or, l’argét,

4° les metaux, mineraux,& couleurs pour mettre en œuure l’argument de leursindf
uentions de iour en iourrenouuelatesid’oû aucuns" téples font totalemétdefertd

8c delaiffez 8c les autres omezcurieufement de toutes fortes de purifi’tarions. E6
pour ce entr’eux, a; en leur muable religiô les premiers dieux qui en leur cémen-

’ cernât auoient elle floriffans en honneurs,8c celebrets en venerations,deuindrêe
vieux,8t nonchaluz : et d’autres nouueaux dieux,plus richemët de plus artificiel-
lem ent fabriquez leur fuecederenr en ho’nneurd’idolatrie. D’où cil suffi adue-

nu, que des vns jadis tant venetez, les temples font tefians vuides, defolez , de:
peuplez,ou mis en ruine , des autres no nucaux les d’o’mes font magnifiquement’
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edifiez a lïhôneur des dieux payais ouurez de mains d’liommc,;& de leur rem, ’

ples, ainfi changeans de temps en temps, sa de fiecle en autre felon les muables
volontez des hommes. Ou au contraire, il conuient la foy,la bonne opinionôc
croyance qu’on a de Dieu; la veneration,adoration,ôc latrie d’iceluy élire gar-

dée 8c conferuée en immuable religion,de confiant efprit. Orcntreles autres;
Grecs. Appolloine Molon a ellél’vn des plus fols outrecuidez, 8c vn dCSpl9fillf
liez de folle perfuafion de foy mefme. Mais de ceux qui en la Grece ont efié
vrays Philofophec, nul n’a ignoré ce que nous tenons de la vraye nature,& flib-
llance de-Dieu, ô: de la reuereneeà luy deu’e’,n’y aufli n’ont ignoré les eau fes des

,frozdes 8c vaines allegories fur les dieux poétiques. Parquoytrefiufiementils
. les ont tenuz en def’nris,cux 8e leurs faéteurs,&leurs efctiptures fe rendant d’ac-

cord, 8c bien conuenans auec nous quant à la vraye, bonne se decente opinion

l0

de Dieu, Ce que bien confiderant legrand Platon, defcnd de receuoir nul poe-v
te en fa republique : 5c d’icelle la ieuüove honorablement. Homere couronné
de chappellers de l’aurier. se parfuméd’odorant vnguenr, pour touted’auentu-

re que par fes fauffes fabulations il ne corrompifila bonne &droite opinion
de Dieu. Car ce tant renomméPhilofophe Platona fur tous aurresimiré no- ,0
fire legiflateur Moyfe :voire mefmement en cela, que à tous les citoyens de fa
republique il a commandé, que tous en general 8c elpecial parfaitement 8: par
cœurapprirnffent fes loix pour fente caution &garde que rien des mœurs, cou-
.fiu-iries , ou corruptions eûrangœ,nefe mafiafiàfcscitoy ens,mais fa republi-
que demeurait pure 6c incorrompuë, 8c parlong-tempsdurafi confiante en
l’obferuance de fes loix. A toutes ces chofes n’ayant-rien penfé A polloine Mo-

ion , ne prins en cela aucune confideration, nous à voulu accufer 6c blafmer du
fernblable en ce que nous ne receuons point entre nous 5l en nos folennitezfa-
Grecs ceux qui ia font preoccupez d’autresperfuafions dereligion diuerfe: 8:
nous impropere que nous ne fouffrôs communiquer auec nous,.ceux qui vfent
d’autre coui’tume de vie que de la nof’rre. Combien que celle fuite d’effranges

hammes en loix se mœurs a; religions n’efl pas propreàn’ous feuls Iuifs, mais

quafi commune ’a tous peuples non feulement Grecs vniuerfellement, mais
aufli fpeci:’ ne: aux hommes qui entre tous les Grecs font cogneur auoit elle
les plusaduiiez en leurs republiques. Ce fontles Lacedemoniens, qui mettoiët
hors de leur ciré tous les effranges : ô: encore ne permetoicnt leurs citoyens
peregriner vers les plus, effranges, craignans tant d’vne part que d’autre ve-
nir corruption de l’inregrite’ de eurs loix Lycurgianes. O n pourroit bie- donc-
ques acçufer pluflofi que nous la feuerité rigoureufe d’iceux Lacedemoniens
qui ne daignerent receuoir aucun participant de leur cômunauré, conucrfation,
&cohabitation. Quantà nous Iuifs ne daignons ef’rre zelareurs, ou imitateurs
des faits 8c chofes d’autruy z maisbien volontiers reççüonsceux quidefirent
participer aux nofires , 8c le rendreâ nofire communauté, loy 8e manicre de vi-
ure. Ce qui me femble deuoit ef’tre eftime’ indice d’vne part de confiante ma-

nanimitc’, a; d’aurre part de tres humaine clemëce.Mais pour le presét le laiffc

a plus côferer l’exemple des Lacedemoniens, 8c veux paff’cr auxautres trcs-no-

bles citoyens de Grece : ce font les indigenes Athcnicnszlefqucls entre autres
propres loiianoes fe glorifient que leur cité foit commune sa ouuerteà tous, rit
Grecs que Bafbares. Defquels Appolloine Molon efi ignorant,commeils fe
font gouuetnez és affaires douta prefentnousdifputons. Car iceux Atheniés
ineuitablement ont puni de peine mortelleôc capitale ceux qui tenoiét prépos
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depleur’s dieuxd’wyne feule-petite parole,outre le prefcript deleurs’joix; Exem- ’

ple: pour quelleautre caufe mourut Sonates? il p’aUQit ne trait): ne yédu ’ la . ci-
ré anxïcnnemis, , ne poll u rien au; rem plesrmai5pouçce qu’il iuroit de nouueaux
fermas ,8; qu’ildiioit vn,certain-demon ou Dieu luy auoir-rcucle’ les-propos
qu’il mettoit en auant , ou full àbon cfçien r, 8c pour venté ou parjçu a: (71mn:

lation,côme aucuns difen t,pour cela feulement il fur condamné abonda mais,
telle poifon de la cicuë. Dauanrage, [on accufareur luy impofoir crime d’auoit
corrompulaieunefle , l’induifant à dcrprifer 8c silipenderla conuerfation’ , le;
loix, 8: coulltumes du pays. Ainfi Socrares né 8c natif citoyen d’Arhenesiouf- i

1° frit tels mortels tourments pour auoir feulement profère quelques ,fimpies
paroles contre le preicript desloix Attiques. Au (Emblable AnaXagoras C la-
zomenien pour auoit affermé que le Soleil efloit vu egrande pierreronde , :clai:
te se enflambee de feutres -refplendifrant , fanscefle tournoyant, a: par le tres-è
leger mouuement de fontour foulienuë en haut,eonrre la perfuafion des Ath e;
nions , qui l’eflimoient eilrevn dieu celel’te , il füë condamné à mort par la fen-

tence de peu de iuoes. Au cas pareil ils decernerent contre Diagoras Melien
de faire bailler vn talent delix cens efcus d’or à celuy quile ruëroit z pour au tant
que l’on difoitqu’il le mocquoit des mylieres de leur religion. Et Protagoras
fi bien viflémët il n’euli gangué au pied ,t 8: ne le fui’t mis en fuite ,il eult eliépris

1° 8: misa mort pour el’tre chargé diauoit efcrit en doute des dieux Atheniens,
Et quOyfe faut-il elinerueillcr s’ils ont telles punitions ou ,executees ou. docte;

. tees contre hommes Philofophes dignes defoy se d’authoritéveu qu’en cela

ils n’efpargnetetit point les femmes mefmeSPCat ils firent mourir vne-femme
Religieufe leur sacerdote , laquelle vn quidam accula d’adorer les dieux çflrang

gers. Or auoient les Atheniens vne ordonnance capitale contre ceux qui iris.
troduifoienr en leur cité quelque notion ou nouueaure’ de quelque ;dieu ou
deeiTe.eftranges,& pour cela les condamnoiétau fupplicede la mort. C es Atheë
nions doncques qui vfoienr de telle , 8c tant rigoureufe loy ,il efi tout manifciie
qu’ils n’el’timoient les dieux des autres peuples el’tre dieux. Car s’ils en enflent

creu diautres que les leurs, ils le finirent eux mefmes priuez ôc frulirez du fruit,
vrilire’, faneur , ayde 8c grace de pluficurs dieux. Encore qui plus efl , les Scythes
ou Tartares,qui le deleétentà efpîdre fan g humain, 5c en leurs ramages mœurs
bien peu dilierens des âcres belies brutes 8c cruelleszneantmoins ils tiennent
les mylteres de leurs. inhumains facrifices deuoit dire fans chan emcm gar,
dez à: bien obfetuez : tellement qu’ils tuerent leur homme AnacEarfis Philo-
fophe Tartarin admirable entreles Grecs en perfeétion de fapience eilanr re.-
tourné d’Athenes vers les gens de (on pays. Et l’occirent les Scythes pource
quilleur fembloiteiÏtre reuenu plein de dieux Grecs , autres que les Tartares.-
le dis dauantage , qu’entre’les Perles on en trouuera pluiieurs auoit fouEert

40 tourmens,ôc mortsnpour Emblables caufes. Or el’t -il tout certain qu’Apolloie
ne Molon (e deleâoitgrandemenrauxloix des Perles ,7 8c les tenoit en grande
admiration à fçauoit en ce queles G tees tindrêt à grand memeille,la force, con-
corde 8c vnanimite’ que les Perfes eurent touchant l’opinion des dieux , cleli af-

çauoir , celle vaillante force qu’ils demonftrerent au bruflementade leurs tem-
ples. Dont Apolloine les efiime merueillcufement conllans en leurs perlian
[tous diuincs :8; à toufiours me tref- grand imitateur des ei’tudeslPerfiques , 8c
deleurs exemples 8c faits , en faifant comme eux contumelies , a; vilainies aux
femmes diantruy, 8c mettant en pieces leurs enfans. En laquelle forte de cruau-
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te’ fi aucun d’entre nous auoit bielle mefme les belles brutes irrail’onnables ,tla

mort luy feroit decr’eree pathos loix. Defquelles loix pleines de telle humanité
&cletnenceiamais ne nanisa peu difiraire ne la crainte Guetteur des piaillais;
Roys 8c dominateurs, nele z’ele’des eilrangers dieux ,qui vers les autres peuples
font honorez. Et fi nous exerçonsà Po tee, proüefle ,84 vaillance ,- ce n’ait point
pour entreprendre guerreà calife d’àuarice , Ou tonnoitife d’vfurper l’autruy:

ains pour vaillamment foufienir le droit de nos loix. Car ores que nous fouf-
frio’ns airez patiemment tous autres derrimens,s’il aduient qu’aucuns attentent [a

de nous deitnouubir de nos loix, 8c les nous faire abandonner,alors nous effor-
t fiions d’y refiler se rebeller, voire outre noilre propre force a: vertu , a; endu-

rons plui’tofl: iufqu’esaux dernieres calamitez. Pourquoy donc, ou comment
pourrions nous titre émulateurs des loix diriges? quad nous les voyons n’eût:
ob’f’cru’ees ne t’onfiammenr gardées par les peuples ui les tiennent , ne par

leurs legiilateùrs’ P Et comment fixions nous. dignes d’ellre reprins pour nous
”éontenir en l’integrire’ de noslèix diuines’, 6c pleines de picté , 8: d’honnefle u-

di’cité, les Lacedemoniens ne font point a reprendre pour leur inhoTpiralitc’,
&icontemnement’ de nopces legitimes? 82 fi les citoyens d’Elide , 8c de Thebcs;
en la des honte: a; contrenaturelle’ bougrerie des malles s’efiiment faire œu- ’

ure fies-bonne 8c ires-siffle? Ces peuples donc faifans relsinhumains 8c vilains 2°-
aôtes ; 6e les eflimans des ancienneté rreibons 5c tres- côuenables non feulement ’

sicles-ont Puys par effedf,imaisi les ont aufli menez entre les preceptes de leurs
loix,ce qu’a tant prins d’e’Valeur a: d’authonré’entre les Grees,qu’ils n’ont point

du honte d’attribuer à leurs dieux le concubinage des e’nfans malles , a; par mef-
me raifon les mariages au ce leurs futurs, compairans à leur pla’ifir vne telle nus;
faction excufable de chofes tres-difcoriuenanres a: contre nature. le me depor-
te pour le prcfcnt de parler des fupplie’és capitaux , a: combi en de moyensd’ab -’

folution de crime , lufieurs-legiilateurs ont donné aux hommes malins, punir-
fins les adulteres (Eulement- par la bourfe en amende pecuniaire , de la corru- id
priori des vierges tournansien legitimes efpduiàilles. Et de difcourir combien ’
d’occafions ces perueries loix gentilles függerenta faire t’orirner le dosa vertu,
bonté, &fpiete’gce’feroit vn tres, &rrop long examen. Carja long tempsa que

(Entre plu. ieuvrspeuples a elle enieigné 8c pratiqué le moy en de lubtilement ô:
auec impunité tranfgreirer les loix, 8c les trauerfer fans peine : comme les gros
rabans tranlp’ertent lesfubtiles toiles d’araignee fans y cil-te prins. Ce qui point
ne fefait entre nous , attendu ue pour la roide 8c in corrompuë obferuan ce d’i-
telles , nous lommes defpoüi lez de nos richelieu: autres bienth deiettez de
nos propres citez. Parquoy entre nous la loy cil toufiours ardée iufques à’l ’ex-

tremite’ de mort, Et fi n’y a nul des Iuifs encore qu’il foitîich loing de la pro- V

uince de Iudee, qui tant redoute le Roy ou dominateur du s pays ou il fera tranf- 4-6
migré, tant terribleou acerbe fait ce Prince, que pouttla crainte de luy il paire

l le moindre precepte de la loy. Si donc nes pour la grande vertu 5: iulliëe par-
faite’de nos loix nous femmes-li Fort stillation-nez enuersicelles, il faut déc que

ils nous conceden’t que nous auons de treibonnes a: trestiulies loix. Et fi au con-
traire ils veulent dire que nous nous opiniallronsâmauuaifes loix, lei-quellesi

b neanrmoins tant durablement nous conferuons,quelles punitions ne deuroient
ils tres - iuflementfouErir, fi ayans meilleures ordOnnances legales que nous,
toutefois ils ne les gardent pas Comme nous Faifons les nol’tres (Or pour amant
que la longue an tiquite’, 8c ancienneté du reps a toufiours cité cfiimce tres verita- ’
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bic approbation; le la produiray pour tefmoignage des variai de nolise bon
legiilateur Moyfe, 8c la bonne perfuafton de Dieu qu’il auoit en foy, 5c quiia
tranfmife en nous.Car comme ainfr foit queletemps cil infiny ,fi aucun le con-’
fere auec les aages des autres legillateurs, on le rrouuera outre 8c par defl’us tous
les autres premier en antiquité de temps. Les vrayes loix doncque’s ont eflë’pa’r

nous Iuifs declareesfibonnes 8c iulles,q’u’à tous autres hommes elles ont d, -né

enuie 8c vzele de les enfuiure 8c les imiter. Car les premiers PhilofoPh’es des
Grecs obferuoient certes les droits communs de leur pays en exterieureappaè
rend-e a: Côme par coullumiere forme 8c maniere de’faire : mais en leur fecret a:

1° arcanetraittement de la philofophie,ôc en leurs faits 5c maniere de viure ils fui-

2.

I nous deffendons celte carafe: mais c’eil pource que nous voulus foulîenir l’heur-I .

uoyent les mefmes fentences que contiennent nos loix, 8c auoient femblables
opinions de la deiré comme nous: par humble model’tie a: bons exemples en-
feignans les vns aux autres la frugalité de vie,8c charité mutuelle que noi’tre loy

’ commande.Plufreiirs peuples aufli ja long temps en font emulaten rs de nofire
pieie’,8c n’y a nulle cite’,ôc nulle gét ne des Grecs, ne des Barbarespti ne fait par.-

uenuë, 6c retenuë la couilume que nous auons inflituee de faire fefie’, 8c vacâcd

de labeur le feptiefme iour, 8c ou ne foientcô me entre nous obfetuez qUelq ne
ieunes 8c lampes ou candelabres allumez c’s Temples, iufques à obfetuer com-
me nous les folennitez en l’vfage ou abflinence’ de plafieurs viandes, a; à uni;

° ter la concordevnanime qu’ils voyeur eflre entre nous,la communion des cho-
fes , l’indullzrie des arts ,labeursôc manufaâures, 8c le patientendurement des
neceflitez pour l’obferuance des loix. En quoycela cil fur tout efmerueillable,
que fans nul exaéteur contraignantà telle obferuation’: la loy par elle mefme
a. peu tant obliger les hommes. Car comme Dieu co’nfrile en tout, 8e par tout:
l’vniuerfel monde, ainfi la loy de Dieu baillee par Moyfe, a cheminé en tous 8e
par tous peuples. Car fi vn chacun veut prédre cfgard, a: bien aduiler aux aétes
, ui fe font en fa propre maifon, ou en fa regiôn, il ne refufera pointai croire les
ÊhOfes qui par nousont elle dites. Confiant donc cela, que routes gens du m6;
dé, en leur ellat ou priué, ou public, tiennent 8c gardent partie de nos loix 8c en

l ontvnnaturel zele comme de chofes bonnes 8c vertueufes, 8c neantrri oins no?
° calomnient pour la pertinente obferuation d’icelles: 8c pour nol’tre refus de ire-i

ceuoir les autres , il nous force de reprendre la. fcience , 8c volontaire mali-s
gnité de tous les hommes zelareurs de nofireloy a: acenfateursde nous pour?
non receuoir les efltanges loix. Car ou ils veulent que nous receuiOns,& enfui-a
uions les eiiranges 8c mauuais droits,auec ou deuant les noPrres propresôcmeilJ
leurs, tels qu’eux mefmes les c0 noifl’e-nt:ou s’ilsdifent que non,&q a: e cela pas
ils ne veulent, qu’ils fe tailent doques,8c ceil’e’nr de nous mettre à fus acculerions

malignes. Garce n’el’t point pour haine de quthon que performe ou nation que.

rieur de nollrelegiflateur,& croyons que les chofes qui par luy ont eliëpa’rlee’s,

prophetifees, ellablies, ordon [tees &comandees,font toutes procedees de Dieu»
autheur a: mâdateur d’icelles. Finalemét quad bien nous n’entendtions ne cou-

gnoiüriôs la vertu, 8: diuine iuflice de nos loix:fi ferions nous encores in dui (sa:
en auoit treibonne Opinion,& les tenir en grâd prisôc’hôneur, par l’ex épledc-la.’

’rande multitude des autres nations effranges, qui de matu tel zele. menât peineç
a les imiter. Mais de’nos loix, 8c de noflrerepublique i’ay fait affez amplcæccrâi

saine narration ès liures que i’en ay efcrit de l’antiquité des Iuifs; Etdorechefi’.’

1
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en ce traité aisy fait mention , autant qu’il me elle neceifaire en c’eft argument,
me propolantnedeblafmer les droits 8c ordonnances ’legales des autres peug
pies ne l0üer les mitres : mais à cela feulement pretendant deredarguet par
veritable reprnfe defenfiue,ceux qui contre nous ont iniuliemenr efcrit , 8c qui
fans aucune honte ont entreprins contentions pour impuguer la claire (retiré.
Ainfiiepenfe auoir parla preiènte confcription abondamment accomply ce

aguei’en auois promis. Car en icelle.-i’ay probablement monfiré la nation des
nommes Iuifs cil nef-antique , contre ce que les calomniateurs en affermoient,
6c pour cela prouuer,’ i’a’y exhibépour tefmoins grand nombre] des anciens au- x Ô

- theurs qui de nous ont fait honorable mention en leurs efcritures. Et en ce
qu’ils ont d-irles Égyptiens titre nos progeniteurs , il a ei’te’ clairement prouué

nos progeniteurs el’tre premierement (grenus d’vne autre region en Égypte , 8c
qu’en cela ils ont menty de dire que nos ancei’ires H ebreux furent chaifez d’E-

gypte pour caufe de lepre 8c autres maladies contagieufes. Car il a elle aperte-
ment tefiifie’ , qu’ils retournerent enleur. propre 5c premier pays natal de leur
propre mouuement 8c volonté, 8c auec grande force 6c magnanimité. uant à
ceux quifefont efforcez de blafmer nolire legiilarêur Moyfe , comme edu-
(Sieur, mage, 8c mauuais-homme, certainemen tDieu 8c aptes luy mefme la lon-’
gu’eur , a; ancienneté de fun-temps , ont porté affez qui fans refmoiguages de fa tu

vertu. De inflifiernos loix par plus ample parole jà n’en a ellébefoin, car par el-:
les mefmeselles ont apparu allez euidemmenr elire bonnes , pleines de picté
enuers Dieu, 8c charité enuers les hommes, 6c ayans ttef-fincere 8c vraye inten-j
(ion, inuirans les obfetuareurs d’elles , non à hayne ou defdain des autreshom-
mes, mais plulioii à la communion des biens , 6c autres choies , loix ennemies
d’iniquitez, veneratrices de iul’rice , reiettanres toutes excefiîues luxuriofitez, I

toute oifiueté 6c patelle, 8c enfeignans frugalité, ce laborieufe induline, ne fça-
chans faire guerre pourauaricez’mais preparantes fes peuples par exercitation,’
muail, 8c patience,’a dire forts,8c vaillans pour eux mefmes, roulions: ineuita-
blesà retriauer punition pour le malfait , non faciles ny aifees àcitconuenir a:
deguifetledroit par paroles , confirmees a: ratifiees par œuures a: alites vet- a
tueux. Car en cela toufrours nous monitrons les œuures de fait plus manifefies ’
que lesletrres ou les paroles. Parquoy ie dy hardiment a; afferme affeurement
que nous fommes enfeigueurs exemplaires , maifires 8c precepteuts, 8c quant
ée quant faâeurs 6c operateurs de plus, 8c de meilleures chofes que tous les au-
tres. Car qu’eii-il meilleur, qu’vne piete’iamaisue preuaricans, ne a defiour-
nanr de fa droite voyeEQu’efiil plus iulle , que d’obeyr aux loix? (m’en: - il plus

vrile , que de s’entraymet 8c viure vnanimes , 8c iamais ne fe departir , ne dinerg
tird’enfemble en aduerfe calamité, ne auxtemps des felicitez s’outrager par in: q
lares 8c forfaits,mais en guerre contemner la mort, 8c en paix vaquer aux vriles 40
arts , a: à l’agriculture 8c aux œuures de mePtiet ou manufaéture , toufiours en

touret partout croireque Dieu regarde furtout, 8c feul gouuernetout? Donc-
ques tels [tonnelles 8c vertueux enfeignemcus 8c commandemens fi par d’au-
tre: peuples ont cité premierem-ent 8c auant nous efcrits ou obfetuez , nous
leur en deuons plus grande grace , comme di’fciples ayans-apprins deux. Mais
fideuantnousnuls autresn’ont telleloy traitee ne par efcrit, ne par œuure mi-e’
feen lumiœeg’on nous peut cognoillre principalement, 8c fur tous el’tre bien-

’ un; guettes, 86 que leur premiereinuention , 8c originale côflitutiô-efl: noiera



                                                                     

. à ’ET LYSIMACI-i. se;a: de nous procedee. Voyiènt donc ietter au veut toutes leurs calomnies, a: par:

nous conuaincus fe départent ces Appions, ces Molons, 8c tous ceux quicon- -
qu es fe refi’ouyil’enr en dérogation menfongere. Atoy’ Epaphrodit, amateur

de verire’, 8c par toy à tous ceux qui deiirent ouyr 8c’entendre les chofes venta-

bles de noiire nation, ce liure et le precedent foit efcrit. "

Fin des Apologies contre Appion Alexandrin , [polloine

I M alan , 0 Lyfimachr.
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8e Apologies Édlie’clles. il. il

I. efremier 22027357? demie 1:?qu f- le in [gire cfïiingue’efaf diuine?

A . .un. A à o N ayant exptez commandement
»i a de Dieuvient au deuant de [on frein
Moyfe retournant en Égypte. 64,4?

i Aaron :agé d’octane: trais au: quand il

. fouit d’Egyptea ’ 68.40
Aaron inflitue’ faerificateur parlé commandement de
Dieu,ôcapprouué du peuple...   . , Il
44:6 aprouué facHficateut pour la ttoxfieme fors. "7.2.9
Aaron (a dei oiiille des ornements facerdotaux , ôç les

. baille à on fils Eleazar. . -’   irai
Aaron aagé de cent vingt-trais ans meurt a la. veue de

(au: le peuple. I 308.1Aaron aduerty par Moyfe de [à mort.- im.;
s Aaron frete de Moy a premier facufieateur. &tous les

(binant. ’ Î 72-7. saAbal fils dlAffar. V 54.20Abancth, ceinture facetdotalc; autrement appellee a.
mian 6c la façond’icelle. ’ l 7o. to

Abat monta ne très-haute. v l . 146.1
Abbar Ponti e, iuge Babylonient r . ,   ’ 74.8.10
Abdaflar Roy de Phenice rué en trahifdna 744.40
Àbde’e’ï’ facto .de’Chelbis. 744.!; 40

Abdeel , fils d’lfmaheL I, I 1.2:»
Abdemon Tyrien iouueneeau fiibtil 6: urgonien: donc
,, ,Îolution aux problemes enigmatics de Salomon. na

- 30.7 44.10 .  ’Âbdon fils d’Elie. louuernet d’lfraél.

abdilin, pere de ytton,6c. de Gerafle.
Abel pafleur inhumainement aux par (on Encre Cayn.

175. 3o

- i 30- -   .Alfa region fubiuge’e par nglat Phalafitt Roy desl
34L:
4. 2.0

, AlTYÎiCDSI .lbel, mot Hebraïque. lignifie dueila

fAbel iufie a: vertueux. V ibid;
Abel («and fils a Adam. ” 4.10
Abelma ville. 506. to,Abelmacha ville forte des limâmes ailiege’e par Ioab.

i"aâo.4o V * .Abenar oncle de Saiil; V I . 1.91.36
Abiathar (unificateur fait le arty dlAdoniz. :67 .zo’
Abiathnr fils d’Â’chimelec elchajape tout (cul la Fureur

ZlCSaül en la deiConfiture’de Nob. usa-2.041640
Abiarthat (e retire vers Dauid.lequel le reçoit benigne-

ment. ’ 216.10Abiithat faerificntent chairé 8: banù) de laCour deSa-
lomdn,& dégradé de la facrificature. 2. 43.50.17 4.10

Abia fils deRoboi 8: de la fille d’AfalË. zç9.io.zf5.3o

Alain fils de Roboam. 399.30
Abia fils de Samuel. 189.20Alain mer: d’Hezechia Roy de 1m11, 34s. »zo
Alain forcerie au roiaume de (on pereRoboam. 301.10

188.10.30,Abibal Roy de Tyr, pet: d’Irom.
Abimal Roy de Phenice. -744eo
Abidafemme d’Afa.,mete de Iofaphau 307. 80

!

byïob

74.8.10!

Âbiel pet: de Ci: 8e de Ner.
Abiezet . fils de Phinées; ’ ,34.
Abîg’ail femme de Nabal,va au deuant de Dauid a: [à

offre desprefens , 8c par fan dans: parler appaire fan

goutteux. ’ . 1,9; çoAbrgail mariee à Dauid pour «(a modeflie, honncficeé

» 2.001 1.0

85 grande beauté. l l i no. ’40
Abigaii (leur de Dauid) femmede Iothar, 8e mer; (VAL

maza’r. i :3910Abihu ,"fils d’Aaton *- 9MoAbihmuille aulne: du fichue Iordaih. abondante "en

palmes. I i 150. toBuilrnerodach , fils de Nabuchodonofor fumerie au
Royaume de Babylon. l q7l,’4’q

Abxmeleeh ameute Abraham de la pudicité delà fem.

me Sara; - * 2.1.1.0Abimeleeh, Bethleemite mary de Nœmy. 18°. go
Abimelech chaire de Sichem Par les habitant d’itelle

172.’2.o l n -- - lAbimelech chafië Ifaac de fait pays; 27. i0
Abimclech’ enuieux contre mac. ou mefme. l
Abimelech fait alliance mec Abraham fur’vn in

appellé Berfabe’ , 8c luy donne de grandes poire ions

, ô: grande femmes d’argent. - - 1L .30
Abimelech aptes auoit prins la ville de Thebel, fut tuilé

par vne femme d’vn caup de Pierre de meule. 173. 50
Abimelee fait alliance auec liane; 17, sa i
Abimelech fils baflard de.Gedeon tu’e’ tous le: frètes

gui effraient feptîte,ex apte Ioatlram qui [e Yann: par
ite,ôc ainfi occupa la domination fur [fiai-il. 17 r.’ 50

Abimelech ne voulant point qu’on fçeuû qu’il cuit cité
tué par vne femme. prie (on comme: qu’il l’adieu:

de le tuer. 3 l7i.3aAbimelech prend la ville, de Sichem par force, & la m’-
fe iufquaux fondemens 5 Je [ème du fel fur les ruines

d’icelle. ’ - r73. to
Abimelech [on à.raifon. 2.1.10Abimelcch Roy de Gent efpris de l’amont de Sara
’ Vouloir iouyr d’elle. ’ s in 1o
AbimelechRoy de Getar fait bon recueil à [faac.z7.zd
AblCag ionuencelle couche auec Dauidyour l’efchàu-

en. 7 267; 10me; ci! demandée en mariage par Adonia fils du

Roy Dauid. . 27;. xAbiiai fils de Senti: ,nepucu 8e compagnon de Dauid.
22.1. i

mm ,frere de loab, pour in iour ceci: (in: cens enne-

mis. o 2.65. 3oAbifaglieutenent general de la gendarmerie de Dauid
obtienne viôtoirc contre les Mamans; 2.40. 4,0

Abifai tu’é Aemon le geant y de deliute Dauid de (a;

mains; A 1 62.. IAbaifai veut tuer Semei. mais Dauid l’en garde. 151.30’

.   - 5

prie Abraham. d’appzifer bien Par



                                                                     

l . dÎAllrologie aux Egiptiens.

TA
35net: Capitaine’de héhd’arnieriedè h.- ..Efiglito ’

212 .10. . yÀbner , plus homme gire tousceux dela cour du Roy

Éoül, .I ’ ’ g une.Âbner tue nfah’el le pourfuiuoit a; on.)
Abner cf! courroucé de ce que la lignée de Inde auoit ,

’ efleu Dauid pour Roy. 1 . 429750
aluner conûirue’ capitainedella gepdarmcwie de Sain.

129.30.852oo. to l . . n àAbner couche auec ReF ha concubine d.lsbdfcrhlpolr
lequel forfait [abolir f: courrouce contrelui. 2.3l. v
to v 1 .. "T . .-.’;-;«:’.-;

Ab’ner par occafioh laure le parti d’lsboferh , 6: le met

du parti de Dauid , &veut que le Royaume lui fort

mis entre les mains. 4 .4 g arumAbner homme rudent,& de bon) conferl. I ibid.
Abner calomnie par Ioab. . l 13240
Àbner cite Micholà l’hnlricl ,1 6c la renuolyed Dauid.

2.51.20 l
, Âbner cil: receu humainement. ,&,fefloye’ fomptueufe-

ment ar Dauid . . 7131.4.0Abner olicite les A nciens’du peu le , les gouuerneuts
- l de capitaines de guerre . de laitier le parrrd’lsbofeth,

.. f; Ïuiure Celui de Dauid. que.»
ribuer occi en trahrfon par loab. ’ l 2p, 30
Abondance d’eau miraculeufe preditepar Helifée. au.

3°,. , .
Abondance grande d’argent en Hierufalem . au temps

de Salomon. l , a A. 2.62.40
Abondance grande de viures en Égypte. 1 6.10
Abondance de biens, pour quelle raifon cil donnée aux

hommes. - . 136.40A Abondance grande de viures en Samarie apresla gran-

de famine. , 2337-30Abraham fils de Theare. 143-0150
Abraham bien entendu en bibiche: de: Mines. - 8-2-0
Abraham auoit grande grace.&vertu de bien enfoigner,

de bien parler . a! entendre. - i 16-40
Abraham craint la paillardifëdes Égyptiens. ’ 16-16
Abraham efiant en Gerar.craignanr que quel ne inca-

uenienr lui aduinr,donne dentendre ,- que afemm’e

Sara citoit, [a (mur. l . unegibraham accompagné de bien peu de gens obtint la
via-Voire contre me grande, 8c puiflEmte armée des

Ailîriens. ! A 18.10.20Abraham moine [a femme Sara anec foi en Egipte.
r6.ro

abraham communique la (cience d’arithmetiqüe. de

- 16.49Abraham chipote auec le plus fçauaut homme des Egi-
priens.par la permiflîon du Roi Pharaon. 16.10.
Abraham cilimé grandement en Égypze à caufe des dif-

putes de la religion. l : 16.10Abraham fort hors-dela tore deChaldée par le Cour.
mandement de Dieu, 8: le retire en la terre de Chal-

naans l ’

ËLË: -nr &im’vi- meA "arn’ ’a a au dt, aairent, A ne conte H
’ (fibrlçpdey Meibpëtami’e .86 cheyeld cette de

. Chanaam.oùil edifie vn Autel ,8: o re fitcrrficesî
Dieu ilJÇÎcelui, a ’4 "h r Ira-0

Abraham fait partage des pommons auec Loch [on

nepueu. . ’* 17.10fibrahâm donne a Melchiiledech t 18 .20
’ AbrahanË-oflfrcfattificcs à Dieu, par (on commande-

a ment. 18.10diluvium ange de uouante neuf ans "le circoucit,& tous

ceux de fa famille. ’ I 9 3o
Abraham refufe prendre ladefpou’ille du Roi de Sodo-

me afin ou: a gloire de Tes richeifes fut attrlbrfc’e à

ieu foui. 7 . 18.20Abraham prie Dieu pour les Sodomires. Il la
Abraham entreprend d’aller la follelpcrfuafion que les

hommes auoient deDieu,5e reforme leurs fortes opi-

nions. à i . il 2°Abraham Fafche’ de la ilerilitel de fa Femme; prie Dieu

lui donner un fils. . a h Il *9Abraham heberge trois anges t penûnt qu’ils infime

hommes effrangea. V - 2.0.:Abraham nagé de cent axis quand Ifaac naquit. 21.!o
Alvin Tram obel! à la parole de fa femme . 8c chaille hui:

de fameiforiAgaria feruante.& Illuahcl fon’fils La.

Io p ’Abraham «le ifs; Femme,& a [es (bruiteurs le commun-
dement de Dieu.rouchant le [artifice d’ifaac. 1310
brafiam offre m mouton en facrifice , au lieu de Ton

fils Îfaac. 2.4.10Abraham achepte vn lieu de fepulture,pour enfeuclir la

FemmeSara. ’ A , 24.30Abraham ne veut point prendre fans argent , 8: pour
neant le lieu de iepulture offert par les Chanane’ens.

ibidem. , l g mwAbraham efpoufe me autre femme . nommée Chenu-4.

144° . . . KAbraham enuoye foi; feruiteur pour chercher me fem;

meà [on filsliaae.’ L V 2.5.16
braham meurt aaïgë de cent feptante cinq ans. 8: et!
enterré en Hebron aupresde Sara fa femme. 16.40

Abfalon ayant tué tian frere Aramon fe retire en G cm)?

vers (on oncle maternel. I 248 «30
Abfalom retourne en’graee entiers Dauid par le moyen

de Ioab. . , ’ A 148.40.14, 9.1
Àbfalom demande pardon à Con pere pourl’oifenfe fiai-

.élelequdil obtient. l . i49.4o’
Abfaloin fait tuer fou frere Amnom; l 148 .16
Abfa’lom vfurpe le Royaume. (on pore encore vinant.-

5o.1.o. a . » ’Abialom proclamé Roi. . ibid.
Abihlom couche auec les côcubines de fou pereJS 1.1.1
Abfalom acquiert la faneur du peuple par des fines Eure.

2 50.10 , . . ’Abihlom aCcomSagné d’A chitophel Fait fan entrée en

Hiemfalcmm il fin receu honorablement detou; le

i

- . i j . 193° lebraham obtint "cloue contre les Airyriens de ra- en? i . . . A a, a; :40
meneles prifonniersfains,& faunes.- ’ 18.10 îËfÏIIEÆ 2:2? il??? il; 15 de gaulis: de Mach-345013

nbmham adopte La]. (on "que". o e a œur T amar.13210

15.40
vAbrahamregna au pays de Damas; ’

. Abraham fort renommé entre les Damaficeniens. ib.

miro AAbraham fait femblant gulden frere de Sara.
Abraham confirme Lorh iuge touchant le diEetent des
paflages.& lui donne le chois. A r7. r

Abraham C1ge,& moquent. 3,10Abraham s’en va en Egipte,& pourquoy:

Abraham dcclare la religion des Egyptiens dire vaine

B: pleine de menionges. 19.40
I

16.10 Ah

347-40
14.8 .20
a raifort

bfalom Frere vierin de Thamar.
Abfalom fait b’ruflervne poilèfliô de 1035.8: l

249.10 llamons ayant perdu la viaoire,& s’enfuyanrflicmcu"
pendu par fa perruque en vn arbre . où [cab le and:

la lance. ’ i a 5 si auAlifiinence des corps captifs. 79 a, 4°
(linence en necemte’ cil l hl ’773-20 p a; I oud canon reprochable.

Abumawille. I si; to
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lonilaiproplretie d’Helife’e. 53840
Adam remier homme créele fixiefmeiour. 1. io’
Adam ardt de terre roufle. de legere. 2.1.9
adam Girprins d’vn profond fammeil’. 1.30
A’dam,d16’fion Hebra’ique fignifie roux. 2.. to.
Adam donna nom drontes les belles. ’ 10.2.0
Matinée Bue mis au iardiii de plaifance, pour auoit foin

des plantes qui y elloient. i 1.30.Adam,& Bue aptes qu’ils eurent mangé du fruiétdeifen-

.du,apperçeurent qu’ils elloient nuds. . 3.10
Adam.8c Bue conurent leurs parties hanteufes delfueiles

de figuier. - k ’ 3.10[dam excufe fan aifenfeJa reiettant fiat fa femme. 3.40
Adam (e (entant coulpable .d’iniuilice , 8c de peché . il:

recule de Dieu. 5.20Miami»: Eu: chaire: du iardin de plaifiince. 4.. 10
Adam parloità Dieu familieremeut deuant fan peche’.

a. la ’Adam puny par [on peché.

l 140Adam prie Dieu d’appail’er fan ire.
ses?
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n Adam puni pour (on peché. au?
Adam prie Dieu d’appaifetfon ire. Il q 5 4p
1d un predit vne delttuàion generale, de toutes choies

6:10. a ’iAdam ange de deux cens, 56 trente ans, engendre Setli.

7.10 * ( - LAdam vefquit neufccns,& trente ans. I l L40. 1,56 731°
Adarmiois des Hebreux. x46. io.&: 446. 16
Ader ldnmcen ennemi du Roi Salomon. 193-40
Adeni.di6tion Hebraique.fignifie’Seigneur. 256.10
Adonias quatricfme fils de D1uid,& d’Agith 33116
Adonis. miche d’occuper le Royaume d’lfrael, nuant

fonpcrc Dauid. V l 167.10Adonis. demande Aluifagc en mariage. . 175.10
Admira [a met en mienne. craignant que Salomon prit

vengeance de 1m Gaule qu’rl auoitivoulu OCCUpct le

pr aumc. i 168.40.Ad oui-.1" tué. I A, 273.40Adonibczec coupe les pieds 5 ô: m’ainsà feptante deux

on s. I 159 .50Adonilsezec R oi pris en guerre par les [fraëlites , lei-
qucls lui coupereut les Piedî,& les mains. ibid.
Adonibezec recognoifl la initier: de Dieu. le mefme.
,Adotam,ville de luda efdifiée par Robeam.
Adoram conduâleur de ceux qui coupoient le bons pour
la coufirnrïtion du Temple de Salomon. V 1794

Adoram Commillàire pour receuoir les tributsde Da-

, uid° Ï z 2.61J0Acier am remirent de Roboam, failantles excuch pour
. (en maiflrc cil lapidé par le peuple. 296.10
Adoram fils de Thoi Roi des Amathenienstraite’, ô: re-

cueilli humainement par Dauid. 14.0.30
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rib en trahifonà caufe dcquoi eflans chum-,2 du com-
v V [mua populaire s’enfuitent en Armcnie. grue
Adrazat Roi de Sopheu. - V 194.10
AdtazarJils d’Arach Roi des Sophoniens. 2.49.30

’ sautillement du Sacerdet d’Egy pre au Roi Sethofis.

. 2.43.1 p I » , .aduercilfemcnt profitable un commun populaire , 8: in-
citant à vertu les grands, 6c excellens perfonnages,

22.4.40 ,7 . p pAdultere dcffcndu en la laide Moire, fur peine de la

mort. . îo4.xoaffection paflîennée Ide Hicrofme hilloriographe con-

tre les Iuifs. . .Io.10affeé’tions difïctentes entre les hifioriographes. ’

762.10 ’ q zamiétien des Iuifs pour obi-amatie: de la loi.
affliâion donnée aux afflige-2.

ïfrique regien. I l
A nique par quels occupée. 15.40

*Africains,foldat de Snfac Roid’Egyptc. r v 300.10
Agag R01 des Amalecites pris en guerre par Saiil.

753.10
775.10

I 201,10 IA333 Roi tué en Galgalapar le commandement de Sa-

muel. zonageAgar Égyptienne le ruant: de Sara , le fautant grolle
d’enfant mcfprifa (a ii’iaillfclre. 19,1

Agnr fuyant [a maillrelÏc en: confolée par .l’Ange de

Dieu. I 16400:0Agar obcit il Frange de Dieu , 8: s’en retourne à la mai- -

. i [on dlAbtal’Iam. 19.20agar enfante vu fils nommé lfmahel. ibid.
figiâf ail chaînée hors de la maires) d’Abraham auec fan

fils llhiahcl. 11.10.10agatharciudcs Chidiea reproche la fupetfiition aux

v luira 409.10

300.50.

n 1510.6: 2.3114

V

Aggée, a; Zacharie folieitenlt lie-Temple ellre parfila:

38L 0. . . .Âgenor lui de Phenice fils de Cadmus. 73 130
Agrippa Roi de Iudee. I ’ p q x I .58-l
Ïxgrîvpa enuoyé en Aile our gouuernerles prouince:

de ela la me: fous l’aut otite de Celer. 56;.10
Agrippa gentlemen: de l’ Ephod fileté. 119.40
agrippa hennerablemêr reçcu du Roi Herotdes.y73.4e
Agrippa efcrit en E hefe en faneur desluifs. 586440
Agrippa Fait reque ’e à Caius de renaquer le mande-

ment de Pertomus.’ 671.10.10
Agrippa emprunte grandes femmes de deniers pour s’a-

v quitcr versl’Emp’ercur. 658.30
Agrippa efl lié , 8c mené prifonnier par le commande-

ment de Tibeie. . 661.10Agrippa Roi de deux Terrarchies , 8: Caiuslui donna
vne chaifiie d’or de femblable poids que celle de Fer

qulil eut en la piifon. q L - 667.20
Agrippa adncrtit feeretement Claudius Cam ment les

Senne-ers trembloient de peut : a: de ce qu’il deuoit

rclpdndre v . 699 50Âgrippa confeille à Claudius de fe monflret doux , a;

cmn muets les Senateuts; , , 701,;o
Agrippa offrit [es facrifices qu’rlauùit voliez. 703.10
Agrippa elle laiacrificature à Theephlius fils d’Ana-

nous: la baille à Simon,fumemmé Canthara. . 7041
Agrippa elle la facriflcaturcâ Simon Canthara. 6c la

baille à lomtliun fils d’Ananus. pope
Agrippa Fait vne belle maifoh. q 72.5.30
Mgrippa par prodigalité deuient fort panure a Rome.ôe

c contraint s’en retournerenr en Iudee. 6013.0
agrippa demeurant à Rome. entre an amitié auec Dm.

115,66 INIGS- fAgrippa enrichit grandement la ville Berith; V 707.10
Agrippa adoré comme Dieu dont mal lui en prit. 708

10.2.0 -Âgrippa apres auoit elle cinq iours en continuel rout-

ment meurt.- 1 59.7.40Agrippa agrandit la ville de Cefarée , 8c lei change de

nom. v 0 417.10figrippa voulant allerâ Rome cil attelle par l’vn de [es

Kgraffiteurs. p 4 43 5 .10JEHPPJ fort benin,8c debônalte de 56 naturel.7 06.40
Agrippa pardonna à Simon qui l’auoit calomnié. 707

v.2.0
Agrippa matie fa (du: Drufilla a Azizus Roi des Éme-
fcm’engtæ Mariamné àArchelaus. . 714.40

Agrippa côfexlie à Claudius de ne lafcher peint la pan.

cipaute’ qui lui filoit offerte. , 699.1
Alun me cauteleulèmët E lôRei desMoabites.196.4.e
Jhud declaré gouuerneur d’Ifra’el , pour (es proüelfcs.

167.10
Ain.villc,& (en amenais; 40.bruflée,& faceagée. 1st

10.20 -
«filminus

71:6. Io .Alemansgatdes de Caius Empereur Romaiu.& defcri-

ption de leurs mœurs. 68 83eAlain meurt miferablement par punition de Dieu.

44610 lAlexandra femme du Roi Alexandre obtint le Royauâ
me de Iudee a’oreslamorfde [on mari. 48610

Alexandra femmeambitieufe folicitc fou pere Hyrca-

nus Contre Herodes. ’ S49°1°
Alexandra lblicite les "gardes des fortereflës de Hietufa-

lalem de les lui lmrer. 551-10
Alexandre Poliflor,hifloriogmpllcc 244°
JicxandrCJc grand minime de DRU 90m dcflmîœh

gouuerneir de Iudee aptes la mon de Feflus’
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Alexandre.& Ariflobulus ellranglez parle commande-

ail
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Amalîa obtient viâoire des Amalecites .- ldum éens . 8;

Gabilitains. . 339.10Amafia mefprife Dieu .’s’adennant au feruice desidoles .

339.10

Amafia pris par Ioas. l 12.9. 4.0Amafia facrificateur,Prefidët fouuetain auRoyaume de
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ambalïades ennoyez a lephté par le Roi des Ammoni-

tes 2.74.50ambition de Ceré.
11104-0

ambition caufe de plulieurs maux. a; a. 4e
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i da. I 246.40Amia fils du Roi Achas tué en champ-de bataille par

Zacharie. I 344.1Aminadab Lenitc loge en r. maifon l’arche facréc l’ef-
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’ ’ le i’ N " l ’ ’i J lfraelitrArtimon premier filslde Dauid.8c d Achinoam .

130, le " 10. .. i. . lAmmonites vaincus pat.Sau.. n p Io-
Amm’onites, et leurs alliez farfaps la guerre au Royale r

la bat font vaincusmiracnleu crincrin . l t
Augmenites rangea. foubs l0l3CllT11106 du R01 021115;

’ ’ ’ 34 afont rendus tributaires. - . . v
Ammonites font alliance auec le R01 de Sirie, à 21111::

. , 14.Reis. . V l i v. I I. Ammonites accompagnez des Philil’lins, gallent le p.11:

du: chteux. - 4 l 1174.;lAaiimonites’vaincus , et rendu tributaires par lot 13:0

Raide luda. k 3243!!)Ammonites vaincus par Sanl. l 2.00.d
Amm°nù°5i MoabitCS.Samaritains enuieux fur ceux e
Hierul’alcm,tafclient à faire mourir Noemie 392.10
Ammonius habillé enfemme pour (a cachet fui; rima; 8

2.0. .Amna,fils de Dauid. l v 136-10
Amnion. épris de l’amour de la (leur Tliainar la prend
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v 3o.
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120.10.
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6 91 10 ’
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50- ’ VAnachasfis,ca
chetib.

AnachatfisJ’hilof’ophe tué-
394 Io
130.40
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267.20
cm , de
390.10
130.40

garde du corps du Roi Ptoleme’e

engendrer-cm: vne lignée ellrange. mefprifaiit tout A
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77X30 .
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’ l l t i .20’ en des Parrhes. l . . 97;
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’ tué,&comment. - 7 . q
îbltlïutîiete de Samuel,& femme de Helcanas 1182.44,

l 4 ’ ’ l ’ ’ I 1 ’bid’.A (tuile. ne Dieu de lui donner lignee 1
Obligéfpat vœu donne Samuel a 131.. 184,10
Annales des Tyriens. a7 3 3°
Annales des Hebreux. 37 3.3 aAnnales desT ytiens treuil axées des languestenicien-
ne,cn langiIe Grecque par Menander. 2.33, 1°

Annales des T yriens tour-nec: en langue Grecque Pal:

Marauder; d 347 .40Annius Minncianus voulat venger la mort de [on am,»
Lepidusi, confpire la mort de Caius Empereur-R0-

main; . p 680.40Antheus Libyen eut guerre Contre les enfans d Abra-

ham,ôc de Chetura- ’ 4 2.5.!
Anteius Scnateur Romain tue par les A.emans de la
garde de Caius. A ’* . , ’ 689,10

Ant1genus,Seleucus. CalTander , a; Ptolemee lier-mets
diAl’exandte ont grands debats pour la leuuetainegé,

4.08.40. VAntigonuavaincu ar Herodes; v-

I . - StslçoAntigonus ramene en ludeefl Pu: Byrcanus’ & Pm’

p [clus- . a e 510.10Antigonus fait couper les oreilles a ananus. ibid.
Antigonus aptes auoit pris le corps de Iofeph, lui train.

che burelle. h U 52.8.10Antigonus s’oublie’iul’ques-lâ . qu il le va ietter à ge-

noux deuant êofius- . 5304.0Antiochus. furnommé le Religieux i fils de Demctrius.
reçoit grand argent de Hitcanus pour lui fairelleuç;

le liage deuant Hierufalem. î7z.lq
Antiochus viâorieux,met la une: en feu obe’illance. ’

4.19.40. ’ Vntiochus efcrit à l’en. pers Zeuxis. 4.21.26
Antiochus donne la fille Gleepatra en mariage à Fiole;

mec. 2 K 441-441Antiochus donne la facrificature a l’on fret: 11:qu aptes

v la mur: d’Onias» ’ 42.9.10
Antiochus le veut faire Roi de Iudée.defdaignant les file

de Ptolemée pour ellre fort ieunes. 4’29. 4o
Antiochus me’me fou armée à Hierufalem. et entre de-

dans,pille le temple. tue vne partie des habitans,m ci-
ne l’antre partie en (cruitude 4.31.10

Antiochus fait brufler les liures des fainâes affilant:
auec griefue punition de ceux quila gardoient. 4.3:.

la, x.Antiochus une Lyfias -gouuetneur en (on Royaume.
pour fubjuguer la Iudéc. 4.34.40

Antiochus prend maladie alliegeant la ville d’Elymaide
8: mourut aptes auoirdcclare’ à fes amis la caufe de

(on mal. . 440.10.50Antiochus fils d’Epiplianes confiitué Roi de Iudee-44.1.
10.

Antiochus Euphator fait grand amas de gens pour aller

contre ludas. a ’ 4.4.1.30
Antiochus allait: ludas. ibid.Antiochus marchelcontre Hictufalem. 44.2.10
Antiochus leu: le liege de deuant le temple de Hierufa-

lem . 86 denonce la paix à ludas . mais huile fa foy.

4.43.110 ’Antiochus (Limousine Soter frerelde Demetrius faiâ
guerre à Triplion.& a victoire. 468.4.0.8: 469-!
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4.70. 4,0
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Antiochus apostillez!!! qui lui confeilloient defiruire

la nation Iudaiq’ize’ïôt fut nommeqReligieuir . 3c: aïe

qu’il craignoit Dieu. . ’ ’ si , 4714639
Antiochus donna libérai": au! Pannes , où il perdit la

lvie,& (on oit. p I, :472"!Antiochus Cri us,fils de Demetrius,’donne la bataille à

Alexandre Ouï il fut tué. l 472.30
Antiochus Gripus tué parla trahifon de Herac’leus481.

, io. - . uÀi-itioehus Dionifiu’s tué parles gens du Roi d’Arabie.
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’ v que (on frere Arillobulus vfurpoit. - r 490.:
Antiparer , 8c fou fils Phafelus viennent au deuant

d’Herodes pour le garder d’enuahir Hierufalem. fo7.

z o. , «Antipater’enuoyé en ambalTarle de la part de Slcaurus

f vers Areras,Roi des Arabes. i fo7.ro
Antiparer fournit de bledsa Gabinus, au voyage des

Parthes 49 9. 2.0Antipater fait reedifier leszmurailles qui auoient cité
abbatues par le commandement de Pompée ,, a;
fait vne belle remouflranee au peuple.

. 4o. .Amipater confiitue Phafelus l’on filsaifne’ gounerneur
de Hierufalem , 8e donne Galilée à Herodes [on au-

tre fils. 505.1Ami arer demeure ronfleurs fidele quelque honneur

. qu ou luy face. l ’ [03.30Antiparer fils d’Herodes , mis en grande authorité.578.

’05 I «Antiparer fait tant qu’ilreucl leRoi Herodes ennemy

de (es freres. , 564.10Antipater fait des machinations apparentes! contre [Es

fieres. . l 388.40Antipater agité de Fureur pour la mort de (es freres en-
o court l’indignation de tout le peuple. 308.40

tAnripatertient (on cœur contre es nepueux. ’ 4509:4a
Antiparer prifonnier par le commandementd’Herode-

62.1.40
. Antiparer plaide fa’eaufe deuant fun pere Herodes , 8c

. Vams. ï 618.10Antipater fils de Salomé parle deuant Cela: contre A",

chelaus. - y31.a.o-Anriquation,& renouation de dieux,8c de temples. 779.

, 4o. nAntique bifilaire eG EgyptienhemuChaldaïque. fi 94°

Antiquité cil probation. s "787. 20
nthoine renuoye le corps d’Ariflobulus en Iudée , k
commanda qu’il full mis au fepulchre des Rois sot.

. 4o, IAntoine crée Herodes , a: Phafelus Terrarques. 516.30
Antoine efcrit au sacrificateur Hircanus 8e aux me. 8c
ennoya vne ordonnance aux Tiriens. 1’14"30

Antoniefait vn banquet à Herodes le premier iour que
le Senar l’eut crée Roi. 511-30

Antoine ennoya (on armée au deuant d’Herodes , pour
lui faire honneur-

. A 51740Antoine abandonné à paillardife. 4864.0
Antome En: decapiter Antigonus en la ville d’Antiothe

511.10 IJntoine donne la balle Sirie? Cleopatra , feubs con-
dition qu’elle ne conuoiteroit plus la Iudee. fa9.zo

504c ’

Antoine a en: fubiuguéfl l’armenie maxwell ÇIeops;

-tra.A .azes,&.lleefile..’ .’. 7 e 3349.44!
Antonia bien honorée del’EmpereuriÎibere , 8: pou!-

,-quoy. 660,":Antonia fait bien traiterfigrippa dedanslnprifqmââa a.

’- 10, ’. ’; tafia... . .. ..ApachnasRôi. l Ï l7: me a il 72.8.11
Aphec,ville. » H449Aphram fils d’AbrahSm.& 31e Chemin. ; . -, i prao
Appion rincipal meafladeur-dAlexandte accrueM
les [mg deuant Caius. 7 f . 667.50« . . IAppion tenu le premierld’Egipte en literature. 7658:1?

g l oAppion menteur contre foi. p O .
Appion Oafin,non Alexamlrin. ibid;
Jppion afine le chargeant lor- mefme. 779.395
Appion circonci. i . l . 7.83.3?Aprobareriondiétion Atmeinquefignifie [ortie , ou n-

lue.’ r z ’ v 8. 4.0Apochîs Roi. a 7.48.;-Appollonie Molon Rheteur. . . ibid.
Apollonie Molon,Rheteur,ôc Orateur Grec. . 33.341:

Apollodore hifloriographol. 775-10
Apollonius drelle fun arme: comme ludas- Machine.

qui le vainquit,melme ludas lui cita [on elpee. 4.34.: a
Apollonius enuoye’vn Manager vers le grand Sizerin.

cateur Ionarhas. 4.56.40Approbation des feruices Iudaiques vers les Romain;

7 60.10 I , ,A re ville (l’Afrique. ’ w [tu
Alpfan Bethleémire eut: trente 613.6: trente filles,8e les

i’laiflà tous viuans aptes foi. 17;,"
Aquila donna le dernier coup à Caius si duquel unièm-

rut. I v . l 9 8 4°firabes vaincus par Onias R01 de larda. 341. Io
Arabes reço’iuent la Cireoncifion le troilîefme an apure

leur haill’ance,ôz raifon pourquoi, un")
Arabes defcendent- d’lfniahel. . - un:
Arabes.& leur origine. W ibid.
LeefAtabes pillent le Royaume a: Iudaî, de le palais du

Roi loram. 516.10Arabes voifins d’Egypte. s 34.1.19
Arabes viuans Ide voleries,& brigandages 4 74.6.10

Arabie heureufe occupée par les enfans d’Abraham , se

de Chetura. ’ . a se"Arabie donnee en pollifiîon à Ifmahel 5712.0
Mime abondante en cailles. 75. 3o

Arabie Inc, 1MoMans fils de Sema 141,10Atam frerc d’Abraham. e p 4.30
Armiasgpeuplemommez autrement Slriens ,; leur Origi- -

ne. 4 s i n. raAtam fils de-Thare, I 8 .1Arapha,pere d’ACmon. I a 61.4.0
Atafcb;Dieude Sennacheriba 351.10
Arbellaeville de Galilée. 446. 4.0

. Arbre de vie misau milieu dniardin de plaifance. 11.3 o
Arbre de (cienceipour difcerner entre lelbien , 8c le mal

mis an milieu du iardin de plaifance. 1.30
Arbres fruiétiersmréez our l’vfage des hommesagao
Arbres portans fruiâ eipargnez enla guerre par le com-

mandement de Dieu. 143 3oArc du Ciel donne pour vn certain ligne qu’il n’y aura

plus delugc Vniuerfel. 9.40Arcabes le difimt tres anciens des hommes. 731.40
Arcé,ville affile fur le mon: de Liban. 1;. 3o
Arcé ville principale d’Arabic,maintenanr nommée Pe.

r tra. 20.1Areé villele reuolte de l’obeïlfancedes Tiriës, 82 le rëd

à z lai] .

I l



                                                                     

TA BLÉ?
î Salmanafat Roi d’Afl’yrieÀl . g, . Î 358,41

iArcbe de N oé,la forme , ô: defètiptioh «ficelle. 8.10
arche de Noé garnie de toutes chofes necefiiirel pour

"-viure. ’ . 7 Joarène de Noé,trouue lieu fermeenmrr’neniejur lefom.

met d’vne montagne, t 8. auPluche de Noé a arrefiée fur le faifl des hures-monta-

sgnesd’Armenie. . 4 3.49Anche facre’e à Dieu gpfalfortùne,& marine. i :8160
Arche du lèflâmcnt portée en [oit deslfiaëlitœ.dc,pnn-

dicipat les Phililtins. - A 184.19
datcha emportée en. Afor au ..Temple Dagouc i 18.1.

.5 - o. 1 a . A . VPArîhe pourmene’e de ville;en ville. . 186.1
i’Arclie portée en Cariathiarirn. en la nidifiât) d’Amina-

s dab; 18740l’Arche cil tranfporte’e auec grande folemnite’ de la mai-

fon d’Aminadab,en Hierufalem. 2.37.50
l’Arehe pofée enla maifon de Obadam parle curnmanà

«lement de Dieu. a 2.57.40Archelaus vfe de finei’lc pour adoucir Herodes. 595.10
Arehelaus ne le vouloit encore faire appeller Roi , tant
4 que Cefar eull ratifié le teflament d’Herodes. . 62.8 .

zo. .flrchelaus tend au but de gaigner la faneur du peuple.

- . 62.8. o. p . IArchelarfs aptes auoit deffait grand nôbre de Iuifs mu .
tins,monte fur mer pour allerà Rome. 63040

Archelaus fait chofes illicites dont il fut accule deuant
Cefar qui le bannit à Vienne es Gaules. I 642.30

Arcyon Medeein. l , 690.40Aredafils de Benjamin; I 54.4.0
Ateli,fils de Gad. 54.2.0. arenes de Libye. Ï. 7 65.10meus Roy.occupele Royaume de la balle Sirie, il fur-
. monte Alexandre pres la nille d’Adia. 8 .
Anus Roi des Arabes veinquit Adfiobulus, lequel s’en-

fuit en Hierufalem. 49 r.IoAretas efcrita Cefar lui ennoyant de! riches prefens
Par lefquels ils accule Sylleus. 458.30

Miman ville de franchife en. la region de Galaad. j
-..- f...1;o.l . l ’
Arioc.condu&eur des Afitiens. , 4 . , ’ 17.49
Arion,fa&èur de lofeph en Alexandrierefufe Hy rcanus
. fou fils des mille talents, dont il [e fit mettre en pri-g

. (on 41.7 .zoArion bataille finalement au ieune Hyreanns les mille
talents qu’il lui demandoit. au mefme

Ariphanes hifiorîen Grec. 754.10
Arifleus. Capitaine de la garde du corps du Roi Ptole.

niée Philadelphe. 771.30Atifleus fait harangue pour mettre les Iuifs en liberté.

10.20. to . . .Arifiobulus fils aifiiéi d’Hyrcanus change la principauté

enferme du Royaume,&fe fait couronner le premier

Roi. r l . 47 6.10.30Arifiobulus, fait mourir de Faim la mete en priion, pour "
. faulx rapports,il fait aulli tuer [on ftere Antigonus.

47 6 .3 o. ’Ariflobulus meurt faiÇant de grandes complaintes ,rtant
furlamorr de (a mere , que de fou frere. ’ 4.78 x

. Arme bulus fait guerre à Hyrcanus (on frere: puis apres
Arillobulus cil cree’ Roi de Iudee.

Ariflobulus prins auec Antigonus (on fils,font amenez à
Cabinus qui les rennoye à Rome. 499.10

Ariliobulus empoifonné par ceux qui fauoriforent à
Pompée, 84 enterré par ceux qui faucrifoient à Ce:

a.

439-30-

"far, 301.30[Arigobulus frère d’Afàrippa , a: Eléiâs furnommé Ma;

nusmimnent aluminium: le telle. 780. a a
Anna: Philolbphe Petipatetique. 740 .49
Aritheens,peuple. 4 Ifs. 3 0’:
Anus Roi efcrit a 0 nias ïînd Sacrificateur. A 42.8. 29.
"Anus Aconduâeur d’vne amie de Romains , tué par

Athronges. a H . v A 6 3 6; 3 o
Armais Roi d’Egypte. i Il - 2.9.20
Arméedes Ïfiaëlites pollue , a: fouilléeyarle facrilegc

d’Aclian. i s ’ * 1j0.40.& a; r . t
Armée innumerable de Chananéenàôt Philiflins. 15 5."

la.lÏArmée des Hebreuimife en fuite. parles Philifiins". .

, 2.2.7. ao . ,Année grande de Sufac Roi d’Egypte a contre Ra;

503mo, l. I 12.7.34,Armée d’Abia,Roi de Iudz. 5 013°
Armée de Hieroboam Roi dilfra’él. ibid,
Armée au Roi de luda. 30440. a
Armée de Zaré Roi des EthiopienS. 304.40
l’Armée de Sennacherib defi’aite par vne pelle Cnuoy ée

de Dieu. A 351.10l’Armée d’Herodes endettement deffaite , par trahifon.

65 4. au I ç -Armes oüe’es.& defenduë aux .Iuifs, par les Philifliusa

197.! .les Armes de Saiil.& de fes fils ,dedlées a l’Idole Ath;
rorh,& colloqueés en fun templespat les l’nilillins. l

. sans
Armenie poifedee par Ôrtus,fecond fils d’Aram. r42

I O .Armefefmianum,Roi d’Egy pre. 742. 3 a
Armifir Roi d’Egypte. 7 3 9.30
Arnon.fleuue, prend fa fource des montagnes d’Arabie.

à: entre dedans le lac Alphaltite , diuifant les Moabi.

. tes des Amorrhe’ens. rade
Al’pazud fils de Sem. » a ,. 140
Arphaxade’ens . peuple appelle: autrement Chalde’ensI

de leur origine. 14.:Arodi, ds Gad. ’4.1,gAroph,fils de Mareorlr. 184.1
Arrogance de Roboam.’ l 2.74. a
Arrogance diAmafia Roi de Iuda. 3394.0
Arrogance des Grecs. 753.40
Arfen ville. i 70640mammite imort par fa feur Cle’opatre; 7 5 94

4°C. . aArrabanus enuoye à Tibere vn homme ayant quinze

coudées de hauteur. (nuaArtabanus, Roi des Parrhes, defire voir les deux freres

Afineus , de Anileus. i ’ 674.10
Artabanus garde fidelement le fermât qu’il fit aux dent

freres. ’ Ï 674.40.8c 67L:Aîtabanus vient au Roy Izates , pour lui demander fe-

cours. ’ 714.50Artabanus fait de grands dons au Roi Izates en recours

penfe de fer biens faits. l 715.20
Artaxenres, Roy de Perfe, fuecelïeur de Xerxes. 7564

Artaiterxes fait en la ville de Sufan vu magnifique
banquet qui dure cent adiante iours. 3394.!

Artemifius mois des Macedoiiiens- A 2.79.10
Arti us ville, autrement nommée-Aire. 155.20

Ameeus, peuple. le mefme.Aruceus fils de Chanaan. l 15.30
Arudeus fils de Chanson le mcfine

hautins



                                                                     

’ TAruncius crieur Romain; veflu d’habit de dueil’, crie la
mort de Caius Empereur , 8: fappaife les Alemans

690.4o.&691.1 l * pAla filsid’Abia,R0i de Iuda. . 2.02.30
Alla Roi de Iuda fait alliance auec le Roi de Damas .

307.1.10 , ’Miel renomméà calife de fa villede, 6: agilité de cou-

rir. ’i ’ . . i 30.10Àfaël courant apres Abner.fut me par icelui. a 3 o.

to. , .Ala’e’l frere de Ioab pourfuit Abner. 130.10
N361 enterré en la ville de Bethléem . au fepulchre de

fes anodins. V. 130.40AlÊIm fils de lefl’e. " 4 203. 40
Aiarrha,fefle des Hebreux ,’que nous appellons Pente-

Cofle, ’ * 101.. lASbel,fils de Benjamin. , 54.!0Albion, ville de Iuda prinfe parles Chananéens.’164.

40.
Alcalonsville prinfe parles Hebreux. 160.10

iEalonites receuans l’arche des Azotiens, font frappez

de terribles maladies. . l 135-40
Afcalonites defpouïllez par S amfon. l I73. 1
AÎChanaxes fils de Gomor. duquel font fortiz lesAfcba -

nations autrement appeliez Rheginiens. - .1 :.2.0
ifilleneth femme de lofephe , fille de Purifeta Sacrifica-

* lieur de Helio oli: - 44 .40Afer. fils de Iacob, 86 de Zelpha. 51-1
Aile occupée par les enfants de Sent c 14.1
Aile infeâe’e de guerre par Sennaeheribr- 3 50.40

Afiens.peuple. ’ s 13.1Afineus,ôt Anileus freres, 8: de ce qu’ils firent en Baby-

lon. . 97240Afineus r: iette fut (on ennemi,& occit beaucoup de les

gens. 67 4":Alineus empoifonné par la femme de [on frere Anileus.

67630 l 1l’AfrieiÎe de’BaIaam parle,8c le reprend. . i310
Albch . ville de Galilée,prife par Ptoleme’e. 476

’ 4° . .Aferville edifie’e par Salomon; n 4 N 2.89.1.
Afor re’gion fubjugue’e par Teglat Phalaiar Roi des Af-

fyriens. A I 44.1. 4oAfofra, vne façon de trompette faire , de inuentée par

Moyfe; A .4 106.1Afphalt criment indiiloluble; 746.10
Ai haltite lac, s . . 17-1

A; i ibid.A
(phaltite lac pres de Sodome I I

renas Senateur Romain. - à 686.2.0.6: 687.10
A.prenas Senateut Romain mis à mort par les Alernans

6 8 9. 1. ’ I -.AiTaracbod . fils de Sennacherib fuccede au Royaume
d’AiÎy rie aptes la mort de (on pere. 351.20

Alfemblc’è farinâtes des Ifra’c’lites pour facrifieri Dieu

8c faire oraifons publiques: 187.40.8t 188J
Afl’eruiirement des Iuifs: . 373.30
Afficrte Orientales des Temples. 667.10

Ams.Roi. w 74.1.10Alfurfils de Sens edifia la ville de Na’im) A 14.1

A!Tur,fils de Dadan. l l 14.40Alfyriens fontla guerre aux Sodomitesl, 85 obtiennent
la vi&oire,& les conflituent tribUtaires IïJo

Alfyriens abondans en richelfe,& leur originel; 14. 1
Aify riens feigneurs de toute YAK-fie , du temps d’Abra-

barn. I . ibid.AH’yriens fubjuguez , 6c mis fous l’obelilllance de Setho-

lis Roid’Ægypte. ’ I n ’ ’ 719.30

.44,sur... i
Affyrie rigionÎ 2.4.45Aflap,riuiere 4 4 . . i 6 ni?Aflabatriens autrement Sabatbeniqiiài 13.10
Aflaiim’ Roi de Phenice tué. 731.40
Allatotlifidole des Phiiiilins. 3 1.2.8.15
Allan: recouure le Royaume de Pheiceà p 751.40

. Altaï: Déefi’e. . ’ " 14731.10. 30
Afiobomiuiere. ’ 01.10Arhanfils de Mahol. " v . V 2.77.. 2.0L
Acheille. Philofophes. f r ’ " ’ i l - 77i-l°
Athenes deshonnorée par Theopompe. 74Mo
rAthenes ouuertes à tous.» . - 674.th
les Atheniens honorent Hyrcanus. l V a - 504d *

Atheniens. - l 711.30Athronges,homme de baffe race. 936.5 l
Arhonges,& (es freres prins - 1* 636.30
Muqueuse Argoliqucs biliaires. A 71mn
Auarice eaufe de planeurs maux. . 247.3042 131.30
Auaris forte ville de frontiere. a. 717.415
Auaris citel delirrte. 743. 2.0.3 a
Audace de Iezabel. . 307 30Audace ourrecuidéc d’Abfalom. - 254.1

Augure; 739,36AugufleCefar. V ’ 759,40Aumofne par qui doit eflre faire. 751110
Autel des parfums. ’ » 90.10
Autel tourné vers orient bafli parle commandement

- de Moyfe. . ’ i 143.45Autel edifié par Iofue’. t 148,40
Autel drcllë par Iofué en Sichem. 153. 40
Autel drelTé à latine du fiéuue Iordairi. 13-040
Autel edifie’ par Dauid.au lieu où Abraham auoit mené

Ifaac pour eftre facrilie’ à Dieu. 165.50
Autel d’airain mis au Temple d"e.Salomon. 12.8.

10. I A ’ ,"Autel de Hieroboam Irompu , 8c les holocaufles efpan:

I chez par terre. 2.97.40Autel edifié’par Belle. A i - , 309.4.0.6: 5105:
Autels dediez aux idoles tenuetfei par lpfias Roy de ’

Inde; i - 354:0Autel d’or fin dedansle Temple de Hierufalem. 7 39,",

Auzate ville de Afrique. l 308,30
Ayon region fubiunuée par Taglat Phalafar. 357,1
iAzael conflitué Roi des Syriens. un
Azael enuoyé a Hclifée auec grands dons. 314. 40,5;

32.8.1. I .Azael aya-nt tué Adad occupe la Sirie. ’ 32.0.10

Azael honoré comme Dieu. 4 I 32.8.10
A-zael faitla guerrei lehm * 4 335.50
Azael Roi de Syrie entre dedansludd, à: aŒege Hiem.
Ï filem.

. 35 5- 4oAzam fils de Marchand: de Meloha. 146,55

Azar,villc. I 311.10Azatias Prophete exhorte le Roi Ma . 8c toute fou in-

me’e. - 305-5800Azarias Sacrificateur reprend OziaS. 34mg)

Azeca,ville. 2.04.40Azechedifie’e par Roboam. l 299.30
Azntmotli,fils de luôlîan- 14.2.0
Azioglber.vrlle,autre ment diète Ecrcnice’. 290.10
Azizus repudie fa femme Drufilla. 724,;0

A10! Ville. I 67.50 ,Azor rafée iufques auxrfondcments. 168.50
Azor ville des Philillins. 13g. 30.4.0
Azotiens frappez de pelle, a; dediuerfes maladies. 18;.

30.40 - . kAzoth,ville.prifc parles chreùx. roof
i



                                                                     

i

tarir.
’ il , ,nLDieu diachab. :43 3.10Baal Dieu desTyriens.. à 333.20

Baal Roi Babilonien. A p Q. 7 3 4.40
BabeLdiétion Hebraïqueifignifie confufion. 11.10

Babilon,lieu. . ’ i - p 11.10Babilone aillege’e par Cyrus. 734.40
Babilone inexpugnable. 7 5 44°Bacchides enuoyé par Demttrius vêts ludas . à: tafche

t à le furprendre en trahifon. 444.1
Baccides cit enuoyé en Iudée. 446. 4o
Bacchides fait mourir les amis de ludas. 4449.1
Bacchldes ailailli de tous collez; 430.30
Bachor,lieu de :udée. 15:2!»
ariens, eu e. I -. r . ogîdaciettfl’e gorps de lori au champ de Nabot.331.ro

Badezor fuccede au royaume de Phenice. 7 30.40
Bagofes taille les I uifs de tributs. 40.4.1
Bagofes punit les Iuifs: 404, m
Biron,Roy. . . 7 18, lBaies,petite ville de la comprime. 66640
Bal,Dicu des Tyriens. 507,30Badan’eruaute de Rachel. 51.49

bada,ville. ,7 6.10Balaam receu honorablement par Balac. 2.2.3.20
Balai prOphetife du royaume auenit d’1 frael. 1213 .3040
Balai au lieu de maudite les [fritures les benita une
.Balac Roi des Moabites- 11.1.10

V Balai: Roi de Sodome. 17.10la Baleine engloutit louasr 540.4.0.6: 341.1
l ’Baladau Roi des Babiloniens’enuoye Amballàdeurs,

auec prefens au Roi Hezecia. s 351.10Balator Roi Babilonien. 734.40
Baleth,ville edifiée par Saldmon. 2.89.10
Baliu, Roi de Sodome. 17.2.0Balthafar fils de Labofordaehrfuccede au royaume, a: a

vne terrible vifion. , 571.10Balthafar Roi de Babllon fait appellet Dauid pour luy

inter reter les lettres. 371.10[Baltha ar,& fou Royaume mis fous la puillËmCe de. Cy-

rus. p ’73JBanaeat gouuerneur du pays Maritime. Il 2.7 a. 47°
4 lBanaia ordonné chef de’llarrnée de SalËfiiËm au lieu de

la

loab. ’a7 4.2.0

Banaia refille à Adonia. 2.67.10
Bannis me Adonia. 2.73.40. I Banaia fait mourir Semti. l 1 274.40
Banaia ordonné fut la garde du Roi Dauid. 2.41.1

Banaia foldat de Dauida 161.20
3 ’Bamaorh,ôt Tlian traiûres, de homicides font execurez.

l 134.1b ’ t .lBJnaOElhsé Than freres.tu°nt leofcth en trahifon , 8:

portent fa telle à Dauid. 2.33.40
Banaoth fils de Hiercmon. le me (me.
Bannillëment d’Homere hors la Republique de Platô.

798.10 ’
Banque de Pharaon fait le iqur de la natiuité.
Batacla Ncuthalite iuge d’lfrael. 167.40
Barach tue labin,Roi des Chananéens. 168.30
Barachias dtilie les prifonuiers qui auoient elle pris en

44.!

la guerre coutre Athaz , 8c leur dorme argent pour L
s’en retourner.

Borofa prife par ludas.
Barbares tributaires de Salomon. i
Hareach,Roi de Sodome.

344.10
433. 30
177-!

l V 17.10Baruch feCretairc de Hieremie. 358.10
Bans montagne en Armenie. 8.40Bafa ayauttué Nadab fils de Hieroboam en trahilon

a: tutti mort tous ceuide la V

race de Hieroboam. ’ Ç n 30;. 3o
Bafemath,fille d’1fmael,femme d Bizarre. l 4 2.9. 10
Bafim.fille de Salomon, a: femme d achinadab. 176.

. ’ccupe fou Royaume. a

30. . , L .Baflecspere d’Ecnibal. i I v
Bataille entreles Ægyptiens,ôc Ethloplcns.

743.1
59.46

’ Bataille afpre,8t dure,entre les amalecites,6e Ifia’elires.

. 3.50 .Baïaille entreles Philiüi’ns,& les Hebreux. 183 . 40

Bataille’ehtre Abner,ôt loab. . 119.30
Bataille entre Dauid, de Abfalomq U 134.10
Bataille entre les Ammonites,65 Dauid. 2. 41.40
Bataille dure entre nbia Roi de Iuda’â 6C Ieroboam.

042.1 3 . A . .Bataille [lutée sans NabUChodonofor,R01 des Babilo-

niens,& NCChabi I 335. idBataille des Airyriens,& Perfans. 747. :0
I Bataille entre lesRois fuccellturs d’Alexmdrie 7 37.30

Bataille naualle au goulphe de Latte. 7 ’5 9.40.61 7 60.1

Batuel fils deNachor,k deMelcha. l4.4o.& 30.10
Batuel pere de Rebeceas a 24.30

Batius,Prereur Romain. 68440:0Baume porté au Roi Salomon parla Re) ne d’lîthio.

pie. ’ . l 2.91. 3oBaume de grand prix en Engaddi. 319.20
le Baume croilt en grande abondance en Hieticlaoo tu.

1o. lBaux,fils de Nachorgôt de Melcha;. . enBedallion3gomme femblable al Cimier. 7 5 .40
Beauté excellente de Sara femme d’abrab’ama 16.10

aeaute’ excellente de Rachel. 3°,! o
Beauté d’Abfalô,ôc la pelanreur de (a perruque. 2.49.50

neelz:bub,Dieu des accaronites. 32.0, 3 o
32.1. 2.0

aeelfephon’wille fur le fluage de la mer rouge. 77 .43

Bel idole Iabylenien. ’ 753.10
neleallart fuccede au Royaume de Phenice. 7 3 1.30
nelfephon,ville de la lignée d’Ephaïm. 147.40
nenediëtions de Moire redigées par efcrit. r44. 10
aenefieence d’adab Roi de Sirie. 32.7 . 10
neneficence d’Azael Roi de Sirie. 2. 1 6. r
Benjamin fils de lacob,8t de Rachel. 37 .30

reçoit de precieux dons de fou frere lofephe. s3 . 10
nenjamitesirauillent les filles des Ilia’élites . 1 6 4.30
Les Benjamins obtiennent viaoire contre tous lesau-

tres Ifra’elites. r6 3.30nenjamires font tuez par les autres Ifia’elites excepté il:

cens. 1 6 3 . 2.0aenignite’ cil bien feante à vu Roi. ’ 2.2. 2..1 .

neraca,valle’e. * 320.10nerenicepres de la mer rouge,autrement dite’ Azionga-

ber. ’ , 1. 9 0.2.0fieri: fils d’allier. 54.2.0aerofe Cbaldéen.Hilioriographc,fait mention de l’ar-
che,& du deluge,6c quÏelt-ce qu’il en dit. 8 .40

nerofe Hifloriographe fait mention en [es Binaire:
d’Abraham. 1 . o

nerofe a efcrit des faits des Chalde’ens. Il»;
nerofe efcrit du Roi S ennacherib. 5 50-4-°-& filai-hm

Roi des nabilouiens. a I r 514°Berofe recite comme Nabuchodonofor fut fait Roi de
nabylon, de de ce qu’il fit. 57°*2°

nerofe blafme les fcnpteurs Grecs de mepfonge.
7 53.50.

neroth; ville de Galilée. l 169Mnerlabï.lc;l&lon Hebra’i’que lignifie ferment du Plus.

- o. A



                                                                     

[TABIÎLEÏ

Berdtll,ville de Galilée. . p 2.7016
Berfabé,dl&ioh chraïque, fign1fiefe1ment,de plus. A

31.50 r . . A p pBerfabémille prochaine d’ldumée. 310.10
Berite,ville,8c domicile des Romans. - . 604.10
BeIZelay Galaiaite reçoit begnignement Dam 254,10
Ber-zelay Galaadlte tefufe de demeure: à. la Courwdu

Roi Dauid. 150.10.Befa. fils de Benjamin. U . r I A ( 54, m
’Befelel , ë: Eliàb’ excellais OUUthl’S commxsipar Moy [e

ont la conflruflion du Tabernacle. 79,40
me: fils de Benjamin. l . ’ v I 54.11,0
Belles à quatre pieds,mafles.ôc femelles,creees au (me.

4 me leur; 2..10Belles de routes fortes mires en l’Arché de Noé; . 7.1

telles ne dcfaillqnt’ point au monde. 7 6 9.10
Beflia’uxDicux Egiptiens. l 762.10
Bellioles ennoyées de Dieu en ngptu 66Mo .

. Beta,prilepar Dauid. de pillée. - 240.10
Betuampthamomme’e Iuliade. - 646,10
Bethicorwille edifiée par Selomon. 2.89.10 .
Bethel.fignifie maifon de Dieu 3940.6: 189.10
Betlhel,prl(e par trahifon. 1 160.10
Bethcl,demeurance de Saiil. 196.10
Bethel,ville prife.& factagée. 504"!
Bethléem,ville de Dauid; ’ 1.11.10
Bethléemwille de luth. I .1 160.4018: 113.30
Bethmaacagregidn fubjuguee par Teglzt Phalafar Roy

des Alïyriens. , I 543.1Bethoron,vallée aux pays des Gabaonltes. 152.4,
Bethûbé couche auec Dauid rade
Bethfabé lamente Vrie fan mari. 5 17l l 1.4 .Bethfabé rime de Salomon procure que (on fils [oit in.
(limé Roy par [on pere Dauid. . 267.10.30

Bethfabé aduocalle pour Adonin’pour lui faire auoit -
Abifag pour Femme.

Bethfamites,village en la lignée de ludas 1
Beth’famites reçoiuent l’Arehe auec ioye.-

. t37-3o
187.1030

Bethfamites punis de mort , pour 211011: touché l’Arehe

I facréeu l l i 1 * 187150Bethfamites fe repurent lmlig’nes de loger l’Atche.

ibid. iBethfan.ville,dite guttemêtScitopolis. 151.10.61 2.18.10 ,

’Bethfurùille de ludz. 1’ 199. 30
Bethfuragvillegefille contre Antiochus. 44.1.30
Belhfura. le rend aux gens d’Antiochus. ’ 44.1.10
Bethfinra nŒcge’enpar Simon fret: de 101131113: f: rendit

. a lui. 4,61. jeBczec.v1lle des Ehananéenf. 4, [13’940

Bezecenicns, peuple. n ibidBlafpheme contre Dieujpuni (le mort: 1310
Bled des Chymnéens moillbnnez parles lûa’élites;

, 148-40 .
les Bleds des Philiflins brulla par Samfon. 17 8.10

Bocchor, R01 tics mile. 751. 1,0!B0ccl1ur,village du territoire de Hiemfalem; u de
Bocci,-fils du Sacrificateur lofephe 3,54.!
Bocci fils d’Abiezer. 185.1
Bocci Benjamite pere (le 56171» 2.60.1
Bœuf fra ppa-nt des comes,& tuant quelqn’vn lapidé.

14.1410 .Bœuf; foliemn’elle’ment adorez en Egipte. ;o
B’ooz heberge Noerpi,& Ruth. 181.2.0
Booz donne d’ange à Rath. 181.30

. Booz pcre d’Obed. p 181,10
B002 fait du bien à Ruth; I 182.10.20
Boozefpoufe Ruth. i 181.10Boxzeaucicn’ncs de la terre declianaamd 54.0.10

2.73.!040 .

" x. peule de aliberalit’é.’

Bofcîxetwille. -’ i- 1 - - . 1166.40
Enfonôc Chafpon ruinées p: ludas. . 439.1
Bottris,ville en Phenice « F 308.10
Boucliers fait: eSalomon,& leur permuta: ’ A 1.91. 1
Boues folemne amen: venerez en Egipte. J454.)
Bougrerie deffendu’élpar Moire, 8:1 les bougres lugez à

mort. ., 1..- 104.19Boutons fortune de la verge 41’ Aaron. ’ Z 118. 1.
les Boyaux de 10mm fartant petit à petit de (En venue

par punitiün de Bleu; 1 ; . 31.9.10
Boz,colomne mife au Temple de Salomon. : 4 111.1.
Bozor,ville de franchich i ’ 7.113031
Breuuages amatoires. 73’940Bruit courant le plu! fouuent en faux; 191.10
Bubafte fleuue. . .à17.4,o

C r ’ t

Aath fils de Leui; L 34.10" .Cabrothabà. lieu au defer: soû:moumrenr les fe-

ucux. - 107 .10cades, .111. de franchire a. la famille de Nepthall , a.

.tue’e en la haute Galilée. 14 15 s. 40
Cade: ville de Gnlile’e- I 13.2.0
Cadmus Milefien,h1llori0graphe. . v 3833.40
Cadmus fils ddRo’i de Phenice. nôme’ Agenor. 73 5.2.0
Cailles ennoyées de Dieu aux Ifra’e’lites au defert.74.;o

C1111 premier fils dÎAdam; 1- K I 44h ..Cain dlâion chra1que,fignifie aequlfitlon. ibid;
Cala homme melkhuinôc auaricicux. ibid.
Cam tue fonfrere Abel: p 4.. 1g.Cain premier inuenteur de l’agriculture. A ibid,

Câlin incorrigible. 4.10un craint les belles, 5.xCâlin. Cache le corps de (drifter: llbel. 4.10
Cela marqué de Dm: a p , p 4.3.0
Calmar [a fe mmc bannis de. leurp’aïs. ’ 1 ’ 5 .1
Gain inuenteur des mefuresiôt poids. - ” 1.10

’ premier inuenteur de mettre bornes aux champs;

4 5,10 l ’ ü 1 lCain fe depite contre mena . 4.4.0
Cam s accompagne de: brigands ï 8: leur enfeigne IOIi!

te mefchancete’. .-’ l .10
.CainanJils d’Enoâ. 4 s7.1
C,ain.uefcut neuf cens.& clin! aux. " 8l!
califal] ange de «111,80 feptante ans,engendta; Mahle-

- e . . - v ’ 8. I;Caius,Empereur aptes lamort Txbere. 6 64.!
ains enuoye Petronius pour uccedet à Vitellus eh

Sirie. g , 663.1Caius aile laTetrarchicà Hetodcs,&lladioint au toisa--

w me d Agrippa. l7 66 7.1C1ius’efcrit deux paires Jélettrésj’vne au Scnahl’autrc

à- Pifo,Pteu0fl de la ville, pour mettre Aignppz bons

de prifom ï ’ 665.;ains fait de racieufes promeflès à Agrippason recom .

1 6 1.!
ains efcrità Petronius touchant f2. Rame." 9717.30
ains veut elPre adoré comme Dieu. 679.10

Caius f: vcll d’hzbits de femme. 6834.0
ains appelle Iuppitcr [on frere. 679.19

Caius offre ficnfic: à Augufle Cefar. 68 6.10
ains (lancent de Morifques. 687.10
alu; pet: diAnteius banni par Caius Empereu1,& mis

I a mort par lui. 039.10Caius qddonné à toutes inefchancetez. 6 9 5.1.0
Caius n’eut point de honte de pcômettre instille auec fa
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F r 1e faut: A Y V jasa» .Calugbrateur moquera: , a: Quint! . 5159.6.1:
Calands fages’Indesn l ’ v :. 1 :737.
Callias. hiûoriographe. . . 711.10 1
Calliflus fe lainé! auec laconfpirateursde la

Caius. . - - .Callimander tue’ lui a: res gens. 468.50
Calliphont) amy de Pythagoras. . 735.10
Calliroélieu outre le slor’darn, ou font eaux chaudes. ’

6112101 . p1 t .Calmas fils d’Ifma’él. 2.2. 30
Câlomniateur de lofephe. 7.15 .1
Cambifes Roi des Perles. ’ .. V 61. 1
«Cambifes fuctede au Royaume de ion pere. 3 7 8. 30
Cambifesayant regnë fiat ans meurt. enDamas. 37 9.30

.Camon ville de Galaad. 1 73.4.0
Cantiques des viéloires chantez à Dieu par les limen-

tes aptes la deifaite des AmælCCites. 81.2.0
Cantiqre hexametre de Moyfe contenant propheties.

14340 I p 1 -Cantiques compofee par Dauid a

16:11.0 . ACantiques compofez par Salomon. l 277.10
Çapharfaba. campagne où Herodes fit baüir vne ruile

la louange de Dieu.

nommée Antipattia. 58.4.10
Capitole de Rome. Y . - . ibid.Capadoccs peuplhiadis .nppcllez Mefchinienn * 11.10
Captiuité des luifs fous les Babyloniens. 3 56.30
Captiuite’ des Iuifs,ôc defolation de chrufalem.7 32.10

Çarmagne, prouince. , 7 l firme
Ca’rchabezanille. . . 3 57.1.40
Cariathiarim,villc1 18740.81 1.37.10
Carmel,montagne. a 1 y 5.10.6: a7 6.40

. . Carmy.fils de Rubeni "54,1Caran ville de Mefoporamiei 15.10.85 1.5 :40
Carthage, yille d’Aphrique fondée 8; edifiée par D1130. ,

".Callius vaen Syrie pour fe faifir de l’armée qui efloit

l’entour d’Apamia. 511.13)
Camus, de Marc conflituent Hercules gouverneur de la

baflieISyrie. A v 111.31Camus Florus [mettront d’Albinus au gouuernernent
de Iudee Fait de grands maux.. . ’ 750. 30Camus s’enfuir en Syrie laquelle il occupa. - 501.10

CaRor.Chronographe. v 1 7 50.4.0
Carliierennitains, peu ple voilîn des Gabaonites. 151. 4.0
Caution de mariages,dc captioegôc d’ellrigeres. 648.1
Cecilius Bullus fait tuer en traliisô SexrusCefar. 510.10

Cedar fils d’lfmahel. ’ un 3°
Cedres du Liban. . V A 743.50’Cellavville enuironne’ë de Fermée de Saül, pour prendre

Dauid- 115.10Celé.ville de Sirie. i 566.30Celendetiusville de Cilicic. . 616.40
Cenez hom me indu (bien rcfiitu’e’ les Iûaëllites en leur

liberalire’. 16;.40Cenez,p mural.156. 1 .pCçphcritains, peuple voifin des Gabaonites.
’Ceremonics diuerièsJouchanr la religion en Egy
- 1 .10
Ceâtmonics’ aux:

vray fèruice de

a: la 9.011.113 continué gouuerneur fur

31.40
pre.

ges introduites par Achab , au lieu du-

Dieu. 2.09.20C°ï°anflY5 Peuplé diarbrilïeaux de fou’ëfue odeur.7 04.. 4

z .o. 4 . ,Cefarmorn de dignité se. rinci auné.
Cefar le faifit ile la ville dz ROKSC.
(l’eût orfre à Antipater telle Seigneurie qu’il v0

503. 2.0.

2.89.40
goure
udra. I

. ’r.
Celar

L Ë: :1 , . a .Cefar’efcritau Senar de Rome»- . . 303.10.36
Cefar donna Herodes quatre cens Carriers qui choie:

de lafgarde de Cleopatra , Be plufieurs autres bien:

. 1.40 ., A . , I , gCâlin: prend Herodes en grande’amitié. I 550.10
Cela: dorinele pays de ,Tranchon à Herodes pour le

, purgerdeplqrigands. . i I 164, 49
Cefar donne [entête pour les deux fils d Hercules, auec I

bonne remonllrauce. p 581.50.40
Cefar efcritnau: Grecs en faneur des Iuifs Cireniens e11

Aile. -. . . y 363.40Cela: fait venità foy les pretendans au &oyaume de
Hierul’alem. . -. , , v .1 631.19

Cefar Condamne Sylle’us "a auoit la telle trenchee;

60 .30 z .Cal-3.31; quitte aux enfans dil-lerodes Ce que leur pere
lui auoit donné par teilamyenr. 64.0.10

Cerar reçoit benignement Archclaus. 6 53 .10
Cela: enuoye Alexandre aux galettes. 630.413 .
Cefar conflitue Archelaus Ethnarches de diuife aux au-

tresfils d’Herodes les Seigneuries de leur pere. 65 9.

0- l ’.Îecond Empereur des Romains meurt. 55 6.40
Cefat eâuoye Celadus (on afl’ÏanChi , a; lui commanda
, de lui amener celui qui fe difoit Alexandre. 64.1.20
les habitans deCelhrée,& S thalle font de grandes inin-

res à Agrip apres (a mort. 7 09,1
en Cefarée s efleue vne fedition entre les Iuifs , 8c les

Siriens- 1 1 E 72.4.10Cefonia femmede Caius fe prefente volontairement:
Lupus pour endurer la mort. 6 94. 30

Chaibalon,di&ion Phenicieune, 1.88 10v
Chalama,R0i des Siriensl. . ’ r 14.3.!
Chachol fils de Maeol,h0mme fort fige. I 278.20

Chaldees hiflotiens. 7 5 8.20Chaldees peuple,autrement appelle: Arphaxade’ensflc -

leur origine. . r . 14.1Chaldées ancelires,ôc alliez des Iuifs. 611.5 o
Chaleb , a: Iofué appaifent le tumulte Cfmeu entre la
’ peuple Ilia’élitique. i " 108. 1 a
C haleb efpié des enfansd’lfra’éli 59.40
Cham fils de N oé,quand irafquit. 10.2.0
Chanaemfils de Cham. ’ Io1 1 .
Chanaan,rcgiou nommée auiourd’huy Iudées 1:40
Chanaan donnée en pollefllon à Ifaac. 57.10
pC hananéens offrent à Abraham le droit de fepulture. i

2.4.1.0 , , ,les Chananeens ruentles lfraëlites. 111.10
Chanariéeiis enflez d’orgueil pour la viétoire obtenue

. contre les lfiaeljtes. . ibid.’Chananéens appellent les Philiilins à leur recours con--

tre les Hebreux. 193. 2.0les Cananéeus prennent Accaron . a: Afcalon villes de,

Iuda. ’ v , 164.40Chananéens defconfits en bataille par les lfraëlites.

163.1.10 ’ ’ VCharianéens chanci: hors de Hictufalem par Dauid.
135.40

Chamanéens refuûns obeïrà Salomon,font mis en (cri

uitude , 8c lui font tributmires. 190.!. 10
Chandelier d’or mis au tabernacle. fa façon, [on perds. i

la lituadon. l . 89.10.91»:Chazie’es. Pour les Sacrificateurs commis des Hebreux.

9.1.0 1Changement de Ian

z

gage en l’edificariou de .la tout de

Babilon. i ’ 11.2.0(manions des filles. ô: femmes d’1 (ne! . en la loiiange

de Dauidfic de S "l 109-15au .
Charme

x



                                                                     

TABLE.
Charmes pour repoulÏer les maladies,r:0mpofezpar

Salomon. 377.20Challeré requife plus aux Sacrificateurs qu’aux autres.

104. 10 . ,Chafirer homme ny belle ell defendu. 14 2. 10
Chaltrez ont les efpiirs eEemincz ,6: les corps mols

comme femmes. . 14a. :10:Les chailrez de nature (ont en abomination 8: defdain,
8c doiucnt ente dechafl’cz, à: la raifon. . 142.10

Chebron Roy d’Egypre. . 726.10-
Chelbis fils d’Abde, luge Babylonien. 73;.1
Chereas Tribun confpire la mort de Caius. 6 8 0. 30
Chereas ayant receu le mot du guetde C1ins,lny baille

vu coup d’efpee. 687.50Chereas fait reproche aux gens de guerre. 70. 4o
Chereas mené au fupplice auec Lupus ô: plufieurs au -

nes de leurs complices. . 601. 40
Cheremon hifloriograplie Egyptien. , 749.30
Cheril P051: ancien. 749 4.0Cherubins d’or maflif, mis iur l1; propiciaroire. 1:80.30

Cbeflem fils de Mefien. 15,30
Cherern ille , autrement appellee Cypre. . i. 11.30
Chetim villeen Cyprqnômée parles Grecs Ciciô.12.30

Chetim fils de Imam. . n. 2.0Cheronê,chemile (acerdotale 84 la fiiçon dlicellc.’69.03

Certens ,fils de Chanaan. 15.30
Chemra feconde femme d’Abrabam. . 50
Chenaliers Romains afiligtz par Caius. 676. a0
les Chiens lefehenr le fangd’Achab Roy d’ifraël. (clou

la propheiie d’Helie. 318.10
les Chiens mangent le corps de lezabel excepte les

mains 6c la face. 350.4.0.8: 35171
Chilon , fils d’Abimelch. 180. 4o
Chiram Tyrien exeelienr ounrier en or,en argenr,& en

i main , appelle par Salomon pour Épire les vailleaux
ô: ce qui mon neceffaite au Temple.280.4.o.& 181.1

Chodam , fils d’lfntaël. 22 30
Chodollogomor , Conduéteur des Aflyriens. l 17.10
Chobi fille de Zut , femme de Zambrias. 126. 30
Chofes communes eommunicablesâ tous. 776.10

Chronique des Tyriens. . a; 8. 30
Chroniques des Hebreux. 178. 10.84 2.0.40
Chroniques des Tyriens font: mention de Salmanafar
- Roy d’Anyrie. l ï . ’48. 10
Chronique des temps . cil la pierre de touche des hilloi-

res. ’ - 742.30Chronique,eltverificariô de l’hîl’toire.774.40.& 7.75.1

Clins filsde Cham Prince des Éthiopiens. . v .11.
Chifay , ferme’en l’amitié de Dauid: 51.10. du confa-

temétd’icelny,fuit le party d’Abfalom pour (gainoit
(es fecrers 8c pour refificr aux confeils d’Achirophel.

141.10.65 4o i - 1 iChufeens peuple, autrement appelle: Éthiopiens. - 1 p.1
Chufarth Royçdet Alfyriens fait guerre aux Ifruëlites.

x6].3° i 4 4 1. . I Q1313...Chnrh, fleunç de Perle. . 547.2.0.8: 511,3. 1.0
Chair: reglon devPerfe. t u bu i . :1 2 1 Milo
Chutheens muablcsôcinconllans. . 1’ ’ 748.10
Chntheus l’arrans de P-eriepour venir habiteronsa-

marie portent auec eux cinq fortes de dion:.lef ueIs
adoransaÇcanfe de leur ildolarrie (contenir une

pelle Horrible. 3481.10.10
Cicon,villede Cypre. I " I 1140
Ciel pofé au demis de toutes chofes. 1 ....;.;- 136.1
Cielrempered’vne nature humide. ï 343-1. 1.0 ’
Ciel ennironné de glace. ’ n le’mefme
Gigue mortelle peine des Arhenie’rfs. ."78 1.1.20

"’ . n un;Tome-1. 1 - 4-»

Cilieie anciennement nommée Tharfus. 11. au
Cinchares certain poids des Hebrieux peûnt Cent mi-

nes. r l q 9 0.1Cinnamus mande au Roy rutabanus qu’il s’en renien-

ne. , . 6 9 9 .1Circoncifion uand (e deuoit faire. 19.20.31: 21. 4 o
Circoncifion es lnifsn . . ’ 769.140
Cis pete de Sali! de bonnesmqeurs, g 191.10

Cité de Typhon. 7 43. 30Cirezmifesâfeu 8c à fmg ponefacrifice.

Claudius Empereur Romain. 106. 30
Claudiusaccufè par Pollus [on fetf, defend fa caufe de-

uant les luges. 080.10Claudius oncle de Caius. 6 84. 30.40
Clandiusempoigné enfa maifon par les gens de guerre.

691.18 . ’Claudius pronôco [entête de mort côtre Chereas.70 r.
Claudius tenant le rapy en (cent en trouue par vn lol-

dar. 696.40.61 697.1Claudius refpond modernement aux Amballadeurs que

le Senatluy auoit ennoyez. 69 8.30
Claudius efcriIrauRoy Agrippa,â ceqn’il (e deporte de
. fortifier la ville de Hiernfalemàquoy il obeit.’7o6.3’o

Claudius Empereur Veut ennoyer le ieune Agrippa
pourfucccdet au Royaume de (on pere. 7 09. se

Claudius enuoye lettres au gouuerneur d’E gy pre pour

appairer les luifs a: les Grecs. l 701.30
Claudius E mpereur enuoye lettres aux Magiilrats 8:

- confeildeHierufalem.. 711.10Claudius baille la Ptinci parité d’Herodes au ieune A- i

grippa. 7 18 .30Claudius Empereur faitmourir les plaideursldes Sam-

Iritains. ’ i. 715.30Claudius Felix enuoy e en Iudee pour elire gnnnerneur.

7 11.2.0 . ’ nClaudius Empereur meurt. . 72.2 .10
Cleanrhes Philofophe Grec. , N 768. 10
Cêeareh Philofophe , difciple d’Ariliore. . 75.2. 10

Clarté feparee des renebres. . l
Clemês Capitaine des bides de la ville de Rome,618zizo
Cleodemus Prophete , furnomme’ Malthus, concert-ut

des hifloires des1.uîfs.. l N 2;.40
’Clecparra royne,féme de Ptoleinee Philometor. 7 71.4
Cleopatradrefle deux cils l’un fur mer,l’autÎre fur terre

contrefon fils Ptolemee. I A 31791.10
Cleoparra mandeà Alexandrequ’elle f: retire succion

filsielle. ,.,’ 3,60.!Cleopatra follicite Antoinsvenger la mort d’Arlfiqbur

lus.furHerodes.-.- ’ ’ w y " 1. 539.19
Cle’oprarra mm grand trouble la Syrie, pourfpn en].

bition." ,. . I 1- ’ 54.0.10Cleapatm va en Indee , ornerodes luy faitde grands

dons. i ’ w n . . 1541.1.0[Cleopamizhalïefon fils 8101011100 d’Egypte..; 481.1
»Cleopatra derniere Royne d’Egypte. n 1559.30
.Cluuirus confidÎRomain. L314: r 3 ,6 86. ;o
Côniofyri’ç;;,g 2 . . . :21: .-. v 1 à; 161-40
Cogiraiions fecretes des hommes (ont ounerresïa Dieu.

111.10 .’ :- 1 : (.401C0 noiEanceleEencielle plnsfeurè 1111010911116. 731.3.

Co chosifie. - - -v746.1i Colcques, peuple circoncis. . 1. î) 946510
Colombe mife hors del’arche deNcé. - un -, 1.310
Colombe de fin or ’donme’a’n Temple deilupiurvpsr

îron. . 1733141"! . -- [4183.30 i
Colombe infculpé des priuîloges Iudaiquu. . 13.17.10

Côbat fingulier de Dauid contre Goliath. un me 1

J. girl..!)-
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TABLE
Les commis à faire tranflater la Bible. 158.20
ConcordanCe des bill01iographes fait icy. 7 45 .30.
Concordance d’efcriptures. 748.10
Concordance de Bcrofe 8c de Moy le. 7 4 r .20
Concubine flefebir le Roy. 759.2 o
Conduît’d’eauxlfairs par Ozias Roy de Iuda. 340.40

Confufiora de ligne: parles guerres. 1796.1
Congé donné aux feruireurs d’accufer leurs maîtres.

776 .30. . .Coniurations de diables ,compofees a: miles en efcrit

par Salomon. A . a 278.30Confcience b0nne,treilhŒlant tefmorng. 141.30

Cohen,hiflorien Grec. - 754.10Confeil maling de Balaarn donné aux Madianites a

Moabites. ’ t 124.404,81 118.10
Confeil mefchanr de lunathas a Ammon. 146. 4, o
Confeil oecultes reuelez par Helifec: 324.1
Confeil mâchant diAchiropheldonuéà AbfalOn. 2 j 2.

10
Confeil de Cbufay preferê au e6feil d’Aehitophel. 252;

30.40.66 235.1. l i . - - «Confell des anciens bon 8: vitilo donné à Roboam . le-

quel ilueveut future. - I 294.20.30. 4o
Confexl (le ieunes gens dômageable à Roboi. 29 6.1.10
Conieil tenu pour Faire mourir Hieremie. . 3 17.4.0
Confpi’raiion de Mariamné femme d’Herodes ô: d’A-

lexanclra (a belle mere. . 5,110
Conipiration contre Herodes de dix luiFs. . 518.30
Confpirarion pour faire mourir Caius Empereur Ro-

main. l - ” 680.20.30Conifpiration de bannis contreleurs princes. 7 73.20
Coal’piration entre les bergers d’Abrabam. ô: de Loth

* à caufe des paflurages,& touchantle droit a: les bor-

nes d’iceux; ’ z 2 16 .2030
Contrarieté de religion a: de loy engëdre guerre.7 :84

Conuiues facerdoraux. 78 2.. 40
Copheu,riuiere dltndie. 1 4. 20
Copiedes lettres dlAntiuchusà Ptolemee 4.23.20.; r. 49
Cîpponius s’en retourne à Rome 8c M. Ambinus luy

u .ccede. 6 46.30Corban,don de dieu. . - 7 4.6 .1
LesCorbeaux portant à manger iHelie. - 306.10
Gardiens peuple d’A rmemei ’ 8. 40
Cordube ville d’Efpagne. 6001.30
Cornelius Sabinus Tribun Romain. 683.10
Cémelius Sabinus faitrôber Caiuslur sô.genou 688.1

comme... - ’. 130.20Corruption Grecque par priueelicéee d”éfcrire.735.40

Courouxde Dieu enuc e l’ennem74 : . 1727.10.40
Le Conflilliet de SaüJe triode sa propre.glaiue.227 .40
Crallhsrcmporte deux mille talés d’argêr (acre; auquel

Pompee n’auoit ofé toucher. -’ :;: 1 500.10.10

Crailbs enuahit le pays des Parrhes. . 501.1
Craintede Dieu eflxiefioumelnét definalfil’mcq 71.40

Cremiondu monde. a: "au. . 1.Crefus fait de riche-Roy pauuee captif. . r y 1’ 3 -;7 68.1
Creœdiles (ciennellement venerez en Égypte: 7, 58.50

.0101» . t f:

CtSronewille... . A..- , n . 7.43130
Cruauté defl’enduë aux gendarmes. ;.: 1.13.10
Cruauté’duRDyNahasnziq . v..- -193.4a.&-194.1

4 Cruauté de Saül. 1.1 1.1.10
Cruauté Femininc. 26.10Cruauté punie.- v ’ .’ ; z 536.40
ÇmùréinhmnaineaeMauahem.. .Ï; . .r 342.40
Cruauté plusqucbrutale deCaius. 681.10
Cmamé exuçee par fouilla 982.1
’Ctuautéde vilains; A ahi 318.1
Cruauté inhumaine de Ptolemee Phyfeon; exerce: en-

l

. safari.

40.863744 1. 4

uers les Iuifs. 78 9.1 0Cruauté d’Abimelcch punie. 175.30
Ctefiphon ville de Grece. 6 78.; a
Cumanus fait trancher]: telle a vu foldar qui auoit clef-

chiré les liures de Moyfe. 710.20
Cure des enfans. 72 .40Cufay porte nouuelles à Dauid, de la mort d’Abfalon .

i 2 6.30 ’ .Cufs’pus Fadus gouuerneur deIudee. 710,20
Cuuiers mis au Temple de Salomon. 280.20.30
Cydide,regiô fubiuguce par Teglat Phalafar. 8.34a .40
Cymbales.infiru me: de Mufique fait par Dauid.202.;o
Cynira,C0medieiouee à Rome deuant Caius Empe-

reur 686. 4°Cynocephales venerez (ciennellement en Égypte.

. 758 30. .Cypreille,anciennement nommee Chetim. 12.; a
Cypron femme dÏAntipater. - 571.29 »
Cypron,Chaileau bafly par Herodes. 584.50
Cypros,fe1nme d’Agrippa,fe conflitu’é pleige pour [on

r mary. ! 957.10Cyrene ville. 7 72.1Cyrus efcrit lettres par toute l’Afie pour redifier le tê-

ple de Hierufalem. 609.30.Cyrus rëuoya les vaillent que Nabuchodonofor auoit
1 allez du remple de Hierufalem , pour les y remettre

lors qu’il feroit recdifié. 578.30
Cyrus meurt en la guerre côtre les Maflageres. 578.30
Cyrus fu ccede au Royaume de Xerxes (on pere. 392.40

Cyrus Roy de Perle. I 845.40D

Accar,herbe. 93. 40Dadanfils de Sua. 24.40Dael,fils de luâan. . 14.10Dagon dieu des P hilillhins tenuerfé 8c proûerné deuît

. l’Arche. 1 85.2 0Daimon Socratic. 790.1Daire,R0y de Perle. 76 7.10Dali la paillarde amoureu fe de Sanfon. 1 79.10
Dahl: liure. Sanfon carre les mains- des Phüifihins.

17 9; 40,64: 180.1

Damas ville cdifiee par Vs. 14.10
Damas,ville.enrichie par Aria 86 Azael. 328.10
Damas,ville prinfe par force par Teglat Phalazar. 32,4.

4 o s .Dengue des fourres du fleuue le rdain. 17.40
iDan,ville. v ’ 309.10.81! 297.10
Dan,ville pres du Liban. 165.10
Danaus, dit autrement Amas , frere de Sethofis Roy

-- ..d’Egypre. l 729.40Dangereux amis. , , . 734.1Daniel recoud fils de Dauid,& d’Abigail. " 230.40
Danielfiuue les (ages de mort, Dieu luy manifelte le
. ,v fouge de Nabuchodonefiu’. , ; . 36 9.20
Danielôc fes Compagnons foutiettez dans le feu. 569

. 40 , . , :1..Dauiel interprete le feeond (ange de Nabuchodonofor

r :33 . o , 7, A» a.D2031 au edifier vne tour en Ecbari au pays de Merle

.- ":57140 - 1 p- Daniel a de grandesvifions en vn champ pres la ville de
, 35.10.20.30

panic! acculé par les gens du Roy Darius,& par iceluy
.. a nondamné efire ietté dans-12105: destyons. 375.50.

Daphné , faubourg d’AÂntioche ou Écrbdes receu:

«nuquuelles de la monde (on trere lofepb. 582.10
Darius fils d’Afiiages,1ait Daniel gouueriieur fur les (ce



                                                                     

nefehauxï . . . I 37;.i10varias commande de ietter dans la folle des Lyons es

ennemis de Daniel. i 374.10Darius enuoye par tous les pays prefcher le Dieu de

Daniel. 374.30Darius faut Vœux à Dieu que s’il pouuoir parvenir au
Royaume quiil ennoieroit au temple de Hierufalem
tous les Vaillant facrez de Babilon. "379.40

Darius au premier an de (on re’gne fait vn banquet f0

. lennel. ù 37940Darius deuife auecles trois officiers de fa garde promet-
tant donner bon [alaire àceluy qui donneroit la plus
vraycfolution à cela qu’il deuoit propofer.581-2o.30

Dathan 8c Abiron rebelles à Moyfe.
nathan de Abirom auec leurs complices mutins 8: fe-
, ditÎCUX) engloutis de la terre. n 5.20

l Dauid fit ballir le Temple en la montagne; ou Abrahî
’ voufill familier (on fils. 13.173
Dauid fils de lellé. i82.2oDauid entant de moyen parentage et! exalr’e’ iufque à la

dignité Roy ale. 181,ioDauid fils de lelTé ardït les belles cil appelé pour ellre
Roy d’lfraclficgâ oinét de facre’ par Samuel aoç.i,1o

Dauid failit de lielprit de Dieu p10phetife. 204.10
Dauiddoae enl’art de mufique de l’art militaire. 204.

20. .Dauid misau feruiee du Roy Saül pour ioiier de la har-
pe deuant luy quand il citoit agité de l’efprit maling:

. 204-10 - - »Dauid enuoyé au camp des Hebrieunpar fou pere pour
voir comment f: portoient fes freres,&pour leur ap-
porter ee qui leur elloit necelTaire. 20530

Dauid tancé &blafmé de (on frere Eliab, ource qu’il fe

prefefitoit de combattre contre G oliath. 20 5.10
Dauid entendant les patolles outrageul’es de Goliathfe

. prefente de. batailler contre luy . 205.ço.&506.1
Dauid porte honneur a fan frere Eliabî i soi-.50
Dauid illimt le troupeau de fan pere tue vn lyonJuy

arrac ant de la gueule en aigneau qu’il emportoit,

autant en fait-il a vn ours. . 206.1
Dauid obtient congé de Saiil d’aller Combattre contre

Goliath. . , 206.10auid allant au combat contre Goliath,refufe les ar-
i mes de Saül,fe contentant de lafondc. 86 de fou ba-

nomade cinq pierres en fa malette paflorale. 206.10"
Dauid divin coup de pierre met par terre Goliath,&luy

tranche la telle de fun propre glaiue. 106. 4o
auid confaere à Dieu le glaiue de G oliath. duquel il

L luy dudit tranché la telle. 107.10
Dauid agrcable à tantale peu le. 1.07.10

i Dauid conflitué Capitaine démine hommes par 8113.8:

à. quelle fin- 6 V . 207.25Dauid ayant oçr’y grand nombre d’ennem’it, porte lix

- cens telles d’iceux au Roy Saiil. 207.30
D auid feul entre les Ifia’e’lites ofe faire telle à Goliath;

p 209.10. l . ,Dauid fuyant la Fureur de Saül le rente vers le Prophe-

te Samücl. I 210,10Dauid f0 laint 1101111111160 embufches que fun pere

luy dre ont ,8 , I 211.1Dauid fuyant la ’ exfeeution de Saillrfe retire vers Achi.

meleeh Sacri cateu: cula Ville de Nob. 215.10
Dauid a: lunathas le (cparentauee pleurs a; lamenta-

tions.- - ’ , . 213.16Dauid aminé alarme’sgp’rend le glaiue de Goliath.le-

quel il auoit confirae à me". 113-10
Dauid s’enfuit hors de la 11111121161101 des thrieux,ec

k r: retire un Achis Roy de Geth. le mefme
1 I Tome f1 v ’ ’ I

TABLE:
Dauid efchapé des Bains d’Achis li: retire en la cantine

de 0.101110. i 211.;0Dauid &fes parens le retirent tiers le Roy du Moa-
bites. qui les reçoit honorablement 115.413

Daud auec peu de gens allant les Philillins,& a influi-

re d’eux. A 216.20.50Dauid biffe la ville de Ceila.& le retire au defert en vn
N lieu appelle’ Hachila. 116-40
Dauid &lonnthas renouu’ellent leur alliance, a: appel-

lËnt Dieu tefmoin pour confirmation de leur amitié

î id. hDauid enuir’onn’t’: de toutes parts de l’armée de Sniil.

. 117-36
Dauid coupe le bord du vellement deSaiil ellant en vne

canerne. de ne le voulant point tuer.iaçoit qu’il eull

l’opportunité de ce faire. . ( 23.
Dauid enuoye dix de l’es gens Nabal, le priant qu’i

luy.c0mmunique quelque chofe de fou bien en fane-

ccfiité. ’ 219.1019Dauid efmeu diire contre Nabal.fait ferment de mettre
à perdition luy la famille,ôttous les biens 210.20

Dauid pardônc aN-abal pour l’amour d’AbigaiiJaoJ-O
Dauid prit à femme Abngail,à caufe de fa modellie. ho-

4 neliete’ de grande beauté. 220.40
Dauid retient le bras 11111111211 ;qul vouloit tuer Saül. 221

Dauid exprobr: l Abner fa nonchalance. 22.1.20
Dauid el’t receu humainement duRoy Achis’auec les ’

deux femmes Achinoam 60 Abigai l. 22 2 .1
Dauid fait cor1rfcslec1etresc011tre les Gefuriens . Ger-

liens a: Amalecitesz 21.1.20Dauid pleure 8: lamente la tuyne de Ziceleg, faire par

les Amaiecites 226.:Dauid pourfuit les Amaiecites quiauoient brune Zice-
kg. «lefquels fit terrible defconfiture. 226.20

Dauid pleure, gemit 56 lamente la mort de Saul, ô: de

Ionathas . 229. 10.20 tDauid fait mettre à mort celui quiauoit tué Smala?-

la. l IDauid bille la ville de Ziceleggôc vient habiter en Hê-

bron. 219.2730Dauid declaré Roy par le commun eonfentement de

. toutelaligne’e de Iuda . I 229.20
Dauid louë des habitans de Iabes Galaad.dc ce (Plus 3°

noient enfeutly Saiil 8: le: fils, 8c leur promet de les
traitter felon leurs mentes. ’ i 229.30

Dauid demande là Îsbofeth de aAbner que fa femme

Michel luy foi: rendu’é 211.10 n
Dauid reçoit humainemêt Abner à le fellie fornptueun

pliement. p I 1281.40Dauid marry de la mon d’Ahner.le fait enterrer en He-
bron,luy faifant faite funerailles (ciennelles de magniv
fiques,aufquelies luy mefme allille. , 133.49

Dauid celebra les funerailles d’lsbofeth .1441;3°
Dauid aptes auoit fait couper les pieds à: mains de aux

qui auoient tué lsbolëth. les fait mettre à mort. 114-
Dauid ordonné deDieu Roy pour dompter les Philiae

hius,& remettre en bon ordre Pellet du Royaume d’îl-

ra’il. l 134-49Dauid accompagne’feulement de deux foldats entre de
nuiét au camp erreur: de Saülgët prend fa lance de

. fan aiguiere. , ’ . 11h! 4Dauid allant ville delerufalemfit la prend par fem:
2 56.10: ’ 1 I

Dauid chaire les Chananeens horsde lerufalem.2;s- 4.0
Dadid choifit lemfalem pour fou fiege royal. 131.40
Dauid faune la vie iÔtphon lebufeen à la prife de lero-

falem,& la raifort. I l I ’ 236,10
Dauid veulent faire la guerre aux Philillin’s demande i

- . 1 l a ijl
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’conleil a Dieu; A p , . - V . 25.640

muid fait tranfporter l’arche de cariathitim 011me-
falem auec grade folênité 5c maniilcëcezlfi. 20.30.40

Dauid danceiôc iouë de la Harpe deuant l arche. 3.38,1
Dauid dcilibere de ballir vu Templeà Dieu.& Comma-
nique fa deliberation au Prophete Natan. 233,50
bauid fait laguerretaux Philillinsldc obtient la mêlai.

re.. l 1 24.9. 10bauidbntaillant contre Adad,Royidc Syrie, abrient la

viétoire. ; 149 30Dauid liurela bataille à Adrazar Roy des Sopheniens,
aupres du fieuue Euphrates 1 81 tu’élbeauCOup de (es

V gens. ; I "239.30Dauid fait la guerre aux Moabites,ôc les ayant vannas,

les rend tributaires. 256.20Dauid range (cabs (on obeïll’ance le pays de Damas 6:
de Samarie,&’ les rend tributa1res. v 240.10

Dauid reçoit en amitié Thoy . Roy des Amatheniens;

240.20 , .Dauid impofe tailles furies hetitages des Idume’ens, a:

fur les perfonnes. 1 l i 24.0.40
Dauid donne Eflar honorablei Miphiboftth, de le fait

manger ordinairement à. (a table,p0ur l’amour de [on

. pere lomtas. t 241,20Dauid enuoye des feroiteurs pour confoler nanan, 5:
luy prefente (on amitié, laquelle il tefule . outrageant
ivilauiemc’nt les Meliagers. 2414.0

Dauid au fait de guerre s’appuye fur la vertu ôt bonté

de Dieu. 242.207 Dauid commet adultere auec Bethfabé femme dinie.
24; .20

Dauid voulant couririr 8c cacher le peché commis auec
’Bethfabé , commande à Vrie d’aller coucher auec (a

Emma , 143-30Dauid efcrit lloab , quiil donne ordre de faire Imourir

Vrie. i i 245.40Dauid efpoufe aethfabé. 245.1
Dauid fe condamne de fa propre bouche. 245.20
Dauid auec larme confelle;fon pe che’, 8: l7: repent , de

Dieu le reçoit en grace. , 24;.30
Dauid merueilleufement fafché de la maladie furuenuë
. à l’enfît qu’il auoit eu de Bethfabé,demeure fept iours

i (in: manger. . 245.40Dauid entendant louange faità Thamarpar Amnon
en grandement contritiémouobflant il ne punit point

" Ammon. 247.50.40Dauid s’enfuit hors de Hierufalë pour la crainte d’Ala-
l ’ falom,& une la garde dola mail-on Royal à les con?

i cubines. ’ ’ i 250.50Dauid endure pariément les iniures 81 outrages que luy

I fait Semei. 141.20Dauidfnyiant’la felônie de fun fils Abfalom,ell tus-hu-
i maniement receu en la ville de Mathanam. 252.10

Dauid prie (es gens-de guerrc,quc fi la vidoiretüpdur
eux,qu’ils ne farceur aucun mal à Abfalom. 254.40

Dauid lamente 8c pleure la mon de [on fils Abfalom.

.25 6,20. i , vA Dauid donne grace à: remillion àtous ceux qui l’auoiët

, chofe. - . 248.10.Dauid enuoyc loab pour faire la guerre à St ba.260.1..1o
Dauin prie Dieu pour (on peuple affligé par (11111110261

10.2 0. . . r, 7, . . .Dauid compare" Cantiques , plaintes a: Hymnes à la
louange de Dieu... l g . ; 262.15.50

S’Dauid de lire moité. l’eau de la C1llerne de nethleem,

laquelle lui fut apportée par trois vaillms gendarmes,
pallium au trauers du camp de leursennemis. 263.10

Dauidicnuoye loab pour nombrer. le peuple.- acquel

nombrei’fut trouue. 1 264J

Dauid demande pardon à Dieu de lioFenfe commife au

de nombrement du peuple. i 262.10
Dauid aymantmieux tomber és mains de Dieu, que de
fes ennemis.choifi’t plullofl d’ellre affl1gé par peliilen-

«,qu par guerre ne famine. ’ 264.10.29
Dauid prie Dieulde faire ’cellerla pelle 1’ de de punir luy

de fafamille. . i I l 2644.0. &26;Dauid athepte l’aire d’Oron Iebutfe’cmoù il fait vn Au-

tel se offre lacrîfices 6c holocaulics. 256.10
Dauidrdeuant f2 mort prepare la matiere pour ballir le

Templenôc grand nornbre-d’ouuricrs pour liedifier.

. 266. 1.10.40 .Dauid commende à fouifils Salomon debaftir le Tem;

ple de Dieu. 266. 20.36Dauid promet a Bethfabe’ auec iurement que Salomon

regnera aptes luy. r 26 8 . 11 Dauid baille la. defcripti’on 8c pourtrait du temple à Sa-
lomon deuant tous les liri’eiites. . 270.10

Dauid prie Dieu pour le peuple. 270.50
Dauid prie Dieu pour (on fils’Salombn; 270.46
Dauid prochain de la mort recommandai (on fils Sale-
. mon les enfuns de Berzeilai Galaadite. 271.16
Dauid commâde’l Salomon de punir liniquire’ de 1021-1

de de Semei. v 271. 30.4.0Dauid enfcuely magnifiquement en Hicrufàlem.262.ro
Dauid ô: Salomon Rois francs,& dominateurs. 781.40
Debout prophetelred’lfi’ael , 81 l’interpretation de fon’

nom. 167.46Dtbteurs quittes de toutes obligations en l’an dulubi-

lé. ’ 194-40Decadances d’Athenes &Lacedemone. 781.10
Decimes de tous les fruifls a: reucnus annuels donnez
aux Leuites de Sacrificateurs. 118.30

Dedorris filsd’iiercuies. 2;.1Deduétion des Roy: de Phenice depuis Hiram iufques

a la Royne Bide.- 744..4o.ôc 7415.1
Delfaite des Palieur’s. . 741.59
Defaut de publiques efcritures. 74.5.20

, Degtez de dignité presbiterale. . 79 0.10
Deluge Vniuerltl de liakdefcription. 6. 6c 7 i
Deluge auquel temps 8c mais vint 8.20 D
Dcluge commëça deux mille fixfcens cinquante Il): au:
aptes Adam,le vingt feptiefme iour de Nifan. 7.40

Demetrius,pere d’Antiochus. . 272.20
Dcmctrius alliegc’ par les Antiochiens: a: comme les

Iuifs mirentlle feu dans la ville. 460.4.0.6: 461.1
Demcttius invité par les Macedoniës de venir vers en:

luy promettant recours centre Arlaces Roy deParo

rhos fut en fin prins vif. l 46,4Demctrius vaintu par Alexandre Zerb’sin:& r. voulant
retirer vers fit femme CleOpntru elle le challa: finale.
ment il le retira à Tyr, où aptes longs tournions fut
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Fortnnatenuoye’a Rome auec prefens 8.: lettres pour

Caiusccntre Herodes. 666.20
- F ouches à: efclairs clpouuentablegoragcs 8: pluyes. en

. lamontngne de Sina,quand laLoy-futdonnee àMoy-

lb. . 81.20Foudrestombent du Ciel quand lofné bataille pour les

Gabaonites. 132,40F oy d’Abel. I 4.70Foy excellente d’Abraham. 14.30
A Foy proniife . ôt par ferment confitmcc, ne doit ellre

faull’ée. ’ 151.30
Foy en loy. v 7 92.30Les ftesæzde Iofeph deliberent de luy faire outrage. 3 8.

- 10 .1 lFreres en Royaume ne slaceordcnr. 7 56.1
Fuirte des dieux fabuleux en Égypte. 781.1
Fuite de Mare Antoine aptes Cleopatra. 773-10
F uneraillcs magnifiques de Mariam fœur de Moyfe.

119.20

Funerailles dÎIfbofcth celebrees par Dauid 23 4.30
Funerailles Royales deniecs au Roy iotam , à caule de .

fonimpieté.’ . 329.20.30
Funerailles des morts. 79 1.40
11111:4; lezabel. 507.20

G

C Ail prend fous fa proreétion la ville de SÎLhcm
172.10.20

caal challé de la ville de Sichem, par les calomnies de

Zebul. w 1 73.1Gaba ville de la lignec de Beniamin. 163.10
Gaba prife par les ma’c’lucs de brullee. . ibid.

Gaba palais royal de Saül. 2S3 20
Gaba ville royale de Saül. 114.1
Gaba ville edifiee par Afa Roy de Iuda. 306.10
Gabaon,region des Amalecitcs. 7 7.1
Gabaost ville. p 229.40Gabaon , village pres de Hierufalem quarante Mes.

200.20 . »Les Çabaonires demandent à Iofnê paix de alliance, par

finclle 81 ftlnlllè. 111.40Gabaonitcs peuple prcs de Hierufalem. v ’ 151. 1
Les Gabaonires font alliance auec les Cepherirans 86

Cathictennitains. niât,Gabaonites alliegez par cinq Rois. 132.4.0.6: fui.
Gabaonites deputei aux fennecs publics des Hebtienx.

112. 0 -lesGabgaonitcs siexcu fem entiers Iofué. 1 p.30
les Gabaonites font alfaillis par le Roy de Hierufalem .

ib1dem.
Gabaonitesabufent de lalemme d’vn Leuire. 161.20
Gabaoniresdcceus ô: tuez par Saül.’ 161,20
Gabaunires demandent à Dauid fept hommes de la race

de Saül pour ellre pendus. A 161.5 0

Gabath,ville. 192.10Gabath,villc des Philillins. 304.00
Gaba111,lieu de la nailfanccde Saül. 195,50
Gabatha ville,où cil le fepulchre d’Eleazar fouuetain

Sacrificareur. . 159.1G1bar,Preu0fl de la contree de Galaad , 8: de Gaulan.
27 6 .30

Gibilitains vaincus par Arnafia Royde luda. 338.30
Gabinxns vint de Rome en Syric,0’c donna batailleà A-

lexandre. ’ 49 7 . 4o.Gabinius rr-er ordre aux affaites de Hiernfalembaill la
prouince à Craffus , puis s’en retourne a Rome 49 9.

0

Ga3d,fils de lacob &dechpha. 3;;
Carl Prophete enuoyétie Dieu à Dauid,qu’ilchoilit,ou

guerre , ou famine , ou pellilcnce. 59,4 ,10
Gadad , fils de Nachor à de Ruma, 14.40
Galaad , montagne 8c region. 33 4°
Galaad region fubiuguee par Teglar Phalalar, Roy des

Allyriens. 312 40Galgalia, lieu pres de Hicrico. 130.19
galgal , ville. I 201.1cal ala,v1lle. 199.20cali ce fubinguee par Teglar Phalafar Roy des All’y-

riens. 342.20ealirn ville de Iudee. , ’ 220.40
Galgalia ,lieu. t 192,20canges .fleune, autrementdit Philon. 2,30
Gamin, montagne. 144. 1Gaza , ville des Philillins. . 186.10
cala ville de Palelline edificc par Salomon. 2 89 .10

Gazar, ville. 262.1cazc,cité deIudee. 750.30ecans fnbingnez par le: Allyriens. 16,20
ceans elpounenta bles trouuez en la ville d’Hebton.

139.1) 9.40
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p’Gibal,montagpe..

TABfiyv’
Gedeon dit qu’il ne pourra ideliprerilfra’éla 4 ü- 1:69.19

Cadeau àduairicgouueme 1331:1 l cligne de quarante

I 3ms. 7. 1 3.-: .Gedeon me: trois tiens limâmes marche centre lesMa-
dianites qui alloient xrnpqmbrçmfiny s 662 mâou’e

d’eux. ’ 169.44). Ccdeonprcnd. vn foldatquec foy, la: va aunai? des

MadizniteS. I   l l I . V ibid.Ccdeon eut feptante enfnnisùdediuers mariages. 271.30

Celbeémiqnmgne. l . ; 2.11.40
iGcnealogie des mtiqùes Roys d Egypte,& le temps de

.leutrcgnle. 74.1.10ÏGenefarethJaè. 155.10Generarmflang. , , 4,91. 4.0ÇeImon pays d’AclIitophcl: 255.40
Coran Benjamire.pere d’Aphud. a 1 à 6.50
Ceon fleuuemuzrcmcnt dit; le Nil; - 1.30
Gerar,ville pâle par Afin 30.1
iGcràr licucle Palefiine. u - . 21;;
Garafleg’uge Babyloniem - » .4 v w 7481
Gent, ville d’Egyptc. w - 27.r0
Gerard fils de Benjamin. jetaCergeficepfils de chaman; 13.30
Germanicusienuoye’ par l’authorite’ du Seuil: Romains

pour mettre ordre aux affairesid’Oricnt; 73;;to

’Getfimfils de Moyfe; 64.10
Ëcrlbn fils de Leui. a , fluoÛerfiens peliple voifiii des Plliliflihs; i’zzJo
Üefuriens peùfilclvoifin des Philillins;
Geffius flqms fait termite: les Iuifs de l’obèifl’ance du

peuple Remain, . i . 64.6.1Gcthaville des Philiflinis. - . ibid-
Çeu’faccagéc 5c ruinée pif Azael Rô’y des Syriens.

,, , 336.40. . ’Gala lai-if: pat Ôiias RÔIy de Iuda’. .’ i i 34le
Getqliens peuples iadis nommez Euiléenr. .8: leur 6d"-

gine: ’ I l 1 13.101Gazarwillè. ’ 237.10
Gibal, mdntaénel ânières (le 144.1

. - «2.33.40fiii’mfils de Ncphtali: , i . v * v l 5618
Gimon Pro’phete enuoyé de [binai Bila: v l 163.40
Gifon.clqflure àl’enmu: du Temple de mnème 3.1

- lSîJo 47 .40

e "Gittawille.
Gittc’ens [à rebellent (zonière leurÂRoy Elul’eus. 3

clnphirà ; gué d’Arehelaus Roy des Capndp’eéens , &: i

i 5 Femme d Alexandre. 389-!çlbire àéqùiïc paf [alarmés j 754.. 10
99:? inËgouuerneur des fugitifs sa [brimade Iudé’c.’

«:5 4.1 . , ’ z . » igolgolis regionedit àüttenicrltidümc’cè " i l ’ 37j,t
ollath de Geth, geànt degr’nnde (hittite firdudcjue les

’ ’ ’hëbréui: à intailler contrelùyc y

A 4 h 2.0i. I *Culiath mania». Dauid: 1.09.40
Goliath tué par Dauid. ibid.*G:OhIOI autheurdcs Goriiotiezis. tu

l h v   11.1Génier,ce’rtniiic mellite des hebreuf. in 4665-894
GOPZJIOIl’lieÇns çtiburaires des Alfyiieiis; l 17.20

damonfils de Iephct.’ l’ "l ’ " 11.!
’ëotgiasçzf’chedo [ursrevnclceîuïlui - ’ . 4i;.zb
anglas gonnemcur e Ian’mia, deffalc cieux fifillehom-

k muscles Iuifs, 7- ’ I .’*"4âo.4ô
bùtl’hétisitmlfièzrfllèifils cliÂarclii lirilicè des Bnélîricnsl

"fr-446 v v , Ms m . .botholia fille d")! ëliab,Fernmc,.;ie forain; i 3: Clic
cqch’olm cmplexeitoutes Cis fdrces pour defltu’irelx li-

gneedc Dà’üid." ’ ’ I 4:53.40
ambon: occupe laitonnée lad: iniquement. à; 4.!

l

171.10.

. 2.2.2.10 "

l hebreuic ecnfolez pat Samuel.  
-hebt’eux.peuple difiïcile à manier;

-’ MW - n .41a71’5:Idenhbllia lerhlfiê’l flammé Phil? àlîfiort; I 34.40
eracuë’Capitainé dei: chenalerie àu Roy: l 2477. z
et’enouïlles [ont fur toutes la  cette d’Egypte. :I,’6ç6.2slo
arecs ont appels l’ÂriLhmet’ique U8: Afiroloigieî deà

Gllaldécns, , . L ’ 16:40’crecs plus curial: d’eloqçeilce que de ye’rite’. ne 4-3

-73ç.z . ’ l Il  GrecsdeuenusIuifs. I . 280.39 .
gœflelelipece fùltlduFe; i . t V 6?.I.&xï5*.t
’goerdon promis à cenx qül renâclent ô: acculent les

l meurtriers. .   x55.1guerre cigüe entre les hebreux. 160.4.0.8: 129.

o; V V I l D f . aguerre (ruelle des Ifia’e’litcs centre la ligne: de Ben];-

mini. I i in 162.50gnerre cruelle entre les Philifli’ns .zôalcs hebreux. 127

10- . . .guerre terrible des Babylôniens contre les Iuifs ’ , 317.

L l26

gilet-te Pcrfique. 754.10guerre contre lei ïùiFs, À 73030
guerre fait renommée 739. ;o
guerre contre les Pafieurà; j 741.50
guerre intelline 5R difficile. . H V l760.i2.o

Achiquieù où Sain campapbùrfiiiuant Dauid. , 4

i 2.2.1. .huard de la génie incertain. . .1 y8.16
heber,fils deSalé. v ,I. 14.10’hebreyx fortifènî de là captiuite dîEgypt. au mais de

, eNiün,quiefi Auril. ll ., 7.56hebreux peuplade leur origine; que
hebreuka pellent la femmellïhz ’ ; and
hebreùx ortuns diEgypte emÉçriçnti auec eux les as

. (le loleplx. . V in! ’ - .i 168-40
hebreux profperent en Egypui I . ’ 16.10
heËiÊux affligez en Égypte l’efpàce «le quatre cens ms;

. 1 1 . A a ’ 1»A .188uo  A . , , ,1.-zo.3o
Les hcbreux le rendent tribùtairesâ Eglon ,4 Roy des

. Moabires; 4 , ..4 W n ,’ 166.21)
’hebrcux ÀCmâpclënlg.)51i (Roi à Simusl. * 189.40
hcbreuz gefulànsla domination à: Dicu,àyme:1c mieux
-cGr’cfoùbs lin Royterçien. . il l l0 ( I. : 1’ ’ 1960ebreux (crins en bori elle: QIÀSjlülg’. , 106.10"
hebreux "douiez deâ puniras unifias; 206. Io

ne! "’hebreuxinobeyli’ànüDieu...    ; ;. zanzi:
Les hebreux pilleixrles’îdbleâ de: Rhih’fiiiiS. 8ms rom- ë

, pen’rparpieces: J 1 v , -, . 3311.6
Lesihebreux CI’ÔÎŒCÙI fahè cii tichefïcs qu’en nombre

cdegensfonbsle («igné deSalorrion, . 1.76.10
Les hçbreux gar’clent ôpiniilh’emant le fermentqù’ils

font; H ., . . . .. v 4.69.50hebwnyillè de (îliàgîç’mJiabitatiçnd’llàac. 36.1

hcbton Ville delïlligiiïcîe’de m’a oflayéeà Dauid pour

., whabiter; l’ ’ " l I .13, . 119.30
.hebron’ fille de Îmlâ’eaifiëé fiai

a I e ’ in-hebton ville fort ancienne domicile .26 ahanez-:3
brahani: , - ’I Î " H iàg.&.5y.4o.& 1m42)

hebmnyrife pairles helireüx; .. : A -. 1m40
’ hecncedsihifloriogr’àjïhc.’ . . :lelso.

hecgte Abderite,l’hilofaphc hiflpiîenfls’ Dateur (sont-

titan, "il; Ç J I 5246.30hccato’mljœpblntion de cent bœuf-3.. , -- 37.3.)zlçâo

balzans par: de Salmuëlp ’ I V t 18130
hecatombæoni-niois ile; ÀzheniEns. l v - JMJ
helcana Leuire.,fes Ecmui:s,& Fesleh’fzàéa v. A :3130
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i V Helifée conflitufifrophere au lieu d’Helie.

a TRBDE?’flelene Royiiedes Àdiabenîens l’air allembler les plus

grands Seigneurs Pour faire Iiaresfon fils Roy. 717..

a o . .Heleneimpeue Congé du Roy Izates pour aller noir le

Templeede Hierulalcm. 714,40’î-lelene voyant la famine regner en Hierufalem.eiiu9ya
acheter des bleds a: figues feiches qu’elle diüribua

’ x indi cm. .Haine RÉ)! nedes Adiabeniens,& (on fils Izates reçoi-

uent la religiorrludaïquc. h . u 71140711.:
Helie Proplœte prcdite la feichetefl’e afichab R?! d’lf-

" a "l. , . c 07.30l èîlie iette (on manteau fur Helife’e , 66 tout loudain

rophetife. I . 1 3mmHelie refufcxte de mort àvie l enfant d me velue de Sa-

repu. 303-19Hein: nourriôcfubllirë par vnevefue deSarepta. , 3.07

Helie nourri par les,Corbe.mx. . 304.50
Helie parle hardiment à Aehab, larguant de [on idola -

trie Br mefchanceré. t 509JHelic (cul dcfend la religionmontrexççis cens lampro-

I pheres. l 1 - aga-31:Hclie im erre a uye. I . - l . IHclie fuyait Iezalfel , abbaru de grande fafcherie prie
Dieu qu’il luy enuoye la mort. 510.30

Helie Predir la Pluye à Achab. . . n ;i9.zo
Helie reçoit commidement de Dieu d oindre a: facrez

[chu Roy fur lime), Azpel Roy des Syriens 8c Hein-

fée peur e(lre Prophere. t 311.!
Helie par le commandement de Dieu deleur! aux’mcf.

fagers d’Zchozias d’aller demander confeil allaite-

- .,bub pour (a guarifon. . 51.0.50
Helic predirla mort au Roy O ehomas. un
Relie efcrit lettrer à Ioram Roy de Iuda,per lefquellcs
, il argue daron impieré , 6c luy predit les calaminez

futures,& fa mort mirerable. l C 5:. 9.1
Helie Prophete , homme velu, ceint d’vne ceinture de

cuir. 31.0.40311.10
Helifée huilant .es bœufs au labourage. &ayanr pris

congé de Tes parensJuit Helie , a; iamais ne l ahan-

donné. i ibidemHelifiée fils de Saphar,difciple d’Helie. 511,4
Heliféc propherife au (on de la mufiquf. au. l0
nelifécim erre’des eaux pour l’arméed lfmel. 512.10
nelife’e mu riplieJ’huyle à une pauure fëme VCFJG. 31;
salifie deliure vne femme’vefue de les debteslac in; ’

quelmoyen. - ;13.40.nelife’e aduerti: loran) des embufches quiluy alloient
drellëes par les Syriens. ’ 525.40

àelife’e ayant Dieu auec foy , ne craint Point [es enne-
mis qui ciblent ennoyez pour le prendre. 31440

Helife’e prie que les ennemis ennoyez pour le prendre
. fiaient frappéd’auengl’ement. 32.4.10

Helife’e ne veut point que le Roy dïll’rael frappe furies

Syriens (es ennEmis , mais pluflolli qu’il leurdonne
. ,. des v’iuresxôr qu’il les traite humainement. 314.30
,Helifée predit au Roy lorans grande abondance de vi’-.

ures en Samarie. 516.:inclil’ée fideleæk verirable en fesyiophcties. 515.40
.Hclirc’e Vifizcla ville de Damas. v
nelifrsîe picdirà Autel la mon de Adad Roy de Syrie.

3; .r -Helife’e pleure pour les calamite: futures de (on peuple.

ibid. , I Vnelifëe predit à Azael qu’il ŒroiCJROy de Syrie. a! .10
ucliféc çpmmandeà vu de (es dilhiples d’aller oindre

- Iehu pour eût: Roy d’lfrael. 1 ’ 73°.;

314-40 ’

. , v g Sl hcrodes grandement fafché contre fa femme a: la

Heliopolewille d’Egypt’e.dire la site du soleil; ’ h 8.10 ,

Hellanicwhifloriographe» - i 10.10
Hellanic difcordât à Acufilas fur les genealogies. 7 541.
Helen gouu’emeur d’lfrael.” 7s; .40
nemanJil’sde Mahol homme rres-fage; 17740 »

nenoc,fils de Ruben. 54.:recteurs doiue’nr’ ellre ennoyez aux ennemis deuant qua
faire la guerre. I . « 142.40

munies Lybiem i l 25-:Hermite furnommé DanausËRoy a’Egypteb .7i5J

Hermippe bifioriographe a .30
Hermogene hifiorien Grec. 656 e
Hcrodes Roy fait ouurir le fepulehre de Dauid. 27:40
Herodes troublé. . 55Mo
a erodes chaire Andromachusl a: (es autres plus grands

amis. - , z 595.20tir-rodes fait prendre Eîechias. - 505 Je
anodes cil en la graee de Camus. in. 10
n erodes Va en Samarie. ’ si 2.. 1.0
nerodes vl’e de grande demeure 8c benig’niréscnuers les

Tyriens. Il i 40anodes le veut ruer; 7 ’ 55960
.nerodes fait baflir vn palais de vne bourgade qu’il ap-

Pelle nerodion. 5*9 ’4°-Sz°’i
nerodes le retire à Malichus Roi des Arabes [Jour auoit

Teneurs de luy. 1 i l l sa 0.40
herodes gaigne a force d’argent Antoine; judo
lierodes gare pour s’en aller à Rome . 5:1 .20
herodes ait Roy de lerufalem par le moyen d’homme

86 de Cefar. ’ 52.1.40herodes prend Mlmd. ’ 51.3.40herodes enuoy: fou frere lofeplfi. enldume’e aueemille

hommes de pied. . sl4o40251S-1
hemdes fait defeendre dans des cafres fes’foldats , Pour

dcifaire des brigands Cachez aux’ cauernes- ,. 515-30
herodes faucrifé de Dieu.& de ce qu’iladuint. 528.20
herodes en grand danger. 529.10
herodes part pour aller en Samarie elpOufct’la fille d’Aq

lexandre. - 319.10 ,herodes affailly fur les chemins de Sambfms par le!

Barbares. 119.30.herodes fait grande tuerie de gendarmes: i284o e
herodesa autant d’aEaireà reprimer ceux «qui le recou-

raient u a deffaire les ennemis. 130,49
herodes lçeue bien recOmPenfer;eeux qui luy auoient

Fauorife’ à rendre Ierufalem. 151.19.
herodes bai le la fouueraine facrifieareure ï’Ànanel-

13Mo A .herodesdelibere faire Arifiobulus grand Sacrificztenr.’

Hix i i . z A ,herodes ialoux de (a femme Marianne: 139-46
herodes tripaille Antoineà force de prefens. 556.10
herodes olicire’ par Cleopatra de complaireà (on e-’

mour defordonnée. i’ 541.10
herodes fait noyer le ieune Ariflobulus- 537.!
hcrodcs veut ennoyer feeoursa Antoine contre Gerar.

une» a. *
hCl’Odes fait mourir hirbamzs. .

hÊl’OdeS le purge vers Cefar. V 546.40
bercées ayant fait mourir’h’rcanuslalen alla’prompte-

ment Vers Cefar, « - . . ’ 149,26
herodes reçoit magnifiquementCefar en la ville de Pro.

lemayde. 56.40.belle
11.40. 2.x .

làats "gant
5 444°

54.6.30

mere. --- ’herodrs fait vne belle harangue à le: 80
qu’ils erdoienr quafi cœur.

herodes lubxugue les Arabes,& commen;
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à. Herodes prend enuie d e le remarier.

x aTABLÉ.
Herodes mer à :6th la hayne côceuë courre la femme

Hî- 1

Herodes fait de grandes lamentariôs de (a femme aptes

l’anoir fait mourir. 5 5 1.1
Herodes deniét cruelôcfair mourir les familiers. y ; 9340
Herodesordonne des ieux de luit te &dccourfe en l’hôv

rieur de Ccfar. 557.20Herodes acquiert grand honneurf tant de [es (obiers

que des ellrangers. :6140m: .10
Herodes fait apporter bleds 56 diftribner au peuple.

j61.1 lHerodes a («ou tu tous ceux qui l’en ont requis j60.10
Herodes acculé par les Gadariens enuers Cefarqé 5 .30

Hercdes fait bafiir Cefaree. - * 565.10
Herodes fait baltir vn tëple en l’horreur de Cefar 554.:
Herocles auoit donné opinion des Ell’eens Philofophes.

317.10.
Hcrodcs le mettoit la nuiél: en habit diflimulé auec le

populaire. I 566.40Herodesva en Italie. 570.10eHerodes retourné en Hicrnfalem , expofc au peuple la

raifon de (on voyage. ’ 57 7.1
Herodes marie les deux fils. 572.30
Herode’s f: met furmer pour aller volt Agrippa,s71.3o
Herodes mal fortuné en (a mailon,& bien fortuné de-

hors. : 568. 10Hercules met fou fils Antiparer auferuice d’Agrippa.
7 9.10

HcSl’Od es va à Rome a: accule fcs deux fils deuant Cela:

7 . o
Hiropdâs eflanr retourne de Rome fait ailembler le peu-

ple a: luy declater ce qu’il auoirfair. i. 583.30
Herodes propofe les prix aux muficiens, ioulleurs 8:

lui ren rs,Cefaree eflanr paracheu ce. 584.1
Herodes fait faire plufieurs ballimës en plulîeurs lieux.

584. go - . . I .Herod s pour (aliberalité, declaré le maiflre des luir-

tesôcioufles. . ,8).10Herodes entre de nuiâ au fepulchre de Dauid.387.4o
H erodes va d: mal en pis depuis qu’ileur violé le &an

chre de Dauid. n . ;88.3oHerudes troublé. 110.10Herorles reprinr aigrement l’on frere Pheroras. 599.20
Herodes auoit trois Ennuches qu’il aymoit fort pour

leur beauté. l t 592.10H erodesfair pendre (on fils Alexandre. 19 4.10
Herodes enuahirleroyaumed’Arabie. 597.20
Herodes laitinettre pluficurs gens en la torture.6oo.ao
Herodes citant arriué en Beryte,accufe furienfemenr

[et fils. . 604.20Herodes faitemprifonnetfon barbierauee ’1’er a" les

compagnons. 606 .30H erodes fait nourrir les enfans defes denxfils. 609.1
Herodes aneuffemmes. r ’ v -’ n ’ 610.1
H erodes Fairexecurer quelques Pharifiës,& pourquoy.

612.20 r - . ’ i’Herodes accule la Femme de Pberoras. - q -
Herodes defend à (on fils Antiparetërà (a mere,la com-

pagnie de Pheroras. 612430Hcroder commence à dercouurir la trahifowdËAnripa-
ter. ï ’ 73’1"’6r4.3o

Herodes (gent que Pheroras fon fret: fut empoiformé.

614.10 2 4 , 4 .Herodcs reçoit lettres de les amisde Rome que (on fils
Antiparer auoit pourch’afl’é l a mon. z. 616 .1

Haodes efcrità fou fils Antiparer. .. 615.10
Hcrodts quelque peu adoucy pour les remonllrances

defonfils. p k 618.40Herodes remon llre deuant Varus la coniurarion de fait

fil. Antiparer. p 617.10.20Herodes reçoit les lettres qn’Amiophilus ennoyoit

d’Egypte à Antiparer. l 611.40
Herodes tombe maladefair [on tellamem,& lai-ile (ou

royaume au plus petit de (es fils .1 . 6:3. r
Herodes griefuemenr malade par punition de Dieu.

a ’ glial

’Herodcs en (a derniere maladie denim fi cruel qu’il 06a-

ceut en [on elprit vn cas fort execrable. 61.5.50
Herodes commande ruer fou filsAnriparer. 6:7 .1
Herodes change de volonté 8c de tellaznen r,& baille le

royaume à Archelaus . 427 .10
Hercdea Terrarche entre en l’amitié de TibcregNeron.

947. 1
Herodes a: Aretas Roy de Petra fe font guerre. 654.1
Herodes prêd fa belle lieur Herodias en mariage. 954 .1
Herodes puny , pour auoit fait tranchet la telleà lean

Baptillc. 614.50Herodes impetre deClaudins la puilïance fur le temple

86 le rhrefor (acre. - 711.40Herodes fret: du grand Agrippa meurt. 7 18. 40
Herodias a: Herodes ion mary appellent Agrippa , 8o:

lily donnent demeure en Tyberiade. o p.10
Herodias (cent d’Agrippa enuieule de la bonne fortune

de (on ftere. 6 65 .301Herode bifioriographe s’abufe. 300.10.81! 301.1
Herodore hlfioriographe. 3 50.30. 7 5 4.10.8: 740.20
Herodotus Halicarnail’eus,hi[loriographe. .289 . 4. 0.66
i 749-!

Heroz, bourgade d’Egypre. I4. 20
Hefiorle hifiotiographe. 1010
Hcfiode repris par chfilas. 7 33.10
Hefpagnols auciennem eut appeliez Thobeiins defcenl

dent de Thobal . Il. 10Helliæius hillotiographe. 11.20
.HertanJæeu de plaifan ce de Salomon. 292.50
Heu rbhn , Roy des Madianires prins en gnerre,ôc tu é

par Gedcon. ’ - ’ 171J
Hezbon fils de Gad. 4 ,44»)-He2echiell?r’ophcie en Ton ieune ange cil mené Captif

en Babylon par N abnchodonolor 318.20
Haeehiel prifonnier en Babylon predit la deflrudion

du temple. 1.9.2.0-Hezecias fils d’Aclras fuccede au royaume de luda.3455
2.0

-Hezecia m éprife les menaces du Roy d’A Kyrie. 353.!.
Hezecia Roy de ludafe fiabmetà la difrretion de Sen-

. inach’erib. .. .. a . . 4 34.6.1
He zecia laine [on habit Royal,& le vell: d’vn fac, mon;
. . Mari: ligne d’humilité; A au ’ . 349.40
Hezechia ne tient conredeslertres orgueilleufes de Sé.

* a hacherib. l " i ’ 350.10"
.Hezeeiamalade , prie pieu deluy prolonger-la vie,8e

donnerlîgnee, - 311.20(Haeehia demande figneirliraeuleux. 351. 4 d
Heççehia recuit les amball’adeurs du Roy Balaan , r

- leur moulin ("ce dardons. v 352-1 l
rHezechia fait la guerre aux Philillhins. 357.40

Huron fils de Ruben; - 54.1
Heuob,filsde Phares. .. .0". 4 .Hieretni’e ptçpbet’egl’cdigc par efcrit les vers de lamen.

ration pour Iofias. - 316 .30Hierernie predirladéllrnaion de Hiemfalem par les:
Babyloniens 8: la captivité de [ondin Roy de lads.-

i A l l ’ l ” ’ -Hieremie 8: Barrie le cachent enliant la fureur du Roy



                                                                     

TAB LE.
Ioacinî 338.20Hietemiefrophetife lateduâion de Hierufalem par le

moyen es Perfes a: Medes. . 360. xo
Hierernie efi confiitué prifonnierjallant vorr Anarborh

(on pays. l 360. IoHieremie confeille au Roy Sedecias rendre Hierufaletn

aux Babyloniens. 361. auHieremie predit au Roy Sedecias que les faux .prophe-

tes le tromperoient. . 36° . rHieremie [e contente de demeurer es ruines ô: mafures

de Hierufalern. 36 4. 10Hieremon Beniarnite. 233.40Hiericho,ville abondîte en baume 8: en palmes.raa.ro

Hiericbo prife. 1.49.10. 52.4.30
Hieroboâfils de Nabath,feruiteur de Salomon.264.3 o
Hieroboi , ennemy domeftique des Hebrieux . :9423 o
Hieroboam folicite le peuple (e reuolter de Salomon.

295- l
Hieroboam craignant le Roy Salomon , (e retire vers

Sufac Roy d’Egypte. 293.1
Hieroboarn rap pelle diEgypte par aucuns gouuetneurs

diIfrael. 26;. 1.0Hierobo’a baflir deux. temples . 86 fait deux veaux d’or.

397-x ,Hieroboam fait vne maifon royale en Sichem,8c vu pa-
lais Royal en la ville appellee Phannel. 2.96. 4o

Hicroboam irrité par les paroles du Prophere Iadon,
ierte la main tu: luy , laquelle tout incontinent de-
uinr feichc,& à la priereduproohcte. retourna en fa
premiere force 3c vigueur. 197. 4.0. 268.1

Hieroboam adioulle foy aux paroles d’vn faux Prophe-

te. 279. zoHieroboam Contraint le peuple d’lfraël à adorer les

veaux. 207. i0Hieroboam vaincu par Abia. i 3c 3. 40
Hieroboam fils de loes fuccede à la couronne d’lirael.

338 . to
Hieroboam fils de [cas du tout addôné a idolatrie. 340.

to IHierome Egyptien hifioriographe. 8. 40.6: to. 10

Hieronime hiflorien. i 75 3.40Hierofolimitains tributaires à la ligne: de Beniamin.

160.10 .t Hierufalem ville, iadis appellee Saleme. 18. to. r36. ro
Hierufalem ville forte 8: de nature a: d’artifiCe. r 3 9. 30
Hierufalern afiîegee 8c prife par force par Dauid. 2.3 a.

3° x rHierufalem ap ellee ciré de Dauid. 2.3 n40
Hierufalem pi ce par Sufac Roy d’Egypte. 2.40.10
Hierufalem rendue par Roboam à Sufac Roy d’Egypte.

0301.10 f .HieruÇalem refaite 8c reparee par Ozias Roy de Juda.

34.3.! . y l 1,. .H ierufalem nettoyee des abominations des Idoles 5 de
des ordures des fuperititions par Hezipia Royde lu.-

da .Hietufalem tofanec par Manafl’es Roy de Iuda.3yz-. 40
H ierufalem ortifiee par Manailes Roy deluda." 3 33. 20
Hierufalem aflîegee par N abuchodonofor Roy de . Ba-

bylon. . i i * v . a; 8.40Hierufalem rife l’an xi. du regne de Sedecias. 363.20
Hieru falem ifferée par l’efpace de neuf ans à cflre reu-

difiee,iu(ques à lafeconde anime du regne de Darius

Roy de Perle. v 1,. 26840, Hierufalem prife d’un." parleskomainoauec grande

tuerie de Iuifs. I - 497.40Hierufalem rendue tributaire au peuple Romain, par

Pompee. 496. 30Hierufalern cité ayant iadis cent cinquante mille hom-

mes habitans. 751.:Hin ,mefure ancienne des Hebreux. roo.2o
Hiram Roy fait alliance auec Dauid. 23 6.. 1
Hiram Roy de Tyt amy de Dauid 8c de Salomon. 743.

30

Hiram Roy grand edificateur de tcmPlcs. 744.40
Hiram Roy de Phenice. 74.7. 40
Hitene concubine de Ptolemee Phylcon , prie pour les

Iuifs. 7711.0Hiitoire iudaique antique de cinq mille ans. 7 31.40
H iltoire Grecque cil de recente memoire. 732. 4o
Hiftoire Barbare plus autêrique ue la Grecque. 738.30
Hifloires des Tyriens tournees de langue Phenicienne

en langue Grecque par Menander. 733. .20
Hiüoires Annales anciennementefloicnt repoiëes aux

archiues publiques. 733.20l’Hiflotien doit propofer finipiement la veriié. 534. 4o

Hifloriens diflimulateurs . ou ignorans. 731.40

Hifloriens Grecs. 77 5.40Hifloriensapprouuez. 7 75.40Hiitoriographes.& autheu rs Barbares font mention du
deluge , 8c del’Arche de Noé. 8 . 3o

Hifloriographie Fondee fur verité efi deputee a fainaes

perfonles incorrompucs. 62.4. 40
Hpmcrc Poëtc Grec vinoit deux cens ans aptes la guer-

re de Troyes. 71.2.30Homete de pays incertain. 757. 4.
Hommes attribuais leurfcliciré à leurfortes à: vertus.

Io. 3o

Hommes ne peuuenttromper Dieu. 141.40
Hommes adorans les befios , ne [ont dignes d’efire eni-

mez hommes. 97 3.49Homicides punis, en la loy de Moyfe felon la qualité a:

granite. I 7 92.1Honneur fait par contrainte ne meritc grau. 7 74.50
Honneur aux vieux , 8c à Dieu. 692.!
Honneur parental recommandé en la loy molaique.

791J
Hoçhin, fils de Beniamin. 54.10
Ho pitalité deniee aux eûtangers par les Sodomitesay.

4o

i Hoçyntalité diAbraham. 20.:
H0 pitalité de Luth. , 20. 1.0
Hofpitalité 6c maintien vers les enrangers. 7 92.30
Hofpitalite’recommandee en laloy dexoyfe. a 136. 4o
Hofpitaliré Royale.

.1 a 7 7.H u; Roy des Madianites , cecy en bataille par lis lit

brjeux. . : 47’. 30Hufirn , fils de Dan. 5440Hymuqscpmpofcz par Dauid à la louange de Dieu.aya
se v

Hyofcyamos herbe. f u - . 63. 4o
.Hyperberethenn ,mois des maCedoniens. 10.0.40
.Hyrcanus Sacrificateur alTailly par Antiochus , outre le

fepulcre de Dauid. . 1.7340Hyrcanus par: pour aller en Alexandrie faire la roueri-

Ce au Roy. , . .H rcanus faitde grands dons au Roy Ptolemee a: i la

oyueC-leo atra. . . . 427.30Hyrcanus airai ly de res freres. 4.17- s3
Hytcanus guerroyé de (es fteres fait faire vu fore a: ma-

fnifique chafleau,lequel finalement le tuafiraiglun!
a force d’Antioehus. . , 4 18.30

Hytcanus troifiefrne fils deSimon, fut fait granclSncri-

- ficamur. i l v 4.:8. to. o I a H yrcanus



                                                                     

"La B:L E.
Hyrcanus fait courir le &pulehre de Bannis: en tira

- trois mille talents A 471.40H yrcanus ennoya nmbal’lîrdeurs i Rome. . 4511.50;
V Hy rcanus offrant l’ence ns au Temple Dieu parla a lui.

4 47Mo. "Hyrcahus luy des Pharifiehgf . 475.10
Hyrcanus mwrclaifant cinq fils. t i t n a 4.76.10 l
liyrcnnus Fait adiourner Herodes. - 506.10
Hyrcanus humainement traité de [PhratesrRoy des

Parrhes. . I. i 553-10
Abate. , -- «355- 3°Ilabesgvilleide Gallad prire parles Ifra’e’lites 1’85 un"

les habitans mis au fil de l’eÎpe’e. ’ 153110

Iabes,ville principalde Galaad; 194J
labes ville de G alaad coufiumierement garnie de-gcns

. robulles 85 hardis. " 213 1°
Liber pere de Selum. 341-20labin Roi desC’hananeês fubiugue les Hebreux.i97 .30
Iabin Roy des Chananéens tué par Barach. 198.30
I.cob (ortant du ventre de fa meretient Efaii (on fret-e

par le talon. ’ 2.7.1Iacob par l’afluce de Fa mere fupplanre la benediâion

d’Efali. ’ * 184°Iscob cil beny par fan etc Ïfaac. 18 2°
’ Iacob met vne pierre (gus (a, une en lieu d’vn couffin.

8c s’endort.& en dormant void vne efchelle. ** 19-1o
Iacob du corilentement de res arens sien va en Met-o:

potamie vers Laban (on onc e. 16-1
lacob fait vœu à Dieu,ôc l’accomplir. ’- 9-50
Iaeob offre à Dieu la dixicfme partie de tous (es bien
. I 29.10

Iacob raconte à Laban pourquoy ayant lauré [es parens

- s’en eûoit venu en Meloporamie. . 30-;0
Iacob eûtecogueu à: aduoué de (on oncle Laban. ibid.

lacob épris de la beauté de Rachel. 30-10
heob reprocheà Laban la tromperie qu’il luy auoit fai-

re baillant vne fille ou: autre. s i 31.2.0
Iacob demande RacEel en mariage à Laban. 31.1
Iacob épris de l’amour de, Rachel fert encore (cpt ans

ou: l’auoir en mariage. I * 31.30
’Iacob efpoule Rachel.- ibid.Iacob promet de feruir (cpt ans pour auoit Rachel en

h mariage. . 31,1Iacob demande congé a Laban de s’en retourner Vers

[es arens. i 51.10Iaco éprouueila volonté de les femmes pour retourner

p en (on pays. i ibid.lacob commis fur les troupeaux de pafcagesde Laban

l’efpaee de vings ans. 31.10
Iaco ’ enuoy: des melfigers au deuant d’Efaü ("on frere.

34-!

Iacob enubye des prefensà [on frere Elâii. 34.1.0
f lacob luiâe con-tre l’Ange,& cil le plus fort. 34.30

Ïscob luiélît auec l’An cent vu nerfblellËï -. o. 5.!

Iac’ob cil appelle’ Mail? . H. 4 * 94.. 40 -
Iacob fa prollerne deuant Efaii. 37.1
Iacob offre facrifice en Bethel. 2.5.40
Iacob obtient le droiét de primogeniture diEfaii pour

. qdeslentilles. " 55.40Igcol) prend plaifiraux (anges de l0fepli,8c lesvinrerpre-

’ I y te. i " 38.40laçois trouue les Dieux de Laban que Rachel auoit del-

robcz- I 3’40u Iacob citant en foucyde fesenfans, enuoy: Iofeph vers

l eux. ’ 38.10I mob le contriûe grandement dela perte de Iofeph.

. 4.030 ’ ’lacob enuoye tous (es enfans en Egyprmexcepte’ Ben
orne. 1.

1 .

p lamies Royv

: min,pour aehepter du lied. ’ 4 . a 47,10
Jacob a grand peine veut laitierlaller Benjamin en hgy-

te. ’ 50.30lacob (e mer en chemin pour aller voir lofeph» fan fils

en y pre. A 53.10Iofeph fartant de la terre de1Cbanaan. pour aller en E-
.gypte.oiïre facrifice à Dieu au puits dc;iurement- 5 340
Iaeob sfen va ioyeufernenr en Egypte. r 53.40
Iacob voyant Ipfeph en Égypte . de tr0p grande hello

penfii rendre l’elprit. I 54.40
Izcob fait la reuerence à. Pharaon. u ibid.
Iacob cf! interrogé par Pharaon quel aage il ancre. 544

to . ,Jacob 8c l’es enfans palleurs de brebis. v 54.4.0
Iacob demeura en Égypte dix [cpt ans, , 5 5.10
Iacob prie ies enflas que (on corps fait enterré en He.

, brou. l x .1 ..: r 355.30Iacob aagé de cent quarante (cpt ans,meurt en Égypte;

. 0 . i . rladgsssaerificateut eut en vifio’n Dieu qui l’aduertit de
mettre gdrdes tout autour de Hierufaiem. ’ 406,141

Indus meurt du mefme temps d’Alcxandre Roi desMaa

cedonieiis. f . 408.10Iadon Prophete rué par vu ly on , à caufe de foninobc-

dience. . fi v I 2.98.15Iadon Prophete enuoyé de Dieu pour Plopllctlfcu de.

uant Hiroboam. . I U n. . 267.40.298.r
lad on Prophete enfeuely honnorablcrnent en Sichcm.

2.68. 0 , . aIadus fils de IeanTucce’chà la Sacrificarure; 4.04.10
Ia’c’l,fem’me Cenienne tu’e’ Sylara- :9810

Iahelel.fils de labialisa. I t j 10
lahzée.fils Nephtali , ibidlait Galadite G ouuern’eur d’lfiaël ont trente. fils ton;

dextres à chenaucher. ’ ’ 17 3.4.0

[al père de Gedeon. . 169.10Ial,gardien des threfors de Dauid. v v 170,30
13min fils de Simeo’n. r . 54.1.5
,Iamniayille. " , 154.1Ianan fils de Iaphet. . 11.10Ianneus nommé suai Alexandre cd fait Roy des Iuifs.

478.10 i .. ’ 741.10 vlamnia. ville prife par force par Roy de ludau

141.10laphet fils de Noé;

y 10.10,Iaphet ent (eptfils: . : . « 12.. r
laphram fils (Abraham de de Cheturax 14:40
la: mois des Hebreux. 4:99:10
lardin de vergier pçnfil. MJ , 745-36

k lared aage’ de «ne foirantedeux ans engendre Brice-h.

8.1 - ’ . * Ilrama fils de Malahel, 7.16Iazat fils d’Abraham a: de Gherura. v 14:50
Iaziel Prophete predit à lofaphar a: au peuple deiluda
,4 la viâoire qu’ils deuoieni; obtenir de leurs ennemis

fans coup frapper: 319.50Ibis efpece d’oyfeau ennemy desferpens. ’ - ’ 60.30

ldolatrie ne fort à Dieu n’y aux hommes idolatres- 774V

30.4b -Idolatre exeeurez à mort par lehu. 4 - - 355.40
Idolatricabbatu’e par bilas Roy de Inde. 354.10
Idoles des Pihilillinsrompuës de mires en pieces par les

Hebteux’. , - ’ vI 3 110. 2.0Idolatrie venue d’amour. , . r . ,77 4.. 30
Idu’meïe region,autrement appellee G obolisÂ* ibid-

ldumee region,limitrophe à la Iudee. 779.40
lduméens vaincus par Saiil. i v I 20.10
lduméen’s ayans cecy leur Roi le reuolrerët de ll’olhe’ilL

î



                                                                     

Ta’AizB’ IL! ET

l rance de loram Roy de ludâ. ’ 32.8.30
Idume’cns vaincus par Amafia Roy de Iuda. 338.40.8t

s fui. . i *1dumeen . c’en à dire dèmiLluif. 514.1
char fils de Dauid. 2.3 6B1:1 1 .rebufe’ens chall’ez de Hierul’alem.

ledufé01rstenans la ville de Hieruialem,fentîsvenirDa-
uid,ferment les portes,& le méprilans (e moquent de

luy. . l ’ 2.35.10leaii fils de Carcas,Lezanias,Sareas de Ifmahel 10men-
rient habiter au pays de Hierulalem. 36 4. 3o

Iean,& les autres Princes pourfuiuent lfmahel. 365.1
Ican 65 les autres demidentl’aduis de H1etemie,auqucl

ils "11Îadjoullent fui. ’ 366.10
lem grand Escrificatcur ru’é [on fret: Iefiis dans leTem-

ple. n 4 404. 1.10Iean Capitaine du Roy lofapliat. . 316.;
Iehu fils de NemeŒeü continué Roi fur lfiaël par le

commandement de Dieu.- 511Jlehu l’rophete reprend lolaphat Roi de Iuda. 318.49
[chu oinél: de facreÏRoi d 11m1. 550,10
fallu tue le Roi loram. 1 33.40
lehu fait [on entrée en Iezraël , où il fait mettre a mort

fi ICZæbCla r - 531.30Iehu cherche ceux qu elloient de la race d’Achab,ôt les

fumeur: à mort. " - 331.15Iehu fait t1 échet les teûes à trente deux parens d’Ocho-

- fiat Roy dcludn. 1 332,50Ichu permet aux lfra’e’lites d’adorer le veau d’or. 33 3. 2.0

Iehu prend la Ville de Ramath. . 319,40
leheu contempteur de Dieu. 55, 4o
Iehu outrage de iniurie loram Roi d’lfiaël,l’apellant fils

.de aillarde. h 331.10lem cas pere de Michéca ’ 316.40
Iamnia,fils d’Airer. 54,10
lettruël.fils de Simeon. 54;,
lenas,fils de Dauid; 136.10lephté mefprife’ de (es freres. . 185.30
lephté continué chefde l’armée des Hebreux. 174.10

lephté enuoye Ambailcdes au Raides Ammonites. f

..174.ao i 7 ’ ïlephté fait vend Dieu. 174,40
[aphte viâorieux iur les Ammpnites. ibid.
lepbté (en... fou vœu immole" 1a fille vnique. 175.10

Iephté combat contre Ephraim. and,
lepbté le purge à ceux de laligne’e d’Epraïm. ibid.

lerafa mere de lochamRoi de luda,fille de Zadoc.34g.r

lefua’filsd’AllEr. - - i 54.10
Iel’uyfiIs d’Afleri. ’ A ibid.
ciré enuoy: fan fils Dauid au a? dechbreux. , 105,24,

laird fils d”Obed. - I ’ 182.. 10
elle pere de Dsu’îd’. 183.10
leliiy,fils de Saiil. , 2100. 10Wlci’uss Chai! condamne a mort parPonce PilarEiÙAI-o

lefra’el’ville. 320.2.0.8: fuiu.
Ictraam fixiefmc filsde Dauid 8: d’agir
letro et res fuccclleurs reçoiuent pouillions en la terre

- promue auec les HebrcuX- 160.1
ietheglfurnom de Roguel beau Pers: de Moire. 61.10
Ierur.fils d’ÏÎmahel. Q 2.11.30
Ieux de Circe Celebrez idiome. 981.10
Ieux celebreza Rome e11 l’honneur de Gerar. 685.10-
lezsbel edific vn Iêple à Baal Dieu desTyriens’.307.ro
lambel fille d’Itllobal Roi des Tyriens , fëme d’Achab.

infirma: [on mari d’adorer lesDicux de [un pays. 307.

’10. s i Jlazabélïperfecute Helicr L .
Iezabcl donne le conieil 8c le moyen de faire
iniquement 6c iniiiliemcnt Naborli.

310.10
mourir
311.24

331.10 v

Iel’er.filside Nephtalil ï " 54.30
Iitar’rilnrille. b . , s 1.2.1.;limettesexecrable,deEmduspar-Moire. . h 104;!
lufideiité des Hebreux , difiins que Dieu ne gardoit pas

(es ramures. , 108 . gÏnfide es execurez à mort par lehuoy 513.40
liilirudtions faluraires de orophatRQirde luth aux gou-

nerneurs.& magiflrats. 3191;,Inflmfklons filmâmes de iSaniueli Dauid aptes qu’a
l’euroinéhôt (ocré Roi. , 1.04.140

Izifirumens de mulique de diuerfcs fortes 1 8c en rand
nombre mis au temple de Salomon; ’ a 2.40

l’Inrerefl de la republique cil: que nul n’vfe mal de fa

propre choie. 79 2,1Interpretation des chofes qui elioient au Tabernacle,-
ôc des habits Sacerdoraux. 9410.81: fui.

Inueûiuesvcontre les augures,8c diuînations. 7 51.1.0

Inucéuues. t 7 55, xInuention bonne de 10ad Sacrrfièateur pour amalièr ar-
. gent du temple pour lareparation du temple. 345;.
queurion des moles nouueiles , en argument d’incon-

(lance. 788.10 3oIoab fait enfeuelir [on lier: Azihel en Bethele’em au 1è.

pulchre de ces ancrlires.. 30540Ioab Prince de l’arméedeîDauid. 115.!
Ioab rue Abor en trahiion. 132.140.2.1)
Ioab monte le premier fur la forte":er de chtulillem.

a3 5.40 - . -Ioab procure faire tuer Vries 2.44.:
Ioab remet en gracc Abhlom vers Dauid. 86 le rem eue

en Hierufalem. 1 2349.-:Ioab tue Abfalom. I, . ,. 1155.10
Ioab fuit le parrid’Adonia pour le faire Roy. 2.6.4.0

:68. 1 ’
I oab adiourne’ de comparoilire deuant Salomon: refufa

, de venir. , 174.10Ioab mis à mort par le eômandement de Salomon. ibid.-

Ioab tue Amafa en le brifaut. a 60.2.0
planchab fils de the’es. 184.40
Ioacim Roi de Iuda met au feu le liure de Hieremie.35Ü

1.10 ’’ Ioacim Roi de Iuda misà mort par Nabuchodonofor;
3 5 8.20 a

’Ioacim reçoit le Roy des Babiloniens , a: toute (on ara

mée enflierufalem. . 358. 10’
Ioacim fils de Ioacim en: conflitue’ Roi de Iuda par Na-

buchodonofor. . 3 5 8 .300Ioacim autrement nommé Eliacim continué Roy de

I Iuda- - a 356403570cacim fils de 1:qu grand Sacrificateur. 1 388.10
, aad commis (a: les regifi’res du Roi Hezecia. 349.10
0ad Sacrificareur conipire contre Gotolia. 354 me

Ioarl commande que Gotholia [bit mis à mort. 33 4.40

a; 5-1 1Ioad oint Iofias pour eflre Roy de Rida. 334.30

Ioad Sacrificateurn , i 334»!Ioad Sacrificateur enfeueli au fepulchre desRois.336.2.o
IoachasRoi de Iuda empoiformé,& priué de (onRoyau-

me par le Roi d’Egiptm 336 40.6: fuîm-
Ïonthas fils defofias lùcccde au Royaume de Iuda.356.4or
Ioas (cul faune a: garanti de la mort. 334.40.15: fui.
Ioas nourri fix ans au Temple fecrerement. ;5,4°
Ioas cil: oi11&,& couronné Roi de luda. 334.30
Ions conflitué Roi de lutin au 7.an de [on nage. 335.20 4
1ms aptes la mort de load Sacrificateur oublie Dieu.8c- w

la vraye religion.’ 336.10Ions Roi de Paris faitlapiderfiniuliement Zacharie de-

danSletem le. . 336.301011s épuifele trefor deDieu a: desRois (es predcceilèurs



                                                                     

W’A

Jonas prcfchc aux Niniuites.

. lillins pres de Galas.

TABLE.
pour donner à Azael Roy de Syrie,afin qu’iloltall le fie-

ge de deuant Hierufalem. 336. 40
Ioas Roy de Iuda tué en trahi (on par les amis de Zacharie.

337. r
Ioas indigne dÏeilre enfcuely au (epulchre de les prcdccel’l

feurs à caufc de (on im ieté. le mefme
fions Roy d’lfraelrefpon aux lettres d’Arnafia Roy de lu-

da. , r39. 20(cas Roy d’li’raël defait Amafia. 339. 10

Ioarham fils de Boccy. 274.1loatham commis fur les regil’lres du Roy Iofias. 35 4.29
Ioazas fils de lchu fuccede au royaume de (on pere. 335.

à: [uhlans
loua fils de Ichu fuccedc au Royaume d’lû’aël , 35 5. 4o

lob fils d’lfuchar. ,4. 10lobach torrent , aupres duquel l’Ange luira contre IaC0b
34. 3°

101712611, riuiere perd [on nom entrant dedans le fleurie Ior- V

dam. 1 * V n 121.30lochabcl femme d’Amram mere de Moyfe 8c d’Aaron .

I7. 3° . IIodarn conducteur de la lignec de Leui. 235. r

lobel fimplc berger. - 5. a 0lebel fils de Lamcch &d’Ada,inuenteur de faire pauillons.

5. 20 ilabel fils de Iuâan. 14.10label fils de Samuel. 189.20lonadablou’é les faits de lehu Roy d’lfia’e’l’. 332. 3o

louas enuoyé en Niniuc pour prefeher s’enfuit. 340. 2.0
lutas predit à Hieroboam Roy d’lfra’e’l, qu’il vaincroit les

Syriens 8c agrandiroit grandement l’on Royaume.

340.10 1louas ietté en la mer cil englouty par la baleine. 340.40

a: fuiuans. . a . 34. 1.1

[matiras fils de Saül en danger de mort. 1.7,. x
butins deliuré du danger de mort par les Irraëlitcs. 19 9

40. 200. r I .lunathas fils de Saül prend par force vn chaileau des Plu-

. 196. 4olonarlras rafche d’appaifcr fonipere 5.111 courroucé contre

.Dauid. ’ 209. 10bombas recitc ’a [on etc lesbenefices que leur famille a-

uoit receu de Dauid. 209. 10. 2.0
lonathas recommande les enfans à Dauid. 212 . 1o
lonathas declare à Dauid le mal que luy brall’oit Saül ,6:
’ luy confeille de s’enfuyr ou: [auner fa vie. 2.08. 3o. 4o

1611.11... fils de Saül tué eubataille. 227. 3o
Ionathas amy 8e eoufin d’Amnon le confeille comment il
pourra iouyr de l’a leur Thamar. ’ 144. 40

Ionathas fils’de Samma confole Dauid dcl’olé pour la mort

d’Arnnon fou fils. 2 4S. 1.0Ionathas fils d’Abiathor l’c moulite fidele à Dauid. 250. 4o

lonathas fils de Samma ruë para terre vn monilrucux gcant

8c le met a mort. 2.62. 20lonathas fils d’Abiathar Sacrificatcur porte les nouuelles à v
Adonia . que Salomon citoit infiitué Roy par Dauid.

20
lonathas se Bacchidcs tafehcnt à s’entretner. 449. no
lonathas 8: Simon vengent la mortde leur Frerc. 4 50. 1
Ionathas allailly de tous collez 8c trahi de tous. 450. Io

20 I .Ionatlras fait paix auec Baccidcs. 4 51. 1
lonathas corroie aux nopces du Roy Alexandre se grande-
ment honore d’iceluy. 436 . 10. 20

lonathas defl’aifl: Apollonius , prent la ville de Azor. 457.

20. 3o
[ouatina annule: grand nombre de foldats a: alliege le fort

, de Hicrufalem.
Ionarhas abandonné de tous les gens. 49,, 4o, 493
lonatbas de Simon [on &ere s’en retournent en la ville de

-Hierufaletn. U -- t 454. 4olonathas rie-voulant accepter la fatrifieature fait fou cm.

(e. . V 720. 20Ionic a prins (on nom de lanan. » Il. 10
happé, ville. - ’ l ’ 340. 30
Imam fils de Iolaphar prent âfemme Gotholi a filled’A-

. chah... ’ 316. 10loran fuccedc au’Royaume d’lfiaël. 323. 20
loram Roy d’Ifraël en receu honorablement en Hicrnfaà

lem. 330 . 30.40Ioratn Roy d’lfracl fait la guerre au Roy. des M-oabircs 6c

obtient victoire. 31.2. 4o10m: fils’aifné duRoy lofiphat , fuccetle au Royaumcdo.

lu a. si. Iloram Roy dll frac! courrouce contre Hel ifee , comnîanrle

qu’il (oit mis à mort. 313. 3o
Ioramt le repent d’avoir domic’ l’oriente de mon , contre

Helifte 8l la reuoquc. 31;. goloran Roy de Iuda commenCe (on rcgne par meurrrcsde

fes propres freres. 31.8. 40. la, 1.
Ioram contraint [on peuple «l’adore! les dieux ellrangts.

.329r4o
loram Roy d’lfrael cil frappe’d’vne Reich: parvn Syrien

328. 3° . , .braminiurie’ parIehtr.’ 711 ï - » 1’ 4 31.9. 20
Imam occy d’vn coup dïflefche pat-lehm i i331 . 10
lordaiu fieuuc , n’eli sucres loing de la ville de Sodome.

170x . ’ ’ I AIordain fleuuc anoure la terre des Amorrheens. - 12.1. 30
loabet fœur germaine d’OChofiasJemme de IoasSaorifiea-

leur, garde Ioas lecrctremcnten-fa marlou afin qu’il ne
’ fulirnis àmort par Gorholia. ’ 333, 40.934. 1

lofaphat fucccde au royaume de Iu’da . aptes la mort-de-

fou pcre Ali. - - 307. 16Iofaphar Roy dcluda enuoy: des Sacrificateurs pourprer-
cher-la loy de Moyfepar tout (on Royaume. 315. 30

lolaphatell: par affinitc conioinràAchab. 316. 1
Iofaphat Roy de luda reprins par le Pro hereIclau’. 3-13 .
lofaphat ap aife Dieu par oblations de acrifices. 319. l
lofaphat in suit le peuple es loix de Moyfe. 319
Iolaphathomme de bien 8c craignant Dieu. ’ 322. 1
lofcph fils de lacob a: de Rachel. n 32.10
lofcph doüé de belle corpulence , de de gentil lefprir.g7. 3o

lofeph hay de fer freres. 37. 30. 40
lofeph aymé de (on pere. - l 40. r
lofeph prie fou perc d’interpreter l’es longes. 3-7 . 301
lofeph par l’enuic de les freres. cil deualle dedans les puits,

a: aptes cil: Vendu aux Arabes , 8c depuis nous... 391-,

’ 4o 85 4o i l llofeph cil vendu aux Ifmaëlitcs. v "39". ’40
Ifl’epb gouucrne la r’naifon de Putiphat. n r 4.0. 20 ’

Iofeph cil mis en prifoh obicure. I 540. 20
Iol’cph prefcre l’honneur de (on mainte à En propre plai-

fir. 43L 4oIofcph cil: foulage par le Geolier. i ï 42:40
lofcph interprete les fouges du bouteiller 8c boulengcr du

Roy Pharao. 4 3. 1.110. 2 0lofcph Sacrificateur, pcre de Boccy. i274. 1
lofeph cflcuéà grandes dignitcz en 15 gypte. 44. :0
lofeph cil conflirué gouUerncur de toute l’sgypte. 45. a.
Iofcph reconnoifl’ant les fretes leur parle rudement . a: "les

fait cmprifouner comme ripions. 4 7. 3o
Iofcph ordonne que Bcuiamin ait double portionau bin-

quet.

il]

419.. id ’



                                                                     

TABLE. l
lofephargue [es freres de larreein pour les efpro nuer. 4 9.

50 4 pIofeph banquette les fretes en Égypte; 43. 30
lofephe fait mettre Beniamin (on frere en prifon. ’48
lofeph oublie l’iniure à luy faire par (es frleres. p.20
Iofeph confole (es freres aufquels il (e donne à cognoiflre.

.3z.2o.3o.4o. p .lofeph tonifie que ce qu’il a elle vendu par [es âcres a eflér

fait parle Confeil:& volonté de Dieu. ’ :2. au
lofeph fait porter le corps de (on pere en Hebron , a: le fait

enfeuelir honorablement. y; . 30Ioleph va au deuant de (on pere Iacob. ;4. 1.0
lofeph meurten sgypte. fi. zolofeph apres la mort de [on pere donne grandes polleflions

à (es (m’es. r V 5;. zolofepb commande que l’es os fuient portez en la terrcde

Chanaan. 56. rlofeph fils de Thobie fait remonlirancoau’Sacrificateur

Onias (on oncle- . au. 2.0Iofeph fait les apprells pour aller vers le Roy Ptolomce’.

4 n. o . ,Iofepb mît les tributs du Roy Ptolomee ’a double enchere.

. 42.. 3. o I llofeph fait prendre vingt hommes des plus riches d’Afca-

Ion. r 4:4. toIofeph meurt , aulli (on oncle Onias grand Sacrificateur

42.8 . 1 ’ i V , .lofe ph fterc d’Herodes meurt en Iudee; , 4::7. 4o
Iofeph bien exercé ésdifciplines a: feiences des Iuifs. 73: ..

20 , ’Iofeph homme Hebrieu feripteur Grec. 732. to
lofeph efclaue vendu en Egyplca . I . i 775.10
lofephe appellé par les Égyptiens Pethefephi. 79;. r
lofephe Capitainedes Galileens. - 737. 20
Iofeplieenchain’e , 8C relafcbé. 7;7. 20.30
lofephe prifonnier , enferré 6c maneté. .7! 7. ao
lofephvbillorien de chofe veuë. au mefme
lofeph truchement. . i 745.30lofeph au temps de la famine dillribue le bled a tous venans

v . zoIufiïssfils d’Amon n’ayantque huiâ ans,fuccede au noyau-

, me de luda. 353.30louas mande à Olda PropbeteIYe . qu’elle appaife Dieu
par fes oraifons, 66 le. rende fauorablea fun peu ple.3 H

o
Ioliaî efcoute volontiers lire les liures faims , 8c les fait lire

son peuple, 59.20. U440. golofias vifitant (on Royaume , met à neant tout ce que Hie-
roboam auoitdedid en l’honneur des dieux ellranges. 3 un

, sa .Iofiaa boufche le panage a Nechab Roy d’Egypte, 86 ne
h veut point qu’il palle par [on Royaume pour aller con-

.trele’s Medes. z 3! 6. tolouas cil blelfe’ d’vn coup de (lerche par vn Egyptien , du- c

A uclcoup il mourut. , 3:6. auIofué 86 Chaleb repriment le tumulte efmeu cntrele peu-

ple. 108. toIofué cl! ordonné gouuerncur fur le peuple d’lfra’el. au

lieu de Moyfe. rag. raIofuc’fçauanr en droit diuin 86 humain. au mefme

lofué Propherc. 14L 10Iofué ratifie le ferment des efpies fait a Rahab. 1.,840
Iofué enuoy: des efpics en Hiericho. 14.7. au
Iofué cil en foucy de palier le fleuue Iordain. r a8. Io
Iol’ué fait paner le ficuue lordaiu à toute (on armee fans au-

cun Pari] , 8c la façon de palTer. 148. Io. 20
Iofué ayant palle le Iordain , drefl’e vn autel de douze pier-

res . en memoirc du palfagc miraculeux. 148.59

lofiré remercie Rabab de la grace faite aux efpies , 149 .3 o
lainé maudit ceux qui redrfieroienr la ville de Hiericho.

14.9. 40 ’Iofué rufe’ aux faits de la guerre. x51. 10
Iofué depart les butins a dëlpoüilles de la ville d’Ain aux

gens de guerre.
lofuc’ recompenie Rahab pour la grace faire aux efpies. 5.

11,9. 30

Iofué fait alliance auec les Gabaonites. 152. a a
Iofué accule les Gabaonites de tromperie. 152. la
lofué donne fecours aux Gabaonites. 112. 3° ’
lolùé fait prendre les cinq Roy: qui efloient venus aŒailhr

les Gabaonites. U3. l0 llolué fait partage de la terre de Chanaan aux enfans d’1-

fraël . 154.. 4oIofué choilit fa demeurance en Siehem. 158. ça
lofué Capitaine des Ilraëlites. 36» X0
Iofué meurt aagé de Cent 5c dix ans. 21. 58. 4o
lutinai fils de Gedeon predir la. ruine d’AimeleC, 66 de

ceux de Sichem ayautpropofé la fimilitude des aubina
17:.40.172. 1.10.

lothad vit par les montagnes l’ef pace de trois ans. r72. la
lorhan fils d’Ozias fuccede au Royaume deluda. 345. 1
Iotar pere d’Amafa , 84: mary d’Abigail, 2,4. 2°
leur grand a; long du tempsde lofué, faifanr la guerre

aux cinq Roys. 153. xItem Roy des Tyriens amy de Dauid enuoyea Salomon.

des AmbaWadèurs, 2 78. rIrom Roydc Tyt enuoy: a Salomon grande quantiréd’o:
8C d’argent . cedres a pins pour ballir (on Palais royal.

2.88. t . .lrorn donne au Temple de lupiter vne colomne de fin a:

a88.ro...... i7.Irom retufc les vingt villes de Galilée , que Salomon luy

auoit donnees. :88. IoIrom Roy. 748; Io1mm Roy Babylonien. 748. tolfaac nant (clou la promeflë de Dieu filât a Abraham. a:

pourquoy ce nom luy fur donné. ai. ne
Ifaac diétion Hebraique lignifie ris. au mefme
lfaac circoncy le huiaiefme iour. 2:. 4o
Ifaac adonne à toute vertu. 22. au
mac aymé de (on pere Abraham. a2. 46
llaac obeyllanrà Dieu a: à les parens. au mefme
Ifaac aagé de vingt cinq ans ,I quand fou pet: le voulut fa?

crifier. 237. aoIfaac prepare l’Autel ou [on pore le vouloit ficrificr. 239
20

Ifaac de bonne volonté pour elire faerifié. 237,49
mac 8c lfmahelien enterrent leur pere Abraham. :6. 40

’ lfaac fuyant la famine par reudation de Dieu r: retire en

Gatar, terre d’Abimelech. a7. l0
lfaac fait alliance au ce Abimelech. 37.30
Ifaac doux 8c benin oublie les iniures queluy auoit fait

Abimelecb Roy de Gerar. a 2.7. 4o
Ilaac commande à rafau d’aller chafler, ô: de luy apporter

. de la venaifon, 1.8. IIfaac fils d’Abraham 8: de Sara. Jo. to
lfaae donne la benediâion à Efau, 2.8. 4o. :9. r
lfaac aagâ de centoaanre cinq ans meurt en Hebron . ô:

cil enfeuely par les enfans, au fepulchre de [on pereqâ.
Io

lfaac Prophetife que Cyrus renuoyeroit les Iuifs caleur
pays 8: feroit redifier le Temple de Hierufalem. 57 7. sa
Iran ville prife 8c (accagee auec tout (on territoire.
340.1

Isbofeth fils de Saül conflirue Roy fur Ifmël. par Abne:
:19. 5o



                                                                     

a 4 a; .i. l

Tantmi
Isbofeth l’e courrouû aigrement contre Aime: , à gaur,

qu’il auoit touché auec la concubine. l . au
Istfeth courtille-grandement de la gnan 4’Abnerqzfl
Isbofeth ceci en trahifon efiant feuil en fachibrc. 1.34,1
lièremorhdieu au defert;pres de la montagne de sine,

. 106.30.
.155, p celle. , , v I 7 6314.0Mies habitées; 11.59.40Ifmahel fils d’Abraham. l - 59.1.9
lfmahel autheurdes Arabes. î 2.140
Ifmahel’fe marie auec vne fcmme Égyptienne; de la-

. uelle il sur douze enfans. au,»
1 mahel grand Sacrificateur desluifs; g. v . 54.2.6
Ifael paillarde auec les hiles des Moabites 6e Mndiani-

, tes. n , . - ia;.lo.ao.50,40Ifiael rubiugué par les Moabi’tes, . V 4 . r 6636
Ifiaelites fuitentez 8c nourris de mâtine par l’plÏpace de

quarante ans. au defert. * 730.4.9.7 6. i.1o
lliaelites s’obligent par ferment à garderies loi; a: oz.

. donnanCes de Dieu. z y, I , r0
les lfraelites campent deuant’niericho’. pr48.;o
Iliaelites moiforinët les bleds desChanane’èns’. 148.40 l
les Ifraelires a res auoit paire fuiraculeufenieiitlefleuue
A [ordaimceleïyrent la felie Je Pafque, Il ». 197.40
llàelites mis en Fuite par les habitatis d’Ain , à eaufe du

pechel d’Achan. . A pl . .1 150.1.1.0
liraelites mols 8; eficminez par troplonguc paix, 160.

. zoào-- .i,. .. . .i ,; .liraelires iurent de ne diluer leur: filles en mariage aux

.tleniamites. l I a 4 l , u7.r.164..tUrne ires s’adonnent i l’agriculture; foulas le tegne de

. Salomon;’ . v . l . I . 2.7 640lfiàclites i tenez de tributs infupportables. I 165.50
m’aehtes à bjuguea par IabingRoy des Chiumêens.

l i57.3o.. p . ., . , .irradias tiibùtaires du Roy Iabin;
"raidîtes vaincras par les Moabites; » i6 8.40
Irraelites vaincus parles Philiflins . p l t V (8)40
les Ifraelites a ’ "rouuentgl’innocence de Samuel.t’7;.4o

Ifiaelites font emblant d (a reuolter. -. »
ès Iliaelites rci’ettent les top lietes de Dieu a: les met-
i. fait math.
liraharfils de Iaeob de

l 16.30

p l 32.101m18 d’lû’ael hors d’E te? 5 Il 0
IŒem.fils d’Achcrn. a? I î f
ltabarin,montagrie. l ÏSî-lo

l’ltaburium,montagnei Î n a A 1.7640
Itabyrium,crplfinragneen Syrie: . A 499.30
Itaque con in: de ptolemée Phyfeori. 772.20
lthamar fils d’Àarou. j I I . â6.ro.181.tlthgobaligoy desTyriehs 8e Sjvdoiiiens pas de Iezabel-

. O7. lthohal.beau- par: d’Âchab, l. g :1 ’ 331.10
IthobalJ’reflre de la Decflè finaud; 744- î

Un fret: germain de label. . i-lo
Iuâan fils d’Heber. s s 144°.
Iubal , fils de ’IÏemech idueiïta Un de malique . de la

harpe 8c le pfalterîon. . 54°indammere d’A mafa Roy de Iuda’.’ 338.10
Iudaïfmeimité parles Gentils.

uda’ifme mure iedition.

ludas [innommé Machahée liieèèdeà (on pctc Ma-

. chias; A l . ’ ’ 4.53.40initias exhorte les gens à bien combatte contre Lylias,

435-10 lludas prend au (lefpourueu fes ennemis; . ’63
3

udas de les gens enrichis de la delïpouïlle des ennelnisc r

456-30 t

V . U748.4o*
773.40.65 [mur

.- 196.20 I

4 l: Pharifiens.

ludas fait racoutrer le 176m ple de fiielrufalem. 43 6.49
ludas celebrela fefle du recouurèment thempleJmiâ
”iours durant ramifiant; . . I ! .. 437. 2.0
ludas Fortifie les murailles de Hieruialem 5: la ville de

Bethllira. 7 . t 437.50Iudàsrttournëen ludéen g ’ . A I ibid.
ludas 8: res freres prennent rut les Idyméqns la villede

Chebron. rafcnt la ville de Marilla;& battent la ville

. d’ôter. . . . . . 1.. ,, 1.45.949
ludas louaient vn tres-grâ’d short de fes’ennemis.
, enuiron fixèens hommes d’iceux. l . . 44;!
ludas le retire voyant la multitude]: les ennemis.. ibid.
ludas confeille à [es frcres de vendre lofeph aux

, chauds Arabes. ". 5:9 .59ludas fils de lacoszde La, 31.40
ludass’oilïre pour e(lre e(claue, ou pour mourir our (on

frere Benjamin,& la belle harangue qu’il faire Iqùph

r àcesfins, . . i I p 30.304553ridas viet) enIEgyptc pour lignifier a lofèph la Ives-me

de lacob. . . I 54.2.0ludasdefeouure la trahifon de Nicanorg. l 145.19
udas recensera confideration des Romains auec redû
glu confed’cratio’n. , a . 4 44.6.xa30
ludas meurt vaillamment comburant; 8: cil honorable-
t ment cnicuely à Merlin; , ,- A 44.7.30. 4o
ludas-,ayant piopherifé la mort d’Ânti’gonus slellonna

guaudil le vit vif. tantofl apres on luy rapporta qu’il t

. auoit ellétue’. H , ., , 477-113
ludas 8c Mathias eimeiiuent lapieunelre". I 613.19.41)
Manette anpres de Sephoris grand nbinbre de gens

. defel-ierczr, . . .4 . - 635.20ludas aulanit’e 8e Sadoc Pharifien folicirent le peu pl:

. à le reuolter. I k . . . v . . 644.4ludas Galiléen . premier autheur de la ’quatrie me (au:

f, de Philofophie. V l . l u l 7.645,40
Iude’e regiou premierement habitée patClhanmÆls de

. Chant. v I I y h 340.15.40Iudee aprimée’ de grande faminel’ ’ " 109 sa

iodée fertile en baume; 190- 5 o
radée cf arguée par le Roy de B"byl0ne.. 357.29

me; pi lée par le Roy des Babylonièns a: Chaldéens; ,

i ’gld’xo I 4 V vIudee region Perrine, ,
Judée et! en terre ferme; V I. l, 758.49
Iuifs alppellent-le feptiel’me leur sabbath. -. ’ 31th

Iuifs arepofent le (optiefme iour. ibid. -
Iuifs peuple anciennement appeliez Hebreux 8c leur

origine; . . 14Moluifs prouuei fidelles par Alexandre. 77:,

17.145 *

Iuifs moleflei longuement par le Roi Nains, 193.40
Juifs en grand nombre tuez parle Roy de Syrie, M340

.34 - î . s ales Iuifîacculënr Hierèmie 8: raidirent de le faire mou-

Air; . ,. ’ 35746Iuifs affranchi s; 462.40Iuifsdiuifei en trois (cèles, . 46,240
Iuifs bons obferuateurs de leur: loix. k reverdis enuers

tDieu, . A I . sont:Iuifs. conuôitcuai en normalité,- i ’ 6 :9 .1 4
Iuifs-diuifez en trois (côtes . ÊlÎene’ens’; Sadducéens. ô:

. .7 - oIuifsehallèzele Rome pour leur forfait. 6 51.10240 .
Iuifs deliureî de la gueule dola (trompait la mort de Ca-

ius. I h a , 4 i . n t 9303.0Iuifs peu communiquans aux autres hommes. 739.10!
Iuifs (ont arrellez,non voyageurs; . l, 7:3-3040Iuifsllaborieux. I 4 7 3 8- 4°Iuifs affligez pour l’obfiruane’e de laloy, * 715m:

i i , ï iij
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i E258 Il Ë ,.
huis foldats militaires-dies Royal ’ . 7 51.10
Iuifs fait: Cietyens d’ Alexandre pardoiflîoyal. 770.1

Ïuifs fetfs affranchiz, i 4 7 7 1. 10-
hifs ont tenu domination. i V 7814.7 8:..40
Iuifs, reuarica’teurs- i l i I g 7 95.10
îuifs brulla. dans les eauernes,par les gens diAntiochus

. 31.. 3 0 ’. .les luifs 8c les pays de ludée prennent leur nom de luda.

301.46 4 Ilugement de Dieu ineuitable. 157.40
luges infiltriez par Samuel. , 18 9.10
luges conflituez par le Roy lofias. 4 354.10
-Iule Ccfar occy au Senat. 519.40.511.x

IuleCefar. . 77a.40. iules Arehclas Roy de Iudc’e. ’ 737.407.384
r Iulia femme deICelbr: ’ 48440
luppitcr Olympien. 388 4.0. 679.40
Iuppiter Hammam 7 64.10v iuremens eilrangcs defïendus. 7 4.8.40
hiles viaoire de fu’bieô: rebelle. . 745.40
Ïuflice incorruptible. . I 79Mo

v Izates veut e(lre circoncis. 757.36
Izates Roy (ecouru de Dieu 6c foy 66 fes enfans.758.1-o
Izates fait grandhonneur au Roy Artabanus,ôc lui pro-

met fecours. 7 inîzatesdeifait les gens d’Abigs. 3 . 71640

Izates meurt - 317.3 0

- L. .v Aban Frere de Rebecca. 2.17.30
Laban proteéteur de la virginité de Rebecca. 15.56

Laban ioyeux de la venue de Iacob. 31- 4.0
Laban deçoit Iacob. t l 30.30
Laban Fournit Iacob. 31.30Laban demande pardon 1 Iacob. 33.30
«Laban tance lacob. " 31.4.0
Labitl]. l .3 - 34;.10Labinlfils de Meûenî . 13.2.0
Labiiiites le retirent de,l’0bey flâne: de leram Roy de

iIuda. i A 318.40Laborofadoc Roy tué par-l’es amis inermes . 74.740.
Laboladach fils de Neglifar fuccedeau Royaumerde

n Babylon. * - . 371.10Laboureur: a; gens de villages apportent duirnes au

Temple de Hierufalem. 593.50
LaeAfphaltite. . 646.30Lacedemone 6c Crete vertucufes par fait , Athenes par

ara; 7 87.10.10I Lacedemoniens confians oblertiatenrs de leurs loix.

794.30 .Lacedemoniens infraâeurs de leurs loix par pufillani-

.mité. . . 795.10Lacedemoniens belliqueux. 7 9L!
Lacedemoniens inho piraux, 8c illegitime en mariages,

500.10
- Laçedenmniens particuliers en popularité. . 6 9 8.30
Lecedemoniens diffamez par Polycrat. - 754.30
Lachiswille de Iuda,edifie’e par Roboam. 2.99.30
Ladres bannis de la compagnie des hômmes.r09.l.32.’6.

Lamant-age mentaient; and ressaignent id et:

3.10 . , , . 4 I . a p .Lamentatioh des Ifraëli’te’sfçou’: la mon prochaine a:

Moyfeleureohduâeur. j I i u l 414.2 q
Lamentations compofée par Dauid A la louange de

Saiil 6: de Ionathas. i 1.2.9210Langages diuerfifiez en la tout Babylon: - k r1; ad

Latrecin defiendu. q 7912.40;Lamfien,fils d’Adain. . ’ V 2.0.39
Lea fille de Laban,femme de Iacob; I - 7 31.20
Lee-Plouf: de laineur que Iacob portoitâ Rachel (a

fœur- l I I d l ’ 3r.30Lea fait coucher Zelpha fa chambrier: auec lacob.p0ut

il auoit ligner, . I i. . l, 81.4.0. sui
Legiflateurs ambitieux de prime3annquire V I 4 784.30

Legtflateurs Grecs. 734.40.78 5.1
Lepidnsmis à mort: v I . I 88 3Lepreuxiée immundes chalïezd’Egypte, . 4756.10
Lettres de Salomonà. Item R07 es Tyriens. a7 8.16
Lettres ineognuës du temps de la guette Troyenne.

733.10.
Lettres Hebraïque’s difficiles. 7 4.46.10
Leui fils de laeob 8c de Lea. - . 3.4.6
Leuites dediez aurfemiçe de Dieu. i 118.10
Leuires chantent lesteaumes 8c vers fur les ilillrurnene

de Mufique, q y . t 2.62.30Leuires appelle-e en Hierufaleni . . . 554. r6
Leuiriques auoient l’office de chanter les lit-canuse:

Hymnes au Temple. ’ 717.10
Les Leuites ne prenoient femme que de leur lignée.

755-40 ’ t
Liban,monta ne. . riLiberté donnee aux hommes aptes le deluge cl viet de;

animaux ainfi qu’il leur fembleta bon. ’ q 9- 3 6
Liberté rendue aux Ifra’elites. ,, :0740 i
Liberté ollé: aux Iuifs: l 19 0.4.6
Libyepar quels occupée. V i4 4 ’ 1444.0

Libyen: ion. i3.iLicence oëthuè afair les Dieux Payenii 4 âgjiqe’
Licence d’efcrire fabuleufement’elll’oëtiqué non billé-1

rial. A . . . * l 755-36LiCences legales, ’ V 80.0456
Lieurg.chiflateur Spartian 79446
Lieuxmatirimes rem lis d’habitant.» 1169
Lignée des Grecs de cend lauan. .4 » 1115.
La li né de Leui ordonnée 8c contraire pour amict les

Ta crnaele. i 303-10Lignée de Leui exern e de la uerrea , "340
La lignée de Leui deputée" pour laite le finie? du S 0L

gneur. , ’ ’ n v i mid-Lignée d’Ephra’impunie de (en orgueil, - 171.210

Liures facrez dônez en garde aux SacrificateursolçS-tlic’

z Limes des Prophetes. t ’ i . 735.10
Liures Hebreux peu leu: 8; Cogneuai. 7H- Id
Loch prins prifonnier par les Alry riens.- ’ 3.30
Loth eberge les Anges qui eiloient venus à Sodome.

11.1.9- .Luth ay me mieux abandôner les deux filles à paillardi-J

10361.10 I . fe.que’de voirfaire violence a (a: halles. i010
quatre Ladres anndncent aux Samaritaine la prouiden- Luth predit la ruine de Sodome à (et gendres. " ibid.

ce de Dieu,8c de la furie des Syriens. 316.3 0.4.0 Lorh deccu r [es filles. » ’ 20. 40.11.:
Laiâ offert par Abdl. , 4.30 Loth,fils d’ tarti. l 14,. 3oLamech engendra feptante a: (cpt enfans de deux fem - Les loüanges de Sanfom. 180.10.10

mes. 3.10 Les louanges de Dauid. i a7a.r.rdLameeh fils de Mathufalé’. ibid. Les loiianges dll-lelifée. 3581
Lamech cognoillle droiâ diuin. p. ao Les lpiianges de lothan Roy de Inda. I 34.3.:
Lamech laure le gouuetnemcnt à [en fils N66. 8.10 Les loüanges de Moyfe.8c la loy par luy donnéeJ 6 9.10
,Lamech vefcut neuf cens de cinquante ans. 8.10 au. 90.

Â.L
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781. r. 20

110.1
Loüange en bouche propre ,efl: vilaine. r v
Ions, mois des Macedoniens.
Loy des femmes accouchees. 130. 3o
loy deialoufie , 11e mefme.Loy de Moyfe touchant les decimes. 118. 2.0
la Loy des premices. 118.30L07 des tefmoings. 134. 4.0- L07 des meurtres 8: meurtriers. 133. t
la Loy pour lemoys. 15;. 20Le] des bornes 8C des terres pollefins. 135. 30
Loy des premices 8c premiers fruits. 137.10
Loy des mariages en la loy de Moyfe. 1;7. 2.0. 30
laLoy pour (naze: feniencea (on frere defunôt. 138.30 A

0
Loîdes crediteurs ô: dcbiteurs. 139. 4o. 8: foin.

Loy des feri’s. 140. 2.0Loy touchant les chofes perduës 8c trouuees. 1 40. 50
Loy touchant les puits a. foirez. r41. 20
Loy touchant les depofls. 141. 30
Loy touchant les ouuriers mercenaires. 14.2. t
Loix touchant la guerre. 14.2. 4o. 8: fuiuans
la Loy deffendant aux Iuifs d’eriger images. 613.10

Loy connubialc. 7 9 0. 30Loy Mofayque fort ri goureu le. 7 9;. 10
Loy cnfcignant , commandant , defiendant à: pullulant,

762.. ao.&fuiu. sLoy Iudayque laborieufe. 7 9 4. 4.0
loy Lacedemonique ofleufe. V le mefme
Loy des Atheniens deifendant noualiré. 799. la
Loy touchant les Sacrifices ô: purifications. 9 9. 20
Loir a: contînmes de la guerre. 105. :0
Les loix doiuent une entierement gardees. x82. 1 . 10
Loix lerlafiph. Pontife Heliopolatain. 756. 4o
Loi: 86 mœurs accouûurnëes ne fe change? facilement

765. 30
I Loix attr ibuees aux Dieux p out plus grande authorité. 7 8 4

o. 40.
hiîinhumainesfinciuiles, 86 milanthropiques. 794. :0

o

(ludg, fils de Sem. 4 14.]Ludiens euple ,auioutdihuy nommez Lidiens , 6c leur o-

rigine. 1.1.. 11.11m , fils de Mefrem. 13. 20
Lumiere creée au premier iour. z. 1
Lumieres perpetuellement efclairantes au peuple de Hie-

rulalern. * 711.10la Lune pofee au ciel le quattiefme iour. z. 1
Lufubar , fils d’Abraham de de Chetur. 14 . 3o

Luur fils de Dadan. i , lemefiue
Lybis fils de Mefren. .15. 20Lv curg. Lacedemonien legillateur. ’ 78e. 4.0
Lydieus peuple anciennement nommez Ludiens , 86 leur

’ origine. i . . 14. 1Lyfimachus- tuë (un Frac Apollodorus , ô: liure la ville de

Gaza au Roy Alexandre, l 482.. 1
Lyfimachhifiorien. 7 94. 10
Lyfimac (ophifie. 783. 4oM

Aacha, fille de Tholmai Ray des Gelluriens femme
de Dauid 6c merc d’Ablalom. :30. 4o. a: fui.

i Maaca, femme d’Abia, mere d’Afa. 304. r
Maceda, lieu au res de Gabaon. 153.1
Macha, femme e Roboam, a: mere d’Abie. 299. 40
Machan, fils de Nachor 8c de Ruma. I4. 4o
Machir pere nourrillîer de Miphibofeth. p 241. 20
Machir prince de la region de Galaad, fait bon recueilà

Dauid, - 4.52.10Machinas , ville. 196. 10Tome. 1.

Maehon fortetell’e drAdrafar prife par Dauid. 246. :0

Microns peuple circonch . 749.10
Maria fils de lapher, Prince des Mediens ou Medes. 12.10
Madan .fils d’Abraham à: de Chetura. 24. 30

Madian ville. 4 91. IMadianites occis. 128.30Madianites voluptueux. le limant.
Madianites alliez auec les Arabes 86 les Amalecites font la

guerreaux Hebrieux, a: fontvié’torieux. 168. 401
Madisniresfauuez 86 efpargnezà Iadcflëitcdes Amaleci-

tes. 1.01. to. 20Magedoville du Royaume de Iuda. 556 m
Magedon , ville. 331. 1.10Magnammitéde Saül. .. 2215.10
Magnanimite’ des Princes Romains. 416.1. 10
Magn, (ouche des Magogiens autrement appelle: Scythes.

12.10 .Mahalod fils diAhimclc-ch. . . 130. 20
Mahanain, lieu où lfboleth Roy dilûa’e’lfaifoit fa refiden-

ce. . r a: .Manahaim, ville, 231.42:Malaleed fils de lared. .5. 10Malalehed auge de cent foixante ée deux ans engendra la-

red * 3. rM alalehel vefcut huiËt cens nonante 8C cinq ans. fuiuans.
Malchus Prophere , autrement nommé Cleodernus, a re-

cueilly les hiltoires des Iuifs. 2 .
Maliens bulle trahifon à Antipater. 5110;:
Malichus faicempoifunner Antipater. :12. t
Malichus fe monllre ingrarenuers Hcrodes. , 520. 4.;
Mallem Formelle prife-par ludas. 1 4,8. 4o

. Membres allié auec Abraham. 28. 20
Manachafe veltement Sacerdotal, a: la façon d’iceluy. 9 o.

2.0. 30 o 4 0 l .Manahem tuëSelum Roy d’llraël. 341.. no
Manahem pro phetife qu’Herodes feroit Roy desluifs.59;.

10 ’ .Manallbs fils d’HeZecia fuccede au Royaume de Iuda. 35g.

Manallës fils dclofeph &d’Afenech. ".40
Manallès fouille les mains du (mg des Propheres. 3,2. 4o
Manalles change famalhcurenfe vie. 353.10
Manethon Egyptien , hiflonographe. 10.10. 740. 30. 353

10
Mangerie St beuuerie prohibee au Temple. 778. 4o
Manhcl ,fils de Nachor &deMelcha. I4. 4o.

Maniath, ville. 174.40Manne enuoyee auforaëlitcs au derert. 108. 10. to.3o
la Manne defaur aux lfra’élites aptes qu’ils eurent palle]:

fleuue Iordain. 14.8. 40Manoa ialoux de la femme à caufe de fa grande beauté-.176-

. 10. 20 ’ ’Mara diétion Hebraique lignifie douleur. 101. la

Maon ville de Iudee. 219. to
Mara , lieu au delert. 73. 1
Mafia ville. :20. zo "Match’andife caure de connoilTance. 739. au
Mardochee aduerti: la Royne lifter de la oonfpiration des

deux Eunuques. 394. saMardochee conuen d’vn fac 6c de cendres. 397.;
Marcon , ville autrement appellee Samarie. 307 . r

Mareot fille de loethan. 274. rMarefa ville de Iudee edifiee par Roboam. 7.99. 5o.
Mariages des Preflres Iuifs aux filles feules de leurfa g.

735. 4o. 7861 1. i

Mariam fœur de Moyfe. . ,8. 30’
Mariam fœutde Moyfe meurt. :8. go
Matiamné lemme d’Herodes mençe à la mort. H4 10
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Marmnts venerez lolennellemen’t en Égypte. 7 38. 50
Marphed conducteur des Allyrien’s. 1 7. 20
Matefnam mois des Hebrieux. 7. to
M arthacé mere d’Arcbelaus meurt de maladie. 632 3o

Martyrs Iuifs. ’ - 793.40Malmes,fils d’lfmahel. 22.30
Manaenphetes, chapeau faccrdoral. 7 0. 3o
Mallabazen , habit facerdotal. le mefme.
Mallatn fils d’lfmaliel. i . 22. 30
Mathan rectificateur de Baal , mis à mort. 355. 10
Mathufalé fils de Malalec. r j. 10
Mathulalé [aille le gouiernement a (on fils Damech. 8. 10

Matliufaié fils d’Enoch. 8. 10
Mathufalé aage deccnt cérame à: feptante ans engendra

Lamech. ’ 8.10Mauritanie region." ’ I 13. 1Mathias brune auec les complices par le commandement

. d’Herodes. 621. 1Mazara. ville de Capadoce. 12.10
Maz 1,-ville edifiee par Au Roy de Iuda. 306. 10

Mazpha, lieu. 188.10Mathias Sacrificateur de lalignee de Ioab. 37 14 .
Mathiarremonfire à les gens qu’il ne falloit faire difficulté

de combatre le ionr du Sabatb. 4i2. 40
Mathias tombe malade. i 433. 10
Meandcr fieuue. . 41;. 1’ les Modes rompentle Royaume des AWyriens. 352. 1
Mcdois mis f0 us l’obeyflhnce de Sethofis Roy d’Egypte.

a. 4o ’
Metha fille d’Aram, 14. 3o. femme de Nachor. 14. 3o. 1;.1
Melchifedech Sacrificateur du Dieu fouuetain. 18. 10
Melchifedcc Roy de Salcm , reçoit benignement Abraham

4 a: les gens. n 18. 10Melchiledec diâion Hebraique, lignifie Roy infle. i8. 1o

Melchifcdec banquette Abraham. 28. 2.2
Malchifilâ. fils de .Saül. 1 zoo. 1 o
Memmius Regulus. 566.10Memphis , ville d’Egypte. v 60. 1
Memphis , maintenant appelle le grand Caire. 704. 40
, 7 - 3°

Mephsii7nutofis Roy d’Egypte. 74a. 20
Mephres Roy d’Egypte. le mefme.
Menander tranflateur des Annales des Tyriens. 288. 20

30- 34.7- 4°

Menander hifioriographe. 744. 20
Menander E phefien hiltoriographe. 7 44. 1.0
Menfunge volontaire en l’hiftoire. 7 32. 4o
Menfonge ne vaut, 8c flatterie d’excufe. 77 7. 10. 30
Menterie indigne d’homme libre. 77 3.10

Mer oceeane. 12. 4oMer , vaillent d’airain fait par Chiram. , 281. 10

I Metari fils de Leui. 54. 1Metbal Roy Babylonien. i l 748. r
Meroé ville autrement nommee Saba. 1
Meroé fœur de Cambifes. - 61. 1
Merueilleufc diligence d’edificr. 746. 30

Melaniens peuple. 1 4. toMelas quatriefme fils d’Aram , PrinCe des Mefaniens , 14.
. 10

Mefens fils de Iaphet , duqueldefcendent des Mel’çhniens,

appeliez autrement Cappadoces. 12. 10
Mefeaux chall’cz d’Egypte, 736. 1 o
Mefopotamie region fafcheufe 86 difficile aux pelerins 85

uoyageurs , 8c la raifon. . 2;. 10
Mefopotamie pleine de brigans 85 voleurs. 25. 10
Mefopotamiens le rendent a Dauid , le rengeans fous

ion obeyŒance. 117. 4o

il

Mefpris de Dieu en quoyconfifie. :08 . 10
Melpris de Dieu puny. 326 - 20Mafran region, autrement 1p pellee Égypte. 13. t
Mefreens peuple autrement appeliez Égyptiens. r3. r

Menhir tunique facetdorale. 8 3-. 10
Meurtriers doiuentefire punis entoure feucritê. 9. 2 o

Micha, region. 244. toMicha fils de Miphibofer. 24.1. 4o
Michee Prophete emprifonné par Achab, 2 315. se fuiu.
Michol, fille de Saü ’ . aco. 10Michol cit amoure de Dauid. 207- 30
Michol mariee à Dauid. 208. 20
Michol lauue la vie à fou mary Dauid. 1.10.10
Michol mariee à Phaltie. 22.0. 4o
Michol cil: rendue à Dauid. 238. ao
Michol (e mocque de (on mary Dauid. 238. to
Minos iufie legiflateur. t 786. rMineus Roy dïEgy te, edificareur de Memphis. 189. 20

Miphibofeth ,fils e Ionathas. 1.41. 10
Miphibofeth,appellé par Dauid a fa Cour. 2.41.6: (uiu.
Miphibofeth le purge enuers Dauid. 2 :8, 10. 20
Miphibofeth efpargné par Dauid. 261. 3o
Miracles de Dieu calomniez par vn faux Prophete. 299. r
Mifa Roy des moabites refufe de payer le tribut. 321. 3 o
Mira Roy des moabites , facrifie (on fils aifné- se. 4o

Mifime ville. 6 6 4. 4oMithridates threforier du Roy Cyrus. 377.30
Mithridates leue gens pour faire derechef la guerre à Ani-

lcus. 977. 30Moab filsde Loti! de la fille aifnee. v 21. 1
Moab pere des Moabites. fuiuans
Moabites diuifez des Amorrheens par le fieuue Arnonuno

IO
Moabites vaincus par Saül. 199. 4o. 81 fuiu.
Moabites tuei 8: mis en fuite. 167. 4o
Moabites vaincus par Dauid. 4 239. l’o
Moabites font la guerre au Roy Iofaphat. I 320. 1
les Moabites le reuoltent. le mefine
Mochus hifloriographe. 10. 10
mœurs pour loy. b 785. 1Moles bofcapeuxÎ. 749. 30
Molon hillorien . 7 6 8. 1Monde creé, 1. 10. 8: fuiu.la Mort ne un: performe fans la volonté de Dieu. 24 5.

4° vMort pour fouliien de la loy. 793. 2o. 3o
vn Mort refufcité par l’attouchement des os du Prophete

Helifee. ’ 338. 1. 10Mofalam Iuifiufle Archer. 752. 2.0
Moyfe commanda que le (cruice de Dieu cuit [on com-

mencement au mois de Nifan. 7. 4o
Moyfe Legiilateur des Iuifs. 6. r
Moyfe expofé par [on pere fur les eaux. . 58. 1
Moyfe refufe le tetin des nourrices Egyptieunes. 38. 3o
Moyfe tiré hors de l’eau par le commandement deTher-

muth fille de Pharaon. , 58. 3o
Moyfe parla prouidence de Dieu ell nourry de ceux mef-

me qui auoient delibetéde le faire mourir. 58. 7o l
Moyfe pourquoy cil il ainli nommé. . 38. 4o
Moyfe en I’aage de trois ans doué de grande beauté. 59. 1

Moyfe eli nourry feerertementauec grande crainte en la
maifon de (on perel’efpace de trois mois, ,7. 4o. 58. 1

Moyfe enuoye Amballadeurs à Schom Roy des Amor-
rheens pOur auoit pallage par (on pays. 120.10

AMoyfe reçoit le confeilde ion bean- pere Ragnel touchanr
les Gouuerneurs qui douoient ellre infiituez. 80.
30,



                                                                     

’ TABLE. i
mandemens. 81.30, 4oMoyfe leparc la lignee de Leui de tout le refidu du peu-
ple , pour la confacrer au icruice de Dieu. 102. 1.0

Moyfe aronprient Dieu pour le peuple. 180.
. 3°

Moyfe Ambafladeur de Dieu Vers le Roy d’Egypte. 11;.
20

Moyfe exemptelalignée de Leui de tout le faix de la guer-

- re. V i 148. 2oMoyfe enuoye Amballadeurs au Roy d’ldumee. 119. 10
Moyfe purifie l’armee poluë pour le Corps de Mariam.119.

’3LY- 40 I .Moyfe demande couleil à Dieu s’ildoitafiatllirles Amor-

rhecns.i 110.30. 4oMoyfe deflruitles villes du Roy 0g. 121. 40.12.21
Moyfe enuoye les gens de guerre au pays des Madiznites .

. in. 1o .Moyfe ofiïe lacrifices à Dieu 8: Fefioie le peuple. la mefme
Moyfe aagé d’qôtante ans quand il fortit d’Egypte. a 68.

4o -M o’y [e infituit lofué en l’art militaire. .78. 1o
Moyfe frappela mer,de (a verge 86 la mer eli: diuifee, 7 0.

4 o
Moy le compare vu cantique en vers hexametres. 71. 30
Moyfe appaire la cholere du peuple. I - 77. 2o. 3o. 4o
Moyfe frappe vne roche de laverge.& foudain en [ortie

» abondance dieau. 76. 30mofle Fait oraifon à Dieu pour le peuple. 75. 10
Moyfe fait vn banquet de viclçire a lofué. 79.10

Moyfe (mon: le peuple. 81. 30Moyfe en la montagne deSinareçoitlesdeux tables des

dix commandemens. 81. 1. IoMoyfe fils d’Amran 6c de Chabel. 81.. 1
Moyfe demeure en la montaigne de Sina quarante iours

66 uarante-nui&s (ans manger ny boire. 8 3. 2o
, Moy e recompenfe les ouuriers qui auoient fait le Taber-

nacle. 97. 20Moyfe efiimé plus qu’homme. 109. 3o
Moy le 8c Aaron en danger d’efire lapidez par leslfi’a ëlites.

7 5. 1 0

Moyfeofiire lacrifices à Dieu. - 9S. 1°
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bilent, fils de Nephtali. 54. IoSilo , lieu ou citoit le Tabernacle de l’alliance. 182. 10

Silo corrompu par Antigonus. 534. 10
Simeon , fils de Iacob de de Lea. 31. 40
Simeon cil: retenu en oflage. 47. 1
Simeon (traiteur du Roy Herodes. .633. 30
Simeon frere de ludas. 43 8. 10Simeon efleu de tout le peuple principal chef des luit-s
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